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AVERTI SSEM ENT A U LECTEUR

Cet ouvrage a paru par fragmen t s successifs , depuis le

mois d
’

avril 1 886 , jusqu
’

aumois de novembre 1 889, dans la

revue pub liée par la Facul t é des let t res de Rennes sous le

t it re d
’

A nnales de Bret agne. L e lect eur ne devra donc pas

s
’

ét onner que l
'

aut eur soit revenu, çà et là , sur cer taines

observat ions et qu
’

il ait modifié ourépudié cer t aines t héories .

Les addmda et corrigenda p lacés à la fin du volume font

aussi just ice d
’

un cer t ain nombre d
’

erreurs ou inexact itudes.

sinon inévit ables , au moins , semble— t — ii, pardonnab les dans

un t ravail aussi é t endu et formé de par t ies si var iées et si

diverses .

Comme cet t e chres t omat hie ét ait d
’

abord , dans l
’

esprit

de l
’

aut eur ,
des t inée plus spécialement à ses compat riot es

de Bret agne. demeurés pour la plupart ét rangers au mou

vement des études cel t iques , il a essayé , dans une I n t roduc t ion

développée , de leur donner quelque idée du vieux cel t ique et

d
‘
esquisser à grands t rait s l

’

his t oire du breton jusqu
’

à nos

jours , en met t ant à profit les principaux documen t s que

présent ent les inscript ions e t les t ex t es , t ant de l
'

ant iquit é

que des premiers swetes de l
’

ère chrét ienne. Pour les t ex t es

en bret on— armoricain ,
il n

’

a pas cru devoir se cont ent er de

ceux de l epoque du moyen bret on . I l a poussé jusqu
’

au

0 Q O Q 7 1



x 1x
°
St eele , non seulement parce que les t ex t es des xvu° et

xvm"
siècles sont presque in t rouvables , mais aussi parce

qu
'

il juge l
’

é tude des idiomes cel t iques encore parlés , ut ile ,

pour ne pas dire indispensable , à ceux même qui s
’

occupen t

plus spécialement du vieux bret on.

L
'

aut eur espère aussi que son œuvre pourra êt re par t ien

berement ut ile à t ous les savant s qui s
’

int éressent aux é tudes

bret onnes , pour la période qui s
’

ét end du 1x
°
au xv

°
siècle ;

il a en effet soumis à une col lat ion scrupuleuse et à un

examen minut ieux l
’

onomas t ique du Cartulaire de Redon , et

compul sé un nombre t rès considérable de char t es inédit es

ou peu connues .



CH RESTO M A TH I E BRETO N N E

( A m ericain , Gal lois, Com ique)

PRE M I ÈRE PA RT I E

B re t on armorîcain

I N T R O D U C T I O N

Parlé aux IV°— I I I ° siècles avant Jésus -Christ dans la plus

grande part ie de l
'

Europe cent rale, de la mer du N ord a la mer

N oire , dans la plus grande par t ie de la Gaule, le nord de l
’

I tal ie ,

le nord— ouest , le cent re et l
‘
oues t de l

’

Espagne, dans tout es les

I les— Britanniques , le cel t ique ne dominait plus , du t emps de

César , qu
‘

en Gaule, en exœp t ant l
’

A quitaine, dans une part ie de

la péninsule ibérique et dans les I les -Britanniques . É toufi
‘

é

bient ôt en Gaule e t en Espagne par la conquê t e romaine, il ne

lui res t e plus pour refuge que les I les
—Brit anniques où il apparaît

de bonne heure
,
divisé en deux groupes principaux le groupe

goidélique ou gaélique représen té aujourd‘
hui par l

’

irlandais ,

l
'

écossais des haut es t erres et le dialect e de l
'

île de M an , et le

groupe breton A près avoir échappé à la des t ruct ion sous la

dominat ion romaine en Grande—Bretagne, le breton insulaire

perd par la conquêt e anglo
-saxonne, commencée vers le mil ieu

( 1 ) Par bret on il es t en t endu que nous comprenons dans la.suite de cet t e

é t ude le gal lois, le com ique et le bre t on nrmoricain. Pour désigner le bret on de

France, nous n
’

emp10yons que le t erme d
‘
armoricain.
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duV °
siècle, la plus grande par t ie du t erritoire que comprend

l
’

A nglet erre actuel le proprement dit e. A uX 1V
°
siècle, le bret on

s
’

é teint dans le Cumberland. A u siècle dernier il a ent ièremen t

disparu de la Cornouail les. I l ne lui res t e plus dans l
’

île que le

pays de Gal les où il est t rès vivace et où il a encore , selon t out e

probabil ité , une longue carrière à fournir.Transpor t é dans la

péninsule armoricaine par des Bret ons qui ne voulaient pas se

soumet t re aujoug saxon , principalement par les deux t ribus des

Cornovii et des Domnonu ( l ) , le bret on s
‘
ét endit avec la domi

nat ion des Bretons sur la plus grande part ie de la Bretagne

act uelle. O n peut figurer la l imit e du breton au moment de sa

plus grande ex t ension au 1X °
siècle par une l igne qui, par tan t

des bords de la Loire à gauche de la vil le de Donges , irait

rejoindre la V ilaine un peu plus haut que Bourg— des-Compt es

en passant par Bramba, Cambon , Quedil lac, Quil ly , le Gavre ,

Pierric, Fougeray.En quit t ant la V ilaine la l igne de démarcat ion

des deux langues passait par M ordel les Langon , Languouet , L an

rigan , Gagnon , pour al ler about ir à l embouchure duCouesnon.

Trois siècles après , le breton pour des causes qu
’

il serait t rop

long d
’

exposer ici (2) avait considérablemen t reculé vers l
'

O ues t

et é tait renfermé à peu près dans —les mêmes l imit es qu
'

aujour

d
‘

hui où il ne s
‘
étend plus que sur le départ ement du Finist ère ,

sur la moit ié du M orbihan et la moit ié des Côt es-da—N ord. O n

aurait assez exact ement la l imit e séparat ive dubreton et dufran

cais aujourd‘
hui en t raçant une l igne qui par t irait de la point e

de Pénerf , non loin de l
’

embouchure de la V ilaine, e t passant

par Berric, M ont erblanc, P lumelec , Saint —A l loues t re , Kerfourn ,

( l ) U n gros «l
‘
émigran t s mussa jusqu

’

à la p éninsule I bérique et s
‘

é tab l it en

Gal ice. L e concile de L ugo en 569 men t ionne un évêché b ret on dans ce pays.

A u 20 concile de B raga en 5 72.on remarque parmi l es s ignata ires M a iloc B r i

tmu
‘

ens is eecks iæ ep iscopm. Des ep iscop i B r it on icnses signen t encore au

8° concil e de Tol ède en 6 5 3 , au «1° de B raga en 679, au 1 3° de To lè le en 683 , au

1 6° de Tol ède en 692.

( 2) Voir J . L ot h , l
’É zn igm t ian bre t onne en A rmor iqne du l

'

° au l
'

1 1 ° s iec le

de not re ère. Paris , Picard , 1 888.
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Croixanvec, Saint -Gil les , le H aut -Corlay , remont erait le L efi
'

et

ferait un coude nu— dessus de Tréveneuc. I l faut signaler un pe t it

îlot breton au bourg de Bat z près Guérande dans la Loire

I nférieure. En t erritoire bret on , dans les vil les et beaucoup de

chefs— l ieux de cant on , le français es t plus parlé que la langue

indigène.

VIEU X CELTIQU E

Gaul ois

L e cel t ique appart ien t à la grande famil le des langues indo

européennes ouario
— européennes qui, sans parler de son domaine

en A sie , s
'

é t end aujourd’

hui à peu près sur t out e l
’

Europe et s
‘

y

divise en langues slaves , germaniques , romanes , hel léniques e t

cel t iques , pour ne cit er que les groupes principaux . L e cel t ique

paraît avoir é t é apparen t é de plus près à l
’

it al ique ( lat in , esque,

ombrien) qu
’

à tout aut re groupe.

L e gaulois , qui de t ous les idiomes vieux cel t iques offre les

plus anciens monumen t s , ne nous a laissé que des noms propres

de lieux et de personnes , quelques mot s épars chez les écrivains

de l
‘
ant iquit é , un certain nombre d

’

inscript ions. Lorsque l
’

é tude

des langues cel t iques es t devenue une science , ces débris ont pré

sent é un réel int érê t ; ils ont fourni aux cel t isan t s de précieuses

indicat ions , et on t eu surt out pour principale ut il it é de confirmer

les résul tat s obtenus par l
’

é tude mét hodique des langues néo

œ l t iques et en par t iculier duvieil irlandais ; mais il faudrait bien

se garder de croire que l
’

é tude du gaulois cons t itue une science

apar t c
’

es t un appendiœ et comme le couronnement des é t udes

de l inguis t ique cel t ique.

A la lumière des langues néo— cel t iques , on est arrivé à ré

t rouver dans les res tes du vieux cel t ique les principaux t rait s

de sa phonét ique et de sa décl inaison , ainsi qu
’

à recons t ituer

une part ie de son vocabulaire. L e vocalisme gaulois présent e



déjà quelques t rait s caract éris t iques du vocal isme cel t ique. L
‘

ê

long européen est représen t é par î m
‘

a: rêx . Les diph t ongues

se présen t ent naturel lement dans un é tat plus ou moins grand

de conservat ion , suivant qu
’

el les paraissent dans des mot s

plus ou moins anciens. A insi, à l
‘
époque la plus éloignée de

nous , le suffixe du nominat if pluriel dans les mot s de la

déclinaison en 0 (2
° décl inaison lat ine et grecque dans nos

grammaires) est oi , a une époque pos t érieure î . O u, forme

plus récent e d
‘
en , t ant ôt es t intact e , t an t ôt se mont re sous

la forme u Tutu et Tout ius , Clutamus et Clout ius ,

Cet u es t de nature fort différent e. Dans cer tains cas u es t

la cont ract ion d
‘

ou et a passé d
‘
abord par 6 Tut o , Uæel lo

dunum c
’

es t un phénomène sporadique , probablement dia

lectal . En breton , cet t e t ransformat ion d
‘
ou en t t en passan t

par 6 est de règle ; u cont ract é d
‘
oua le son de l

’

a français

awal la donne en armoricain uhe l , Izuel , en gal lois uchcl .

Dans d
‘
aut res cas , l

’

u est un son simple, ne résul tant nul le

ment d
’

une cont ract ion. Suivant une loi qui remont e à l
’

unit é

inde — européenne , les diph tongues ei , en (ou) tant ôt appa

raissent in tact es (oucont ract ées en longues , suivan t l es langues

et les époques) , t a
‘

nt ôt semblent avoir perdu e et apparaissen t

réduit es à i , ù
'

, suivan t la nature des suffixes et la place de.

l
‘
accent çfl37œ,

ïçuyov h tm ,
ï —h « ov. I l es t probable qu

’

en vieux

cel t ique l
'

ù
'

bref de la forme qui avait perdu e avait un son

différent de l
'

a? cont ract é d
’

ou. Cet ù
'

bref a en breton le

son u (ou français) ou
-ô vieux breton gur

-clut t rés il lust re

‘
ver — clut os , cf . grec x l urôç ) , Clutgen , car tulaire de

Redon “
c luiogenos , gal ]. (N ot

— r i , roi il lus t re clut o

r iæ , cf Clutor ig i , dans les inscrip t ions ch rét iennes de

Grande- B retagne ) . U n de C l üt amos , t rès il lus t re , devait

avoir ce son. La forme pleine de cet t e racine apparaî t dans

Clout ius . E i se présent e , en gaulois , sous la forme pleine ei

ou sous la forme cont ract ée î , ê A sinwara
, D Zcona et Dévoua

(A t out P tol 1 1 , 1 1 ,



L es t rait s les plus caract éris t iques du consonant isme gaulois

consis t ent dans le t rait ement du p , de la gut turale vélaire qv ,

de gv, ghv. e t des aspirées inde
-européennes bh , dh , gb . L e p

init ial disparait ; ex . la préposit ion are (A remor ica , A rciol a,

A rebr ignus , et c.) est pour p are (cf. pour la racine et le sens ,

le grec n apd) ; L i tana silva (voir plus loin) , la grande forêt , est

pour
"‘

p l i tana , comme le prouve la comparaison avec les aut res

langues de la famil le. L ap ar t icule in t ensive rodans Ro—smer ta

est pour
"‘

p ro. M édia], le p a eu la même fort une , except é dans

le groupe p t , ex . M œm
‘

cap tus , nom d
’

un roi gaulois t ué en

2 1 4 avant Jésus—Chris t , dans une bat ail le cont re les Romains

(Tit e— L ive , XXIV , L e second t erme cap t us es t devenudans

les I les -Brit anniques
‘
eactos , d

’

où l
’

irlandais cach t , esclave ,

le gal lois caè t h (armoricain moyen caez , armoricain moderne

kez ,
léonard keas , vannet ais kéh). M œm

‘

cap tus paraî t signifier

esclave dudieu M œnos

O udevient en gaulois p ,
ex . Ep ona, la déesse des chevaux ,

dérivé d
'

ep as , cheval , lat in eqvos (d
’

où le dérivé gal lois eb
— aw l

et l
‘
armoricain moderne eb— eul ) . I l serait cependant peut

— ê t re

imprudent d
‘

avancer que ce changement a en lieu par t out sur

t out e l
’

é t endue du t errit oire cel t ique con t inental . Le bret on

insulaire es t ici d
'

accord avec le gaulois ; l
’

irlandais change la

gut turale vélaire en c.

Gv devien t en breton et en gaélique b. I l paraî t en avoir é té

de même en gaulois , ex . B ela tucad rus , surnom du dieu de

la guerre . Belat u es t un dérivé de la racine qu
'

on ret rouve

en irlandais dans ep il
*
at e— bel i il tue. Cf. vieux saxon

quelan .

L es aspirées inde
— européennes bh , d it , gh , deviennent b , d , g ,

ex . br iga , ident ique à l
'

al lemand burg et supposant tous

deux une racine bhrgh C
'

est le t rait ement qu
‘
el les ont subi

l ) Voir pour p lus de dé t ail s d
’

A rbois de Jubainvil lc, É t udes gramma t ica les

sur l es langues cel t iques. Paris, Vieweg, 1 881 , pp. 83 et sniv.
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dans tous les dialect es néo— cel t iques. Les spiran t es j s . c , les

t énues c , l , et les moyennes ( 1 , g , sont int act es ( l ) .

L es inscript ions gauloises , fort court es , son t au nombre de

vingt
-huit environ , d

'

après les t ravaux les plus récent s

Voici les plus int éressant es , cel les qui sont le moins sujet t es à

discussion
.

I N SCRI PTI O N S EN CA RA CTÈRES N O RD— ÉTRU SQU ES.

I nscrip t ion bil ingue ( la t ine et gauloise) de Tod i

( L es let t res ent re parent hèses ne sont p lus l is ib les )

( A TEGN A TO )

(DRVTEI VRDVM )
CO ISI S

DRVTEI F F I t A TER

ElVS

M I N I M VS L O CA V

IT ET STA TVIT

A TEKN A TI TRV
'

I

I Kt\
‘

l KA RN ITV

A RTVA |X I KO I SIS T

RVTIKN O S

L e lat in semble signifier Pour A t egnatus (fil s) de Drutus ,

Coisis , fils de Drut us , son plus jeune frère , a placé et érigé ce

t ombeau. L
‘

alphabet nord
-ét rusque n

’

ayan t pas de s ignes pour

G et D, et l> <l représent ant s sitflant , on a t ranscrit ainsi la par t ie

gauloise de l
’

inscript ion

( l ) Pour p lus de dé tails sur la phoné t ique du ce l t ique, voir p lus bas a la

période n éo—cel t ique.

( 2) N ous suivons pour ces inscrip t ions la l ect ure et l nü crpréta t ion de

M . Wh it ley St okes Ce l t ic dec lens ion , L ondon , Triihner, 1 885 , en laissan t de

côt é ce qui nous a paru t mp hasardé. Cf. Rogc t d e Bcl laguct , L
‘
t lmogén ic

gauloise, 2
° édit ., Paris , 1 872 (G lossaire gaulois) . D ir t mnna ire a r chéol og ique

de la Gaule, I , Paris , 1 875 . Kuhn und Sch l eichcr
,
B eit rà

‘

ge sur rcrg lc ic/wndm

Sp rach/orsckung, I I , 100 ; I I I , 1 62-1 72 ; I V,
1 29. Pict et , N ourel E ssa i sur les

I mer ip t ions gaulo ises, Paris , 1 867. I iccue cel t ique p ass im

(A TEGN A TO )
VRDVM

(C)O ISI S DRVTI F

FRA TER EIVS

( M )]N I M VS L O GA V IT E(T)
STA TVlTQVE

(A T)EKN A TI TRVTIKN (D

(KA R)N ITV L O KA N KO ( IS IS)

(TR)VTIKN O S
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A t egna t i D rut z
‘

cni cam ituar t cas Caisis Drut icnos Coisia,

fils de Drut os , a dressé les pierres sépulcrales d
’

A t egnatos , fils

de Drut os . A t egnat i B ra t ieni carn it u logan Cois is Dru

t icn0s Coisis , fils de Drut os.a dressé le t ombeau d
’

A t egnatos ,

fils de Brutos .

Caisis D rul icnos sont deux nominat ifs singul iers ; A tegnat i

D rut icn i des génit ifs sing. A t egnat i es t le génit if d
‘
A legnalos ,

féminin A t egnal a , conservé dans deux inscript ions de Pannonie.

I l es t composé de la préposit ion al e (irl . ai th .gal]. ad , at ) et de
-
gnät os 7vnroc dans xaoi-7vn t oc, lat in gnat us dans a

—

gna tus ,

co—

gna tus ( l ) . Drut icnos es t un pat ronymique composé à l
‘

aide

dumot cnos l plur. nom. cnoi , ayant le sens de fils (cf. ir]. cenél ,

gal ]. cened l , race , famil le). O n re t rouve D rut os dans le gal lois

d rud héros. L ogan est l
’

accusat if sing.de loga gal]. lo, t ombe

(cf. pour la racine l
’

irl . t ige , l it ; lat in lee-tus , A r tvass es t

peut
-ê t re un accus . plur. d

'

ar t va (cf. ir]. ar t , pierre). Garn it a

a ét é rapproché par M . Stokes , comme format ion des supins en t u

(cf . cam , de pierres ; carr ic , roche) .

I nscrip t ion de N ovare.

K(VI )TESA SO I O IKEN

TA N O TA L IKN O I

KVI TO S

LEKA TO S

A N O KO PO KI O S

SETVPO KI O S

ESA N EKO TI

A N A REVI |X |EO S
TA N O TA LO S

KA RN ITVS

( I ) I l faut reconnait re avec M . d
’

A rbois de Jubainvil l e que cet te ex p l icat ion

de gna t os par fil s es t aussi hasar dée que séduisan t e. En principe , il ne faut

recourir aux langues d e même famil le
, pour des é t ymologies cel t iques , que

lors que les langues néo—cel t iques n
‘

o tî rcn t aucun secours. O r, gmî t os a un equi

valen t pboné t ique exact dans l
’

irl . gmî t /t , le gal l . gauzed , qui est habit uel.
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'

vi[n]t es asoioiken Dannotal icnoi s {n]tos , L egolas ,

A ndokobogios , Setubogios , E sandekot t i A ndarevisseos ,

Dannotalos kam i las. Tekos Tout iu[ s].

(Ce t ombeau) les pet it s-fils ? de Quinta (qui étaient aussi?) les

fils de Dannotalos , (à savoir) Quint os , Legatos , A udokombogios ,
Set ubogios Exandecot t îs A ndarevisseos , Dannotalos , ( I

’

)on t

amoncelé. Tekos (étant ) magist rat .

Quin tos , Lega les , A ndokombogios , Setubogios , E æande

eot t is , A ndarevisseos , Dannot a los sont des nominat ifs singu

l iers ainsi que Tekos et Tan l iua. Les élément s des composés

se ret rouvent dans d
‘
aut res noms gaulois. L e second t erme de

Dannot a l0s es t évidemmen t le même mot que le bret on t al

(cf. Ta l— ies in et les noms armoricaihs Talbouarn , Tal d ir ).

Pour Tekos , cf. le gal lois tec, beau. Tout ius est probablemen t

un t hème en d ou en n , dérivé de lan t a, peuple ; ir]. t uat lz,

gal lois et armoricain tud Karn ilus serait le pluriel deKarm
‘

t u.

A soioz
‘

ken est obscur.

I N SCR I PTI O N S EN CA RA CTÈRES cases .

I nscrip t ion de Vaison .

CEFO M A P O C

O Y I A A O N E O C

TO O YTI O Y C

N A M A Y CA T IC

E I UJ P O Y B H A H

CA M IC O C I N

N E M H TO N

Segoma
‘

ros Vil loneos , tout ius N amausa t is , eiô ruB elesami

sosin nemeton .

Segomaros , fils de V il lonos , magist rat de N emausus (N îmes) ,

a fait pour Belesama ce t emple.

Le second terme de Segomaros est iden t ique a l I rlat idais
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mûr , au gal lois mawr , au bre ton meur (vieux bret on mor ) ,

grand. Vil loneos es t un pat ronymique formé comme le grec

le lat in O ct avia . N amausat z
‘

s es t un dérivé en -a t i

de N amaus0s . E iô ru es t un verbe ; c
‘

es t a peu près tout ce

qu
‘
on peut en dire de certain.

B elesami. dat if sing. de B el esama , la M inerve gauloise , la

B el isama de l
’

inscript ion de Consermns.

Sosin (pour sos ion ? cf. a l is pour a l ias) paraî t ê t re un

pronou démons t rat if s
‘
accordan t avec l

’

accusat if namat oa . Pour

nemet on ,
cf. l

’

irl . named (gl . sacel lum) , cf. Verneme t is

( t raduit par fanum ingen s dans For tunat ) , N emoto-cenna

(César) , A üyovar o— »ipnrw (P t olémée) , etc.

P remiere inscr ip t ion de N imes .

FA PTA B I A A A N O Y I A KO E A EA E

M A TP EB O N A M A Y Z IKA B O B P A TO Y DE

Gar tab[os] I t lanoviacos dede M aireba N amausicabo b m
”

t ude.

Gar tabos (fils) d
’

l l lanoviax (2) a placé (ceci) pour les déesses

mères de N îmes par décret .

M â t rebo N amausz
‘

cabo seraient des dat ifs pluriels en -abo

cf. les dat ifs lat ins en -abus Brat ude es t obscur ; dede

serait —cc un verbe apparen t é augrec r i— Ûnp.t ?

Seconde inscrip t ion de N imes .

KA CC I TA A O C

O Y EP C IKN O C A

E A EB P A TO Y A

EKA N TEN A A A

( 1 ) Ces da t ifs en -abo son t inconnus même du vieil irlandais.ce qui a conduit

M . d
'

A rhois de Jubainvil le à.supposer que l
'

inscrip t ion pourrait bien ne pas êt re

cel t ique.
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Cass italos Versicnos dede bra tude con t enu L a . Cas

sit alos , fils de Versos , a placé par décret can t ena l à L a ?

Cass il alos es t composé de Cass i cad — t i , beau et t alos ,

front .

I N SCR IPTI O N S EN CA RA CTÈRES L A TI N S .

I nscrip t ion de Views
-Poi t iers .

RA TI N BRIVA TI O M

FRO NTV TA RBEI SO N I O S

I EVRV

Pronin , fi ls de Tarbeisonos , a fait ce re t ranchement de

pon ts ?

Ral in est un accusat if sing. (Cf. ir]. ra lh , acc. m i lk-n).

F ron tu es t le lat in Fron t o , avec l
’

u cel t ique pour l
'

a

lat in.

I euru est un verbe (voir 1 I nscript ion de V aison).

B r iva t iom serait un génit if pluriel d
’

un dérivé de br iva ,

pont (Sanzaro— br ieu. E r ica I saræ Pont oise) , ce qui ne laisse

pas que de soulever , a cause de la t erminaison -om , de graves

difficul t és .

I nscr ip t ion de Volnay.

ICCA VO S O P

PI A N ICN O S l EV

RV BRIGI N DO N I

C :\ N TA LO N

I ccavos , fils d
’

O ppianos , a fait pour Briginduce caut elou.

B r z
‘

g indon i es t un dat if sing. de B r ig indu cf. F ron lu.

( l ) D
’

A rbois de Jubainvil le , R om e d es Soczet és savan tœ ,
I V

, 6
° série, 1 876.
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Cel icnon est l
’

ace. sing. d
’

un nom ident ique au goth . kel ikn

employé par U lfilas dans le sens de t our .

Sos in es t un pronom démons t rat if. Voir plus haut inscript ion

de Vaison.

I nscrip t ion de N evers .

A ndecamulos , fils de Tout issos , a fait (ceci).

A ndecamulos est composé du préfixe onde et de Gonza les ,

nom du dieu gaulois de la guerre. Tout issos est un dérivé de

tout e .Voir 1 I nscript ion de Vaison.

I nscrip t ion sur un aut el t rouvé à N ot re-Dame et conservé

aumusée de Cluny.

TA RVO S TRIGA RA N VS (1 )

U ne des figures gravées sur cet aut el , cel le à laquel le se

rapport e l
’

inscript ion , représent e un t aureau avec t rois oiseaux

sur le dos.

Tarvos es t ident ique a h rlandais tarbh , au gal lois tarw e t

à l
’

armoricain t ara.

Tr igaranus paraît ê t re un composé de t r i cf. bre ton et irl .

t r i , t rois , et d
'

un t hème gamme cf. bret on garan , grue.

( I ) M . d
’
A rbois de Jubaînvil le, qui a ex aminé le monumen t , n

’

a pas vu au

t aureau les t rois jambes don t par le M . St okes. De plus , il n
’
ex is t e aucun poin t

en t re t r i et ga ra nus. M . St okœ l isan t t r i garanus voit dans t r i le nombre

t rois et dans garenne un nominat if p luriel .
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En joignant à 1 etude des inscript ions cel le des nombreux noms

propres gaulois t ransmis par les anciens et ceux que fournissen t

les monnaies , on est arrivé a ret rouver les principales divisions

de la déclinaison gauloise. N ous ne donnons que les résul tat s les

plus certains ( l ) .

DÉCL I N A I SO N DES N O M S DO N T L E TH ÈM E O U RA D ICA L SE TERM I N E

PA R U N E V O Y EL L E .

Thèmes en -0 mes s ., 2° décl inaison lat ine et grecque dans

nos grammaires

Le nominat if sing. est en os Tarvos A ndecamul0s ,

Cassi tatos , et c les pat ronymiques en — cno—s .

L e génit if sing. es t en
-

'

i A t egna t i , B ra t ieni , et c.

Le dat if est en — û : A l isanû , A nvatonnacü , et c.

L e nom. plur. es t en
—oi - i i Da (n)notal icnoi , Senan i ?

N eut rcs N om. sing. xa
'

pvov ( t rompe t t e d
‘
après H ésychius) ;

accus. cel icnon , neme ton .

Thèmes en -io masa. N om. sing. A t isios , A ndocombogios ,

Vit toncos .

Thèmes en -i maso. N om. sing. Cais is , ra t is (fougère) ;
vernemet is l dat . ucuet e ; accus . acaciin , rat in .

N eut re N om sing. condut e i (confluent ) .

En composit ion , en rencont re bon nombre de t hèmes en i

(Jass it alos , M ori— cambc , etc.

Thèmes en -u N om. sing. E sus ; ablat . B rä t û -de ?

Karni t û l plur. nom. L ugoves accus . Karn it û s l

Comme premier t erme de noms composés B it u— r iæ , Caiu

sant is , Cin ta —

gnatus , etc.

Thèmes en -ä maso. (2) N om. sing. A t eula accus .

sing. p.a
'

pucu (cheval ; Pausanias , X , nom. plur. B etgæ ,

Volow , Cel tæ .

Thèmes en — â /e
‘

m. N om. sing. br iva (pon t ) , D ivona , reda

( 1 ) Cf.Wh it ley St okes , Cel t ic declens ion, p . 77.

( 2) B
‘
A rbois de Jubainvil le, R evue des Socié t és savan t es , V I I I , 1 878, p. 1 05 .
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(Quint il ien) , t engo , et c .; gén. Kvi[n]tes , Vep isones ? dat .

B e lesam i accus . logon ; da t . plur. N omous icobo
‘

l

accus . or t vass .

Thèmes en -iä N om. sing. Dugeon t eo? cervisz
‘

o ? accus .

sing. rpcpaxpce iav.

TH ÈM ES TERM I N ÉS PA R U N E CO N SO N N E

Thèmes en g N om. sing. Dubnoreiæ , O rcit ir ix et c. ;

dat . sing. E p assat cæ t or z
‘

gi plur. nom.

'

A l l ô-ppo7eç ;

accus . Bi tur igas

Thèmes en r N om. sing. A m r
,
L iger ? dat . plur.

mät rebo?

Thèmes en n N om. sing. F ron tu.

Thèmes en ion N om. sing. B r igan t z
‘

o (Briançon) ; Divio

(Dijon) ; Veson t io (Besançon) , et c. ; accus . Cen t ronos , P ic

t onos , San tanas .

Thèmes en t N om. plur. A t reba t es , et c. ; accus . A l re

bat as , Cur iosol ilas

Thèmes en c t N om. plur. S it voncctes accus . plur .

S it rancct as .

Thèmes en ui Dat . sing. deo l [ ogon l i.

Thèmes en ( l N om. plur. D ruides .

Thèmes en s A ouyouôow oe, ir l . dun , neut re en s ; nom.

plur. Baie
—casses , Tr i— casses , et c.

Thèmes en s en composit ion M is —mora l (
‘
ar l is — mandua .

Pour la conjugaison , on es t moins heureux ; tout se borne à

reuru, sw aou
, pré t érit moins d

‘

après la forme que d
‘
après le sens

que para1 t lui donner le con t ex t e ; joignons-y , mais avec t out e

espèce de réserves dede (p osait ) , pré t érit redoublé d
’

un verbe ,

d
'

une racine dhe (cf. grec
—i—on

,
uû : corn it a (il a ent assé) , plur.

carn il us ( ils ont en tassé) , iden t iques comme composit ion aux

supins lat ins en l ui

( 1 ) D
'

A rbois de Jubaizn
‘

il lc. Ren u et l t iqm
‘

. I . 320 . Cf t bid.. I l ( EM I ) .
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Le vocabulaire gaulois serait bien cour t , s
’

il é tait réduit au

pet it nombre de mot s que_nous ont t ransmis comme gaulois les

écrivains de l
'

ant iquit é. V oici ceux dont le sens et la forme sont

le mieux é tablis par l
’

é tude des langues néo
-cel t iques

A l lob rogæ (mieux A l lobroges) . A l lobrogæ ,
dit un scholias t e

à Juvenal , p. 347 , éd. Cramer , Gal li sun t ; ideo aut em dict i

al lobrogæ quoniam brogæ Gal l i ayrum dicunt , al la aut em

al iud diot i igitur quia ex alio loco fuerant t rans lat i. Cf.

gal lois al l
— fra.

A mb act us (Fes tus d
’

après Ennius , esclave chez les Gaulois ;

César, de B el la ga l ! V I , 1 5 , servit eur mil it aire ; got h . and

bah t s servit eur). A mbactos donne let t re pour let t re en gal lois

amaet h laboureur (Composé d
'

ambi autour de, et d
’

ag
- t o— s

dérivé d
’

une racine ag lat in ago).

B ar dus (Fes t us , Diodore de Sicile , V , poète , chant eur ;

gal lois baw
’

d ; armoricain moyen bar s ,
ménes t rier. Bardo

cucul lus (M ar t ial) , vê t ement , casaque bard ique.

B ecco (Sué tone , Vi t el l ius , XV I I I ) O ui Tolosæ nat o cognomen

in puerit ia becco fuerat , id valet gal l inacei ros t rum. Français

bec. L
’

armoricain bek (bouche) es t emprunt é au français .

B et ul l a. (Pl ine , X VI , 30, 1 8) bouleau; gal lois mod. bedw ,

armoricain bezo, béa. Tous supposent un thème be tu don t

be tul la es t un dérivé.

Car p en t um (Florus , I , chariot . Carp en tum es t pour car

bm tum, comme le prouve le nom de l ieu Kap€avr6pryov , irl .

cawat chariot ; le vieux gal lois , cerp it (pluriel ) est emprun t é

(Cf. Thurneysen , Kel t or0mam
‘

sches , pp. 8 , 9 ; b es t devenu

p parce qu
‘

il é tait précédé de r ).

E p or ed ias . Eporedias Gal l i bonos equorum domitores vocan t

(Pl ine , I I I , 1 7 , 2 1 , éd. Sil l ig ; cf. M ommsen , Corp us I ns

cr ip t ., V , p. C
'

es t un composé d
’

epo cheval , gal ]. eb

aw l , poulain , armor. eb— eut (pour un vieux cel t ique epâ l is ) ,
et de rêd z

‘

as , dompt eurs de chevaux (proprement de chevaux
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pour chars ; voir redo). Le gal lois eb— rwydd , rapide, reproduit

exact ement epo
-rêd ios .

Gæ sa . L e gæsum d
‘
après Servius (Æneid . V I I , 664) é tait la

lance gauloise ; d
‘
où le nom des Gæ sa t i. L 1 rlandais guz

‘

de (gl .

p i latus) remont e à un vieux cel t ique gaisa t z
‘

o— s .

Koûppc (Dioscoride, I I , 1 10 ; A t hénée, I V , 1 3 , xôppa) ; c
’

était une

bière fait e avec du grain , en usage même en I bérie et en

Bret agne ; gal lois moderne cwrwf , bière (en vieux gal lois on

aurait cwrm le w est une voyel le irrat ionnel le ou eupho

nique. La cerevieia de P l ine , XXXI I , 25 , ne peut s
‘

y

rapport er phonét iquement ).

L ouga (A mmien M arcel l in , XV , I I , 1 7 , où l
’

on voit que la l ieue

é tait la mesure it inéraire de la Gaule à part ir de Lyon ; cf.

Table de P eut inger Lugduno caput Gal liarum hucusque

français l ieue.

M avcdxov (Polybe , I I , ornement en or port é par les Gaulois

autour du poignet ou du cou. A ce mot sont apparent és l
’

ir

landais muince , et le vieux gal lois minci , col l ier.

H epnidoul a , d
‘
après Dioscoride, nom gaulois de la plant e que les

Grecs appelaien t «rm mym
'

doul a ,
à cinq feuil les « cpu

—s

breton p imp Boul e est apparent é à l
‘
armoricain de

'

Z , des

feuil les , gal]. deil , de len , une feuil le (N ord-Gal les dolen ,

proprement feuil le de papier).

P e t 0 r r l t um (A ulu—G9H e , XV , 30 ; Quint il ien , I , char à

quat re roues . Pour p et or of. l
‘
ombrien p etur cf. les com

posés gal lois en p edr comme p ed rog l aquat re coins , p edry

fan , p ed ry
— fal où y joue sans doute le rôle de voyel le

irrat ionnel le , le vannetais p erann , quart , mesure pour le blé

p et r
— rann en passant par p ez r

-rann ( l ). L e sens de

r itum paraî t certain , mais son origine est obscure ; on ne

( l ) Pa lew rz, quart , vien t peut
—êt re aussi d

‘
un vieux breton p et r ou p a t :

p ar t it en passan t par p a r ear t h, mais le Car tulaire de Quimperlé p résen te une

forme p are far t h qui rend cet t e ex p l ica t ion d ifficile, amoins qu
’
on ne suppose

que p a rc es t une erreur du scribe pour p a r. Pour a au l ieu d
’

c
, cf. le vannet a is

p adcr , au l ieu de p eder , quat re, au féminin.



peut phoné t iquement en rapprocher rod qui dans les dialect es

bre tons signifie roue
*
rot a) .

B a t tu (M arcel lus de Bordeaux , 25 ; Diosc., IV , fougère ;

gal lois rhectgn ; armor. raden ; irl . rait /z.

R èda (Quint ilien , I ns t I , 5 , 9, rhêda ; Fort unat , I I I ,

char gaulois (voir ep o— red ias).
Tp t pt apxw ia désigne un élément de la cavalerie gauloise , le maî t re

et deux servit eurs a cheval (Pausanias , X , composé de

t r i (t rois) et d
’

un dérivé de marco cheval (païpxav, cheval de

guerre des Gaulois , d
’

après le même auteur). Cf. ca l l io

marcus , equi ungula (M arcel lus de Bordeaux , plan te

médicinale , le tuss ilage ; irl .mare bret on mare/z.

V erg ob ret us (César , I , magis t rat principal des Èduens ,
l
'

homme au jugemen t efficace ouqui ex écut e le j ugemen t ;
de vergo vieux —

gal ]. guerg , gl . efiicaæ , et de bret o-s ,

cf. irl . bret lz, jugement . L e gal lois browd , arm. breut ,

irl . brät h , supposent une forme gauloise brâtu (B ra t u

sp an t ium

0 6ê
,
or
,
oæ,ou (A rrien , Cynég., composé d

‘

un préfixe in t ensif

ver , breton gwor , gar , gour , et d
‘

un dérivé d
'

une racine

t rag qui a donné en irlandais t raig , pied , gal]. t roed ,

arm. t road , t roed Cf. rpixœ.

La plupar t des mot s donnés comme cel t iques par Diez dans son

Dic t ionnaire é tymolog ique des langues romanes ont é t é

emprunt és à diverses époques par les langues néo— cel t iques .

Ce qui ne prouve pas d
‘
ail leurs que plusieurs d

‘

en t re eux n
‘

aient

réel lement une origine cel t ique ils peuvent avoir ét é légués aux

langues romanes par le cel t ique cont inen tal ( l ). Les mot s

gaulois conservés dans un manuscrit du I X
”

siècle (Codd M SS .

B ibl . palat . Vindob., pars I , V ienne , 1 836 , p. 199) et formant

ce qu
‘
on appel le un peu pompeusement le glossaire gaulois

( 1 ) N ous ne pouvons mieux faire que de renvoyer au remarquab le t ravail de

M . Thum eysen Ket t ormnan ischcs , H al le, N iemeyer, 1 884.
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d
‘

Endl ich er
,
du nom de celui qui l

‘

a découvert , nous ont é t é

t ransmis avec des t erminaisons lat ines ( l ) , les mêmes qu
‘
on

remarque dans l
’

I t inéraire des A n tonins .

L ugduno ,
des iderato mont e , dunum enim mont em. Dunum a le

même sens que le grec èxp6« ol zc ; irl . dun , gal lois d inas

(arm. D inan t ) .

A r emorici , auæmarini, quia are ant e ; cf. arm. mod. arvor .

A revernn s , ant e obs ta ?

R ot h , violentum, D an ,
et in gal l ico et in hebræo judicium, idee

hrodanus , judex violent us . I l n
‘

y a aucun compt e à t enir d
’

une

pareil le étymologie. I l n
‘

est d
‘
ail leurs pas sûr que Rodanus soit

un nom cel t ique.

B rio , pont e.Cf. br iva dans Samarobr z
‘

va , pont sur la Samara.

L aut r o , balneo?

N an t o , val le. Trinan t o, t res val les ; cf. gal lois nan t ; dans

cert ains patois français on a conservé le mot nan t (un nan t ,

une val lée) avec le même sens. N an t o es t une forme de la

basse lat init é pour nan tu cf. N an tuat es .

A nam , paludem? Gat o breiolo sive bigardio? O nno fiumen ?

N a t e fili. I l es t fort probable que le commenta t eur a é t é

influencé par le lat in na t i. Si le t erme es t cel t ique , il faut le

rapprocher d
‘
A te—

gnat i (voir l
‘

inscript ion de N ovare) .

Camb iare , rem pro re dure ; armor.kemma , échanger.

A va l l o , poma ; arm. aval , pomme, gal l . afa t (f gal l . v). L e
v d

’

avat lo indique une forme de la t rès basse lat init é . Cf.

A bo l lo, nom ancien de la vil le d
'

A val lon.Pour aval cf. al lem.

ap fel , l it h . obolys .

D oro , os t io ; cf. arm. dor , port e, gal l . dor , d rw s (voir I sar
nodor i).

B enne , arborem grandem? t r e lcl e , pede , forme al térée , mais

non invent ée, à comparer à l
’

irl . t raig , pied , a l
‘
arm. t road ,

t roed , gal l . t roed . Les mot s bret ons on t perdu le g .

( 1 ) Kuhn , B eit rage zur ecrg l eichendm Sp rachforsclmng , V I , 227 M , St okes

pré t end que ces terminaisons son t gauloises.
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A r emor t cus . Voir plus haut . Comme composés en arc , cf. A rc

br ignus , A recomicz
‘

, A rela t e .

A rgan t omagus (A rgan t omago, Table de P eut Géog r . de la

Gaule, p. A rgan t o peut ê t re ramené à une racine orgie

grec 5p7_w, irl . arg , héros ? Pour magos , cf. irl . ma , gal l .ma ,

champ , dérivé gal l . et arm. maes *magesas . Pour argen to ,

cf. A rgen t orat um (St rasbourg) , A rgen t ovar z
‘

a . L es composés

en mago sont nombreux sur le t erritoire de l
‘
ancien Empire

gaulois A ugus t o magus , Bod incomagus , B orbetomagus .

B rocomagus , B romagus , Cæ saromagus , Caran tomagus ,

Ca t ur z
‘

gomagus , Coan il lomagus , Dur nomagus , E buro

magus , Gabromagus , H ebromagus , Jul iomagus , M arco

magus , N oviomagus , Ra tomagus , R igomagus , Salomagus ,

Vernomagus , Vindonzagus , Viromagus .

A r t ob r l ga (P tolémée , 1 1 , édit . M ül ler) , d
‘
ar t 0 ,

irl . ar t ,

pierre, et de br iga , col l ine , gal l . bre , ident ique à l
’

al l . burg

(br iga
“bhrgha) , cf. B r igan tes , B r igan t icnses , gens de

Briancon-sur-Durance (Creuly , Rev. cel l I I I , p. L es

composés gaulois en br iga son t nombreux A ugus t obr iga ,

B audobr iga, Cœsarobr zga , Calabr iga , E burobr iga. Ju

l iobr iga , L acobr z
‘

ga , La t obr iges , Langobr iga , L itano

br iga , M undobr iga , N eme tobr iga. I l ne faut pas confondre

la racine br ig avec i bref avec une aut re par t irl . br ig ,

force , vieux breton guo impor tant , considérable (gl .

gravis) , non plus qu
’

avec le gal lois moderne br ig , branches

les plus élevées d
'

un arbre , point es des cheveux ,
arm.

moderne br igen .

A t eb oduus (Corp . I nscr . , I I I , d
’

al e , irl . ait /z, id quand

il es t accentué , ad quand il es t at one , bret on a t , et confondu

souvent avec acl , préfixe ayan t le sens du lat in re , et d
'

un

dérivé en uo d
‘
une racine qui a donné le gal lois boddaw ,

sat isfaire, bodd ,
sat isfac t ion ; cf. B oduogna tus , arm. A r t h

bodu, Tr ibodu, Cartulaire de Redon.

A t ep omar l (Plutarque , de F luviis , 6 , 4 , édit . Didot ; ibid ., V ,
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p. d
‘

oie , d
'

ep o cheval , et de märos , grand , vieux

bre ton mor , arm. mod. meur (meurbed , L e M eur , Ker

veur , Lozach — nzeur , L anmeur gal l . mod . mawr ,

grand , ail leurs qu
‘
en monosy l labes mor . Pour epo , voir

Epored ias , cf. A t epor iæ . Pour märos , cf. Virdumarus ,

B r i l tomarus , Cassimara, Segomarus , Egr it omarus , I ndu

t iomarus , A s ia tumarus , Dagomarus , Dannomarus , D ino

mogel imarus , E æcingomarus , I an tumarus , I bl iomarus ,

I l l iomarus , L itumara , M 00ct imar us ,
Viromarus , e t c.

(M . d
'

A rbois de Jubainvil le a relevé soix ant e —

quat orze

exemples de composés dont le second t erme es t märos .

É tudes grammol . , pp . 5 et

A t r eb a t es (César , I I , 4 ; IV , habi tan t s , p ossesseurs
?

D
‘

ad £ lat in ad , et d
‘

un dérivé d
’

une racine t reb d
‘

où le

vieil arm. t r eb
,
subdivision d

'

une peuplade , aujourd
‘

hui t reu.

répondant à peuprès à la fra t r ie française. Ce mot t r ev en t re

en composit ion d
’

un grand nombre de noms de l ieux en

A rmorique et dans le pays de Gal les .

A ugus t odunum (P tolémée , I I , 9 , 1 2 , A ut un) , la citadel l e

d
’

A ugus t e ; irl . d ûn , for t , gal l . d in
-as , arm. D inan ? Les

composés en
-dunum son t nombreux Cæ sarodunum , Calo

dunum , Camal 0dunum , Cambodunum , Carrodunum .

E brodunmn , E burod unum, E rnodunum , Gesadunum ,

L ugudunum ou L zzgdunum , L up oa
‘
unum, M arg idunum ,

M ar idunum. M el iodun um , M z
‘

nnodunum , M ur idunum ,

N em
‘

odunum , N ovicdunum , Repandunum , Rigodunum ,

Segedunum et Segodunum . S ing idunum , Uæel lodunum ,

Vel launodunum , Virocl unum .

A ugus t onemet um (Pt olémée. I I , voir plus haut l mscrip

t ion de Vaison cf. N emet ocen na , N eme t obr iga.

A ugus t or l t um (P tolémée , I I , 7 , le gué d
’

A ugus t e ; vieux

gal l . r i t , gal l .mod . r hyd (Rhyd —

ychen O æford ). iden t ique

au germ. fur l , t ous les deux supposan t une forme ,

*

p r lo e t

le p init ial disparaissent en cel t ique.
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B ardomagus (Grut er , CCC—CXXXIX , le champ du borde .

Pour bordus , voir plus haut .

B e l lovesns (Tit e-L ive, V , 34 , Pour bel la oumieux beta

cf. Belo tu, (Corp ., V , B elo tucodrus (Corp ., V I I ),
B elot ul to (Corp . I I I , Bela tumara (Corp . I I I ,

belo appart ient probablement à la racine con tenue dans l
’

ir

landais ep il
*

at e—bel i , il t ue. Pour vesus , on y a vuun dérivé

de la racine veid savoir ; il vaut peut
-êt remieux le rapprocher

de l
'

irl . flu, gal l .gwiw , digne de , apt e à ,
arm. ancien , wiw ,

dans U uiu-homarck, U uiucon t , Uuiu/eomo l , Uuiu— t ihoru
*
rñsu-t igernœ , ident ique comme sens augaulois Visu

— r iæ .

B l b roe t (César.V , dérivé de biber , cas t or , gaél . beobhor ,

français bie
‘

vre , lat in fiber , cf. B ibroct e (César , I I ,

B l t ur l ges (César , V I I I , 5 , de bitu monde, irl . bit h , arm.

mod . be
'

d , gall . byd , et dupluriel de r tw,
roi.

B oduogna t us (César , I I , 23 , de b0duo (voir A t ebodous) et

de guat os , cf. A tegnot i , Devognal o , et c. Voir inscrip t ion

de N ovare.

B oud l ca (Corp . I user I I , La racine boud signifie p rofit ,

vict oire , gal l . budd , profit , buddugol , vict orieux , arm. ane.

Bud ic *boud îcos ) .Cf.Boudius (Grut er , 1 1 37 , Boudo

br igo (I t inéraire d
'

A n ton in ).

B ra t usp an t lum (César , I I , de bratu jugement (voir plus

bas Vergobret us ) , et d
'

un mot d
‘
origine inconnue.

B rocomagus ( I t in .d
’

A n t Pour broco.oumieux brocco

cf. B ro/zo—mog li (H übner , I nscr ip t . B r it . ch r is t ) , gal lois

B rock—mail , plus tard B roch
-vael . cf B rocan pour B rochon

(Car tulaire de Redon). B rock a plusieurs sens en gal lois ,

not amment celui de blaireau; arm. broc
’

h , blaireau. Dans le

vocabulaire com ique du X I I
"
siècle, il est t raduit par t aæo,

me lus .

Camb odunum (I t in . d
’

A n t de combo, recourbé , arm.

et gal l . comm, courbe. et de dunum , cf. Comboviw s ,

M or icambe.
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Gamul ogenus (César , V I I , 5 7 , de comulo surnom dudieu

M ars
,
et degeno né de , fils (cf. lat in genus , grec 7ivoc) .Pour

comulo cf. Camulodunum ; pour genes , les composés du

Cartulaire de Redon en -
gen U rb-gen .Fes tgen et Fes t ien ,

U rbien pour U rb—

gen . et U rbingen. Dergen , Clutgen .

A nau—

gen .

Gan t ob enna ( lisez Con t obennum , aujourd’

hui Chan t oin

Con tobenno eû t donné Chantoine (Longaon , Géogr . de la

Gaule au VI ° s ièc le, p . 497 ; Grégoire de Tours , Con t obennici

nmnt is , I I , 2 1 , éd. A rndt , 1884 , t . I , p. 84 ; ibid ., Can t o

bonnensi in crypt a, I , 44 , A rnd t , I , p . de can to blanc?

bret . conn , et de benn gal l . beam , corne ,
irl . benn .

Garan t omagus (Tab le de Peut 61 ; cf. Desjardins , Géogr .
de la Gaule, p. pour coran to cf. arm.here nt , parent s ,

gal l . coroiul , amis ; sing. cor , irl . coro
“
coros , pour

comm ), vieil arm. Garan t — cor , cf. gaulois Caron lonus .

Coron t il lus .

Ca t ur l ges (César , I , rois du combat ; de co t u combat ,

gal l . cat , arm. ane. Cot —uuol lon
*

Cat uvel länos). Co t ic ,

Cal oc , et c., irl . co t é , e t de r iges , cf. Co tur igæ ( I t in .

et Co tur igomagus (Tab le de P eut aujourd
’

hui Charges .

Ca t us log t (Pl ine ; voir Z euss , Gramm. ce l t de cot u

combat et d
‘

une racine s lôg irl . s luag , t roupe, gal l . lu
*
s lôga (cf. nom propre arm. Ker — lut ).

Geh enna (César , V I I , 8 , L e nom l igure es t Cemmenon

(St rabon). Les Gaulois lui on t subs t itué un mot cel t ique ,

cebenna , mont agne , dos ; gal l . cefn , arm. mod. hein dos ,

croupe.

Cin t ugna t us (Corp us , 1 1 1 , 6010 , 62 ; Cin tugnotus , Schuer

mans , S ig les figut ins , I , 398 p . O n int erprète ordinai

rement ce mot par p remier
-né , de cin lu premier , cf. gal l .

-cyn t of , premier , arm. Icen ta ou ken t an , cyul . [cen t .

avant , e t de gnâ to qui aurait le sens du lat in g) na tus , fil

M . d
’

A rbois de Jubainvil le remarque que gna to n
’

a d
‘

aut re
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équivalent phonét 1que en néo— cel t ique que l
‘
iri. gnât h , gal l .

gnowdd
*

gnâ t0) , habituel (cf. Gramm. oeil ., p . et

voit dans Gin tu un nom de dieu?

Glut amus (O rel l i, superlat if de clü t o vieux gal l . C lot r i

Clut o-r ix , I nscr . chrét . de Gr .
-B re tagne , Clulor igz) ,

Cf. C lout ius (Corp us , I I , 640, 873 , 2633 bis , 278 1 ;

I I I ,

Conda t e (P tolémée, I I , 8 , 9 ; I t in . d
‘
A n t ., I l y a en

France près d
‘
une cinquantaine de Conclo t e. Condo te a donné

Condé . L e sens dumot est confluen t , mais l
‘
analyse n

‘

en es t

pas cer taine.

Ch r l xus (Sil ius I tal iens , gal lois crych , frisé , crépu.

Cunop enn ln s (Corpus , V , de cuno élevé , gal l . cynu,

er — clzgnu, lever , élever, et d
'

un dérivé dep enn bret onp enu,

t ê te , gué]. ccnn
*

qveno Cuno se ret rouve dans un grand

nombre de noms propres armor . et gal lois Cuneg lasc.

M og locunus. Cunomag lus , Cunedog , Cunal om , Conal am ,

Cunan , Conan , et c.

Dagovas sus (Brambach , 2692 ; O rel l i, de dogo hou,

gal l . ancien dog (Cunedog Cunodog0s) , gal l . mod. do.
conservé dans l

‘

arm. en t o en t do ,
bien , donc ; e t de

vossos , servit eur , gal l . et arm. gwas , ir l . foss ; cf. vosso

(Grut er , 745 , I l ).
D ex s l va ou D ex s lv la dea (O rel l i, déesse prot ect rice

dans le sens du lat in d ex ter ; deœsiva , mot à mot à droit e ,

arm. debou, gal l . debeu.

B ivona (A usone, O r igines nobilium Civit ot um , X I I I , v .

Divona Cel tarum fons addit e divis dérivé d
‘
une racine

cl eiv on t rouve A n e
—Java et A noùova of.Devogno t o , Dcvicno t o

gal l .Duw , arm.Doué , irl . Dia, Dieu
”“deivo— s .

D ruid es (César , V I , cast e sacerdotale chez les Cel t es ;

irl . nom. sing d rui , gal l . d rum pour d rui nom. s ing .

"‘d ruis , gén.
“d ruidas ). L e gal lois cl er anycl d a une aut re

origine ; sa forme la plus ancienne es t dorguid ou darguid
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qui sait d
‘
avance , composé de do+ ro (pro) ou de do+ ore e t

d
'

un dérivé de la racine veid ,
vid

,
savoir (cf. Paul a ,

la t in

video, L
’

origine de d ruid es es t obscure.

Dub l s (Pl ine , X V I , 95 ; César , I , le Doubs ; vieux gal l .

d z
‘

e
'

b
,
noir (A nna les Combr iw) , arm. et gal l . mod. du, noir.

avec son il uv.

Dub not a lns (Bul let in monumen tal , t . XV I I , p. de

dubno profond , élevé , gal l . dwfn , arm. dann , don , et du

to los , bret on ta l .

Dub ra (A nnales Rovennæ , IV , le Tauber , affluent du

M ain ; irl .dobar , eau, gal l . mod . {l ivfr , arm. dour (cf. le nom

dupays de P ou
— douvre , doyenné de l

‘

ancien évêché de Saint

M alo).

Dumnoveros (A . de Bar thélemy , M onnaies gauloises , Revue

cel t ique , I , 291 et de dumno dubno (voir Dubuc

t olus ) , et de veros , homme , irl . fer , gal].gw r , arm.may.gour

”
vero-s). L e v cel t ique init ial devient en irlandais en

breton gw au IX °
siècle.

Dumnor l x (Cés ar , I , 3 , 5 ) ou Dubnoreiæ (A . de Barthélemy ,

M onnaies gauloises , Revue cel t ique , I , 291 et

dumno es t pour dubno élevé , profond ,
ou a le sens de

l
’

irlandais domun , monde ,
univers.

Durnomagus (I t in . d
’

A n t . , 25 4 , aujourd’

hui Dormagen ).

L e sens de Durno es t obscur . O n le t rouve en B ret agne dans

Dur novor i ; il es t conservé à l
’

époque saxonne dans Dum

gneis , cit é par A sser , en saxon Thorn-sofia (Dorset ) .
E p ona (Pl ine , XV I I I , 3 ; sain t A ugus t in,

de Civ.Dci , XXIV ,

34 ; M ommsen , I nscr ip t . H e lv ., 2 19 ; cf. P rel ler , Remise/1e

M y thol . éd ., 1 85 8 , p. 5 94 ) déesse pro tec t rice des

chevaux , pourrait êt re t out aussi bien une déesse ombrienne

qu
’

une déesse gauloise. Cf. ep ored z
‘

os , Ep ored ir iæ .

E p os ogna t us (d
‘
après P ic t et , Revue archéologique , février

bien. habitué aux chevaux ; d
'

epo cheval
,
sa, qui

serait pour su, ce qui ne laisse pas que de soulever des dout es ,
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M ar l t a lus ( I nscript . d
‘

après P ict et , N ouvel E ssai , p.

composé de mar i grand (voir A t ep omor z) , et d
'

un dé rivé

d
'

une racine t al front ; gal l . et arm. t al , irl . t ut .

M ed lolanum (O rel l i, 1 709 de med ia, qui es t aumil ieu

lat . med ias , grec pz
‘

aao:
‘med jos , dérivé irl . medan ,

gal l . mwen ; e t de lanum , l ieu uni, endroit consacré ; vieux

gal lois ii
— lann , aire (d

'

i l , blé , et de lonn ) ; généralement

ton en gal lois et en armoricain signifie monas t ère ; (anna

Paul i (Lampaul) es t t raduit dans une V ie de sain t , écrit e

au Ix c
sièc le , par monas t er ium P aul i. La prononciat ion

lann semble indiquer que l
'

n a é t é suivi d
’

un aut re son

(cf. M ed io— lan ium). L e germanique land es t probablemen t

emprunt é au cel t ique.

M œn l cap t us (Tit e— L ive , XX I V . esclave du d ieu .U œnos ;

mp !us est devenucru-t as e t a donné en irl . cac/ct , ga l l . coe t h ,

arm. moven m e: , arm. mod . kes , vann . kéh .

N an t ua t es (O rel li, 209 ; César , I I I , 1 . T) , dérive de nan t u,

gal l . nan t , val lée habit an t s des va l lées . Voir Tr inan t o.

N eme t omarus , de neme la t emple (voir l
'

inscrip t ion de Vaison)
et de mam , grand .

N O M … (O rel li, voir Esnner t u& e t pour marus ,

voir A t cpomar z

N oviodunum (César.V I I . 1 2.aujourd
‘

hui N anou— t e—Fuzé l ie :

César , V I I , 5 5 , plus t ard N evers :

César. I I . 12.
'

or iart unum . plus t ard A ugus ta Suesson nm ,

Soissons : I t in . . I n t ..
'

o r irl unum en Pannm1 ie : I l in . A M . ,

226. en ) l és iel . le nouveau {ar t nan a

accen t ué sur le suffixe a donné en vieil arm. non ” .

mod. nc 1n r id . arm. mod . neve r . nero. nouveau.

N oviomagus P t olémée. I l . 6 . vil le des Bit uriges V ivis
«: 1

I t in . A n t … vil le des L e xovii : I t in . I n t .. 233. 35 5 .

vil le des X eme t es : I t in . A n t … 37 1 . ml le des Trévires . aujo ur

d '“ 1 i I t in . A M . . 362. vil le des V emmandui.

aujourd
'

hui N oyon : I t in . .b at … 72 . vil le des Reani de
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Bretagne) , de navio voir N ovioclunum ,
et de mogus ,

voir A ugus t omogus .

O gmios (d
'

après Lucien , le dieude 1 eloquence chez les Cel tes)
Ogma

*
ogmios) es t chez les I rlandais l

'

inven t eur de l
'

écri

ture ; à la même racine appar t ien t le mot aghom d
‘

où on a

fait ogomique , nom sous lequel on désigne une écrit ure par t i

cul iere dont nous dirons un mot plus bas e t qu
'

on ne t rouve

qu
’

en I rlande et en Grande-Bretagne .

P ennov lnd os (A . de Bar thélemy , M onnaies gauloises , Revue

ce l l 1 , pp . 291 et la t êt e blanche ; de p enn , t ê t e ,

voir Cunop enn ius , e t de vindo
—s , blanc. irl . find , gal l . masc.

gywnn . fem. gwen , arm. gwenn ; cf . Vindobalo , Vindo

bano , Vindogoro , Vindog lad ia , Vindolono , Vindomagus .

Vindomaro , Vindon isso .

R ect ugenus (Corp . I nscr I I , 2402 , 2907 , de rectu

droit , jus t ice ; irl . r ech t r ectu gal l . rhail h , arm. r ei

vann. r èc
'

h .bien , jus t e , et d
'

un dérivé de gen voir Camu

logenus .

R
'

e
‘

dones (César , I I , 34 ; V I I I , dérivé de rêdo , char ; cf.

Eporedia s ; l
’

e es t long comme le mont re l
‘
armor. Roozon

en arm. duX °
siècle on aurait Raedon

n omagus (A mmien M arcel l in , XV I , 2 , vil le des U bu, aujour

d
'

hui Remagen ) ; r igo es t un dérivé de r iæ , roi , chef ; cf.

R igadulum, R igodunum, Co tur igomagus .

Samarob r t va (César , V , 24 , 45 , pon t sur la Samara

(A miens) ; pour br iva , voir l
’

inscript ion de V ieux
— Poit iers ;

cf. B r ivodurum.

Segovel l ann l (Pl ine, I I I , de sego ous igo cf. S igovesus

goth . s igis , vict oire ; et de vel loun i , pluriel d
‘

un dérivé d
'

une

racine vel gal l . et arm. comparat if gwel l , mieux . Cf. Vel

lovii, Vel launadunum , Vercossivel lounus .

Senones (César , V , 5 4 , dérivé de sen vieux , ancien ; irl .

( 1 ) N e pas confondre avec Redon don t la forme des V I I I °—X ° siècles es t Rat on.
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sen ; gal l . ken ; arm. heno ou henon ,
le plus vieux (L e

H éno/f La Grammaire cel t ique, p. 77 1 , not e 2 , propose

de rapprocher Senones du second t erme de l
'

irl . co— snom ,

combat .

Sucarus (Grut er , 742 , de su voir ep osogno tus , et d
’

un

dérivé de car vieil arm. a ar , H ocor , dérivé mod.

hégorot , affect ueux , aimable, sucoros , qui aime bien.

Taranucno dec (O rel li, 205 5 , 205 6 , fils de Taranus .

Toronus es t le dieu du tonnerre ; gal l . t oran , t onnerre ; irl .

t orond . Le mot n
’

es t plus en usage en bret on armoricain. I l

s
’

est conservé en haut vannetais dans le verbe t oronnein ,

faire du bruit . Sur ce dieu, voir Gaidoz , É tudes de myt ho

logie gauloise , Paris , 1 886 , pp. 93 et suiv.

Teut aœa (Lucain , 1 , 444 — 445 ; cf. M ar t i Tan t o t i (Corp ., V I I ,

M ar t i L n t obio H ormag ia Taut ot i (Corp ., I I I , 5 320)
F lavius Totot ïgm [u]s , soldat (Corp ., V I , L

’

é tymo

logie du nom de ce dieuest obscure , mais il n
’

es t certainement

pas composé , comme on l
’

a si souvent dit et écrit , de t en ta,

tut , peuple , et de tot père ; cela eû t donné aumoins Ten t a

t o t es , de plus l
‘
a de Ten t ot es est long et celui de t ot bref.

Teut omat us (César , V I I , 3 1 de t en t a t an t o voir l
‘

ins

cript ion de N ovare ; et d un adj ect if mo to— s , bon ; cf. irl .

mailk mal i -s) ; breton mad , bon. Cf. Taut ior iæ , roi du

p eup le, surnom d
’

A pol lon (O rel li,

U x el lodunum (César , V I I I , 32 , næel la gal l . uchel , arm.

uhel , hnel , élevé , irl .nasal élevé ; cf. Uæomo vil le d
’

Espagne,

aujourd’

hui O smo ce serait un superlat if gal l .uch , uwch ,

plus élevé , uchof , t rès élevé. N ous avons probablement le

superlat if gaulois d
'

næel lo dans un surnom fréquemment

donné au Jupit er gaulois Uæel l imus (Voir Gaidoz , É t udes

de my thologie gauloise , pp. 1 05

V eragr i (César , I I I , 1 , de ver , préfixe intensif , bret on war ,

gwor , gar , gour , et d
'

un dérivé d
'

agr combat , massacre ;

vieux gal l . air —moon , champs de batail le, irl . tir , s t rages
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(G mmm. cel l 2° édit 1 7 780)
*
ogro Cf. les noms

armoricains A ern in , A ernuzu (on t rouve H aernn in) , A er

mit it (Cartulaire de Redon).

V er cinget oflx (César , V I I , 4 , 1 , Vercinget oriæs sur une

monnaie gauloise (A . de Bar t hélemy , Revue cel t ique, I , 291

et de ver , préfixe int ensif , de cinget a irl . nom. cing ,

gén. cingid , thème cingel guerrier , e t de rico, chef ; cf.

Ginget oriæ.

V ergfllus (voir Z euss , Gramm. cel t ., 2
° édit , p. I l , en not e ;

cf. verg il iæ s t el læ , Pr0perce , I , 8 ; O ûcp7at a , vil le d
‘
Espagne ,

P tolémée ,
I I

,
dérivé d

’

une racine verg efficace , voir

vergobretus , ou à rapprocher de l
’

irlandais ferg colère ;

O ûsn zoûco; dm avo
'

ç , P tolémée , irl . fairggæ , l
'

O céan.

V ern0 dubm (Pl ine , I I I , verno es t ident ique a l
’

irlandais

fem , bret . gweru, aulne ; pour Dubrum voir Dnbro , cf.

Vernomogns ; Vernadubrnm es t aujourd‘
hui Verdauble.

V lducas s es (Pl ine, IV , 32 , I ) vidu se ret rouve dans l
'

irlandais

fid , arbre, gall . mod gwydd , arm. gwez , qui remont ent t ous

à un t hème vidu Pour casses , sing. coss i
— s , on le t rouve

assez souvent en composit ion Cossivel lonnus , Cass i-brät ins .

Cas s is serait pour cod— t î -s dérivé en — t i d
’

une racine cod

qui avec le suffixe
— ro a donné cad — r , beau, fort , arm. moyen

cozr ,
aujourd’

huicoer , gal l . cadr , fort (nompropre L e Cad re

dans le M orbihan français , forme figée duX I
—X I I " siècle) .

V lndob ona (P tolémée , I I , 1 4 V ienne en A ut riche , de vinda

voir P ennovindos , et d un t erme dont le sens n
’

est pas

certain , mais qui ent re en composit ion d
‘
aut res noms gaulois ;

cf. Jul iobw o , L il lebonne; A ugus t obona .

V lrodunum (I t in . d
'

A n t ., 98 , Verdun ) ; on t rouve vira et

vero comme s igo et sega pour vira voir Dumnover0s ;

cf. Veromandn i , Viromagus , Viracon ium, et c.

V ol cæ (César, V I , de sens inconnu; a désigné une fract ion

import ant e de la race cel t ique , cel le que les Germains

paraissen t avoir le mieux connue ; c
’

es t en effet sous ce nom
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'

ils désignent les peuples cel t iques lat inisés ouquiont é t é sans

la dominat ion romaine ; cf. haut al lem. Wo lo h, dérivé al lem.

actuel angl . We lsh . L es aut res noms et hniques prin

cipaux des Cel t es son t Gal l i , Ce l tæ , B elgæ , Golo læ , B r it

tones , Gaidel i , P ict i ? L es B r it t0nes et les Gaidel i sont les

seuls dont la langue survive. O n ne connaî t l
’

étymologie
d

‘
aucun de ces noms avec cert itude , a moins que ce ne soit

cel le de Ga lo t æ ; l
’

irl . galdœ brave , suppose en effet un pri

mit if go lo t îo
-s N ous ne cit ons le mot Volco que pour

avoir une occasion de met t re en garde cont re les é tymologies

diverses qui courent sur les noms ethniques des Cel t es.

I l e d e B re t agn e

L e cel t ique de 1 1 1e de B retagne présent e beaucoup de noms

propres d
'

hommes et de l ieux ident iques ou semblables à ceux du

con t inent , et aut an t qu
'

on en peut juger d
‘
après des mat ériaux

insuffisant s , les mêmes caract ères phonét iques , aumoins pour la

même époque. L es diph tongues sont t out es devenues des

longues ou ou e t en primit ifs) , sporadiquement n sur le

cont inent , es t devenu6 , puis de bonne heure il dans l
‘

île N ôd en l i

(deu) e t N uden t e (gal l . N udd irl . N uodo nôdens (3)
Tn t ionus , Car tulaire de Redon , Tud ian , plus t ard Tuj en dans

Lan-dojen Pour ci on ne t rouve plus que (Dêvognol o) et
“

Z

(I sern inns).Ce fait peut simplement t enir à ce que ces inscrip t ions

sont pos t érieures à cel les du cont inen t . La chut e de l
'

s int erva

cal ique aumoins dès le V
° siècle , tandis qu

’

on le t rouve conservé

sur le cont inent , ne peut pas non plus ê t re invoquée comme une

l ) Voir sur les noms et hn iques des Ce l t es d
’
A rbois de Jubainvil le, I n t roduc t io n

à l
‘
ét ud e de la l it t éra t ure cel t iq ue , pp . 4 e t suiv.

( 2) L es formes comme Tout o t cs , L auret ius , sum om de M ars
, qu

‘
on t rouve dans

les inscrip t ions lat ines d e Bre tagne ne son t guère concluan t es ; ce son t des d ivi

n it és import ées peut
—êt re ducon t inen t et adorées par des é t rangers ; cep .B and i t

—
ca ,

( 3) Le N odcn t du Cart ulaire de Redon doit en êt re sé paré et pour la rac ine et re

rapproch é des noms comme
'

mI —hm l ; uml gal l . nuud d, p rot ec t ion. re fuge.

( « I ) I l n
‘
es t pas impossib le que ce nom soit d

'

origine lat 1ne.



différence ent re le gaulois et le cel t ique insulaire ; rien ne dit que

si le gaulois eû t con t inué a ê t re parlé jusqu
’

auV °
siècle , il n

'

eû t

pas présent é le même phénomène.

L es inscript ions oghamiques don t nous dirons un mot plus bas

offrent des t rait s par t icul iers fort caract éris t iques , mais ces ins

cript ions sont en général considérées comme gaél iques. I l ne

faut pas oublier non plus qu
'

el les sont pos t érieures à la domina

t ion romaine dans l
’

île et s
’

en aut oriser pour conclure à une

séparat ion profonde ent re le groupe breton et le groupe goidé

l ique et former un groupe gal lo
-bret on.

Si les noms de l
’

époque lat ine en Bret agne ne présent ent pas

de t rait s phonét iques bien t ranchés , ils n
’

en formen t pas moins

une int éressan te cont ribut ion à l
’

étude du vieux cel t ique.

N O M S DE maux ET DE PEU PL ES ( l ).

A b ona (I t in .d
‘

A n t ., 486 , édit ionWessel ing) , l
'

A von (St rat ford

on— A von) , arm. aveu dans Pon t -aveu.

A mb og l anna (N at il . D ign X L , 44 , édit ion O t t o Seeck) ,

d
'

ombo (grec t t… ) et de g lanno , gal l . g lan , arm. g lonn

(Cat hol icon), rive d un fleuve.

B rancdunum (N at i t .Dign ., XXV I I I , 6 , de brona, breton

bron , corbeau, et de dunum (Voir les noms gaulois) :

Bflgan t es (Pt olémée , I I , 3 , Voir A r tabr igo (Gaule).

B r t t fla (Procope, de B el la got h IV , C
‘
es t la forme la plus

ancienne du mot qui, en A rmorique , indique la Bretagne

Breiz , vannet . B rêh . L es deux t t , suivant la règle , donnen t

une spirant e , d
’

abord t h (den tale spirant e dure , ident ique pour

la prononciat ion au t h dur anglais) , puis z (spiran t e dentale

douce , t h doux anglais) , except é dans le vanac t ais qui change

( 1 ) Comme pour le gaulois , nous n
‘
avons nul lemen t la pré t en t ion de donner

ici une l is t e comp lèt e. N ous voulons mon t rer l
’

in t érêt de ces é t udes , faire con

nait re les résul t a t s les p lus impor tan t s aux quels on es t arrivé , et aider à l
‘
é tude

h is torique du bret on.



_ 3 r _

vers le XV " -XV I c s iecle le écrit pour th en li , e
‘
h Cf. B r it t o ,

surnom donné à Ph ilet ius (H elvèt e), Creuly , Revue ce l t ., I I I ,

p. 1 61 .

B r it t ones (voir H ubner , I nscr .B r it lo t .; N ot il .D ign . V I I , 73 ;

Greg. H is t passim) , nom nat ional des B ret ons ; gal lois

B ryt hon ,
arm. bresance ( la langue bretonne) , vannet .

brehonec. Breton , bre tonnet sont des formes emprunt ées au

français. L e sens dumot est obscur , mais il ne vient point de

br ith , de couleur variée, ta toué comme on l
'

a dit souvent .

Camb oduno (I t in . d
’

A n t ., voir Gaule) , de combo, recourbé ,

courbe
,
bret . comm, et de dunum (cf. Comp odona, Bède ,

H is t . eccl .gen t is A ng l ., I I ,

Cumb er l t o (I t in . d
‘

A n t ., 474 , var. Combar ico) de cambo

et de r itum, gué (voir A ugus tor it nm) .

Camul odunum (P tolémée, I I , 3 , Citadel le de Con—

autos ,

nom souven t donné à M ars .

Ga t uvel l aun t (P tolémée, I I , 3 , de cat a ,
voir Ca tur iges ,

e t d
'

un dérivé de vol racine du comparat if gal l . et arm.

gcccl t , mieux .

Gflurno (N ot it .D ign ., LX , Citurnum ,
I nscr ip . B r it . lo t

vieux breton citurnn , bre ton moyen quclorn , baquet .

Gondercum t emplum (N ot it . D ign ., X L , de la part icule

«o n , en breton moyen een , et d
‘
une racine clerc conservée

dans la gloss en vieux bret on erderh , évident , cf. Derco

(M ura t ori, 7 2 ,

Gonov t o ( I t in. d
’

A n t (A ber—O ut 1way nom de sens

inconnu, mais int éressant comme forme archa1que du nom de

la vil le de Conway (N or d—Gal les) ou mieux Cymry .

Durocornovio (I l in . d
‘
.
—l n t .. (Cirences t er) .de dura, cita

del le. et de Cornor ium (cf.Tribunas cohor t is primm ,
Corno

viorum.

'

ot it . Dign X L , Carnar ia a donné Kcr nco en

nmven bret on , aujour d
'

hui
'

crnc ,
vannetais Kcr néu*

, gal lois

(
‘
er ngcr (Cornouail les insulaire) . Le gr os des émigrés bre tons
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N oviomagus (N ot ôpayoç , P t olémée, I I , 3 , Voir A
'

ovz
‘

omogus

(Gaule).

P ennocrucio ( I t in . d
‘

A n t . , 470) de p enno ,
t ê te , et d

'

un dérivé

d
’

une racine crue , gal l . crug , arm. krugel t , but t e , pet it e

éminence ; gaél ique cruaclz
,
cruachan , pet it e col line ; le mot

suppose une racine goidélo
-bretonne (croc crane M . Stokes

rapproche de ce mot le nom de l
‘

idole irlandaise cenn — cruach .

à la t êt e sanglant e (cf. d
'

A rbois de Jabainvil le
,
Cycle my thol

ir l ., pp. I O S

P et uar ia (H erouapia , P tolémée , I I , 3 ,
dérivé de p e twar ,

gal l . mod. p edwor , quat re , arm. p evor .

R igadunum P tolémée, I I I , 3 , de r igo royal ,

dérivé de r ig et de dunum , forme lat inisée de
*
dunos , cita

del le.

Sab r ina (Tacit e , A nn . , I I , le Severn , en gal]. act uel

Sel govæ (P tolémée , I I , 3 , 6 , nom de peuple) , l it t . les chasseurs

irl . se lg , chasse , selche chasseur , gal l . [cela , chasser , arm.

holc
'

h dans hem— olc
'

h .

Tob ias nom de fleuve (P tolémée , I I , 3 , actuel lement le Tywz.

Tr isan t on (p dvrævoc « crapoû ixfiol ai, P tolémée ,
I I

,
3 , Le nom

de ce fleuve se ret rouve dans le Trean to de Bède (cf. le nom

d
’

homme Trean ton dans le Car t ulaire de Redon , chart e de

859— 865 )
V O I‘CI V I O S (O ù:pyœûœg «imavo

'

ç ; édit . M ul ler O ûspyiovoç ) , répond à

l
‘
irl . faz

‘

rggæ , foirggæ , océan. O n a voulu faire sor t ir de ce

mot le gal lois werydd dans mor y werydd désignant la mer

d
‘
I rlande ; il nous semble que mor y werydd veut simplement

dire la mer irlandaise ; on doit l ire yweryctd en un seul mot ,

ywerydd suppose un vieux cel t ique
*

iver jo L
'

y a é t é pris

pour l
‘
ar t icle , par une méprise de la langue fréquent e en

gal lois , exemple M or y l l
'

erddon , la mer d
‘

I rlande ;

ymenyn , beurre , es t devenu ainsi menyn dans la langue

populaire , et c.
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V ernemet um ( I t in . d
‘

A n t ., Voir Gaule ,
inscript ion de

V aison.

V indoclad ia , plutô t que Vindog lad ia (I t in . d
’

A n t . de

vindo blanc, et de ct âd z
‘

a. gal l . clawdd , fossé avec t alus ,

arm. olcoz .

V indolana (N ot . Dign ., X L , Voir M ed iolanum ; cf.

Vindobala.

V ind omora ( I t in . d
‘
A n t . , mora es t peut

-ê t re le pluriel

neut re de mor t

U z el l e. Cf. O üä
'

ùl ofi 0 5 5ù) a (vil le) P tolémée , 1 1 , 3 ,

Voir U æe l todunum.

N O M S DE PERSO N N ES

( Ces noms, s i l n
‘

y a pas de référence, son t t irés des I ns cñ p t ùmcs B r itann ia

la t ina: d
’
H iibner. Corp us I nscr ., VI I ).

A rgen t ocox os (Dion—Gass .
,
76 , le mot orgen t o paraî t bien

avoir ici un sens analogue au lat in argen tum ; gal l . ar r
‘

on t ,

arm. arc
‘

hon t , indo—europ . argnto ; voir A rgen tomogus ; cf.

les noms propres arm. A rgan t hoe l , A rgon t louuen , A rgen t

monoc , A rgan t on (Cartulaire de Redon) ; les noms gal lois

To tar z
‘

on ,
front

,
A r ionfag l , A r z

'

onrhod , A r e
‘

anwen , A r ian

hel l , nom de rivière (vieux gal l . A rgon/t el l) . Voir Rhys ,
L ectures , p . 374 . Cox os est t iré de la même racine que le

gal lois coes
*
coæa , jambe.

B oduogenue . Voir Boduognatus et Conzutogenus . Si gnä

appar t ient à la racine gen il y a en t re eux le même rapp ort

qu
‘
en lat in en t re (g)na t us et gen e

‘

t us (voir Thurneysen , Kel

toromanisches , p.

B oud icca (Tacit e, A nn . , X I V , Voir Boudus , Gaule ; cf.

Bôd icus nom d
’

un chef armoricain , dans Grégoire de Tours ,

plus t ard Bud ic nom d
’

un comt e de Cornouail les . Pour la

même racine
,
cf. Bud —uuoret dans le Cartulaire de Redon,

plus t ard Buzoret
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Ga l e t i (génit if) . Voir Co let es (Gaule) .

Gamb as .Voir Combo (Gaule).

Caranünus (Cartulaire de Redon , Keren t z
‘

n). Voir Caron t it lus

(Gaule) .

Cara t â cus (Tacite ,
A nn .

, X I I , V ieux bret on Caro toc,

aujourd
’

hui Caradec , dérivé de la même racine que Cu

ran t il lus , cf. dans les I nscr . B r it . lot . Coran tos , Cara t il l i ,
°

Caro t ins .

Cas s ive l launus (César , de B el logal ! V
, cf.gaulois Ver

coss ivel tounus , gal l . Coswo t lan . Pour la racine vel voir

Cat uvel loun i (Bret agne) ; pour Cass i cf. le gaul . Cass i

t o tos coss i cad— t i , dérivé d
’

une racine qui a donné le

vieux bret on vod — r , beau, for t
*

cod — ro-s), arm. moy .

cozr
,
aujourd‘

hui koer .

Ca t uci, Ca t a lus , dérivés de cat a combat , cf. vieux bret on

Co t oc (de Cat âcos) , Cut ie , etc.

Cin t ugenus , premier
— né , paraî t bien l equivalent de Cin t u

gna tos (Gaule).

Coccus , gal l . each , rouge.

Cunob ar rus , qui a la t êt e élevée ; de cone voir (Juno

p enn ius (Gaule), et d
'

un mot qui a donné l
‘

arm. bor r , cime ,

sommet , bor r on p enn , le sommet de la t ê te (Cat hol icon) ;
bor r vien t d

‘
un cel t ique bor s t o (Thurneysen , Kc l t orom .,

p.

D agomarus , de dago bon , et mâ ro-s , grand. Cf. Dogo
-bitu&

Dago
-dubnus ( I nscr . B r it . of. B it udogo (Creuly ,

Revue ce l t I I I , p . Voir Dogovassus (Gaule) .

D êvogna t a ,
née d

’

une déesse. Voir B ivona et Cin tugno t us

(Gaule) .

Dubnovel laum m, sur une monnaie de Grande-Bretagne ; on le

t rouve également sur des monnaies at t ribuées aux rois.Revue

ce l t I , 295 ; Rhys ; L ectures , 1 90. Cf. arm. Dumno

uuo l lon et Dum— uua l lon , Car tulaire de Redon.

I sar ninus , s arn inus , I x arn inus . Voir I sornoo
‘
or i (Gaule) ;
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cf. H azer nin dans P lebs H oiern z
‘

n , plus t ard P luhern in ,

‘

P luher l z
‘

n (M orbihan) ; cf. Soin t — H ern in (Finis t ère).

I unianus . L a racine iun se t rouve dans beaucoup de noms du

Cart ulaire de Redon. I unanus est le nom d
'

un saint bret on ;

c
'

es t le pat ron de Saint
-A ignan , commune de l

’

arrondissement

de Pont ivy (M orbihan). L
'

ignorance l
’

a changé , nom et his

t oire
,
en A ignan ; le peuple prononce [ non , qui représent e

exac temen t I unon . Le biographe de la vie la plus ancienne

de Saint -Samson t raduit I unon ( 1 ) par tuo: (cf. I unno , nom

de femme ; Bramb.,

M a t ucus , dérivé peut
— ê t re de la racine mot gal l . et arm.

mod , bon ; cf. M ot oc , plus tard M ud ee , gal l . M odoc
*
mo tâco-s Cependan t ni l

’

irlandais , ni le bre ton n
’

ont un

t hème mo t o M o t u se ret rouve dans l
’

irlandais mat ,

porc.

B i[ t ]ogenus . Voir Comulogenus (Gaule). R z
‘

t ogenos est iden

t ique à R itgen et Ri t ien , Car tulaire de Redon. R itgen es t

une forme plus ancienne que R it ien . Cf.Rot a—

genus ( I nscr .

B r it .

B ot t a l i (génit if). I l faut probablemen t l ire Rot o l i , de ro, préfixe

in t ensif, gall . rhy arm. re et de t o to— s , front .

Tancor ix ( nom de femme) ; pour tanco cf. le gal lois t ango,

paix . Cf. Tonconus , Toncinus (I nscr . B r it .

T ogodumnos (Dion— Cæ sius , LX , nom d
'

un chef breton.

Pour t ogo cf. gal l . et arm. t o, t oit ; pour Damnas , voir

Dubnor iæ .

Ta t iana s , dérivé de la même racine que tan to , peuple (voir

l
‘

inscript ion de N ovare , Gaule) ; arm. Tud ian (Cartulaire de

Redon) , conservé dans le nom de l ieuL an-duien

V a l l aun ius (Tadia), nom de femme. O n remarque déjà dans ce

nom la t endance dubre ton à modifier en a l
'

e bref non accen tué

( 1 ) O u I un ia rm .

( 2) Tut ia nus pourrait êt re lat in ,
mais la présence de T nt ion en A m erique

fait pencher pour un e origine cel t ique.



devant les l iquides . L e même phénomène se remarque en bas

lat in (Schuchardt , V00ah
°

smus , I , pp. 206 et

V ep omulus , cf. Vep isones , Vep us , Vep o, Vepo nio (noms

gaulois) . Le premier t erme vepo pourrait représent er le

gal lois gwep visage (Wh it ley Stokes , Cel t ic declension ,

p.

V iducos .Voir Viducasses (Gaule).

V ind omorucius , habitant de Vindomoro ? (voir plus haut ) .

U x op ii l i ; pour nom cf. gal l . uch , plus élevé , au-dessus de ,

arm.us , gal l .uchof , le plus élevé (cf. uæomo) ; dérivé de la
même racine ox el .Voir U a et todunwn .

PÉRIO DE DE TRA N SITI O N

V °—V I I ° siècl es

Le mouvement qui ent raînait peu à peu les langues cel t iques

à l
’

é tat que l
'

on caract érise par le t erme de néo-ce l t ique se pré

cise, et on peut le dire, s
‘
accomplit en grande part ie pendant cet te

période. L e breton y prend les caract ères essent iels qui le dis

t inguent a l
'

époque moderne. L es sépul tures chré t iennes de la

Grande—Bret agne nous ont conservé bon nombre de noms bret ons

de cet te époque, malheureusement les t erminaisons en sont lat ines

ou lat inisées. Les inscript ions oghamiques seules présent ent avec

cert itude des cas cel t iques , mais les plus int éressan t es à ce point

de vue doivent ê t re regardées comme gaél iques. O n n
'

a t rouvé de

monument s de l
’

écrit ure oghamique quedans les I les
-Brit anniques.

C
‘
es t une écriture sur pierre , dont les let t res consis t en t en l ignes

droit es , t racées par t ie perpendiculairement , par t ie obliquement ,

part ie t ransversalement à la l igne formée par l
‘
angle de la

pierre

( l ) Rhys. L ect ures en vrelak phono logy, 2
° éd it ion. L ond res. Tmbner, 1 879.

pp. 260 et suiv.



c.anxcràass oenanmuss avec L EU RS ÉQU I V A IÆN TS

EN L ETTRES L A T I N ES

h d t c

P ( 1 )

b l e s
m g ng et

Les aspirées , ouplut ôt les spirant es ch et t h étant représent ées

par ce et t t , M . W h it ley Stokes en conclut que l
‘
écriture

oghamique es t née en B retagne. C
’

es t en Bretagne en effet

et non en I rlande que ce , t t deviennent ch , th . Suivant

M . Rhys les inscript ions oghamiques ou mieux ogmiques

mont ent à deux douzaines environ. L a plupart sont du W et

duV I ° siècle (l
’

inscript ion de L lanart h Cross dans leCardiganshire

et cel le de Chapel on Caldy I sland sont du IX
°
siècle). P resque

tout es sont accompagnées de légendes lat ines , les unes rendan t

plus ou moins exact ement le sens de l
'

inscript ion oghamique ,

les aut res sans relat ion immédiat e avec el le. La plupar t des

inscript ions oghamiques en t erritoire bret on appar t iennent au

sud du pays de Gal les ; on n
'

en compt e qu
‘

une dans le nord

du pays de Gal les , deux dans le pays de Devon , e t une en

Cornwal l .

N ous donnons par ordre al phabé t ique , la plus grande part ie

des noms cont enus dans les inscript ions ch ré t iennes de Grande

Bretagne , en y joignant un cour t commentaire oudes rapproche

ment s . N ous reproduisons en renvoyant à H übner (I nscr ip t iones

B r itann ia: ch r is t ionæ , Berol ini, 1 876) les lect ures de M . Rhys

dont nous met tons également à profit le commentaire

( I ) U ne fois le p est représen t é par p lacé à droite de la l igne.
( 2) Rhys, L ect ures , p. 270.

( 3) L ect ures on Welsh p honology, 2
° éd it ., appendice et p assim. N ous laissons

de côt é les noms qui son t manifest emen t gaé l iques et ceux qui son t post érieurs

au V I I e siècle.
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Suivant H ñbner , les inscript ions vont pour la plupart du V I
‘

au V I I‘ siècle inclusivement . Quelques — unes paraissent ê t re

de la fin du V'
siècle.

A diune (Rhys , n
° Peut -êt re le même nomque le nom gal lois

moderne E z
‘

dd in (M yvyrian ,
A rchæ otogy of Wa l es , édit .

Gee , 390-405 , Rhys).

A imflini (Rhys , 22) aujourd
'

hui gal l . ufe l , flamme, chaleur ,

irl . oibe l t , si dumoins l
’

ort hographe oi représen te l
‘
ancienne

diph t ongue oi.

A na t emor i (Rhys , d
‘

anat e , gal l . enaid , âme , et de mâro ,

grand (Rhys) , H übner , 1 47 .

A ndagafli (Rhys , cf. Gel ton ? L ib. Land 1 38
,
1 46 ,

Rh VS .

B arcuni (Rhys , 5 4 , H iibner , cf. le nom propre irl . B erchu,

génit . Berchon (Rhys) .

B arr ivend i (Rhys , 5 6 ; H ubner. composé de borr
*

bor s t o sommet , armor. et gal l . bar (nom propre B enbar ,

Car tulaire de Redon) et de vend i , génit if lat in de vindo

blanc.Voir Vindomagus (c
’

es t le nomgal lois B erwyn , Rhys).

B oduoci (Rhys , 47 ; H übner , dérivé en ao (âco) de b0du

Voir Boduogenus . Cf. armor. Tr ibodu, Cat bodu (Car tulaire

de Redon) , le gal lois E lbod ugo , E lbodu.

B rocagn i (Rhys , cf. le nom gal l . moderne B rychon , le

le vieil arm. B roc/t on dans Ranbrochan (Cart ulaire de

Redon) .

B r 0 b 0mag l i (Rhys , 20 , 1 5 ; H ubner , Brohomog l i es t

pour un plus ancien B rocco
—mog l i , gal]. ancien B roc/cmoel ,

plus t ard B rochfael . L e second t ermemag los , irl .ma l , prince ,

qu
‘

il ne faut pas confondre avec l
'

irl .mâel , gal l .moet , chauve,

arm.moue l et moa t , ent re en composit ion de nombreux noms.

Cf. M ag locunus dans Gildas , gal l . moderne ..e lgwn , arm.

Conmoe l cunomag lus , M oe l t iem et Tz
‘

ernmoel , et c. (Car

tulaire de Redon).
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Conet ôci (Rhys , 96 , H übner , rien de cert ain (cf. le gallois

conedd ou con ion t dans go
-

gonedd ou go
-
gan t

‘

an t , gloire?

Rhys2) ; cf. gaulois Con connet o-d omnus .

Corb agn i (Rhys. gal l .mod . carfan i , ensouple de t isserand ,
de même en armoricain ; L lancarfan ,

N on tcor/
‘

an ( t s) ,
cf. Corba leng i ( I nscr . B r it . chr is t

Cunegni (Rhys , 62 ; H übner , 232 ; probablement un génit if de

Cunognos , devenuen arm. Cunan , Conan , en gal lois Cinan ,

Cynon .

Cuniovende (Rhys , pour la racine et le sens , de cun io

voir Cunopenn ius (Gaule) ; pour vende cf. Vindomagus

(Gaule) .

Gunoceni et Gunocenni (Rhys , cf. gal lois Cincenn , arm.

Conkin (Car tulaire de Redon).

Gunogus s i (Rhys , gal lois Cingus t et Cinus t , arm. Uur

gos t , Uuorgos t (Cartulaire de Redon) .

Cunomor i (Rhys , 94 ; H übner , de cuno voir plus haut , et

de mor , grand, voir A t ep omor i (Gaule). Cunomor es t aussi

le nomd
'

un chef armoricain ment ionné dans Grégoire deTours .

Cunot ami (Rhys , C
'

es t peut
— ê t re un superlat if de cu— no

,

élevé , cf. C lut amus (Gaule), gal lois Condof , Cyndof , arm.

Cunot om , Conot om , Condom , Cundomn (Car t ulaire de

Redon) ; l
’

a est probablement une voyel le irrat ionnel le (gal l .

Dunnoguo l pour Dumnaguo l
*
dumnovo tas) , cependan t

cf. H uma tem? Uuoro t om (Car tulaire de Redon).

Cunova l i (Rhys , 103 ; H übner , gal l . Cynwa l , Conuq

(Cartulaire de Redon).

Carcagni (Rhys , cf. C ir con , L ib Land., p. 1 5 3 .

D ervaci (Rhys , 37 ; H übner , dérivé de demo , chêne ; gal l .

demo , arm. derv, dero.

D obunni (Rhys , 85 ; H übner ,
cf. le nom du peuple de

Grande— Bretagne A ofiow n t (P t olémée).

D rus tm i (Rhys , 64 ; H ubner , M . Rhys compare le nom

pict e D ros ton , Dros t en .
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Dumnocenni (Rhys , 1 05 , comt é de Selkirk) ; pour dumno voir

Dmnnor iæ (Gaule) , pour cen i , cf. Cunocenn i.

B ances t i (Rhys , 29 ; H übner , de duno citadel le ; gal l .

d inos , arm. dinos , plur. dinos t et t (Dict ionn. de l
‘

A rmerye

aumot p alais) , et de cat voir plus haut Co tocus (cf. Lond ine

go t h dans Girald. Cambr. Rhys).

E lmet iaco (Rhys , 1 4 ; H ubner , Seime t ioco, surnom

d
’

A t z
‘

or tu
, probablement originaire d

'

E tme t ( Yorksh ire ou

Cormor t hensh ire , Rhys) .

Enab arr i (Rhys , L e second t erme est bar , voir Barr i

vend i.

E r cagni (Rhys , Erchon , L ib. Land., 1 46 ; gal l . ere/c,

erchyl t t errible (Rhys). E rcit ivi , E rcil inci (Rhys , 97)
sont de même origine.

E t erni (Rhys , I l ) ; nom de l ieu, gal lois L lanedern ; nom de

l ieu, arm. Lonedern (Finis t ère). Cf. E t t ern i (Rhys ,
E terno l i (Rhys ,

F anoni (Rhys , 87 ; H übner , cf. Fonnuci (Rhys ,
J ouena l i (Rhys , I l ; H übner , Jeueno l i L ib. L and.,

I ouanoul cf. I ouuon , Car tulaire de Redon .

L it ogen i (Rhys , 8 1 ; H ubner , cf. gaulois L itugen ius ,

voir gal l . l it imour , frequens (Rhys ) ; cf. arm. L it oc ?

(Car tulaire de Redon ) ; cf. Loon— t it i , nom propre d
‘
une

inscript ion chrét ienne de Grande — Bretagne (Rhys , 1 3 ;

H übner ,

L overnaci (Rhys , Lover n ii (Rhys , 1 5 ; H ubner ,
cf. le nom du chef arverne A ouipn oc (Fragm. h is t . græ c

édit . Didot
, I I I , p. com ique lover n, renard

,
arm.

louor n , irl . loorn (anglicisé en L am e) ; plusieurs noms

de l ieux dans le pays de Gal les sont désignés par le nom de

L lywernog cf. B ot — louuernoc (Car tulaire de Redon). Selon

M . Rhys , louern serait pour un vieux cel t ique lu[ p ]-em o

et se rat tacherait par conséquent au lat in lup us ?

L unar [c]h i (Rhys , 5 7 ; Hubner ,
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l l ag lagn i ( Rhys , 33 ; H übner , dérivé de mog to

conservé dans les noms de l ieux gal lois Rh0s moelon ,

Gar t h moe lon Ron melon (Cartulaire de Redon).

M ag [ l]i (Rhys , 1 9 ; H übner , voir B rohomog l i.

M el i (Rhys , 8 ; H ûbner , 1 42) nom d
'

un disciple de saint Pat rice ;

gal l . M el td eyrn (Rhys ) ; cf. mel io dans U uz
‘

nmet io (Car

t ulaire de Redon) ; P tu—M el iau, P lou— M il iou, nom de lieux
armoricains .

M onedorig i (Rhys , 27 ; H ubner, 1 28) la mon tagne royale ?

de r ig roi, et de moneda dérivé de man id , mont agne ,

gal l . moderne mynydd voxr arm. man i/1 1Vinmon id

(Car tulaire de Redon) , arm. moderne
,
me nez , mene, mine ,

anane .

N onn it a (Rhys , 79 ; H ubner , cf. le nom de lieu gallois

Eg lwys N ynyd , l
'

église de N onm
‘

t a (Rhys) ; c
‘

est le nom

de la mère de saint Dévy , connue en A rmorique sous le nom

de N o nn .

O raon s (Rhys , 3 1 ; H ubner , surnom de Corbolenyos

paraî t avoir le sens d
‘

or ig ino ire du p ays d es O rdovices .

O rv it e (Rhys , conservé dans le nom de lieugal l . P on t erwyd ,

t ransformé
,
dit M . Rhys , par les druidomanes en P on t

Der wydd ,
le pont dudruide !

Punp eius (Rhys , 48 ; H iibner, nom lat in qui paraî t avoir

é té famil ier aux B retons ; P oupoia es t le nom d
'

une sain t e

vénérée en A rmorique.

Quena t auci (Rhys , 1 02 ; H ubner, paraî t gaélique.

R ia lob rani (Rhys , 64 ; H übner , Pour brun i , voir B ra

nodw zum (Grande-Bretagne) . Le sens de rio lo n
‘
est pas

cer tain.

Rica t t (Rhys , peut
— ê t re pour R iocat i. Voir plus bas les

noms armoricains duV I " siècle.

Sab ini (Rhys , paraî t ê t re le lat in Sabinos , conservé dans

le nom gal lois H e/
‘

yn cit é par M . Rh y s ; cf . cependant le nom

armoricain Sabiao, Car t ulaire de Redon .



Sal iciduni (Rhys , M .Rhys , non sans vraisemblance
, y voit

un composé de so l ici gal lois moderne he l ig ,
arm. ho lec

,

saule (lat in so l iæ
,
so t icis), et de duno cit adel le.

S [u]b e l tno (Rhys , de su préfixe ayant le sens du français

bien Cart ulaire de Redon , hu ho (hucor aujourd
'

hui

hegar et probablement de bel ino Voir Cunobel inus .

Senacus (Rhys , dérivé de sen vieux . Voir Senones

(Gaule) . C
‘
es t peut

—et re le nom du moine E noc pour H enoc

de la vie de sain t Samson.

Sen [ni]lus (Rhys , 1 04 ; H übner , dérivé de se n

Sonomag li (Rhys , 5 3 ; H übner , Senemog t i (Rhys , 2 1
H übner, c

’

es t le nom gal lois H enfoe l qui a passe

d
’

abord par une forme H enmail .

Ta lori (Rhys , 65 ; H übner , composé de t al Voir M ar i

t o tus (Gaule), et de r i r ïæ .

Tesernäcus (Rhys , 46 ; H ubner, arm. Tiarnoc (Cart ulaire
de Redon).

'
I‘igernomal i (Rhys , 96 ; H ubner , c'est aussi le nom de

l
’

évêque auquel es t dédiée la vie de saint Samson. V ieil arm.

Tz
‘

ernmoel et M oe l t iern (Car tulaire de Redon).

Tuncet ace (Rhys , 77 ; H übner, M . Rhys rapproche ce

mot avec vraisemblance du gal lois t ynghed ,
dest inée

, qui

pourrait donner un adject if tynghedog ; arm. tonquodur

(Dict ionnaire vannet ais dit de l
'

A rmerye , aumot des t in).

Tovisâ ci (Rhys , 22 ; H übner , gall . moderne t ywysog ,

prince, dérivé en —äco d
’

un t hème tavessu
*
to-wed — tu),

guide, conduct eur (Thurney
'

sen , Revue cel t ique , V I I , p.

Trenaca t i (Rhys , 33 ; H übner , ce mot parait en gal lois

moyen sous la forme Tr ingod ,
composé de t r in , batail le, et

d
’

un dérivé de la même racine que catu combat .

U l cagn i (Rhys , 91 ; H übner , on en ret rouve la racine, sui

van t M . Rhys , dans les noms de lieux gal lois L lech
-
y lched et

A mm—w lch omb—utc.

V a l et (Rhys , 88 ; H übner, cf. le nom gal lois bien connu
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Gwo lch-mei et le nom armoricain Uuo lc -moe l , l
‘
épervier

chauve (Car tulaire de Redon).

V ed omavi (Rhys , 47 ; H übner , pour le second t erme cf.

gal l .mow , servit eur , et les dérivés armoricains mooues , ser

van t e , aujourd
’

hui femmemariée (cf. gwas , servit eur , aujour

d
'

hui homme marié en armoricain) , mevel , servit eur .

V end eset l i (Rhys , 1 2 ; Venn iset l i, Rhys , c
‘
es t le nom

gal lois Gwennoedy l . Le second t erme sët lo a donné en gal lois

hoed l , vie , âge, arm. moyen hooz l , arm. moderne hoo l (cf.

H ocd l—monac , Car tulaire de Redon).

V endnb arr i (Rhys , 4 5 ; H ûbner , voir Borr ivend i

V endumag l i (Rhys , 4 5 ; H übner , 64 ; Vinnemag l i , Rhys , 21 ;
H übner, cf. le nom gal lois Gwenfoel , e t c., et le nom de

l ieu armoricain Loc— Guenuoel (année 1 440 ,
Cartulaire de

l
‘
abbaye de la Joie ; arch ives départ ement ales du M orbihan) .

V er neine (Rhys , Ce nom es t peut
- êt re le même que

1Ver0c , nom duchef bret on qui donna son nom au Vannetais

occident al B ro-weroe , plut ôt que Broworoc , plus tard

B roerec.

V ict or (Rhys , nom lat in , mais dont un cas oblique a pu

donner le nom armoricain Wit hur .

V it a l is (Rhys , c
’

est le nom gal lois Cuit an t (Rhys , d
’

après

N ennius).
V it afiani (Rhys , cf. le nom gal lois Guit ol iaun (Rhys ,

d
’

après N ennius).

N O M S PRO PRES DA N S GI LDA S

( É d it ion Pe t rie dans l es M onumen t o h is t or ico br it annico ).

Guneg lase , nom d
'

un roi breton
,
au vocat if, d

’

après Gildas

Romano l ingua lanio fulve , cf. Cune tas dans le Cart ulaire

de Redon et Cong las .

Conane A urel i, vocat if du nom bien connuCunan , Canon .

M ag l ocuna, au vocat if Car tulaire de Redon , Can —mail . Voir

B rohomog l i.
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V er t ip or t , vocat if nom du roi des Demetæ (Dyfed). Pour p ar i,
voir plus haut Bar ios .

U urt igerno .La forme donnée par les édit ions es t Gur t hr z
‘

gerno,

mais le nom se t rouve sous sa forme réel le dans le plus ancien

monument de Bède U ur t iger no, de uur gaulois ver , voir

Vercingetar iæ , et de t igernos , voir Tz
‘

gem omo lus . Cf. le

nom du saint armoricain Gun t h iern , à corriger probablement

en Cun t h z
‘

ern , gal l . Con t h ig irn
‘

Cuno-t z
‘

gernos , ou en

Gur th iern.

nous PRO PRES A RM O R ICA I N S (V t
°
SIÈCLE)

B od icus (Greg. Tur H is t V , cf. Boud icca, plus t ard

B od ic. Ce nom es t in t éressant en ce qu
'

il mont re que l
'

ou

n
’

avait pas encore passé par tout à il , si du moins Bod icus est

dérivé de Baud

Ganao (Greg.Tor. H is t IV , Ce nomest
‘

a l
’

ablat if Canoone ,

ce qui indiquerait un t hème en n par une coïncidence remar

quable le gal lois cenow , pet it de ch ien , cot ulus , a le pluriel

en -on cenawon
"
canavones . Cf. R iceneu (Cartulaire de

Redon).

Caflh ernus , nom d
’

un prê t re breton armoricain ; se t rouve dans

une let t re écrit e vers la fin durègne de Clovis par t rois évêques

gal lo
— romains aux prê t res bretons Co t z

‘

hernus et L ouocot us ,

publiée par l
’

abbé Duchesne dans la Revue de B ret agne et

de Vendée , janvier 1 885 . Ce mot cont ient probablement la

racine cat d
‘
où cat a combat , et iher no pour iserno fer.

I herno prouve que l
'

s int ervecal ique avait déjà disparu chez

les Bretons (Voir plus bas , a propos des spiran t es).

Genomorem (nom à l
’

accusat if) (Greg. Tur H is t ., IV ,

Voir plus haut Cunomor i.

J ud icae l (Ch ron . Fredeg .,
78 , Judocozle, au nominat if). N om

t rès commun en A rmorique, devenuaujourd
'

hui Jezequel .

L ovoca t us .Voir Co t ihernus . Lovo paraî t ê tre de la même



racine que le gal]. leu l
‘

arm. [ou dans go
— leu, you

- lou,

lumière. M . Ernaul t ex plique loco par l ion ; on eû t en dans

ce œ s probablement ( evo ; cf. L eu/remet . æ mblable à un l ion

(Cart ulaire de Redon) . Col as es t un dérivé de la même racine

que cat a combat .

l ach e… (Greg. Tur., H is! I V , probablemen t pour

M ag l iavus (Voir M og lagni plus haut ) .

m… (Sid. A pol lin ., Ëp .
,
m, 9 ; cf. Ricat i. Pour

r io cf. R iga
-dunum (Bretagne

‘
.

B l oflmmus , chef des Bre tons aux il iaires de l
'

empereur A n

t hémius dans le Berry (Jordanes , Ce l ica. X L . 5

W aroona (Greg. Tur., H is t ., V , N om du fondat eur du

plus puissant des É tat s bretons , le Vanne: tais occidenta l

B ro—weroe , B ro-cree de nos jours (voir l
'

eräcius ).

W innocns brit t o ; “
'

inno cus le Bret on (Greg. Tur., H is ! V ,

22 ; V I I I , N om d
'

un prê t re bret on qui édifia d
‘

abord les

Turones par sa saint e t é et ses mor t ificat ion et mourut des

suites de son int empéranœ .

PÉRI O DE N É O — CELTIQL
‘

E

Son carac t è re Son h is t oire

En joignant à et ude des t rop rares monumen t s duvieux cel

t ique l
'

analyse des sons du bret on à l
'

époque des t ex t es et leur

his toire , on arrive à la conclusion que le bre ton avait conservé de

son hérit age inde
— européen , à l

‘

ent rée de la période néo-cel t ique

(V
°
siècle) , les sons fondamen t aux suivant s

Sonores . V O YE I.L ES . L es brèves a c o i n (ou français )
n

‘
avaien t pas subi d

'

al t érat ion sensible. Parmi les longues cor

respondant es devient dans le cours du siècle 0 . L
'

ô flot tait
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ou leur suffixe es t par t icul ièrement ins t ruct ive à cet égard. En

grec, par exemple, cet e
“

peut disparaît re ou faire place aun a
"

; de

la pour la même racine t rois degrés p ass ibles degré faible ou

sans e, degré moveuavec e, degré for t avec exemple m -spo
'

v
,

uir -o -

pac, uor
— d-oyac; Ë

-l m -o-v
,
loin -œ

,
l é-Âom -s ; comparez en lat in

l ego,
l ogo. O n désigne la série par la voyel le que cont ien t le mot

au degré moyen ou normal . Le degré faible était dû primit ive

ment au fait que l
’

accent abandonnait la racine à l
'

éta t normal ou

moyen pour se por t er sur une syl labe suivant e. I l est a peine

besoin de dire qu
'

en breton l
‘
ancien é tat de choses a ét é profon

dément t roublé , mais on en t rouve encore des t races profondes et

qu
'

il es t d
’

autant plus impor t ant de remarquer qu
’

on es t souven t

t ent é d
‘

at t ribuer à ces variat ions vocal iques des causes plus mo

dernes et à confondre des phénomènes t rès anciens avec les efl
'

et s

de l
’

accent actuel dont nous aurons plus bas à exposer la nature

et les lois .Dans la série de l
’

é , nous t rouvons l
’

échange é , a
"

, sans

qu
'

on puisse le considérer aut rement que comme un débris de

l
'

héritage indo
— européen ty , maison , irl . t ech , vieux breton

t ig
*

s t egas ; to,
t oit

*

t oga (l
’

e de t egas a é t é modifié par le

g spirant ; pour la logo cf . /Ïa, fuit e, en gal lois , emprunt é au

lat in fiïga) . L y dans gwe- ly , gwe le ,
lit l êxoc ; inde-européen

*
leghos mais la, t ombe

*
log cf. gaulois lagon (2)

*
log

—

n7). La racine indo— européenne gvhen donne audegré

moyen 0w dans Ocivœ audegré faible ça dans ê
'
—m—

çv
-o-v

,
audegré

fort «pov dans çôvoç . Cet t e même racine donne régulièrement en

breton ben , degré moyen ,
dans le vieux bret on du-bene t icion ,

coupés , dans l
‘
armor. d isp enn pour d is

— benn ,
déch iquet er ,

met t re en pièces , dans kemener ,
t ail leur

, gal l . cymmynwr ,

coupeur, fendeur de bois :
*
cam-ben—wr ; bon es t un res t e du

degré fort dans bon
-c lus t , coup sur l

’

oreil le
, saufltel , en gal lois.

A n ir -o-y-m, p enno
*

p et
—no

*

p et
— sna

,
répond le vieux breton

( l ) Thurneysen , Ke l t oronmn isclæ s , p . (36.

( 2) Wh it l ey St okes , Cel t ic declens :an , p. 44.

( 3) Devan t 0 , pub donne en grec 0, devan t les voyel les obæ urcs a, r tp.



5 3

el n avec la pert e régul ière du p inde-européen

gal lois actuel edn ,
arm. moyen ezn ,

arm. actuel evn
, ein ,

in

a m -spo
'

v (degré faible) répond probablemen t le vieux breton

o tor
, gal lois actuel odor

*

p t ero ( la voyel le t rès réduit e ,

réduit e en quelque sort e à sa plus simple expression , a une

t endance marquée à se colorer en a en breton ; de même pour

l
'

e at one devant les l iquides r ) . L e suffixe t er , qui à la

forme faible est t r se présent e au degré moyen dans le

pluriel gal lois bradyr , frères , arm. breud er
,
breudeur

*
brâ te

'

r -es , et probablement au degré faible dans le vieux

breton mot r —ep , t an t e , gall . mad ryb , arm. moy. maz reb, au

jourd
‘

hui maereb
*
mat r — iqvâ . A mons , man t is , à cô té de

p ro
—min-ere , e—minere,

répond le vieux bre ton man id

"manjo , gal l . actuel mynydd , arm. mod. menez . Le degré

faible ( 1 ) es t difficilemen t reconnaissable en bret on , en dehors

des l iquides e t nasales sonant es . I l se mont re d
'

une façon re

marquable dans le part icipe passé du verbe subs tant if de la

racine bhen : bet , é t é çv
-rôc, inde-européen bh t Z

— t 0-3 ; mais

bout , êt re ç6
-m-

c, indo— européen bhit
— t i— s (cf. /fer açvpôv),

forme également faible de la racine
,
mais qui a l

‘

accent .

Dans la série de l
'

a (d . ( î , a
“

) nous relevons d e dans l
‘

irlandais

oehar , mais ao (d e) dans le vieux bret on or — acr ion , acérés ; cf.

lat in deus et âcer . L
‘

armoricain run , gal l . r hyn , promon toire ,

t er t re , doit ê t re rapproché du lat in p rônus , grec « pavñc.

Dans la série de l
’

é (et , é , nous t rouvons pour la même

racine le gal lois l lown , plein ; arm. leun , haut vannet ais loin

p lânos , cf. lat in p lênu3 , mais aussi l lonw , haut vannetais lon ,

arm. Zona, pleine mer ; gal l . l lonw , act ion de rempl ir ; le degré

es t représent é par l
'

irlandais l înoim.je rempl is . I l semble donc

qu
’

on ait en cel t ique une série ( I , i (é ) a.

Dans la série d
'

. a
'

, on peut cit er dof , arm. don , même racine

( l ) Thurneyscn en cit e un ex emp le cert ain coop , punit ion ,
irl . cosa.qui sup

posen t t ous les deux cn( m) -sqr m eme seqv sans sa forme moyenne

R evue ce l t ., VI , p.3 1 5 . I l y en a d
’

aut res. d
‘
aill eurs, non moins œ ract éfis t iquœ .
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et même sens que le lat in dom- i— t us , à cô t é peut
-ê t re de dowf ,

arm. moyen deufl
'

, gendre ; le gal lois gnowd , habit ué a gnä

t a— s , et ad-na—bad , arm. moyen oz
—nrï-vaut cont enant la racine

sous la forme gnd (on a donc ici la série d , a).

Pour la série 6
,
a, on remarque bit , vache , bœuf vieux

cel t ique bo
'

s , indo-européen gvôus , et beudans le gal lois bou—dy

(vieux breton bou—t ig) , é table, maison à bœnfs bôvo ouboni

L es l iquides l , r , les nasales m , n pouvaient ê t re en indo

européen consonnes ou voyel les , ou mieux consonant es ou so

nan t es au même t it re qu
'

i, u. Comme sonant es , el les pouvaien t

former syl labe et port er l
’

accent . Ces l iquides et nasales sonant es

ont évolué difl
'

éremment dans les différent es langues En bret on

sonant a donné an après avoir ét é en ? avec son de l
'

a difl
'

éren t

de l
‘

é bref ordinaire exemple , inde
— européen ento

-m , cent ,

grec i
-xarôv

, lat . een tum.bret on can t , irl . ce
'

t vieux cel t ique

*

een t o-n ; gal l . ugain , vingt , arm. ugan i, vannet ais vigon t

lat . vig in t i pour vicen t i , béot ien Fixan inde-européen vicnt zfl

L , r sonant s se son t développés en r i, l i, r e, le, dans les

racines où ils é taient suivis d
’

un suffixe commençan t par une

consonne L e vieux gal lois r it , gaulois r i t om dans A ugus ta

r itum, est ident ique à l
’

al lemand fo r t , et suppose un type p rto

l
'

infinit if gal lois cymryd , arm. l:emere t , arm. moyen quemrel

et que mp ret , camp ret , supposent eam
-br - t i ce mot cont ient

la racine ber sous sa forme réduit e ; la forme moyenne apparaî t

dans aber , embouchure ; vieux breton ap er od -ber cf.

bré la dans Vergo
-bret os , et brä tu, gal l . browd , jugemen t (cf.

d i— fr it , d i-co-fr it , irl . sre t h vieux cel t ique sr it o indo

européen srta , lat in ser ies , grec Si le lat in läna pour

vl rîno , acô t é de ve l lo
*

ve l — no, présen t e une l iquide sonant e ,

il faudrait en reconnaî t re une aussi résolue en tri dans le gal lois

gw lon , arm. g laon , g lon
*

vtdno. O n aurait la dans law ,

( I ) H Z immer , Kuhn Z ei t schr if t . XX I V , p . 1 23 : X X V I I , p . 4 5 0. Suivan t

M . Z immer, la nasale sonan t e a peut
-êt re donné en gaulois e t en bret on on.

om ; cf. ambi al l . um condet um, cf.bref. son t ,
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main (p ) lâma (cf. lat in palme) ; blawd , farine , arm. bleud
*

m lola à cô t é de l
’

irlandais me l im , je mouds

A en juger par le gal lois e t cer t ains effet s que les l iquides

produisen t sur les consonnes vois ines , précédent es ou suivan t es ,

il devait y avoir plus d
'

une sor t e d
'

r , l r , l sourds ex ist ent

actuel lement en gal lois sous la forme dans l
'

écriture d
'

rk, l l

CO N SO N N ES. E æp los ives sourdes , ou t e
'

nues , ou for t es

p , comme en gaulois , représen t e la gut turale vélaire q gal lois

ebal , arm. ebeul
*

ep a l is , dérivé de
*

epo eqva, cheval

(lat in eguas {m ot L es aut res p appar t iennent à des mot s

emprunt és , le inde-européen , init ial ou int ervocal ique , ayant

disparu dès l
'

époque du vieux cel t ique. P t est devenu et , irl .

coeh t , prisonnier , esclave, gal lois eaet h , arm. moyen coez
,

arm. moderne keoz , he
'

s , he
'

h
*
coct as ( lat in cop t us ) ; t e t

0 sont conservés .

E æp las ives sonores , ou moyennes , ou douces b , d , g

représent ent à la fois les ex plosives sonores primit ives b, d , g , gv

et les aspirées moyennes indo
— européennes bh , d h , gh , gvh ;

b représen t e à la fois le b indo—européen , go et gvh ; g ent re deux

voyel les est sans dout e déjà spiran t .

Pour les combinaisons des consonnes ent re el les , t énues avec

t énues , spirant es avec t énues , moyennes avec moyennes ou

spirant es avec moyennes , et c., les effet s en son t surtout visibles

à la période néo-cel t ique.

SP I RA N TES . L
’

s init ial paraî t ferme jusqu
'

auV I I ° siècle.

L
'

s in t ervocal ique paraî t de bonne heure avoir é t é t ransformé

en s ouen spirant e sonore, ce qui a amené sa disparit ion avant

cel le de l
'

s init ial ; il a dû disparaî t re dans le cours duV °
siècle

ou avant : Sabr ina donne en angle
-saxon Severn on a au

cont raire Trean t o (Bède , H is t . ece l ., I I I , 24 ) pour Tr ison ta ,

( l ) Pour blamd , c f. Thurneysen , Kel tmwnw niæ hes , p. 46.

( 2) Cf . gal lms P rys b—rys a b—rhys , armoricain P r ion b R iou

R iou? P resel ( Cart ulaire de Redon ) B ra d t rio rir i» , et I
’
ryda in

B ryt o in , et c.
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génit if p cîv‘mvoc (P tolémée , I I , 3 cf. Ca t ihemus pour

Cat isernus , voir plus haut . I et u consonnes paraissent s
’êt re

confondus avec j et v spirant s .

O n peut ramener à deux principales les causes qui ont t rans

formé le sys t èmep honét ique dubret on et ont amené la langue

dans le courant du V I P siècle après J .-C. à peu près à l
‘
ét at

oùel le est aujourd‘

hui

1 ° La t ransformat ion qui s
‘
es t opérée dans la nature et la place

de l
‘

accent

2° La chut e des syl labes finales .

L es deux causes d
‘
ail leurs son t arrivées à se confondre.Quoique

l
'

effacemen t des finales ait puavoir l ieu en dehors de l
’

accen t , il

n
'

en est pas moins cer tain que son act ion s
'

y est fait sent ir e t

qu
’

il l
‘
a précipit ée et complét ée , de sor t e que l

‘
accent rest e l

'

agen t

principal de l
'

évolut ion du bret on.

Grâce aux découver t es de M M . Z immer l ) et Thurneysen

les lois de l
'

accent en irlandais sont aujourd‘
hui bien connues .

L
'

accent frappe dans ce groupe cel t ique t oujours la première

syl labe dans le nom simple ou composé , ainsi que dans le verbe

simple ; il es t au cont raire sur le second élément dans le verbe

composé , ex cept é à l
'

impérat if. Cet t e accen tuat ion a— t -el le é t é

commune à t out le groupe cel t ique ? Thurnevsen se prononce

pour l
‘
affirmat ive et cit e quelques exemples qui ne sont point sans

valeur en ce qui concerne le bret on ; on peut les corroborer par

d
’

aut res . I l est vraisemblable qu
‘

en breton comme en irlandais

la première syl labe dans le nom et le verbe simple por t ait l
'

accen t

principal , l
’

aigu La façon dont cer tains mot s lat ins on t é t é

t rait és semble, à ce t égard , part icul ièrement inst ruct ive. I l es t

impossible de s
'

expliquer aut remen t le sor t d
'

ep iseap us . Si on

n
’

admet pas que la première syl labe ait port é l
‘

accent en bre ton

( I ) H . Z immer, Kel t ixrhr S t ud ien . I l : Berl in 1 884.

( 2 ) Thurneysen, B e r ne cel t ique, V I . 1 29 e t suiv. ; M M ..309 e t suiv.

( 3 ) L
‘
économie du verbe, quelque t roub l ée qu

‘

el le soit . permet de sup p oser

que dans le verbe composé , comme en irlandais , l
'

accen t frappait le second

él émen t .
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e t qu
‘
ep z

‘

scopus ait ét é t raité comme les polysyl labes cel t iques ,

on ne comprend pas que la syl labe accent uée en lat in , c
‘
es t — à—dire

l
‘
ant épénul t ième (evesque ep iscop us) ait disparu; pour ex

pliquer escap , il faut supposer l
’

accentuat ion e
'

p iscôpus , c
'

est -à

dire supposer que la voix s
'

es t élevée sur la première syl labe , de

façon à faire de la syl labe suivan t e une syl labe at one , pour re

tomber sur co en d
’

aut res t ermes , l
’

aigu, l
'

élévat ion de la voix

portait sur e
,
et le principal accent secondaire sur ca. L e

t rait ement des anciennes pénul t ièmes brèves dans les t risyl labes ,

part icul ièremen t dans les t risyl labes d
‘
origine lat ine, s

’

expl ique

facilement dans ce sys t ème. L
'

aigu é tant sur la première et les

finales ét ant en général les syl labes les plus at ones et les plus

mal t rait ées dumot , la voix re tombait sur la pénul t ième brève ou

longue ; les mot s lat ins nous paraissent avoir bénéficié de cet t e

habitude t r in it as , gal l . t r ined ; civit as , gal l . ciwed (civi

t ol em ciwdod , arm. moyen queaudet ) ; vener is gwener dans

dydd
-
gwener , d igwener , vendredi ; d iaconus , d iogan ; ap ero ,

aber ; eo lomus , calaf ; os inus , esyn , asen ; H edones , Rennes ,

Roazan Venet i , Vannes , Gwened N omne tes , N ant es , N aaned

pour nam ed
*
voæera ucher ; vesp ero gausp er , gosp er

numer os n iver et c. O n pourrait évidemmen t formuler ce

phénomène aut remen t et dire que la post tonique brève non finale

est conservée , mais ce ne serait pas une expl icat ion. Par le fait

que l
'

aigu é tait sur la première et que la voyel le qui la suivait

immédiat ement était at one , il é tait arrivé en breton que l
’

accent

secondaire principal ét ait sur la pénul t ième. Dans les t risyl labes ,

nous venons de le voir , c
'

é tait en quelque sor t e forcé. De même

dans les mot s de quat re syl labes , comme ep iscap us escap ,

p rébit e
'

m pour p resbyl ero, gal l . p ryfder . Dans les mot s de plus

de quat re syl labes , après s
'

ê t re élevée sur la première syl labe,

la voix reposait sur la longue qui suivait l
'

at oue eurd câ
‘

s t ino

corsenn (en passan t par curaeossz
‘

no) ; humil it ot em

( l ) L es formes comme p er ig l , enrnig l viennen t de p ericlo cm ic la.
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ufel ldawd ( l ) . L
‘

accent secondaire ét ant devenu int ensif et

ayan t concen t ré dans la syl labe qui le por tait l
'

élévat ion et le poids

de la voix , la pénul t ième à un certain moment a ét é part iculiè

remen t privilégiée. La chut e des syl labes finales a en ensuite pour

résul tat un déplacement de l
'

accent . L
‘

ancienne pénul t ième es t

devenue la finale , auss i peuà peu l
'

accent l
'

a- t — il abandonnée.

L
'

évolut ion du suffixe àco es t ,
‘

a cet égard , par t icul ièremen t

proban t s Devenu oc en vieux bret on
,
il se diph tongue en

owc , en gal lois , sous I nfluence de l
‘

accen t , et conserve cet t e

forme jusqu
’

à l
‘

époque moderne. En armoricain , on le t rouve

dès le X I ° siècle écrit ue , puis eue (Je) ; dès le X l l l
°
, on a ee

(e mue t français) ; au X V I
°
s iècle , c

'

es t cet t e or thographe qui

prévaut ; il en résul te que l
'

accen t abandonnant le suffixe, l
‘

a sort i

d
'

ä s
'

es t peu à peuobscurci , puis a perdu de sa quan t it é jusqu
‘

à

devenir une voyel le sourde e t brève ; de même pour le suffixe

t ô t : tat et c. Pour l
‘

armoricain , cet t e évolut ion nouvel le de

l
‘
accen t qui a consis t é à abandonner t out es les finales moder nes

pour les pénul t ièmes moder nes a en l ieuduX I ° auXV I ° siècle.

Le dialect e de Vannes y a en par t ie échappé .

L
’

accen tuat ion ancienne lut t e encore cont re la nouvel le

à l
‘

époque des emprunt s lat ins . Quelques-uns suivent l
’

ancienne ,

d
‘
aut res por t ent la marque de la nouvel le ; il es t vrai que parmi

ceux — ci un cer tain nombre sont de dat e plus récen t e et d
'

aut res

on t é t é refait s sur le type lat in. Porad isus oumieux parodôsus

suit une évolut ion à peu près régulière dans le vannetais

porooue
‘

ss
, qui a passé par porozaes porodoes , p arodos es t

une refon te sur p aradêsus . L e seul moven de suivre la marche

de l
'

accent nouveau
,
in t ens if e t uniforme , c

'

es t d
‘

ét udier les

dégradat ions des voyel les .

O n peut ramener les phénomènes qui les at t eignen t asep t prin

( 1 ) Si on n
'

admet pas que l
‘

accen t principal ait é t é sur l t n it iale , on es t forcé

dans t ous les cas d
‘

admet t re pour l
'

in it ial e une p rononcia t ion part icul ière et un

semi-accen t .

( 2 ) B
'

A rbois de Jubainvil le, E t udes gramma t ica les , pp . 1 5 et sain
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Les finales consonnes ou voyel les on t t out es disparu. Le

suffixe ia ia accent ué , disparaît en laissant comme t race

une spirant e dentale douce ( t h doux anglais) exprimée par ci en

vieux breton novj o vieux breton navid
, gal l . moderne

newydd ,
arm. moderne never . N on accentué dans des condit ions

qui ne sont pas encore bien dé t erminées , il semble laisser i.

L
'

r final res t e, mais la voyel le qui le précède disparaî t ( l )
breur , frère , arm. moyen breuzr

*brät ir . L e gal lois browd

a perdu l
'

r parce qu
‘
il ne pouvait supporter deux groupes

consonan t iques formés par r dans la même syl labe (brot r) ;
le fait analogue se produit en armoricain dans t reus t , pout re ,

gal l . t rows t
*
t ros t r , du lat in t rñ

‘

s t rum pour t rans t rum.

La pré tonique brève disparaî t , si el le n
‘
es t pas init iale ; on peut

donner comme exemple tous les composés hencoss , plur. hen

cassou, ant iquit és , document s anciens
*
senô— cas tu arm.

t r indet t r in ït at em ,
et c. La longue s

‘

afi
'

aiblit gal l . sd rhaet ,

out rage, irl . särugud
*
säroge

‘

tu; gal l . ffurflïfen fir ma

men tum ; vieux bret on mrÏcoer mäee
'

r ia vieux breton

mésùr mësüro pour mensuro ; si l
'

e n
'

eû t pas ét é abrégé

on aurait eumaesur comme on a eumacoer , et c.

La pos t tonique brève es t conservée. N ous en avons cit é plus

haut beaucoupd
‘
exemples ; il serait facile d

‘
en accroî t re le nombre.

En syl labe finale el le disparaît breuzr brât ir (brender

brot éres) ; leur l iber ( t irer l it t eræ ), et c.

Les at ones conservées subissent ou une cer taine décolorat ion ,

ouun affaibl issemen t dans leur quant it é. L es composés Cunobe

l inos et M ag lacunos cont iennent le même t erme cuno. A ccentué ,

l
‘

o res t e intact M oelgzcn non accen tué , mais conservé par sa

s ituat ion , il descend à y (e muet français) Cynfe l in . Tr ind et ,

avec accent sur la première , mont re le suffixe tot , décoloré et

1 ) Cet t e voyel le semb le parfois conservée ; en réal it é , c
‘
es t une voyel le

irrat ionnel le carelw r ca reer.

( 2 ) Lorsque la d isparit ion de la b rève amène un groupe de consonnes an t i

pat h :ques a la langue.une voye l le qui n
‘
a rien d

'

êt ymologiquc apparait p as t fléna

a donné en vieux bret on p os tul at » pour p os t lo in.



6 1

affaibli. Ce phénomène a pris une grande ex t ension en bret on

moderne oùun c peut représent er il , e, i e t même et atones.

L
‘
al longement des syl labes brèves se réduit pour le gal lois et

aussi pour l
’

armoricain , au moins a l
'

époque du vieux bret on , à

l
'

al longement des voyel les brèves dans les monosyl labes non

prœ lit iques t erminés par g , d , b , (gal l . dd , spiran t e den t ale

douce, se prononçan t comme le t h doux anglais), v (gal l ., f dans

l
'

écrit ure) , n , l , quand ils n
'

é taient pas doubles ouaccompagné

d
'

une aut re consonne ; par les spiran tes ch , t h 2. en armori

cain moyen , z , 3 en armoricain moderne , h , ch en vannetais

(en syl labe finale), (gal l ]7
“

dans l
'

écrit ure) , s ( 1 ) tad , père ,

avait une syl labe brève ; sinon , son a fût devenu 0 ; or , on

prononce partout tad ; de même pour bed , monde , gal l . byd
*bi tu. Si une syl labe vient se joindre au monosyl labe ,

la

voyel le du monosyl labe en gal lois reprend sa quant it é bêdd ,

t ombe
,
mais béddou

,
des t ombes ; t âd , père, mais t ddou. L a

principale difi
'

érence pour l
’

accent ent re l
’

armoricain et le gal lois

a l
'

époque moderne , c
’

est que l
‘
accent armoricain allonge, en

général , la sy l labe qu
’

il frappe ; d
'

où une seconde série de

t roubles vocaliques qui n
'

amènent pas la chut e de la voyel le , mais

la décolorent ou la renforcent .

Parmi les syl labes longues , ê représen tant soit ê long lat in ,

soit oi, ei cel t iques , devient ae, wy , wé , wo oed , âge, arm.

ood (vannet . wèd) , a la même racine que le lat in æ tas ; eoe t ,

arm. hood (vannet . hwèd ) got h ique hait /zi , lat in cêtum dans

bu-cêtum pœna donne gal l .p oen , arm. poon (vannet . pwe
‘

u) ;
cêro donne gal l . cwyr ,

arm. koor (pron . kwar ) , vannet .

hwér , e t c. L
'

i long , en h iatus , c
’

es t -à -dire suivi d
'

une aut re

voyel le dans une aut re sy l labe , par suit e de la chut e d
'

une

consonne , devient en gal lois ai , en armor . oi , puis au hoiorn ,

arm.ancien hoior n, arm.moderne houorn
*
isorna (cf. daiar

douar , ela tor d ouar , yoyo/
"

gouofi
‘

, goonv). En dehors de

( l ) Rhys, L ectures , chap. 1 1 .
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ce cas , i , et u long sort i d
‘
ou, eu,

ai , 0
“

ne subissent pas d
‘

al lé

rat ion sensible dans l
'

écrit ure ; ( î long ancien n
'

es t diph tongué

qu
’

en gal lois sous l
'

accent , il devient aw . En armoricain ,

accent ué
,
après avoir é t é a,

il est devenu eu Lorsqu
'

il perd

l
'

accent , il t ombe ae.

L es efl
'

et s de l
’

accent sur le syst ème vocal ique du breton ne

son t point en réalit é aussi des t ruct eurs qu
'

on serait t ent é t out

d
‘
abord de le croire, si on réfléch it qu

'

en dehors de la chut e d
‘
une

cat égorie de voyel les at ones et de l
'

abréviat ion des longues non

accent uées
,
ils se réduisent à l

‘
al longemen t des brèves dans une

classe de monosyl labes et a la diph tongaison de certaines

longues . De plus l
'

abréviat ion des longues at ones es t rest reinte

forcémen t à un pet it nombre de cas ; el le ne peut se produire que

rarement dans les monosyl labes et ne peut pas non plus ê t re bien

fréquent e dans les polysyl labes . L
'

accent , en effet , va souvent

à la longue , de sort e que l
'

abréviat ion ne peut guère se produire
‘

que s
’

il y a une longue à côt é d
’

une aut re longue.

La chut e des syl labes finales a é t é aussi at t énuée par le fait

que cer t aines voyel les disparues
‘
se révèlent encore a nous par

l
’

act ion qu
’

el les exercent sur les voyel les des syl labes précédent es .

A insi un i long final
, quel le que soit son origine, colore en e ,

un a , un a précéden t sanctus donne son t , sonet i donne sen t ,

ep isc0p us donne eseob , ep iscop i eskeb (gal l . sein t , escyb) .

U n a final col «>rera en c un t bref , en a un et bref gal lois

gwynn , blanche
*
vindos

, gwenn ,
blanche

*

vindo . Ce

dernier phénomène de l
‘
act ion de l

'

a final n
'

es t plus visible gêné

ralement en armoricain , parce qu
'

il a t ransformé de bonne heure

5 bref en e t le plus souven t il bref en 6.

A quel le époque l
'

accent es t -il devenu int ensif et a-t - il

commencé à produire les efi
'

et s que nous venons de décrire ?

Probablement dès le V °
siècle , sinon avant .

A u V °
siècle en efl

'

et l
’

a long é tait devenu 0 ; or
,
le lat in

nâ t ä l icio a donné nodol z
‘

g e t non nadal ie
,
ce qui mon t re que l

'

a

non accent ué en gal lois a é t é t rait é comme et bref ; on peut faire
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des remarques analogues pour macoer ,
mesor , p reget h , etc.U n

aut re indice
,
c
'

es t que l
'

afl
'

aibl issement des voyel les brèves t er

minant le premier t erme des composés , premier_pas vers leur

disparit ion ,
se mont re dès le V I ° siècle Vendumog l i , Vinne

mag l i pour Vindomog l i ; Co tat igirn i, Cat omonus , pour Co tu

t igern i , Co tumonus , dans les I nscr ip t ions chrét iennes d e

Grande—B re tagne.

A lamême époque oùse produit la réforme dusyst ème vocalique,

on constat e aussi l
’

évolut ion du syst ème des consonnes .

Réellement init iales
, c

'

es t — à— dire si el les ne sont pas précédées

d
’

un mot avec lequel fasse corps le mot qu
’

el les commencent , les

consonnes , jusqu
'

à nos jours , sont intact es , à l
’

excep t ion des

spirantes . S suivi d
’

une voyel le donne h ben , vieux ,
irl . sen

(V I
°
siècle Seno-mag l i) ; sp donne 17

“

ffer ,
chevil le du pied

açupo
'

v ; sr donne fr froud ,
courant , ruisseau (cf . p

'

v-rô-ç à côt é

de p
'

tF-œ upiFœ) ; sv donne : ckw , gal l .cheverœ , arm.c
'

houero,

amère , irl . ser b (pron. serv)
*

svervos ; sew donne ehw

gall . chwed l , cont e , his t oire, irl . seë l vieux cel t ique scwe t lo.

V init ial , au IX
°
siècle , devient gw Vene t i donne Gwene t ,

vinum gwin , et c. La fermet é des consonnes init iales s
'

expl ique

t out naturel lement par le fait qu
‘
el les ne sont pas soumises aux

mêmes influences d
'

assimilat ion que dans le corps dumot , e t que

l
’

expirat ion es t part icul ièremen t énergique dans la prononciat ion

de l
'

init iale. N ous avons vu d
‘
ail leurs qu

'

en except ant le verbe

composé la syl labe init iale a por té l
‘

aigu; I , r init iale , par suit e

de l
'

énergie de la prononciat ion , sont devenues en gal lois des

sourdes ; les moyennes , dans certaines part ies du pays de Gal les ,

aujourd‘
hui encore , font souvent l

'

efi
'

et de t énues ce sont pro

bablement en réal it é des moyennes sourdes .

Doubles oudeux a deux , les t énues deviennent des spirant es

sourdes ce
,
t t

, pp deviennent ch
,
t h (spirant e den t ale dure,

t h dur anglais) , saceus soc
’

h ; co t t a ea th ,
chat ; cippus

gal l . cyfi
"

,
arm. ha}ï

‘

e t donne i th
,
et h laet e donne gal l .

l lae t h , arm. moyen loez ,
arm. moderne leoz

,
tés

,
léh . Précédées
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d
'

une liquide, el les on t le même sor t march , cheval =
*morco

por tus donne p or t h , corpus De même quand el les son t

joint es à la spiran t e s a: (cs ouse) donne c
'

h uc
'

hel , élevé
*

ouæel la [fer coupé» ; bat ch , arm. bee
'

h , fardeau
*

fascis
*

bhoscis ( l ) . L
'

écriture not e le phénomène de l
’

aspirat ion des

t énues dès .le V I °-V I I ° siècle (Brohomog l i B rocco-mog l i ,

Lunoreh i pour Lunorci, mais dans la même inscrip t ion a côt é

de L unorch i , coeei Ct a évolué en it h à peu près à la même

époque , à en juger par le nom du roi pict e N ait on (2) (pour

N oit hon) , en irlandais N eckten (Bède , H is t . ecc l ., V , 2 1 , à

l
‘
année O n peut en conclure que la spirat ion des t énues

était en pleine vigueur au V I
°—V I I ° siècle , en vert u du principe

que les mêmes causes produisent les mêmes effet s , bien ent endu

dans le même groupe l inguis t ique et dans les mêmes condit ions .

Si dans la prononciat ion c
’

était un fait accompl i, la spirat ion des

t énues dans l
’

écriture se t raduisit d
'

une façon fort irrégul ière .

Dans le Cartulaire de Redon , la spirant e dentale dure es t écrit e

t , d , t h , 3 A i th lon , H oi t lon , H et /zlonus , enfin H es lonus

(an Pour eh on a c ou.h meneh i O racon dans une

chart e de 842 e t dans la même char t e vil la Crahan ; dans une

chart e de 867 , meneh i Gracan et vil la Graco.

L e D ict ionnaire t op ograp h zÿue du M or bihan de Rosenzweig

présent e de nombreux ex emples de cet t e irrésolut ion de l
‘

écriture

Tret h ilhe l , passage sur la V ilaine (X I
°
siècle), es t écrit en 1 1 28

Treh iguer , au X I I " siècle Tre/wget ou Tret h ilkel , en 1 28 1

Tre iæ lguer ; cf. Tres l er ian pour Traet h l er ion , por t sur la

Vilaine Treh louen , Trelowen (IX
°
siècle) et Tres laen

U uorot houi Uuorosou (832—85 0) U uorasoe

(85 9 U uorasauit Dans des communes (1 ou le bre ton

a disparudès le X I
°—X I I ° siècle , lemot gwoz , vannet .gwêh , ruis

seau, es t écrit gues Gues lon en Carent oir , Guévil y (goes—c ity),
ruisseau en N oyal

— M uzil lac , et c. Dans les gloses (I X
°

—X I ° siècle) ,

( 1 ) Thurneysen , Kel t ommoniscM 3 , p. 40.

( 2) Cart ulaire de Redon. N o ida n locus .



on cons ta te la même hésit at ion dans l
‘
écriture. O n remarquera

que la spirat ion des t énues coïncide avec la chut e des syl labes

finales et des voyel les atones dans les condit ions que nous avons

exposées plus haut ; si l
'

on réfléch it que la première condit ion pour

que les t énues deviennent spirant es , c
’

est qu
’

el les soient deux

adeux dans la même syl labe, et que la chut e d
’

une voyel le a eu

souvent pour effet d
'

anir dans la même syl labe deux t énues appar

t enan t à deux syl labes différent es , on sera port é à supposer que

les deux phénomènes sont en rappor t plus in t imes qu
'

on ne le

pensait ; brocco par exemple , par l
’

afl
'

aibl issement de l
'

a
,
a dû

ê t re resserré en broce pour devenir brac
'

h .

En t re deux voyel les , les explosives sourdes oules t énues p , t , la,

ont ét é changées en ex plosives sonores b , d , g ; les explosives

sonores ou les moyennes b, d , la labiale m ont ét é changées en

spirant es z ( th doux anglais , gal l . actuel dd) , v ; g a disparu

après avoir é té spirant ; en d
’

aut res t ermes
,
les moyennes , de

momentanées sonores
,
sont devenues comme les voyel les qui les

flanquaien t des cont inues sonores . Comme l
'

a dit t rès bien

M . Schuchardt (Romania ,
I I I

, p . l
'

influence la plus natu

rel le paraî t ê t re cel le qu
'

une voyel le exerce sur la consonne qui

la suit . U ne voyel le a deux qual ités essent iel les , la sonorit é et la

durée ; el le peut donc ex ercer de deux façons son influence assi

milat rice el le peut changer une consonne sourde en sonore, ou

une consonne explosive en cont inue L
'

afiaibl issement des

t énues en moyennes , et la t ransformat ion des moyennes en

spirant es é t ant due à l
'

act ion assimilat rice des voyel les , la

conclusion qui semble s
‘
imposer , c

'

es t que ces phénomènes ont

en lieuavan t la disparit ion de l
’

une quelconque des voyel les qui

flanquaien t la consonne
,
c

‘
es t — à-dire à l

'

époque même où se

produisait l
'

évolut ion des t énues en Spirant es sourdes ; il es t

cer tain par exemple que si le t de Cunotomos n
’

avait pas ét é

changé en et avant la disparit ion complèt e de l
'

a, on aurait en en

gal lois non pas Cyndof , mais Cynhof , n t donnant nh . Toute la

( 1 ) Cf. Rhys, L ect ures , c. 1 .
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quest ion se réduit à savoir si la voyel le t rès réduit e, aussi affaibl ie

que possible, pouvait avoir l
'

efl
'

et assimilat eur de la voyel le

à l
’

ét at normal . I l es t en effet cer tain , comme l
'

a mon t ré M . Rhys ,

que dans beaucoup de cas , après la disparit ion de la voyel le dans

l
’

écriture
,
il restait dans la prononciat ion une sort e de soufi e

vocalique capable d
'

empêcher le choc de deux consonnes. Si nous

passons de la t héorie aux fait s , nous t rouvons des exemples

d
'

afi
'

aiblissement de t énues ent re deux voyel les dès le IX
° siècle

Tud ian pour Tut ian Coduot al (826) pour Co tuuat al ,
Vened ie (834) t rès fréquent , Uuodonou Guoeduuo l

Guuoet uua l Gvsodonou, Guoscadoc E bet ie

pour E pet ic Tuduuo l pour Tutuq etc.; il n
'

y

a presque pas de lis t e un peu longue où on n
’

en t rouve quelque

exemple. I l semble d
’

autant plus difficile de songer à une dis

t ract ion ducapis t e qui écrivait auX I
°
siècle , que les mêmes fait s

se présen t ent dans les gloses (IX -X °
siècle) ; bl inder pour bl in t er .

dod l pour da t i, corm
'

g l pour corn ie l , guinodroit ou pour gui

not roit ou, modrep ed pourmat rep et , gubenn id pourgup enn id .

Si donc, dans l
’

écriture , en général les t énues ent re deux voyel les

sont fermes jusqu
‘
au X I ° siècle, il n

'

en es t pas de même dans

la prononciat ion

L es moyennes ne son t peut
— ê t re pas tout es devenues spirant es

a la même époque. G semble avoir ét é spiran t de t rès bonne

heure. A uV I °—V I I ° siècle déjà , on le t rouve écrit i , dans l
'

in

t érieur du mot M ailoe B r it anz
‘

ens is eceles iæ ep iscopus

(2
°
concile de Braga en 5 72) Que cet i ait eu souvent la

valeur d
‘

une spiran t e , c
'

es t ce que prouve l
'

évolut ion dug en

syl labe finale actuel le après r , l ; il laisse un son spirant qui se

t raduit en gal lois par y , a , en arm. par c
’

h gal lois eiry , eiro ,

neige (une syl labe) arm. ere
’

h gal l . gwyry

( I ) Dans l
‘
in t roduct ion à mon vocabulaire vieux -bre t on , ouvrage don t je ne

me d issimule pas les défaut s e t que je songe à refondre , préoccupé de faire

servir la l inguis t ique b re t onne a la c rit ique « les t ex t es , je n
’
a i é t udié que

l
‘
éc riture e t n

‘
ai rech erché que les lois de la langue écrit e, ce qui m

'

a.val u des

crit iques en grande par t ie fondées.

( 2) Cf. Tul is t oboii et Tal is t obog i, A ndecomhog ius ( G r. cc l t I I
, p .
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pour c dans la glose map d i I ob , le fils de Jupit er (( ou) ont auss i

une significat ion t out e par t iculière e t ne pouvan t s expl iquer

que par une spirat ion déjà ancienne du b ent re deux voyel les .

D ent re deux voyel les ne subit guère de changement dans

l
‘
écriture avant la fin du X I ° siècle ; on comprend du res t e que

les Bret ons aient dû êt re fort embarrassés pour la t ranscrip t ion

de sans que l
‘

ort hographe lat ine ne leur donnait aucun moyen de

t raduire. C
‘
es t ainsi que N ennius t ranscrit souven t par et les

spirantes dentales anglo
— saxonnes A insi s

‘

explique l
‘
écrit ure

et pour j spirant ; on ne peut guère songer à sout enir que le et

sort i de jo dans novja n
'

ait pas d
‘
abord é té une véritable spirant e

dentale. I l y a d
‘
ail leurs un exemple à peu près cer tain dans le

Cart ulaire de Redon , des 83 1 d
'

une dentale spirant e douce rem

plaçant un d primit if I us car (campo I nsee r ) dans une chart e

de 83 1 es t fort probablement pour I adear (797) il es t aré

marquer que la chart e de 83 1 es t un ac te de vent e d
'

un champ

de la vil la B ot ca tman concluen t re Gal lo-Romains .

Les moyennes deux à deux son t intact es cred i , croire , sup

pose un vieux bret on cre t im , qui es t pour w ed — d im (lat in credo
*

cret — dho) ; aber , embouchure
*

abber
*

od -ber et c.

Lamoyenne précédée d
'

une spirant e , aucon t raire , semble devenir

spirant e
*

n izdos , lat in n idus , a donné en gal lois nyt h , arm.

moderne ncis , vanne t . néh ,
ce qui suppose à une certaine époque

en vieux bret on nit t ou mieux n i en donnan t à la valeur

d
‘

une spiran t e den tale douce ; les deux spiran tes sonores au

raien t donné finalement une spirant e sourde.

L es except ions qui semblen t se produire au changemen t des

t énues en moyennes ou des moyennes en spiran t es , en t re deux

voyel les ,
son t dues généralemen t à l

'

influence de l
‘

accen t qui

peut assourdir la consonne qui le précède immédiat emen t ou con

t rarier son évolut ion ; il développe dans l
'

écriture. en gal lois

( l ) L e l ivre noir de Cacrmar t hcn t rans
c

rit la spiran t e d en t a le sour-ie par t h
le non sp iran t par «I e t le d Sp iran t par t .

( 2 ) O n ne peut guè r
e sup pose r I ud

—srar ; I uds c°ar aurai t —i l d
'

ail leurs donné

l u eur dès ce t t e épo que ? C
'

es t fort dout eux .



souvent et en armoricain parfois , une h ent re cet te consonne et

la voyel le qu
'

il frappe. M . Rhys a expliqué ainsi le gal lois pedol

t iré du lat in p adal is on eû t dû avoir peddol , l
’

accent , selon lui,

aurait élevé le d à t ; il vaut peut
— ê t re mieux supposer que l

'

ac

cen t a empêché l
'

act ion assimilat rice des voyel les en int roduisant

en t re d et la voyel le suivant e une sort e de pause. O n cons tat e des

fait s analogues devan t plusieurs groupes de suffixes en gal lois ,

devant les infinit ifs en ou,
en armoricain , devant les infinit ifs en

aol , a t , dans les deux groupes devant le suffixe du comparat if.

La spiran t e sonore v devien t ainsi f ; caf , souvenir (v français).

mais cofl
‘

ou. rappeler cou/zou. Cet t e même act ion de l
‘

accent

es t t rès visible sur la dent ale d si l
'

accent précède , on a
, en ar

mor
'

icain comme en gal lois , assimilat ion du d à l
'

n précéden t ,

d z
‘

shenn , d iscynn descéndo ; tynnu t enno t endo ; ;7
‘

ann

fonda , etc. Si l
'

accent suit , on a en armoricain et en gal lois

un assourdissement qui se t raduit en armoricain par t , en gal lois

par la disparit ion de la consonne à la suit e de plusieurs dégrada

t ions successives candélo donne en arm. con tal pour eon toel ,

en gal l . eonnwy l l (en passan t par con t hwy l canwy l , et avec le

report de l
‘

accent sur la pénul t ième eannwy l l ; cf. d
’

après

M . Rhys , tymhor avec accent sur la dernière , mais t ymmor

avec accent sur la première) . Devant l
'

accent le b es t as sourdi

également en p en armoricain camp er , confluent , pour comber ,

suppose l
‘

accent sur bér (gal l . cymmer , qui a passé par eymher ) ,
comp ot combat . Si le b n

‘
es t pas immédiat ement devan t l

'

ac

cen t , il y a assimilat ion dans les deux groupes Kemere t , arm.

moyen quemret , comp r e t , gal l . cymryd eombr it i , of. gal l .

cymmynwr , arm. Kemener l ) .

En résumé on peut conclure que evolut ion du syst ème

consonant ique a en l ieu à la même époque que cel le du sys t ème

vocalique , que les t rois grands phénomènes du changement des

t énuee en spirant es sourdes
,
des t énues en moyennes et des

( l ) Serait —ce à un fait analogue qu
'

on doit serch
, amour, de *d erga , et mcrc

'

h
,

fil le, de ma ya , ta nd is qu
'

o rgen t o donne -ar io nt
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moyennes en spirant es douces é taient accompl is auV III‘ siècle ,

qu
'

il s avaient dû se produire dans la période qui va du V
° a la

fin du V I I ° siècle ; l
’

ort hographe des char t es du IX
°
siècle es t

forcément encore indécise part iculièrement dans la t raduct ion

des spirant es .

A l
’

évolut ion des consonnes dans le corps du mot , simple ou

composé , es t int imen t l ié le phénomène de la mutat ion des con

sonnes init iales .

Dans l
'

int érieur de chaque ph rase ou proposit ion , il y a des

mot s qui sont unis ent re eux par un l ien par t icul ièrement ét roit ;

le subs t ant if et son épit hèt e , le subst an t if et le subs tant if régime ;

le groupe le plus in t ime est formé par la procl it ique (art icle ,

pronom, préposit ion) avec le mot sur lequel elle s
‘
appuie ; el le

perd son accent propre et ne fait qu
’

un avec lui. Dans ce cas ,

et à chaque fois que deux mot s sont assez in t imement unis pour

former un véritable composé , un t out phoné t ique , la consonne

init iale du second t erme devient en réalit é médiale et par con

séquent doit ê t re soumise aux affect ions que nous venons de

reconnaî t re affaibl issement des t énues p , t , laen b , d , y , aspi

rat ion des moyennes b en v , d en 3 (H z doux anglais jusqu
‘
au

XV I I I ° s iècle , en A rmorique) , en v , dans la plus grande par t ie

de l
'

A rmorique s en (g disparaît ) en t re cl euæ voyel les ;

changemen t des t énues en Spirant es sourdes , lorsqu
'

el les sont

deux à deux dans la même sy llabe , conservat ion des moyennes

lorsqu
'

el les sont doubles . En général la proclit ique dont la

t erminaison n
'

est pas modifiée par des ques t ions de genre et qui

provoque l
'

afi
'

aibl issemen t des t énues provoque aussi l
’

aspirat ion

des moyennes ; cel le qui cause l
‘

aspirat ion des t énues cause au

cont raire la conservat ion des moyennes ; c
'

est que dans le

premier cas la procl it ique é tait t erminée par une voyel le, dans

le second cas par une consonne, auquel cas la consonne finale

s
‘

assimile a la suivant e et amène son redoublement or , la

t énue redoublée s
‘

aspire, la moyenne redoublée se conserve. La

véritable expl icat ion de ces divers phénomènes a ét é donnée par
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M . Schuchardt (Roman ia ,
1 1

, pp. 1 e t suiv.) I ls se ret rouvent

avec la plus frappant e analogie dans le dialec te sarde de Logud0ro.

Schuchardt les résume ainsi l
'

init iale es t en posit ion faible

(affaibl ie) après les voyel les ; l
'

init iale est en posit ion fort e

(conservée ou redoublée) 1 ° après une pause oratoire (dans ce cas

pas de composit ion) , 2
°
après des consonnes qui se prononcen t

réel lemen t ou après des consonnes qui ne se prononcent plus ,

mais d
'

habit ude s
'

écrivent , ex emple benit p raes l u (ven it

p ræ s to) , prononcez bem
'

p res t a bem
'

p res t a (vem
‘

p n es lo),

prononcez ben z
'

bres tu; bon i! ip se , prononcez bem
'

d ip se.

M O DIF I CA TI O N DES TÉ N U ES I N IT I A L ES

PO S ÎÜO D for te
Posit ion faib le

( Consonne originaire conservée

ou I cnforcee) ( b onsonnc onmna1 re afia1bh e) .

Sas cases . U na gosa.

Sos p averas . Su boveru.

Sos l emp os . Su demp a .

Sos fizos . Suvizu (fil ius) .

Sos becs . Su ce (bave).

Sos g lace (pour q
‘

a0s ). Su jau (c lavus).

( 1 ) Cf.Ebel , B eit ruye.V .Gwn ica ; J .Rhys , L ec t ures ; d
'

A rb0 is de Jubainvil le.

M . d A rbois de Juhainn l l q a ex posé dans un l ivre des p lus ut iles à consul t er

pour le bre to n moderne ( E t udes gramma t ica les sur l es langues cel t iques ) un
sys t ème d ifféren t sur l

‘

asp ira t ion des consonnes init iales. Selon lui, une loi des

lan « rues cel t iques , c
'

es t que l
‘
on peut remp lacer une longue par une brève, quand

on doub le la consonne qui suit , B r it t o : - B r it o, comme cupp a = aüp a.L a procl i

t ique primit ivemen t longue est devenue b reve en redoub lan t la consonne init iale

suivan t e et a ainsi p rovoqué l
‘

asp irat ion.Ce sys t ème soul ève p lusieurs object ions.
Tout d

‘
abord , il eû t fal lu prouver que c e t t e loi ex is t e en cel t ique ; le fait se produit

en lat in , assurémen t , mais seulemen t lors que l
'

accen t frappe une voyel le longue ;

or t out jus t emen t , dans le cas des consonnes init ial es , ce son t généralemen t ( les

mot s non accen t ués qui p receden t . De p lus, dans ce syst eme, il n
’

y aurait que

des longues p rimi t ives a pouvoir produire l
’
aspirat ion de l

’

init ial e, ce qui es t

con t red it par d t S fait s , comme a t lu
‘

, e t t oi, en gal lois pour ù
'

ct i. L es longues

p roduisan t l
’

asp irat ion ,
devraien t aussi êt re ab régées dès l

‘
époque du redou

b lemen t ; or, le p ronom fémin in en ga l lois s
'

écrit encore d iph t ongué : r i M ad ,
son père. U ne aut re grosse d iflicn l t é.c

'

es t qu
‘

on es t ob l igé , si l
'

on suit M .d
’

A rbois

de Jubainvil le. d
’

a dme t t re p lusieurs fait s d
'

analogie don t on ne voit pas la

raison. Sur le p rincipe de la mut a t ion des in it iales, le sys t
ème de M . d

'

A I b0 i3

es t nat ure l lemen t celui de t ous les ce l t isan t s. Sur la dat e des mut at ions.M .d
'

A r

bois admet l
‘

écriture comme cri t erium.
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O n le voit , he
'

féminin ancien génit if en s ( 1 ) amène le redou

blement e t par conséquent l
‘
aspirat ion des t énues , le redoublement

et par conséquent la conservat ion des moyennes ; he mascul in

ancien génit if t erminé par une vovel le , met t an t par conséquent

l
'

init iale du mot suivant ent re deux voyel les , cause également

l
‘

affaiblissement des t énues et celui des moyennes , ou plut ô t

la t ransformat ion des moyennes en spirant es sonores . En somme ,

t out revient a l
'

ass imi lat ion assimilat ion de la consonne

finale à l
'

init iale , et comme conséquence redoublement de ce t t e

dernière ; assimilat ion de l
'

init iale précédée et suivie d
‘
une

voyel le aumilieu vocal ique dans lequel el le se t rouve placée.

I l peut arriver, comme l
'

a remarqué Ebel , que par la chut e

d
'

une voyel le finale , une sourde forme actuel lemen t la finale

cet te sourde peut agir sur la moyenne init iale suivant e e t la

changer en t énue ; c
'

es t ce qui est arrivé , par exemple , en

armoricain pour le pronom possessif de la deux ième personne

du pluriel , Ico,
en moyen bret on 11 0 7. ou bas cet t e consonne

finale provoque actuel lement le changemen t de b, d , 9 en p , t , k

ho p rear , vot re frère , pour [zo brear . O n peut ranger dans

la même catégorie de phénomènes l
'

accommodat ion d
‘
une

consonne finale actuel le à la consonne init iale suivant e lavaret

d
'

in , dites—moi, se prononce lavarct in . De même , suivan t Ebel ,

ce n
‘
est pas l

'

s primit if du subs tan t if mascul in qui conserve

l
'

init iale suivan t e , mais sa t erminaison la plupar t du t emps

mnsonant ique après la chut e de la désinence . Comme le fait

remarquer l
'

il lus t re cel t isant , les différent es affect ions de la

consonne init iale sont causées par différen t s fact eurs qui ont

exercé leur act ion à différent es périodes de l
'

his t oire de la langue .

I l es t venu un momen t où la t erminaison actuel le a exercé

son act ion comme l
'

ancienne , mais naturel lement suivant des

lois phonét iques différent es ; quelquefois les deux influences

W h it lev S t okes. Cel t ic declcnxion. p . 105 ; le fait est prouvé pour l
'

irlandais

comme pour le bre t on ,
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se croisent M ais en dehors de ces cas faciles à reconnaî t re

de l
'

influence de la t erminaison moderne et don t la provect ion

des moyennes en t énues est l
'

ex emple le plus caract érist ique,

les mot s qui provoquen t l
‘
affaiblissement des t énues et des

moyennes ét aien t p r imit ivemen t t erminés par des voyel les ;

ceux qui amènent l
‘
aspirat ion des t énues , la conservat ion des

moyennes , étaient t erminés par une consonne. U ne condit ion

essent iel le pour que les iénues soient aspirées ,
étant non

seulement qu
'

el les soien t deux à deux , mais encore dans

la même sy l labe, il ne faut pas s
’

é t onner de rencont rer pour

la même par t icule dans les différent s groupes bret ons cer taines

divergences ; en gal lois par exemple , ac , et , en s
'

unissant avec

une t énue , l
‘
nspire a ” l i , et t oi; en armoricain on a a t i c

‘
es t

qu
’

en armoricain l
'

union d
'

ac et de t i n
’

a pas ét é assez int ime

pour que les deux mot s n
'

en fassent qu
'

un .

U ne remarque plus impor tant e encore à faire, c
'

est que si le

principe es t le même pour le t rait emen t des init iales que pour le

t rait ement des médiales , et les lois semblables , le résul t at n
‘
es t

cependant pas en t ièrement ident ique. Dans le corps dumot , par

exemple et dans aet i fû t devenu, dans t ous les dialect es bret ons ,

it h , et ]: on eû t en ait /zi , ae th i. Cela provient de ce que de la

finale à l
'

init iale le l ien es t moins ét roit , le cont act plus lâch e ,

l
‘

ac t ion moins immédiat e que dans l
'

int érieur du mot . Ce t

exemple nous révèle aussi la cause réel le de l
'

aspirat ion de la

t énue init iale a t h i suppose en effet comme degré ant érieur ,

non pas aet i , az l i qui eû t donné acl /ei , mais a t t i (of. ca t /z, ch at
*

ca l l a , mais lael lc, lait tac le). La consonne finale t ombait

donc en renforçan t , redoublant la t énue init iale.

( 1 ) L
’

æ pirat ion du la in it ial après l
’

ar t icle mascul in es t un ph énomène

du même genre que ceux que nous ex poson s p lus bas T al houc t . P en bouc t ,

pour Ta l -cect , P en—coat . I l es t fort probab le que c
'

es t l
'

aspira t ion de l
'

in it ial e

qui a produit la t ransformat ion de fina l de l
'

art ic le au en r . L a pmn onc iah on

de ce t t e é t ai t for t d iffic ile devan t une aspirée : au féminin le 9 d is paraissa it

aus si, e t il s e

produit encore , dans ce cas , une vé rit ab le s p iran t e sonore ; c
‘
es t

peut
-êt re même par l e féminin qu

'

a commencé le changemen t d
’

a en r .
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état qu
'

aujourd‘
hui. M . Schuchardt remarque qua Sassari les

init iales sont soumises aux mêmes mut a t ions qu
'

à Logudoro,

mais qu
‘
el les ne s

’

écr irm t poin t .

En dehors de l
‘

analogie et de la logique, nous pouvons relever

dans l
‘

écriture des exemples t rès significat ifs de mutat ion init iale

à t out es les époques , depuis le IX
°
siè cle. O n n

'

a qu
'

à ouvrir le

D ict ionnaire t opograp h ique du dép ar t e men t du M orbihan ,

par Rosenzweig , pour voir que les noms de l ieux formant des com

posés synt act iques dont le premier t erme es t un mascul in laissent

intact e l
'

init iale de l
‘
adject if qui le qual ifie t y bihan ( t y est un

ancien neut re devenumascul in). Es t — il féminin , l
'

afl
‘

aibl issement

se produit Guerveur pour Guermeur . Dès 797 , nous relevons

un exemple indiscut able de cet é t at de choses ran U il ian en

Carent oir , ou la parcel le de B i t ian ; ran ét ait un nom commun

employ é couramment dans le sens de vil la le même ran Üi l ian

est t raduit dans t rois char t es (826 , 868— 87 1 ) par vil la B i l ian

ran était féminin. Les noms de la part ie duM orbihan qui a perdu

le bret on dès le XI° -XII° siècle nous conservent des t rait s précieux

de la phoné t ique de cet t e époque , part iculièrement ceux pour

lesquel s il n
'

y avait pas de t radit ion officiel le Tr évil lan t ( lisez

Tré— vikan) en L izio, Treveno le t ( lisez Tre—vena lec) enGuégon ;
Tregouet en Béganne , Seren t ; Tregadoret en Loyat ; Trevras

en Bil l io ; B renvyan en M uzil lac (chart e de 1 278) ( l ) ; Kerne

naz leuc (char t e de Lest iala, près Pont —Labbé , 1 389) on goes

nikon , 1 4 5 0 , on maes meur . 1 439 (L es t iala) . Dans le plus vieux

t ex t e gal lois ( I X
°
siècle), les annotat ions à l

'

évangéliaire de saint

Ceadda, conservé à L ichfield et publié en appendice auCartulaire

de Landafi
'

on t rouve d i bon i pour d i p on t ; isem h ichet (h i cet )
dans les gloses d

'

O x ford (I X
°-X °

siècle) a
’

r yar n ,
medio, pour

a
'

r corn . Comme nous l
‘

avons fait remarquer plus haut , ce n
'

est

1 ) Chart es de l
‘
abbaye de Pn eres. A rch ives l t oscnzweig ( copie faite en 1 648

e t 1 768, par dom Guil laume Gaut ier) .

( 2 ) Ces chart es son t la p roprié t é de M A . de la Borderie. qui nous les a t rès

obügœmmcn t communiquées.
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pas en général l
’

s final des noms masculins qui conserve la

consonne init iale du nom suivant ; c
'

es t la t erminaison conso

naut ique actuel le ; mais dans de vieux composés syntact iques ,

l
’

act ion de l
'

s final se t raduit par l
‘
aspirat ion de la consonne

suivant e ; au l ieu de P ou— caer (p agus cas t r i) on a dès 87 1

Foucher pour P ou
— cow (Cartulaire de Redon , p. plus

tard P oker ; citons encore en 1282 P enhue t pour P enkoet

Toknhouet 1 25 5 ( l ) , Qùenhaue t 1272 , 1 273 Kenquoyt

A la in de Quenhouet 1 272 Talhoue t 1 274 et c.

De ces fait s et des raisons exposées plus haut , il faut conclure

que le phénomène de la mutat ion des consonnes init iales es t

cont emporain de l
‘
évolut ion des consonnes dans l

'

int érieur du

mot ; or cet te éw lut ion doit avoir en lieu en même t emps que la

t ransformat ion du sys t ème vocal ique. A la fin du V I P siècle ,

ou au début du V I I I °, la langue était donc, dans ses t rait s

essent iels
,
arrivée à l

‘

état que l
'

on caract érise par le t erme de

néo-cel t ique.

I l D ivision s

O n dis t ingue dans l
'

his toire du bret on armoricain , à l
'

époque

néo— cel t ique , t rois périodes la période du vieil armoricain , du
V I P —V I I I " siècle au X I " siècle cel le dumoyen armoricain , du

X l ° auXV I I " siècle ; cel le de l armoricain moderne , a part ir du

mil ieuduXV I I " siècle.

L e vieil armoricain n
‘
offre d

'

aut res document s que des char t es

et un certain nombre de gloses . I l a les t rait s essent iels de l
‘
ermo

ricain moderne , mais les mutat ions des consonnes médiales ne

s
'

é crivent que rarement ; à plus for t e raison ,
l
‘
écriture ne

t ranscrit — el le pas cel les des consonnes init iales , excep té dans des

( l ) Char t es de Prières.

( 2 ) Roæ nzweig, D ic t ionna ire t op ograp hique ( duché de Rohan-Chabot ) .

( 3) A rch ives du chât eau de Kerguéhennec ( original ) .

( 4 ) I bid . ( origina l ) .
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cas part icul iers et assez rares . Tout es les finales sont t ombéæ .

La décl inaison n
‘
ex ist e donc plus en réal ité La l inguis t ique

ret rouve cependant en bre ton la plupar t des radicaux ou t hèmes

que nous avons signalés en gaulois . Quan t aux cas , plusieurs

peuvent facilement se recons t it uer laer , voleur , arm. moyen

lazr = lo t ro ; loeron , arm. moyen lazron lat rones ; aer pour

naer , serpent , arm. moyen nazr = no t rô , naer0n , nozron

’

n äl rones ; brear , arm. moyen bretaz r brät ir ; brend er

"
brät e

'

res nos , nuit not s
*
noels ; henoas , vann . henoah ,

gal l . he noet h , supposen t un cas oblique noct i ; ki, ch ien , irl . ,

où, mais plur.con , gal l .own cain — es ; gal l . l teng = leg io ( leon

dans coer — l leo n leg ionum ciwed c ir ilos , ciwd od

civt t at em (arm. queaud et ) . Le pluriel en ou remont e à une

forme en e v— es , ou— es , et représenté le pluriel de la décl inaison

en u (cf. flaaùêzç= fiaaä Fec). L e nominat if pluriel en
‘

t se t rah it

dans des formes comme sen t , des saint s : sanct i , à cô té de son t ,

un saint sanc tus . La décl inaison masculine se dist ingue t rès

net t emen t de la féminine , par l
‘
act ion que la voyel le longue (2)

de ce t t e dernière exerce sur les subs t an t ifs ou l es adject ifs sui

van t s ty bihan ( t y
‘
s t egos l ; mais ran cihan

den bihan , pet it homme ; maoues r ihan , pet it e femme. C
’

es t le

nominat if qui, généralement , a persis t é en breton ; quelquefois

il semble que ce soit le t hème lui-même ; par ex emple, pour mis ,
irl . nom.mi= ( t hème mens ezcin , ongle , irl . nom. inga , et c.

I l faut supposer pour ces mot s un ancien nominat if refait sur le

t hème et suivant l
’

analogie des aut res cas , comme pour le lat in

mens is . L
‘
adject if en gal lois port e encore aujourd

'

hui l
’

empreint e

de l
‘
époque oùmascul in il était en o— s , féminin en ( Z gwynn

‘
vindo— s ; gwenn cindä (voir plus haut ) . Le vieil irlandais

,

( l ) L es gloses offren t peut
—êt re encore un ex emp le de génit if ou de dat if

dans bit . nourrit ure, nom. bnat . I l y a peut
—ê t re auss i une t race de cas dans les

no tes au de M eu—sur f: et P onder ibas d i asso i. 0 . av r bicho n.

( 2) L es féminins suiven t l
‘

analogie des t hèmes eu

.

—â
,
d e beaucoup d

‘

ail leurs

les p lus nombreux .
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plus heureux que le bret on , conserve vivant s la plupart des

anciens cas ; il a encore le duel , dont on ne t rouve aucun exemple

bien certain en bre ton.

La conjugaison n
'

es t pas moins at t ein t e que la décl inaison.

L es t erminaisons primaires et secondaires (grec primaire pu,
secondaire se son t confondues ; plusieurs ont disparu, de

nouvel les se sont formées .

I l n
‘

y a d
‘
aut res nombres que le singul ier et le pluriel .

Le moyen passif inde
— européen es t mort également ; l

‘
analyse

phoné t ique et la comparaison peuvent seules faire conclure à son

ex is t ence ant érieure.

L es deux grandes conjugaisons indo— européennes se sont

confondues (la conjugaison non t hémat ique désignée sous le nom

de conjugaison en puen grec , caract érisée primit ivemen t par la

mobilité de l
‘
accent qui se portait au singulier sur la racine , au

pluriel et au duel sur les t erminaisons personnel les , et comme

conséquence, par la variat ion vocalique d-yc, ï1m pour i
-

ps
'

v ;

la conjugaison t hémat ique caract érisée par la présence de la

voyel le t erminant le t hème 0 , 6 (M o low

L e verbe êt re de la racine ê (ei) , en gallois , offre encore un

type assez bien conservé de la conjugaison non thémat ique

W
'

yf , je suis , moyen arm., ouf ê—m i .

Ym , nous sommes , i—mês .

O n ret rouve , en breton , plusieurs des format ions primit ives du

présent ; des aut res t emps il rest e une forme en s qui remont e

à un ancien aoris t e et des t races de l
‘
ancien parfait . Le futur

sigmat ique a disparu.

L e conjonct if et l ’

optat if sont encore reconnaissables .

Parmi les créat ions nouvel les , la plus significat ive es t cel le d
'

un

passif en r qui semble bien ident ique aupassif lat in. En irlandais ,

ce suffixe r se mont re aux mêmes personnes qu
'

en lat in et sert
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à la t roisième pers onne dusingulier

La conjugaison es t la part ie où le breton a le plus innové.

L a chute des finales et la disparit ion ou l
‘
effacement de cer taines

voyel les et consonnes sur lesquel les reposait l
'

idée de t emps

et de mode ayant amené la ruine de l
’

ancien sys t ème verbal
,

t ous les effort s de la langue ont eu pour but , et on peut le dire ,

pour résul tat d
'

exprimer avec clar t é l
‘
idée de personne et avec

précision et net t et é l
'

idée de t emps.

Les gloses bretonnes ne nous apprennen t sur la conjugaison

rien de par t icul ier. En armoricain on peut signaler l
‘
ex is t ence

d
'

un part icipe de nécessit é en — at oe,
— it oc qui n

‘
ex ist e plus ,

ainsi qu
'

un emploi plus é t endude la part icule verbale ro [p]ro)
avec les t emps pa

s

sés (ro , aujourd
'

hui ra , re, n
'

es t plus employé

que dans des formules op tat ives).

Dans le vocabulaire, les emprun ts en vieux breton sont

ouabsolument lat ins fait s à l
'

époque de l
'

unité bret onne , c
'

es t

à—dire à l
‘
époque où la Grande

— Bretagne é tait sous la dominat ion

romaine , ou romans , c
'

es t -à— dire un peu pos t érieurs aux

premiers , e t pouvant avoir en lieuaprès l
‘

émigrat ion des B retons

en A rmorique.

M O YEN A RM O R ICA I N

L
‘
armoricain moyen n

‘
a jusqu

'

au XV °
siècle d

’

aut res docu

ment s que des char tes . Les premiers t ex tes sont la Vie de

sain t e N onn . le vocabulaire bret on — français— lat in

de la fin du XV "
siècle

,
le Grand M ys t ère de Jésus , quelques

p oèmes pieux publ iés par M . de la Vil lemarqué sous le t it re de

Poèmes bre tons dumoyen âge , le M ys t ère de Sain t e
—Barbe

les H eures en moyen breton pubhees par M . W h it ley St okes

à Calcut ta ; ces quat re derniers ouvrages son t du XVI " s iècle.

( 1 ) Pour l es déponen t s aut res que ceux de la t roisième personne du singul ier,

voir R hys, R evue cel t ique. V I , pp.40 et suiv.
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Signalons encore les Col loques de Quiquier de Roscofi
'

qui datent

ducommencement duXV II‘siècle.

Le t rait caract érist ique dumoyen armoricain, c
‘
est qu I l écrit

régul ièrement les mutat ions des consonnes médiales , les muta

t ions des init iales rarement , except é dans les cas que nous avons

précisés plus haut .

L
‘
accent se fixe de plus en plus sur la pénul t ième et abandonne

la dernière , except é dans le dialecte de Vannes , ce qui amène

ent re ce dialect e et les aut res
,
vers le XVI‘siècle, une divergence

fort prononcée. Ce ne sont plus les mêmes voyel les qui sont

at t eintes par l
‘
atonie ou renforcées par l

‘
accent ; les différences

sont encore plus sensibles dans la prononciat ion que dans

l
‘
écrit ure léonard mèrc

’

he
‘

d
,
vannetais mêrhie

‘

t t ( le premier

8 muet ) , bas-vannetais , merhiet t (deux e muet s) ; cornouaillaîs

b æuder ,
haut — vannetais berd ir (è

'

muet ) ; haut corn0uail lais

b mmê
‘

n ( l ) , léonard bréman ( l
‘
accent est moins int ense qu

‘
en

Cornouail les) haut — vannet ais , bem zan muet ), et c.

Le vocabulaire se pénèt re , en moyen armoricain , de mot s

français. Le breton n
‘
étant plus dès le XI°—XII‘ siècle la langue

de la cour , n
‘
ayant jamais é t é enseigné , n

‘
avait pas conservé ou

développé les mot s nécessaires à la spéculat ion intel lectuel le ou

scient ifique.

L
‘
armoricain moderne se dis t ingue net t ement de l

‘
armoricain

moyen en ce qu
'

il écrit les mutat ions init iales des consonnes ,

cet te réforme es t due au jésuit e M aunoir e t a é té mise par lui en

prat ique dans son Sacré Col lège d e Jésus , paru vers le mil ieu

duXV II" siècle.

L e dent ale spirant e douce , disparaî t , à 1 I nt érieur dumot et

a la fin, des dialect es de Vannes , de Cornouail les et de Trégnier.

( l ) U n muet prenan t l
‘

accen t , suivi d
‘
une labiale, se colore dans certaines

part ies de l
’
A rmorique en 0 haut e Cornouail les, M aman breman ; pop , chacun ,

=p cp . L e komerct ( prenez) du t régorois, est un phénomène analogue auquel la

prononciat ion du propre a ce dialecte n
‘
est pas é t rangère. L e même phéno

mène ex is t e en gal lois on écrit cyn_fl
'

on et on p rononce dans le nord crvnj ïon.
Le le du t régorrois est p lut ô t vé laire que palatal.
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Dans le Léon, il es t conservé avec le son du français.Le dialect e

de Vannes t ransforme en gut turale la spirant e dentale sourde

( t it dur anglais), à lafin des mot s ; les aut res dialect es la changent

en on s vieux breton laeth tacle , arm.moyen tuez , arm.

moderne léonard leaz , corn. tés , vannet . l iah , lèh . Dans l
‘
in

t érieur dumot le z sort i de th ,
en vannetais , disparait .

La l it t érat ure de l
’

armoricain moderne consist e principalement

en l ivres de piét é ; il a paru aussi dans not re siècle, un certain

nombre de poèmes qui ne sont pas sans valeur. Le principal t it re

l it t éraire des A rmoricains , ce sont leurs chansons populaires et

leurs cont es. L es Bretons insulaires ont en une riche lit t érature

depuis le X I I
°
siècle.

L
’
orthographe des chart es est la même que cel le des chart es

des aut res part ies de la France ; l
‘
ort hographe des t ex t es es t l

’

or

t hographe française jusqu
'

à la réforme de L e Gonidec, qui n
‘
a

pas pénétré part out et se réduit en somme a peude chose. N ous

aurons soin
, pour les t ex t es des différent es époques , de signaler

les part icularit és orthographiques qui les dis t inguent . Pour sup

pléer à l
‘
absence des t ex t es jusqu

'

au XV °
siècle , nous donnons

(pour le vieil armoricain) , avec les gloses, la plupar t des noms

contenus dans le Cartulaire de Redon et dans les Vies des saint s

et les inscrip tions ; puis , pour l
‘
armoricain moyen, un répertoire

des noms les plus int éressants pour le sens ou la phonét ique

contenus dans les chart es .

vxsn. A RM O RI CA I N (vm
°—x 1

°
SIÈCLE)

Comme nous l
‘
avons dit plus haut , les document s du vieil

armoricain se réduisent à des gloses et aux nombreux noms

bretons contenus dans les char tes et dans certaines Vies de

saint s . L es monnaies et les inscript ions pour l
‘
époque du vieil

armoricain sont peu nombreuses et sans importance. U ne seule

monnaie présent e quelque int érêt au point de vue de la linguis

t ique c
'

est une monnaie du X °-X 1° siècle avec l
’

exergue
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4 ° I nscrip t ion de P lumergat (M orbihan ).

RI M O ETE

L I nscript ion paraît êt re du IX
"
siècle.

5 ° I nscrip t ion de L ouanec, p rès L annion (Cô tes—da—N 0rd).

msmsm
FI L [ I U S] sonocuous

M . de Kéranflech se tait sur la dat e de cet t e inscript ion et

donne pas de fac
— simile.

6° I nscrip t ion de Langonbrach , en Landaul ( M orbihan).

Cet t e inscript ion es t t ronquée. M . de Kéranflech , lit

CB O X BRIT

ET M U LI ER

RI L EGO

CO N B

CI H O C 0

O RU M QU I CU M

QU E L lGA V RI

T

L
‘
inscrip tion es t duVH F — I X "

siècle.

7° I nscrip t ion de Crac
’

h (M orbihan) .

L A PIDEM

H ERA N N VEN

FI L [ I U S] H ERA N A L
A M I E . RA N H UBRIT

M . de Kéranfiech voit dans her , nous ne savons pourquoi,

une préposit ion bret onne signifian t de , et dans on l
‘
art icle. Son

int erprétat ion es t insout enable

( I ) I l est possible que her soit simp lemen t une abréviat ion pour hora . O n

pourrait songer aussi a l ire fit pour fi t iæ . O n t rouve dans les I nœripfiom
chrét iennes de Grande-Bret agne ma lher pour mat ter.



8° I nscrip t ion de Kervil i en Languidic ( M orbihan) .

M . de Kéranflech lit

CRAX H A R EN BI L I IB FIL [ IU S]
H ER A N H A L

et t raduit Croix de B il i, fi l s de H al .

La lect ure nous paraît suspect e, mais il est impossible de la

con t rôler à défaut de fac— simile. Quan t à l
‘
interprétat ion , el le

es t inadmissible.

9° I nscrip t ion de L ocmarech p rès A uray (M orbihan).

Cet t e inscript ion a ét é publ iée par M . de la V il lemarqué dans

le Bul let in archéologique de l
‘

A ssociat ion bret onne mais

el le lui avait ét é communiquée par M . de Kéranfiech , a qui el le

avait ét é signalée par M . Gal les . L
'

inscript ion est gravée au

fond d
'

un sarcophage en granit qui se t rouve dans la chapel le

de Saint -A ndré, auvil lage de Locmarech .

M . de la V il lemarqué l it

IR H A EM A > K IN RI

et t raduit I r de, ha qui, ema est , > l< Jésus—Christ , in en
,

r i roi ; int erpré tat ion de tout point insout enable. L
‘

inscrip t ion

es t en capitales rust iques romaines. M . de la V il lemarqué

la prétend du V°—V I ° siècle. Ce qui est cert ain , c
’

es t qu
’

el le

paraî t incomplète et que son origine bretonne es t for t dout euse.

1 0° I nscr ip t ion de S t ival .

Cet t e inscript ion est gravée sur une cloche à main , de forme

quadrangulaire , conservée dans l
’

égl ise de Saint — M ériadec
,

à St ival , près de Pont ivy (M orbihan). O n lit t rès dist inct ement

P ir turficis l i. M . de la V il lemarqué t raduit Tu résonnes

( 1 ) V I , 1 85 7, pp. 1 23-1 24.
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doucemen t ( l ) , ident ifiant p ir au gal lois p er , doux , ce qui

ne laisse pas que d
‘
êt re déjà t rès hasardé . Si l

‘
inscript ion es t

bret onne et si p ir forme un mot séparé , il vaut mieux le faire

venir dulat in p û rus . Turficis serait une 2° personne d
‘
un verbe

formé sur t urv (gal lois t zcr zrf , tumul t e). M . de la V il lemarqué ,

si nous ne nous t rompons , a depuis modifié son interpréta t ion

et proposé de lire P ir turfic is t i, que doucement tu es

sonnant e. En résumé , la lect ure de l
’

inscript ion est certaine,

l
‘
int erprétat ion incertaine. L

‘
écriture est une sorte de cursive ,

et ne peut guère êt re report ée à une époque plus ancienne que

le IX °— X ° siècle.

GL O SES

Les gloses bret onnes qui appart iennent à l
'

A rmorique sont

t irées de sept manuscrit s différent s .

1 O xoniensis prior. M anuscrit de la Bibl iot hèque Bod

le1enne à O x ford por t ant aut refois la marque N E . D. 2 . 19 et

maint enant A uot . F . 4 — 32 , décrit par \Vanley Cata l . mss.

ang lo
—saæ0n , 2 , 63. U ne par t ie des gloses qu

‘
on y remarque

sont armoricaines . El les vont de la page 21) à 9e dans les

segment s I , I I , I I I du premier l ivre renfermant une part ie du

de Conjugat z
‘

one d
‘
Eutych ius (cf. Eutych ius , édit . L indemann,

pp. 1 5 4 Ces gloses ont ét é publiées dans la Gramm.

cel t ica par Z euss (Voir préface , 2
° édit xxvn ; append.,

pp. 1 05 2— 105 4 ) et revues par M . W hit ley S tokes (Kuhn

B eit räge, IV , 42 1

11 . L e feuil let de Luxembourg . Gloses pubhees par M ons

D ie gal l z
‘

sche Sp rache, Karlsruhe , 1 85 1 , pp. 76
— 77 , reproduit es

par Z euss , Gramm. cel t z
‘

ca , 2
° édit .

,
append., pp. 1 063

-1 065 ,

revues et commen t ées par M . John Rhys , dans le t ome I
er de la

Revue cel t ique , pp. 346
-375 .

( 1 ) B ul let in archéolog iq ue de l
‘

A ssocia t ion bret onne. V I . 1 858, p. 25 .
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I I I . M anuscrit de Berne, n° 1 67. cont enant des schol ies

à V irgile avec cinquante
— sept gloses armoricaines.

IV . Gloses à A malarius , de d ivinis 0/ficiis . L e manuscrit

es t act uel lement à la bibliot hèque du Corpus Christ i Col lege,

à Cambridge, 1 92 . I l aurait ét é écrit aLandevennec vers 95 2 et

aurait passé à Canterbury .

V . Col lat io Canonum. Bibliot hèque N at ionale de Paris ,

1 2021 . É crit s par A rbedoc avec l
‘
autorisat ion de l

‘
abbé

H aelhucar. Passé de Corbie aParis.

V I . Col lat io Canonum. Passé de Glas tonbury à O xford ,

Bibl . Bodl ., mss. H arl ., 42 .

V I I . Col lat io Canonum. Passé du cont inent à Cant erbury ,

maint enan t au Brit ish M useum, Cot t on , mss. O t ho, E .XI I I .

V I I I . Col lat io Canonum. Paris , Bibl . N at ., 31 82.

IX . Col lat io Canonum. Bibl . d
’

O rléans , n
° 1 93.

Les gloses de Berne ,
les gloses à A malarius , cel les des quat re

premières col lect ions de Canons ont ét é publiées et comment ées

par M . W hit ley St okes O ld — bret on Glosses , Calcut ta , 1 879.

Læ gloses d
‘
O rléans on t ét é publ iées à part par le même cel t isant

T he breton Glosses e t O r léans , Calcut ta, 1 880. Les gloses de

Berne lui ont ét é communiquées par M . H agen , t out es les aut res

par M . Bradshaw . Elles vont du I X “
auX I ° siècle. Ces gloses et

les gloses gal loises de la même époque ont ét é réunies par nous

en un seul volume sous le t it re Vocabulaire vieux bret on

avec commen t aire con t enan t t out es les g loses en vieuæ

breton ( gal lois . com ique. armor icain connues p récédé

d
'

une in t roduct ion sur la p honét ique du vieuæ bret on et

sur l
‘

âge et la p rovenance des g loses , par J . Lot h , élève de

l
‘
école des haut es études , Paris , V ieweg , 1 884 . O n y t rouvera

en appendice une série de huit gloses bretonnes découvertes par

nous dans le manuscrit lat in 1 1 4 1 1 de la Bibl iothèque N at ionale

à Paris ( feuil let s 100, 1 0 1 et L es feuil let s glosés son t

du IX "
siècle.

N ous avons col lat ionné le manuscrit d
’

O rléans et les deux
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manuscrit s de Paris. N ous donnons avec le mot breton le mo t

glosé , et s
’

il y a dout e. la phrase cont enan t ce mot . N ous

adopt ons les mêmes abréviat ions que dans not re Vocabula ire.

N ous laissons de cô té les mot s commencés ou t rop dout eux

comme lect ure et sens.

Gloses à Eutychius de l
’

O xoniensis prior.

Gloses de Luxembourg.

Gloses à A malarius .

Gloses de Berne.

Col lect ions de Canons dont les gloses ont é té

publiées dans O ld—breton Glosses by Whit ley
S t okes , Calcut ta, 1 879.

Gloses d
’

O rléans The breton Glosses a t O r léans,

Calcut ta, 1 880.

A , préposit ion marquan t l
’

ab la

t if. Bern . ; C. C. C.

11 , etc.

A , pronom relat if et part icule

verbale. Lux .

A cerut s s t on , gl . hirsu'is. C.

C. 1 1 1.

A comloe , gl. insolubile. C.

C. V.

A cup e t , gl .orc1cp a t . Lux .

A d , part icule séparab le lat in

ad , ou confondue avec une

par t icule a t gaulois a te

(Voir A dmet , A dm0 soi) .

A dmet , gl . passw. C. C. 11 1 .

A dmosol , gl . in r0gauerit ma

culam. C. C.V.

M or , gl . auchora. C. C. V .

A ir , gl . s t ragem. C. C. V.

A lrma ,
en c r ime

, gl . in agon e

( lege airma) . Lux .

A l rmaou, gl . mach idœ . L ux .

A l rol l on , gl . uim . Lux .

A iron , gl . s t rages . Lux .

A l t 1n
, gl . ferula . C. C. 1 1 1 .

A m , prép. gaulois ambi ,

grec èpçi (Voir A msaua t h ) .

A msaua t h , gl . uicarius . A m.

A n ,
ar t icle défini ( Voir A n

naor).

A ncou , gl . saino
‘
? ( samo ? )

signifie mor t . Lux .

A nguoconam , gl .vigilo ? But .

A nnaor , gl . quandoquitüm.

Bern .

A n scan t oc l on , gl . in squa

mosos , mss . in scammossos .

C. C. V .



A rom a ! ou A ncogued , gl .

niciuos. Si on l it A rcogued ,

il faut supposer que niciuos ,

es t pour nociuos .C. C. V.

A r gu[ut ], gl . obelos. C. C. V .

A r lmro t ou A r imra t , gl .

functus es t .C.C.V.

A r coflon , gl . a t rocia . Lux .

M on , gl . lat rarc. C. C. V .

A ruan t a , parait gloser ul t ra

ambit ou inoppor tun ius se

ingcrit . C. C. I l .

A r naoar t , gl . fascinauit . C.

C. I .

A sœ flnol , gl . ossilem. Lux .

A t anocl on , gl . a l ligeris . Lux.

A t t a l , gl .uicarium. C. C. V.

A t t anoc , gl . uol it an s . Bern.

B aranr ee, gl . l inea . Eut .

B arcot , gl . caragios .C.C. IV .

B at , gl. frenesim. C. C. V .

B ob ouB ed , gl. tumul i. C. C.

V.Bab est jus t ifié par la forme
vannetaise bev, tombe.

B e t a! ou B ecel , gl . bul le

But .

B 10 0 10d , gl . accordio . Lux .

B l t a t , gl . resicaret . C. C. V.

3 160 0 , gl. crin it i. C. C.V.

B leocion , gl . p ilosos . C. C. V .

B l euou dans a B l euou, gl .

jubis . Lux .

B l inder , gl . segnit ia . A m.

B ün lon , gl . iner tes . Lux.

B oeton , gl . put t ee. Bern.

Rod in , gl .menus. Bern.

B odlnt ou, gl . p ha langis. Lux.

B oos t ol , gl . beluina (cunnaret

boes tol , gl . beluina rabies) .

C. C. 1 11 .

B ol t ol t on , gl . escif
eris . Lux .

B out lg , gl . s tabulum. Eut .

B r ien t tn t on , gl . ingenuis . C.

C. V .

B rool t on , gl . pa t rias . Bern.

B rat , gl . zelot ip iæ . C. C.V .

Buc , gl .put r is. Bern.

B ud , gl . bradium= bravium
‘
?

Lux .

B uen lon , gl . conci t is. Lux .

B ues , gl .bobæ l lo ( lege bovel lo)

C. C. V.

Bu0 r t h , gl . bouel lo. C. C. IV.

Gudr , gl . decorso. Lux .

Caiou, gl .munimen ta . Lux.

Gal a t , gl . duril i. Lux .

Cumu lus , gl . habil is . A m.

Gunnat , gl . vas . But .

Carr , gl . vehiculum. Ent .

Gat ol , gl . avet toso. Lux .

Caub al , gl . lembum . Bern .

Canel l , gl . cofinus . Bern .

Celmed , gl . efficaæ . But .

Gen t 0 t , gl . p ensa t emet . C.

C. V.

Gap l e , gl . rep rehensibilit er . C.

C. V .

Cepflou,gl laquear ibus .Bern

Ger p l t , gl . veh iculis . C. C. V.

Gl ehur ln , gl .muscu. Bern.

Cl ot , gl . mmoris . Lux .

Clut am, gl . s t ruo. En t .

Clut gued , gl . s t rues . Ent .

Cnoch , gl . tumulus . Bern.
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Sain t s N innoc, d
‘
après une œ pie du Cartulaire de Quimperlé

fait e par M . M ait re en 1 88 1 et déposés par lui aux archives

du Finis t ère

Saint Gildas , écrite au X I ° siècle par un moine de Rhuys qui

avait évidemment sous les yeux des documen t s plus anciens

(A ct a Sanct orum ordinis sanct i Bened ict i , sæculum I ,

P

Saint Brieuc, d
‘

après dom Lobineau, Vies des Saint s de

B ret agne , pp. 1 1 et suir . (Dom Lobineau s
‘

es t appuyé sur un

fragment du manuscrit de l
'

abbaye de Saint
— Serge d

'

A ngers et

sur un ancien bréviaire de Sain t —Brieuc) .

Plusieurs aut res V ies sont int éres sant es au point de vue

his torique ,
mais , en général , ou el les ne fournissen t que peu de

noms bret ons ou el les ne reposen t que sur des document s par

tmp pos t érieurs à l
‘

époque du vieil armoricain ( I l.

A chm, port en A rmorique , Vie de saint Brieuc , p . 1 1 ; A chmm is

pagus , Vie de Paul A uré lien , c. 1 2

A mu :h du t opem, Paul A uré l ien ,

A n p nis , fluvius ingens proprio comics A mpuis , \Vinwalos , I I , 3 ;

Car tulaire de Landevennec H ama
,
l
'

A ulne (Finis tère)
A r eol a t a regio vocabulum sumps it a quodam ilumine quod Clut

nuncupatur, Vie de Gil da s , préface ( le pays sur les bords de la

Clyde , le rovaume bre ton de S t rat -Clyde)
A m edma loco cui modo signaculum nomen es t

,
Paul A urél ., 23;

d
'

orood ,
signe , gal lois arwydd , armoricain arouez , et de ma , lieu.

( 1 ) Voir J . Lo t h . I
‘

Ëmigm t ion bret onne en A m er ique. app
end ice.

( 2) M . Cuis ar l l it à t ort —t yn im xù. L
'

- l c'm m sm pagus compre nait l
‘
ancien

archid iacoue d
‘

A ch ( A ch e) dans le d iocèse de Leon. O u peut . avec quelque

apparence de raison. rappro
cb.r de ce nom celui d es 0uùmi ou Û r ü n ii.

(3; Si "c. comme cela n
'

es t pas rare au I X *
s iec le e t même auX I “

.ne désigne

pas ici la spiran t e gut t ura
‘

sourd e. on peut rapprocher le ga l lois cfafll u,
ex t rême obs curit e.en f er ! C

‘

es t auss i un nom propre gal lois.

( 4 ) A n a es t la forme faib le de la même racine qu
‘

on t rouve dans le gal lois

am . n u e
—t e. armoricain a rcs .

J . L .
-t i: . E

'

L
'

mig rcm-u br.— t .-um . pp. l i t et suir
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B o t t na insula, Paul A urél . 1 6, l
’
île de Batz sur les côtes dupays

de Léon Bat hguerran ,
Vie de N ianao, p. 64 , Bat z près Gué

rende.

B reh an t —D inoa t glosé par gut tur recept aculi pugnæ ,
Paul A urél .,

1 ; of. gal lois breuon t , gorge, h achée—art ère ; Dincat est composé

de din
,
citadel le, et de cat , combat

B rot ow onus , nom de l
’

un des compagnons de Paul A urel .,

c. I I

8 1 1 0a ouB r iomag lus , Saint —Brieuc, Vie de sain t B rieuc, p. i i .

Bflsiaci silva,W imvaloe, 1 1 , c. 1 2 ; plus anciennement Brithiacum,

Briec (Finis t ère).

B rookana pars , Paul A urél ., 1 5 ; B rochanus rex
,
Vie de N innoc

,

p. 5 9 (Cf. le gal lois Brycheiniawg, le pays de B rochan ,
le

Brecknockshire) .

Budocum cognomine A rduum,
W inwaloe, I , 4 (Cf. le nom actuel

de Beuzec) .

Baer B annh ed ,
Paul A urél .

, 8 , manuscrit de Paris ; vil la

Bannedos , manuscrit d
’

O rléans .

Cam aelus , nom d
’

homme , W invvaloe, I I , 23 ( M s. 561 0 A )
Catmaglus , Cart . de Land . (Voir plus haut B rokomogli , I ns

crip t io ns chrét ienn es de Bretagne, et Caturigœ , N oms gaulois) .

Ca t ouii regis consobrinus Fracan , W inwaloe, I , 2.

Cet omefln ,
Paul A urel .

, 22 , compagnon du sain t .

Groir via puel la, sœur de \Vinwaloe , Vie de Winwa loe, I , 1 4 (M a

nuscrit duXV1° siècle) ; Chreirbia dans les aut res

Coot lann quod sonat in t erpretatum monas t nemoris ,

Gildas , 27 . L e t exte porte Coet lahem , ce qui est une faut e

évidente.

ComDronenfl regions , N innoc , Car t . Quimp., p. 5 7 ; Cambra

nensium regis filia
,
ibid ., p. 62 ; dérivé de

‘
Combroæ

, Combrogis,

( l ) D inca t (ms. d ico t ) a é t é t ransformé par M . Cuissard en d iea t , ce qui es t

une erreur éviden t e par le con t ex t e même. Pour D incat cf. D unocat i ( I nscr ip
t ion: chrét iennes ) . I l y a un D ingad dans le Bœcknœksh ire.

( 2) I l faut probab lemen t lire B ret t owcnm ; c
‘
es t probab lemen t saint B remen ,

le pat ron de Berné ( can ton du Faouet , M orbihan ) , supp lan t é aujourd‘
hui par

le sain t saxon Brévin.

( 3) I l es t di fficile de ne pas rapprocher ce nom du gal lois crcirrry. joyau,
perle , épit hèt e pour une jol ie femme, et aussi nom propre.
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compat riot e ;
*
Com-brages , les Cymry, le nom nat ional des Gal lois

qui a tan t fait divaguer h istoriens et anthropologis tes.

Conomag lus M aglus Conomagl i fi lius ,W inwaloe, (Voir plus

haut N oms gaulois et bret ons et plus bas Conmail , Chartes) .

Conomorus , nom d
‘

homme, Gildas , 20 (Voir plus haut , N oms

armoricains duVI e siècle) .

Cor it l ciana regio , Brieuc , p. 1 1 , en gal lois, Cemd igiawn ,

Cardigan .

D emet ia ,
sain t Samson , I , le pays de Dyfed , sud du pays de Gal les ;

Demetarum pat ria, Paul A urél ., 2 .

D omnonia , Samson, p. 59 ; Domnonensis pat ria, Paul A urél ., 22 ,

division importan t e de la Bretagne armoricaine septent rionale

E l egium fluvium
,
W inwal ., I I , 1 2 , l

’
El lé qui séparait sur la grande

par tie de son cours les deux anciens évêchés de Vannes et de

Cornouail les

E l t ut us , Samson , 8—9, nom d
’

un saint qui a donné son nom à L an

1 ldut
,
dans l

’

ancien diocèse de L éon , et à d
‘
aut res lieux en Bretagne

et dans le pays de Gal les .

P rasanna , \Vinwal ., I , 2, Breton insulaire qui a donné son nom

à P louf ragan , près Sain t
-Brieuc.

Geflocus ,
nom d

‘
homme

,
Paul A urél . , 1 1 (Cf. armoricain e t

gal lois gel l , brun , chatain- foncé
?
)

Gol b an : vadi cui vocabulum Golban , Paul A urél ., 1 7 (Cf. gol
binoc

, Gloses) .

Guennar gan t , uxor Gurken lelu, Vie de N innoc, Cart . Quimp.,

p . 5 9 (Voir plus bas , Chartes , au nom A rgan t ).

Gurgen t elu, qui vocabatur I lfin ,
Vie de N innoc

, Cart . Quimp.,

p . 59 ; plus bas Gurken t eluo à l
‘
ablatif (Cf. Chart es , Condelu7) .

Gy l dan , accusat if du nom de Gyldas , Paul A urél ., 3 .

1 ) Ce nom a ét é apport é en A rmorique par les Bret ons Dumnonü don t l e

nom se re t rouve dans celui de Devon , comt é du sud de l
’

A ngl et erre. L a

Domnoné e comprenait an I X e sièc l e la vas t e région si tuée en t re l e Couesnon

e t la rade de Bres t , c
’

es t -é—dire les anciens évêchés de Dol , Saint —M alo, Sain t

Brieuc, Tréguicr, L éon.

2) Cf. l e nom de la riviere E loi, aujourd'hui E ly dans le Glamorgan ( Car
t ulaire de L andafl’

, pp . 27,
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H ail ocns , Gild. 2 , nom d
’
homme

,
dérivé de la même racine que

M aglus.

M ed iona insula , Paul A uré l . , 1 1 paraît être une des M ol ènœ ,

en t re O uessan t et le cont inent .

H einin , Paul A urél ., 1 4 , gloss lap ideam dans Plebem lapideam

(mal lupar Cuissard).

N innoca , Cart . Quimp., 5 7 ; a donné son nom à Lan-N emo e t

Sain t —N emo (M orbihan).

O s sam insulam,
Paul A urel . 1 1 , l

’

île d
’

O uessant

Pul l —I lfln le marais , la mare d
’

I lfin , Vie de N innoc, Car t . Quimp.

p . 62

Pennoh en , caput boum, la t êt e des bœufs , nom de lieu, Paul

A urél .

P l omorca t ecclesiam Gild 40 ; Plumergat , près A uray (M or

hihan).

P lusn—mur la grande peuplade Vie de N innoc , Car t . Quimp.,

p. 62 : P leumeur (M orbihan) .

Quonocns , Paul A urel ., 1 1 , voir Toquonocum.

Quonomorinm , surnom du roi M arc
,
Paul A urél 8 (Voir N oms

armoricains duV l ° siècle) .

Te lmedovia plebs , Paul A uré l . , 1 1 ; aujourd
’
hui P loudalméæ au

(Finis t ère) .

Th op ep ig ia ,
W inwaloe, 11 , 3 ; on t rouve aussi Thopop eyia ,

aujour

d
’

hul Tibidy (Finis tère) .

T igem omag l ns , Paul A urel ., 22 , compagnon du saint ; c
‘
es t aussi

le nom du personnage auquel est adressée la Vie de sain t Samson

( Tigernomalus) ; cf. Tiarmailus
,
Vie de saint Turiavus ( Bel l .,

juil let , IV , p.

Toquonooum Quonoco quem alu sub additament o more gen t is

( 1 ) Dream est bien la forme, en vieil armoricain , d
‘
où d érive le nom ac t uel

L
‘
un e .O n t rouve encore 0ua dans un pouil lé dud iocèse de L

éon duX V I ° s iècl e

( De Courson , Œrt ulaire de Redon). L e gal lois U c
’

ha n t est une forme savan t e

forgée sur U z ant is.

( 2) Ce nom d
'

l lfin est curieux . I l se ret rouve peut
—êt re dans I fienŒc ( commune

d
’
Ifle-et —Vflaine) , anciennement I lfin t ie ; et . le nom gal lois E lp hin, du gaél ique

A lp in.



1 01

t ransmarinæ Toquonocum vocan t (Cf. Saint -Connec, aujourd
’

hui

Sain t —Connet , en L ignol , M orbihan ; et Sain t
—Thegonnec, Finist ère) ,

Paul A uré l ., 1 1

Tow oedocns , surnom de W oednovius , compagnon de Paul , Paul

A uré l . , 1 1 (Cf. Sain t -Touézec , pat ron d
’

une chapel le près de

Sain t-Brieuc) .

Trechmornm, à l
’

accusat if, Gild., 25 , saint Tremeur , fils de saints

Triph ine.

U nei t hnoc , W inwaloe , 561 0 A ; Guethenoc , Cart . de Land.

aujourd’

hui Guezennec; de wei t h combat (Cf. Uueitnoc , Cart .

de Redon , IX
° siècle).

W or ocns , Gild., 20 ; nom du célèbre fondat eur du plus bel li

queux des É tat s bret ons , Bro-weroe , aujourd
’

hui Bro-cree ou

Vannetais occiden tal (Cf. plus haut Veräcius, I nscr ip t ions chré

t iennes) .

W inw al oeus , 561 0 A , préface ; Guingualoeus , Cart . de Land

Winwaloeus , Paul A uré l ., préface.

W it hur , comte de L éon , Paul A urél ., 1 5 ; nom emprunt é à un cas

oblique du lat in vict or

W oedmonn s , nom d
’

homme, W inwaloe, I , 1 6, 5 610 A ; Guoed

monus , Cart . de Land.

W oednovius , compagnon du saint , Paul A urél ., 1 1 ; Goueznou,

Finis t ère.

W om aw i vil la , Paul A urél . 1 4 (Pour mawi, cf. le gal lois maw,

servit eur ; de la même racine que l
’
armoricain maoues , femme ,

russ el , servit eur) .

W rd is t en , auteur de la Vie de Winwaloe , préface , 561 0 A ;

Gurdes t in , Cart . de Land.; Wrd is t en ,
Vie de Paul A urélien ,

préface (Cf. le gallois dist ein , sort e d
’

int endant dans les demeures

des ch efs gal lois) .

W rmonoc, l
’

aut eur de la Vie de Paul A urél ien , préface.

( l ) 11 es t à noter que le génit if lat inisé de ce nom dans la Vie du sain t est

Wit huri4 .



H — Char tes

Les noms bretons qui suivent sont t irés duCartulaire de Redon

et duCart ulaire de Landevennec, à l
’

except ion d
‘

un pet it nombre

que nous avons jugés part iculièrement inst ruct ifs , ex t raits d
’

une

chart e originale du X I
° siècle , conservée dans les arch ives du

dépar t ement d
’

I l le—et —Vilaine (fonds de l
‘

abbaye de Saint
— Sul pice

de Rennes , l iasse et publiée par M . A rt hur de la Borderie

dans les M émoires de la Sociét é archéolog ique d
'

I l le — et

Vilaine , t . XVI I , 1 885 , pp. 1 7
- 1 9 Le Cartulaire de Radon ,

si on except e les quinze ou vingt dernières chart es , a ét é écrit au

X I ° siècle, mais un t rès grand nombre de chart es sont du I X °
;

t rois sont duV I I I ° ; un cer tain nombre appart iennent auX
°
. Ces

chart es ofi
'

rent t outes les garant ies possibles d
'

aut hent icit é. Le

scribe les a reproduit es avec autant de fidél it é que son ignorance

le lui a permis . I l a commis bon nombre d
‘

erreurs de lect ure et il

es t parfait ement clair qu
’

il a eudevant les yeux une écriture du

IX "
siècle qu

’

il n
’

a pas t oujours su déch iffrer. I l a confondu

le e e t le t , W: et le b , cl , ch et d , et c. I l nous paraît même résul t er

de cert aines fautes qu
'

il ne savait pas le bret on. O n a at tribué les

différences d
’

or t hographe pour plusieurs noms bretons à l
’

in

fiuence de la prononciat ion duX I
“
siècle. U ne é tude at t ent ive du

manuscrit nous a amené à la conclusion que les variat ions dans

l
‘

or t hographe ne son t pas le fait du scribe, qu
‘
el les ex istaient

réellement dans l
’

original . L
’

orthographe est part icul ièrement

flot t ant e en ce qui concerne la t ranscript ion des spirant es den

t ales , gut turales et labiales . La spirant e dentale sourde ( t h dur

anglais , t h gal lois) es t écrit e t , th ,
il
,
même 8 (Voir B r ith ). La

spirant e den tale sonore , dd du gal lois moderne, armoricain

Cet t e char t e fait part ie d
‘

une sé rie de documen t s pub l iés par M . A rt hur

de la Borderie, avec un commen taire in t éressan t . dan s le t . X VI I , des M émoim

de la Sociét é a rchéologique d
‘

l l le—et Vila ine. sous le t it re de Recueil d
‘
act es

inéd it s des ducs et princes de Bre t agne ( X F , X l l
° et X l l l ° sièc les ) .
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langue que comme document s de l
’

époque de la rédact ion du

Cartulaire . Les act es du Cartulaire de Landevennec ont é t é

publiés dans la collect ion des Documen t s inédit s sur l
‘
his t oire

de Fr ance , mélanges his tor iques , t .V , Paris , 1 886.La copie en

avait ét é préparée par M . Le M sn ; les épreuves ont ét é corrigées

et l
‘
index rédigé par M . Émile Ernaul t . En t ête se t rouve une

préface de M . d
’

A rboîs de Jubainvil ls t raitan t de la descrip t ion

dumanuscrit , de la langue des noms bretons , et d
’

une chrono

logie du Car tulaire de Landevennec. Les noms bretons que

nous ex t rayons du Cartulaire de Landevennec sont suivis de

l
’

abréviat ion C. L . N ous réservons pour la période dumoyen

armoricain les noms du Cart ulaire de Quimperlé dont les act es

ont é t é pour la plupart rédigés auX l l
°
siècle.

Les act es duCar tulaire de Redon forment en réal it é , avec les

gloses , le seul document vérit ablemen t import ant où on puisse

é tudier le vieil armoricain , le X I
°
siècle é tant déjà une époque

de t ransit ion et pouvant ê t re considéré comme ouvrant la période

du moyen armoricain. I l y a dans le manuscrit deux lacunes

principales , l
’

une du fol io 8 vers o au folio 5 1 rect o ; l
‘
aut re au

fol io 78 où on passe de la chart e 1 24 à la chart e 233. La perte

t otale peut s
‘

évaluer à 1 1 5 chart es , dont quelques rares ex t rait s

nous ont é té conservés par les Bénédict ins . Css fragmen t s et

d
‘

aut res document s emprunt és à la col lect ion des Blanœ

M ant eaux oudétachés d
'

un second Cartulaire de Redon dont on

a recueil l i quelques feuillets on t é t é donnés en appendiœ par

M . de Courson.

L es noms qui ne sont pas suivis de l
’

indicat ion nom de l ieu

sont des noms d
‘

homme
J

A I ) : l
‘

abréviation usuel le pour map , fils ? dans A b—brit , 85 7

A b-gar , 865 N oir B euuin ) .

A b b 8 t t abbé. C. L .
, 5 0.

A ch ebut 8—H ( A chebuî. A chiboe , A kebœ 87«i

A d , préfixe, identique au lat in ad
,
souven t con fondu avec le suffixe
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vieux cel t ique ate, qui a à peu près le sens du lat in re A dgan ,

A dgant .

A ol sourcil , dans Uurm—haelon ,
aux sourcils bruns (1 ) (Voir

Uurmhaelon )

A er carnage , comba t : A er—mit il A er—nom e A er—uin 85 7 ,

H aerviu 860 , appendice ,
H erueu 869 ; H aerueu, C. L .

, 47

B aer-ui 868 , H ervi 1 05 1 -1 060 H aer—uniu879 H er-leuuinus ,

C. L .
,
24

,
H er—

prit t ( t ribus), C. L .
, 85 (Voir B aer ) .

A ctu(Cf. gal lois aet h , point e , piquan t , au figuré douleur ? ou aidd ,

zèle, chaleur) A et h-lon, avan t 797 (A it -Ion 844 A it hlon 891 —898

E th lon 832 H aet h lon 848 H eslonus 1 05 1 H eth lon

1 1 00) H ethmeren, Edmeren ,
C. L .

,
24

,
1 8 .

A e t h nrec Bet hcar , nom de lieu, C. L .
, 30 A s t huric Frees , Cart .

de Red.
,
875 A et huric M ilcondoes 875 (Cf. ael h )

A froc, seul , et dans Ran
-aime 866.

A 1 aut re? A lii vil la (3) A l lion (C. L .
, peut

—êt re dans

A l-nou 797 A lnodet 85 7 A luuore t 85 3-864 A lui 1 026

A lueus 846 , A lbeu85 9. Dans plusieurs de ces noms , sinon dans

tous, al est pour al t (Voir a l t ) .

A lan , nom propre t rès commun aujourd
’

hui encore (Voir A lamnus

à l
’

art icle M onnaies) H alanau aujourd
’

hui A lano ou

A lunou, en parait un dérivé .

A l t (Cf. ga l lois al l t
,
falaise, escarpemen t , armoricain cod , rivage,

Pen -ann -aut
, C. L .

, XI I I
° siècle) A l t -frid 85 2 , A l frit 871

(A lbrit 850 A lurit 879) A lfret et A l t fred 868 A ulfret ,

C. L .
,
5 4 A l t —men 797 A ldroen 1 05 2-1 060

A lvar—p ren , lieuen Crozon , C. L .,
8 . Le manuscrit duKVI e siècle

donne ava l -pren , pommier .

A lunoc 832—860. A lan se ret rouve dans plusieurs noms dupays de

Gal les .

( l ) Wrm acl , est un surnom que le poè t e Dafydd ab Gwilym donne aune de

ses amies.

( 2 ) A et huree, t oujours accompagné d
’
un nom propre es t peut

—êt re un nom
commun le lieu aux ajoncs ? gal lois ei t hin , ajoncs.
( 3) Tit re 1 70, le manuscrit donne vil la a l ii et non al l i.

( «i ) H a lanaua é t é t ransformé par M . de Courson en B a la ndu, t it re 24 1 , p.1 92.

( 5 ) Sur A l l t voir Rhys, L ec t ures , p. 4 16 ; d
‘
ami es t dérivé l

‘
armoricain ant enn

,

rasoir ; pour le rapport des sens, et . le grec p
'

u7pi ç , falaise, et p
'

üysvp z, je brise.
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A m, préfixe et préposit ion , en gaulois ambi, autour de A m—hodr ,

C. L ., 25 A mrith , l ieu, 841 .

A n , art icle dans an Cloedou, C. L ., 29 an Laed t i, C. L .,

1 4 , etc.

A n , particule int ensive dans A n—budint et A n—uudiat 868 A nge

bolo A nuuanoc.

A nan insp ira t ion musicale, génie poét ique, chan teur ; A nau, nom

d
’

homme 832 A nauan , A nauhi, A nauhic, A nauuen.

nous commsÈs

A nau—britou.

bud .

car.

gen .

hail lon .

hiart 1 041

-hird
,
hit r.

-hocar.

Doithanau ( 1 ) 81 4 —825
,
Doidanau 826 Dreanau et Drisnau

Gloisanau Ritanau U uinanau.

A nga.b olo saisie, rep rise, charte XI , p . 1 2 (Port itos et Conuual

font donation pleine et en t ière aux moines de Redon de certaines

t erres ; la charte se t erminepar ses mot s Et hæc donat io st ipu

lat ions subnixa in l iba ta permaneat , sine angabolo

A noet oc (Cf. gal lois anwydog , d
’

anwyd , nature , tempérament , ou

d
’

anwyd , armoricain a h oued
,
froid

A n t on U uor-an ton , Gurant on , Trean ton ouTrehan ton .

A n t r car Bronan t rcar 850-866
, nom de l ieu A n t racar 832—866

(Cf. A nt rauual 826 -8 10 A n t ruual 832

A nn nom Doithanu85 6.

A os t ic rossignol , nom d
’

homme
,
864 -870.

A our or ? A ourken ouO urken , femme dumach t iern I arnhit in 872.

( 1 ) L 1ndex donne à tort Doit anau.
( 2) Cf. irl .go lbin , je prends, gal l.gaf ar l , ac t ion de saisir, de t enir.
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826—834 , U uorhasoeu840, Uuorasoui 850, 846 (1 ) t asoui 848 ,

appendice.

A t oen , A toi, A toui, Batesu, H ateui, dans U uoedatoeu 819 ou 82 1,

U uoetatoe 867 U uorhatoeu 85 5 , U uorhat oi 85 4 , Uuorhatoboui

834 (2 ) Iarnhatoeu 826—834 , Iarnhatoe 848 —849
, I arnhathoui

892 (3) (Voir H ait hom) .

A t oire , A toers , A tore

A t r numen , affluen t de l
’

U l t , aujourd
‘
hui l

’

A rt z ( U l t , aujourd‘
hui

l
’

0m t voir U l t ).
A vael l on ,

l ieu en Kaer 8 5 1-856 ( peut -êt re pour avelon pour

ae e, cf.aecclesia pour ecclesia, dans le Cart ulaire ; ancien serait

alors un dérivé d
’

avel , ven t ).
B ach medietatem B ach H ouuori (Lisez bach on bo t h)
B at , le bourg de B a t z , près Guérande ; B af 85 3-85 9—864 , 866; 85 4

et 85 5 , appendice ; sal ines U as 864 , p. 6 1 , mais dans la même

charte Bof ; le t it re de ce t t e dernière charte porte B ha t . I l faut

lire B a t h (Voir plus haut Bal t ha ,
Vies des Sain t s)

Bal , dans Balrit , nom de lieu (Cf. gal lois bal , pic d
’

une

( 1 ) L e manuscrit port e U uorhasoui et non l ‘norhat honi comme l
‘
écrit

M . de Courson , p. 43.

( 2) M . de Courson donne (
'

uerha t houi, p. 89.

( 3 ) 1 1 es t peu probab le que les formes en aw cu acoui, et c.. et les formes

en a t om .a t oui, ko t hon i, soien t iden t iques. L
‘

« représ en t erait la sp irant e den tale

mun ie t h il y a des ex emp les cert ains de cet emp loi d e l
‘

a ( Voir B r it h ) . Les
noms de femme comme A : c ou H ama. semb len t b ien remon t er à une forme
H a t honi ( Voir B act l mui) . N ous avons en vain essavé d

‘
iden t ifier ces noms en

“ or avec d es noms en ha t oc. ha t hocu.

( 4 ) Cf. le nom comique A doyrc (Wh it lev Stokes..Vanumiu ieneon t he B odn in

Gm; n l . R r rue ce l t ique. I . p .

( 5 ) L e scribc avait devan t lui des chart es du l X ° sièc le. O r.à cet t e époque,
l
'

h e t le b peuven t facilemen t se con fond re voir L éopold Del isle, & bint t l a
M anuscr it s . planche 28.n

° 5 ( Cf.Cart B om n pour H ouuen. p. L e c et l e t ,

dans l e .Vanucr it d
‘

O r léans c ont enan t des glem bret onnes , manuscrit du

X‘ sièc le . e t présen t an t des t rait s qui le rapprochen t de l
‘

écrit ure m eme,

sont égalemen t parfois d rtficilcs à dis t inguer ( L
‘
e manuscrit a é t é écrit en

Br et agne) . Le scribe confond égalemen t ch. t h et d [
'

uinmd uat pour U nin

n echia t . l
'

uarrodurr pour (
'

un rweh ier .R adouurn pour Ra t low en.

( t i l I l es t peu probable que la chart e aut hen t ique por t ât B of. Le scribe dû

avoir sous les yeux un carac t ere qu
‘

il n
‘

a pas su h rs . un part icul ier on le signe

angle—saxon pour la sp iran t e den t a le. Si la chart e aut hen t ique port ait B cf l cela
mon t re. avec l

‘

écriture B a . l
‘

embarras des scribes pour t ranscrire la spirante

denta le sourde.
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B il l , nom propre t rès fréquen t , seul ou en composition (Cf. gal lois

B ali ; voir B il in)

A nau-uili Con-uil i Glen —ui“ Gnor-nili , U uoruili ,

U uruili H ael —nili M aen-bili, M aenuili Rat -nil i 843
,

Rabili (même charte) .

B ih an vil la, 826 Ran U ilian ,
avant 797 .

B ü in dans Ri—vilin 868 (Ci. Cunobel inus, N oms propres de Grande

Bretagne) .

B iscam , de bis , doigt , et cam ,
recourbé.

B iseau et B osm.a ? (cf. arm. besk,

B it monde , et aussi peut
-êt re bit pour bit h , gal lois byt h en

composit ion dans le sens de t ouj ours , ét ernel lemen t Bit -comin ,

Bit -momo.

B lu et B en vivan t , A rili
-biu, A er

-uiu (Voir A r t h , aer , hael , tunet ,
kaiam ,

uueten ,

B laen sommet Blein-rin 85 7 , appendice Bleu—l in Blen— l iuet

(Blenluet Blen— liuuet ; Blen-linet , C. L .
,
25 Treu—blen,

l ieu, 1 066-1 082.

B l auued ,
fleuve, le B lavet

B l ed ic 84 1 , appendice, dérivé de bleid loup.

B l eh uc chevelu, C. L .
,
3 1 (Surnom de Pis l ien t ).

B lä dbm ,
de bleid loup , et bara pain

B od volon t é , bon p lais ir (gal lois bodd ) , dans Bodan , peut —êt re dans

Boduu0ret 844 , Bouuoret 840
—847 Bohoiarnus

,
1 081 —1 083 .

B oduu et b odu qui se p lai t à Euboduu, Tribodu, Cat
— uodu

B oo (gaulois bogio dans Dosarboe
,
Erispoe

‘
? Riskiboe 81 4 .

B ot résidence, bouquet , touffe d
'

arbres
,
de p lan t es , hameau; entre

en composit ion de beaucoup de noms de lieux, aujourd
‘
hui comme

à l
’

époque duCartulaire de Redon .

( l ) En bre ton de Vannes B ia rrèc
’

h , ce qui suppose en vieil armoricain
E ld r et h 'B la ret t o

( 2 ) O n appel le encore bl riba ra dans le pays de Vannes et en Comoufi l la ,

ail leurs aus si probab lemen t , les gens d
'

un appé t it inquiet an t .

( 3) L e manuscrit . comme l e t ex t e imprimé . port e (
‘

ai-uq u qu
‘
il faut

corriger en Ch t -uodu. Dans cert ains cas M upourrait b ien êt re une forme faible
de bond , vict oire ( 60du
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m m ,
dans Ban Broeban (Voir plus haut Vies des sain t s).

B roen ou B roln ,
nom d

‘

homme ; Broinan t rcar , nom de l ieu,

85 0-866 , mais Bronant rcar, 846 et 833 ( Voir bron).Cf.Gonhroin ,

Cartulaire de Landafl
‘

p . 1 35 ( irlandais Brian ? ou dérivé de
'
broæ

,

'bragis

B ron col l ine arrondie, mamel le, a conservé ces deux sens dans le

pays de Gal les ; Bron A rili 85 4 : le même lieu dans un charte de

85 4
, p . 369, appendice , es t appelé deux fois mon te A ril i.

Bron-budnou, app. Bron— h it in .

boiut . -kirifin, app.

—budan -iuduuoœ n.

-budgen mael . siuuan.

œ ncar. -malin , app.

din , aPP -menion.
-uuinoe.

barcb

M out on campus , se rat tache à bron ou est un pluriel de broin ( le

champ aux

Bu bœuf, dans buor th , C. L .,
1 8.

B ud victoire , gain ,
dans Dudie, Budoc , Budican , Ran—Camp—Budan ,

nom de lieu; Cat —und , H oiarn-uud , I arnbud .

Bud—comin . Bud-uuere.

hemel (But heuel , C. L . -uuet en

30
, note duX I I I

” siècle) . -uuolou.

— hoiarn. But -gus] 1 038 (Trot Budgual ,
ien . C. L .

,

-monoc. -uuoretb 871 Budguore t
-nou (Bron Budnou) , app. 909
-rit h .

( 1 ) M . de Courson donne à t ort B ron-bud ian ( p. 1 43. t it re

( 2) L
‘

index donne Gran-badgen ( p. t it re le manuscrit port e E m
budgcn. avec Gran sur brun. Gran semb le êt re un aut re nom du même l ieu;
il y a en efiet .écrit en marge de Gran et de Car r anca.

( 3) I l faut peut —êt re corriger en B ronha r t h Cf. Panharz , près Quimper
( F in ist è re ) .

( 4 ) P. 25 . chart e 8 1 M . de Cours on donne B ut -nud e» ; le mm næ ri t

port e B ud
-und er: .

( 5 ) I l est cert ain que le d ou t de bad . rep résen t e une dent ale spiran t e

sonore : B utguoret ou B ud -w ord . est un nom qui a survécu et se t rouve dans
des chart » p lus récen tes.son la forme B uzmv-I .
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Bud in l t , Budinet de bud ou de budin t roupe ; Budin nom

d
’

homme.

Buhedoc 892, de buhcd vie.

Buorh t et Buor t , pour H aart h , étable à bœufs , C. L ., 1 8 (note du
Xl l ° siècle) , aujourd

’

hui Buhors , commune de Lothey, canton de

Pleyben (Finis tère) .

Gad . Voir ca t .

fluor for teresse, l ieu ret ranché, aujourd
‘
hui vil lage; C. L ., 45 Caer

Bul lane ; P lebs Chaer ouKaer (Loc-maria-ker, M orbihan) ; Cher

mar ( M émoires de la Socié té archéologique d
’
I lle—et Vilaine,

XVI I , p. 1 8) Cher-canal loc , ibid . Cher-loscheit , ibid .

Cher-ch eresuc, ibid.

Kaln dans Uueten-Kain , Keinn ic ?

Kal anh edre, de ka lan du lat in calendæ ,
et de hedre, octobre.

Knl edan (Kaledanu3) 1 066-1 082, de calet dur.

O d on cœur : U uin-calon , Guin—calon 833 , Guen-calon 1 066-1 082.

Bal l on.Voir Ca t — lo n.

Cam courbe
,
boi teuæ salina Cham Riuual t Cham ou Riuual t le

boit euæ ( M . de Courson en a fait deux personnes , pp. 246 ,

R amos Treb U no—kamoe, lieu (de cam

Camp c hamp Camp-caubal
- hînt Camp-we t Camp

-hinccoet (1 )
Camp

-lat r (Voir la t r) Camp
— roth .

Cancel ] locus , appendice (Cf. gal l . canghel l , sanctuaire).

Cunh am (Cf. ccnn dans Gredcanbam,
Ricanam, Critcanam.

Canh Iarh , C. L .
,
1 4 , surnom d

’

A lan Cainard , Cart .de Quimperlé ,

p. 1 1 v
o
, t raduit par bel lat or fort is , dans la charte de Saint —Sulpice

de Rennes ( M émoires de la Socié té archéologique d
’
I l le-ci

Vilaine , XVI I , p. of. l
’

armoricain actuel kann combat ;

pour hiar t cf A nauh iar t .

Cnam (Tref) , blanc ou comba t
, C. L ., 1 4.

Cap , cap ou têt e, poin t e pagus Cap
—cava] Buduo-œ p

-eaval ,

C. L ., 1 7 , 1 9 (aujourd
’

hui Beuzec-cap
— caval , Finistère) Budoc

cap
— sidum (Beuzec— cap

—sizun) , M émoires de la Sociét é archéolo

gique d
’

l l lé -é t Vilaine, XVI I , p. 1 8 .

( 1 ) I l faut probablement corriger en Chmp h in t ooat .

( 2) 0aba l é t ait , d
’

après N enn ius, H is t . B r it , 79, le nom du ch ien d
‘
A rt hur.

8
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Œ n t v1 1 Cant hoe , Can toean. s i-uueten

Cou-œut
,
Bræel—couœnt . lud—cant .

Eu œ nt .

H ael

H in -œnt jusqu
‘
en

865 ; H in—

gan t 909.

Iam—can t .

Car voit ure
, chariot Pen Carhen t , C. L 1 8.

Car ami
, qui aime, paren t : Car—munoc

A nau—car. Beth —car, C. L .
,

Garant —car. Sul

Comal t-car.

Con—car, C. L ., 5 4.

H ael—car.

B ird

H o (Voir I I e-car) .

Caran t qui aime
, pare nt , Caran ton dans Ran-Camuton ; Ke

ren t in Garant -car Garan t -nou.

Karadoc aimable, 1 029- 1087.

Ce rn Rodoed cam ,
id es t , vadum corneum, C. L., 38.

Garou Ros-came et Ros-caroch .

Garot b plebs , aujourd
'

hui Caro, can ton de M alest roit , M orbihan.

Garrot : rocher ; sylva Carree, C. L .,
45 .

Om an tribus , C.L ., 4 Trêgarvan , arrondissemen t de Châteaul in ,

fi nist ère. Cf.Lan—carvan , pays de Gal les : Ran Caruuan , Cartulaire

de Redon
, peut

—être différen t du premier.

Carul Ran Carui (de cam ,

Gu t e] chât eau
, plebs Castel l.Voir P loi.

( 1 ) Ch a t peut avoir p lus ieurs sens : dans la p lupart des noms.il a probablemen t

le sens de blanc ; dans que lques
—uns, le sens de cent ? ou c

‘

est la pré posit ion

can t avec r at é . I l a aussi le sens de cercle.

( 2 A ujourd ‘

hui M organ ou N organ t nom fort commun dans le pays de Gal l e
et en A rmorique.
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nouail les ; Cembre est probablement la forme bretonnisée de

Cambria.

[G]emer arp en t , C. L .
, 28 ; glose arep ennum (N ote duXI I 0 siècle).

K emlnet P lucgaduc in Keminet 1 066-1 082 . Voir plus haut , Vies

des sain t s, Kemenet H eboeu.

K emp er confluent , dans Kemperele (Quimperlé) 1 081 —1082 (Cf. les

noms de l ieux actuels , Camper , Quimpero, dans le M orbihan bre

tonnan t , Camp er dans la zone française où le breton s
’

est étein t au

XI °-Xfl° siècle) .

K en beau; A ourken ; A rguut
-ken 1 1 30—1 1 40 , appendice .

Ch en ,
Ken t .Voir Cin t .

Genet ] race, nat ion Cenet lor , Cenet lur , Keuet lor.

Cenon Ri-cenen (Voir plus haut Canne , N oms armoricains du

VI 0 siècle) ; Ricenou, Cartulaire de Landall
‘

, p. 1 62 .

O b eroenoc , surnom de Concar , C. L .
,
5 4 (Cf. le vieux gal lois

Ceraenhou, glosan t dol ia t onneaux , cuves .

O b eur t c .

K i ch ien A nau-ki Gur-ki M aen-ki Pyr
-ki Tan-ki.

K l n t avan t , premier ; Kin ,
Cen t , Gen

Kin t -uual lon .

uuant Ken t -uuan t (avan t

uuocon ; Kent -uuocon ,863 .

Kin-crit 878.

—uuoret 892.

Gen-bud 91 3.

kunant

—monoc.

O la t ( 1 ) Clatuuin 903 , appendice (en not e) .

O l ekor , vil la in Rufiac ; Clecher ( t ribus) , C. L .,
7
, aujourd’

hui

Cleguer (Finis t ère).

( 1 ) (fla t pour elad l Cf. gal lois. claddu, enfouir, en t errer ; cladd , t ranch ée

( Voir plus haut , N oms de l ieux en Grande-Bret agne , i
'

mdo—c lad ia ).

Keu-guethen 909.

marcoc 866 ; Kenmarhuc

1 062— 1070.

miscet .

Ciren—woret 860, appendiœ .

Ken t -laman 85 7, appendice (en

not e Kendalaman 1 05 1

1 083 .
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O lesm c 871 aujourd‘
huiCleguerec arrondissement dePont ivy

(M orbihan) .

Œeroc femina.

Gl en , probablement pour Gleu Voir Gleu.

Glood claie, barr ière à claire—voie Ros meuur (sic) an Cloedou

Caer Cunan , C. L ., 29.

O loflon et O lob l on (3) Ran clofion et dans la même char te

Ran elah ian ,
838 ou839, p . 1 1 3, t it re 198 ; le même l ieuporte le

nom de Ran-dofhion dans la chart e 1 96 , p . 1 1 2
,
an 821 (M . de

Courson a écrit dans t ous les cas Rando/ion).

O l olcer lan ,
locus in Rufiac.

O lot . Voir clut .

O lut renommée, il lust re Clut -gen Clut -woîon , appendice

Ran Clut — uual Clot —uuious (4) Clot -uuoiam Clot —uuoion .

( l ) É crit a t ort Ckgueruc dans l
'
index .

( 2) O n t rouve t rois noms en Gleu Œeu—comin , Cleu—lonneu, Cl eu
-marcoe.

Gleu est t rès probab lemen t pour G leu dans Œou-comin on t rouve un Cl em

con in diacre dans une chart e de 868 et un G leu-comm pr
ê t re en 868-87 1 . L es

signat aires des deux chart es son t en grande part ie les mêmes. Cku-louum

apparait en 842, G leu
-louuen en 834 dans les deux chart es , il s

‘
agit de Gil lac.

Pour (Een—marcoc, l
‘
index renvoie à. G leu—ma rcao or, aucune des chart es

aux quel les on renvoie.ne donne Cku—ma rcoc. ( l eu pour G leu est in t éressan t

il mon t re que devan t Z, comme devan t r ( Voir Brese l ) , les sonores avaien t

une t endance a s
‘

aœourd îr. Si on admet Gl eu, il faut l e rapprocher du gal lois

olyw, sen s de l
’

ou
‘

ie ; arm.clara , en tendre.

( 3) Voici le tex t e exact dans les deux chart es, d
‘

après le manuscrit , chart e 1 96,

p. 1 1 2, an 821 il s
‘
agit dans les deux chart es de la proprié té de R ian t car

Ran R ian toar A fine Rana melan . don roch . do fos mat uuor cohit on fos do

imhoir ul t ra imhoir per lannam . do fois . finran . dofh ion . do finran . hael

morin . cohi t on . h i fosan do rudfos . Œih it on . Rudf os . ( passé par de

Courson ). per lannam do finran Loudinoc . pon t . imhoir. Chart e 1 98 ,

p. 1 1 3, an 838 ou839 a A fine Ban melan ad rocham,
a mon ad fossat am M a

t uuor, a fos3ata a d rispam, a ripa per landam ad finem Ran clofion ( et non
dofion ) , secundum finem Ran clohion ( et non doh ion) e t ort is ( sic) Su

luuoion usque finem Ranhaelmorin . per finem fœ sate l lam usque ad mbeam

foasat am. per rubeam fossat am usque ad poutum ( s ic) L out inoo. L e scribe

encore eu ici sous les yeux ,
dans dofion , clofion , ch h ion , un mot qu

’
il

n
’

a pas ou l ire. N ous serions t en t é de supposer un mot elod ian, t ranchées,

t alus, avec le signe ang lo—sax on pour la spiran t e den t al e ou simp lemen t t h

clot hion ? Pour d et cl , ils son t souven t t r
ès d ifficiles à d ist inguer au L‘î ° siècle,

par exemp le dans le manuscrit a gloses bretonnes d
’

O rléans ; dans le manuscri t

duCart ulaire.on hésit e aussi achaque inst an t en t re l
’

une et l
‘
aut r e lecture ( Voir

imhoir ) . A relever encore L
'

oih it on ( Voir Œh it on ) passé par M . de Courson.

( 4) De Courson a lu Cl ot uuiom le manuscrit port e ac t
—unie“ .
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O necb ter t re, sommet d
‘
une col line, Cnech crasuc, C. L ., 1 4

Chai chuech Samsun
,
C.L .

, 26 Chenectumur (M émoires de la

Socié té arch éologique d
’

I l le—et Vilaine
,
XVI I , p. 1 8)

O nocb vil la

( :o préfixe, gal lois cy arm. ke
,
ayant le sens dulat in con , com

(Voir cum, con)

Cc—uuedhic, Cc-unethic

-uuel lic.

unirea.

H é —uuirgar.

O ob mémoire, souvenir , gal lois eof, ou gaélique cobh , victoire (5 )
Cob-lon.

O ob ran t ( prononcez Covran t ) Kobran tgen , 85 7 , appendice, écrit le

plus souvent Couran tgen Cobran tmonoc et Courantmonoc

dans la même charte Chourent inus (6) dérivé de Covran t ,C . L .,

24 ; H aelcobran t et H aelcom n t ; Courantdreh .

( l ) Œt hol icon O nencch.sus.en haul t O ucnecl enn. t ert re.col ib .r Voir dm
Bœ enzweig , D ic t ionna ire t op ograp h ique du M orbiha n. les noms en

au X Ve—X V? siècle Quenech. C
'
nech es t devenu Krec

‘
h dans la p lus grande

part ie de la Bre t agne.

( 2) L a chart e de Sain t -Sulpice de Rennes. don t nous avons ex t rait un cert ain

nombre de noms ( .l l e
‘

n oin e de la Sociét é a rchéolog ique d
‘

I l le—ci
'

ilaine.XV I I ,
p donne Chuch i pour un nom de coll ine sit uée au-d essus de la vil l e de

Quimper et qui c
'

es t ecrit p l us tard C‘n gh i. I l es t imposs ible d
‘

ex p l iquer le

p esage de Chuchi a Cmghi : si on suppose Cand i. t out s
‘

ex pl ique. Ce qui

comp l ique le probleme. c
‘

es t que cet t e col l ine port e aujourd
‘

hui le nom de mm t

l
‘
r—ag i. nom probab lemen t al t ere il faudra it savoir commen t le paysan

quimp
èmîs pmnoncen t . Si on suppose cnuch i, l

‘

n qui parait représen t er le son

français devien t encore une d itficuit ë .a moins qu
‘

on ne suppose une forme

for t e ayan t eu la diph t ongue on t
‘

noch serait la forme faib le ! °Caum

( 3) ( ir—nuc lea r æ t peut —êt re une faut e du scribe pour Conula r qui serait lui

même pour f au l t —car ( Cf. M a rc—coca ! Cependan t on t rouve p ar: Gund
w e. 891 —898.

( 4 ) Pour Couuet h ic. cf. le com ique cor yt h. sedal ia le gal lois cyr eiü a ,

compagnie : à la page 5 5 du Cartulaire. on l it O ruue t ic le manuscrit a &l t l i0

qu
‘

il faut corriger en c
‘

es t une faut e de l ec t ure du serihs : on t rouve

dans l
‘

index e t la chart e 1 23 p. 93.
'

ouuen ran le manuscrit port e €on-unenmn.

( 5 ) Cf. le gaulois t
'

obla uno : Z euss. Gran… . cel t im . 3 2. 1 28.

( 6) &urent in. é
c

rit aujourd ‘

hui Cor en t in se prononce t honren t in. O n appelle

même hab ituel lemen t en bas vanne t ais ( houran t les gens qui

port en t le nom de Corent in : t
‘

ouf en t i pour t hum t in se t rouve dans le

Cartulaire de Radon. pt 21 . t it re 25 .
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Com ic , surnom de M aenhoiam ,
dérivé de com ,

au lat in coma ; Ran—cornue, p. 284 , XI
e siècle

CD… , nom d
’

un moul in , C. L .
,
48 .

( lancen t , nom d
‘
homme ; et . gal lois ceugan t , armoricain moyen

cogan t oucougan t , certain Bresel — œucant , C. L .
,
37.

Gmflut , rivière de M orlaix , le Kefleut .

Grau Castel l -cran ,
villa près Gnesean (Queneean , près Pont ivy,

M orbihan) vil la Cran 1 037 Cran en Beganne, XI
° siècle

villas Grannam et Tinsedio 1 066-1 082 Crannes , nom d
’

homme,

864 Cran—Kendie, propriét é en Plebe
— lan (Flétan) Cran—uni

kant , Cranquarima 837

Gras desséché , raccom i. Coret — loeneras V. Carat et tom Chuech

crasuc, C. L .,
1 4 .

Œ ut h en plebs , Crauton , C. L .
,
8
,
aujourd’

hui Crozon (Finistère) .

Grenar t h , t erre près Quénéean

( 1 ) Rien ne prouve que cran signifie bois . Dans le numéro de la Revue cel

t ique ( vol .V I I , en rendan t comp t e duCe l t ic B rit ain de M .Rhys , M .d
'

A rbois

de Jubainfi l le cit ait pour le prouver la chart e X I I I .p. 1 3 N ot um sit omnibus

quad dedit Port it oe et Conuual Cranuuikan t et Cranquarima, et quicquid po

tuissen t erad icare de ri lra. I l ne résul t e pas de ce passage que la forêt port ât

les noms de Cran—Kendie et Cranquarima ; c
'

est le con t raire qui es t vrai.Port it oe

et Conuual donnen t en effet Cran-Kend ie e t ù anquarima aux moines de Redon

en tout : propriét é , p lus t out ce qu
‘
i ls p ourra ien t déraoiner de la forêt ; si

Cran—Kendie et Cranquarîma formaien t la forêt , c
'

é tait une clause incompréhen

sib le, puisque ces deux t erres al laien t appart enir aux moines.Cet t e ques t ion a une

certaine import ance. Si cran, en effet , sign ifie bois , c
‘
es t une forme gaél ique, l a

forme bretonne é t an t p ren. A ussi M . d
'

A rbois de Jubainvil le a—t -il at t ribué

Cranquarîma e t Cran —Kendic à des Gael s mêlés aux Dumnon ii, émigrés en A r

morique.O r, Cran
-Kend ie et Cmnquurima son t en Pleucadeuc, pays de Broweroc

et non sur le t erri t oire des Dumnon ii.De p lus, il y a un grand nombre de noms

de l ieux en c m» dans le M orb ihan et le F in is t ère il serait de la dern ière incon

séquence de les at t ribuer à des Gai‘l s et surt out a des Damnonii. I l n
‘
es t pas,

d
‘
ail leurs, bien certain que ce t erme soit bret on , peut -êt re es t —cc un res t e gal lo

romain . M . L e M en avait , lui auss i, cit é Cran
-Kend ic et Cranquarima, pour

prouver que cran signifie baie. Son t ravail est un chef—d
'

œuvre d
‘

imaginat ion ,

mais non de linguis t ique ( Sociét é archéolog ique du F in is t ère, 1 878—79.p.

( 2) Les noms de lieux en ere» son t assez nombreux en Bret agne. L e sens de

ce mot dans les noms de l ien: n
‘
est pas clair. Krenn a p lusieurs sens rond ;

a-grenn , absolumen t , assur
émen t ;

'

renard ou Krenn -à mt r signifie ado lescen t

( Cf. gal lois O rca avec c
'

prononcé long a le sens de t remblemen t .



Gr ial eis , id est , Enes manac l
‘

I le—aux-M oines dans le golfe du

M orbihan.

Cr is t ian ,
du lat in Chris t ianus.

Cri t Kincrit , Critkin , Criteanam,
vil la Critoe

Croch , gal lois crack, violen t ; Rimeren crack ( M émoires de la 8 0

ciét é archéologique d
'

l üe—cl Vila ine , XII , p .

Cron rond salin cron en \Venran (Guérande) .

Crue ad aeervum
,
id es t crue (crue au-dessus d

‘
accroum, mais de

la même main que la chart e) , p. 1 98 , t it re 247, an 871 — Cruc

A rdon , appendice .

Cuach dans Bot —euaeh .

Cub ra t ? Ca t cubra t .

Cum douæ , afiable Riseum , M aenkum ; Cum—ear , appendice ;

Cuman ; Gleu—cuu, C. L ., 30 (not e duX l I I° siècle)
Gun . Voir Con .

Cus t en t in ,
du lat in Cons tan t inus , 869.

Ca t h vieux Coil cut h ( p. 285 , XI ° siècle) .

Cut on p igeon ramier
,
en gal lois et armoricain ; Botcuton , nom de

l ieu, appendice.

D a bou Bal itoc Damarc0c et non Clamarcoe

( 1 ) Voici l e t ex t e avec la ponctuat ion dumanuscrit H æc cart a indicat at que

conserva t qual it er ded it E rispoe il lam p leb
em que vocat ur L

‘
baer, cum ma rais et

manon t ihus et pert inen tflnn , id em. A vael lon e t Cl ides e t Vilata.cum vincis et

prat is et inm lam que voca t ur Crialeis id es t L
‘
neema nac. ad [ c hao mm e“ :

sanc t i Sal vat orxs in e lemos ina pro an ima sus e t pro r e

grm De i. I l y a un poin t

après E nmmanac . il n
‘

y a pas d e signe de ponc t uat ion apr
ès f abac. M . de

Courson a supprimé l e poin t apu
-s Enesmanac e t a in t roduit une virgule après

{ aime. I l ne resul t e pas du t ex t e que Cn
‘

aleis soit in t erpré t é par Enesmanae e t.

surt out H ummamn ad f.t has . Cet t e î le port ait deux noms
, comme ce n

‘
es t pas

rare pour cer t ains l ieux dans le t
‘
aflulaire ( Tit re I .X X . p . 5 5 .au 85 1 et A d

f a twa signifie t res probab lemen t p our l e: f èves Errsp w donne l
’

ile de Crialeis

aux mo ines pour leurs i i
-v «-s.

( 2 ) (
‘
f . gal l . cryd. t remb lemen t

?

( 3) L e nom de Cunj Ï es t encore aujour d‘hui fort commun. ainsi que celui de

Gourcuf f ,
'

r r lhmN I__If
4 ) Voir L it ec : e f. Kr r—da l idcv.en L ocmaria ( M o rbihan ) ( Rœenzwcig, D ia

t ionna ire t op ograp h ique

( 5 ) L e m:mu=e rit port e b ien Iama rror. p . 61 . t it re an 863, mais il n
‘
es t

pas dout eux qu
‘

il ne fail le corrig er en Damarroc.
'
Zamarmc n

‘
oflre pas de sans

sa t isfaisan t : pour D ama r t —m' c
‘

es t le con t raire ; d
‘

ail leurs. le nom ex is t e on l e

t rouve dans une chart e du X l l ° srèc le concernan t Fougères. pub l iée dan s les

M émoires de I
‘
A m w ia t um bret onne I I . p. 1 97 Dama rhoc. L e scribe confond

con t inuel lemen t el e t «I .
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q, b \

« un. .à &‘umbt l t 0 et dm mbflw,

a le même sens que fidejussor on

et al l igo vobis fidejussores vel ad lü idæ

m u. lc t
'

l
‘

æ , p. 1 70, t it re au 843 .

t ‘ah ‘t d

Dun
-
cu. dem o de cl in Dinan en Craut hon , aujourd’

hui Crozon

t :. L e , 2

mœ t ( i)
alode comparat o, dias t , d icofri t , d iuuoha r t , et s ine

u.ia re ul li homini sub cœlo nisi M aenuuobrio ( p. 1 32, t it re 1 71 ,

S i…

Difl chênes ( 5 ) Diri muur , C. L .
, 26 .

D t sœ b ia t ran m3b Discebiat 8
5 7-85 8 , appendice_

D is t in l
‘ur—dis t in (6) (Voir Vies des Sain t s) .

l ie Courson U urd igr in. Si digr inn est pour d i cr ia
,
le s ens es t celui de

“ … s p eur.r
uns t rembl emen t .

( 2 ) ( T. C
ar tul aire de I.andatî Gurd il ic. p . 1 37 c f. J l a numiacmns on t he

” mimin. Gor_m:1 , W hit ley S t okes.Revue cr it ique, I .p. 332 ; le t ex t e es t suivi d
‘
un

-indax des noms pro pres l i
'

r—a
‘
g l ie ( Ci. sur l es mêmes noms duB odu in

H addan and S t ubhs , C
'

umw ilx and rer lex irrs t ica l D ocument s rela t ing to

I n land and G rea t -B r it a i n. I , append ice ) ; c f. L
'

yn
—dd il ir, l olo M anuecr ip t e,

p . 108.

Cf. gal lois d : lysy:l «l gara n t . D i l is id se présen t e généralemen t dans le

manuscrit avec une t e rminaison lat ine ; on le t rouve cependan t sous la forme

b re t onne , p. 1 5 2 . t it re 1 96 U uole t hee d il i« id e t non d il ie idw . l unct uuan t

d il i« id .

( 1 ) D ies t es t decompose par M . de Courson en ( l i privat if e t ont armée !

( 5 ) C f. Cart ul aire de L andati. p . 1 27. B ar i I z
'

mreix ; le s ingul ier est dar.

( oi De Courson, C
'

urdmt en, p. 72, t ure 96.
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D lur t h (1 ) préposit ion composée de di+ur th et indiquant mouve

ment pour s
'
éloigner de in rivale qui venit quasi diur th

Gnœc
‘

ä, p. 1 98 , t it re 247.

D iuadoo

D l nuoh ar t h sans emp êchm en t ( 3 ) ( p . 1 1 3 , t itre et

diuuohar t .

Do préposit ion marquant mouvemen t vers , a t t ribut ion do-n

rech à la roche (Voir Ctofion ).

Dob r eau Dobroc vil la Dobrogen Ran Dobrocar (Voir
duur) .

Doet h sage, habile Bes t -car Bes t -gen Doet -uual Doitha

nan Doithanu.

Dol t h al (5 ) U uordoetal
, U uordoital U uordoutal , U urdoital

U urdotal H eu—dotal

Don (Voir damn) .

D or , préfixe composé de do, et de ro lat in p ro.

D orcen (7) et Dor ien (M ême personnage, même charte, pp. 23 —24
,

au 832

D osaæb ol , p. 84 ; Dosarboe, p. 83 ; Desarui, p. 225 , t it re 278 ,

an 909.

D re, dri probab lement pour t re, t ri même sens que le lat in

per à t ravers , t out à fait (Voir t ri et dr ich) : Bresnan, Drehanau

Drehanthon ,
805

, p . 21 7 , Trean ton ,
859-865

, p . 5 8 Drehodu,

appendice, p . 35 8 , an 8398 44 (Voir Tribodu) Drehoiarn ;

( 1 ) Gal lois dim
°t h, vannet ais dioc

’
h , ail leurs d ion

:
et d ioc

'
fi.

( 2 ) De Courson , D iuuadoc, p. 68, t it re 1 02, au 867.

( 3) Cf. gal lois diwahardd même sens.

( 4 ) A ujourd’
hui dan s le Vannetais

,
le Trégom is e t la plus grande part ie de la

Cornouai l les de, ail leurs da ( Cart ulaire de Quimperlé da ).
( 5 ) L e U uor dot al de la page 1 07 es t l e même personnage qu

’
on ret rouve sous

les noms de U nordout a l. U uord oit a l ; cf. le nom com ique 0urduyt ha l ( B M min

Gosp el , Wh it ley S tokes , Revue cel t ique , I , p.

( 6) De Cours on , L
‘
M ot al , p. 208 , t it r

e 25 8, au

( 7) B ergen , p.206, an 866.es t suivi des mot s fi l i A nau. M . de Courson a lu

Dorgen.E l i. A nau.

( 8) L a variat ion pour le même personnage en t re a et i mon t re que l
’

rest bref

( Voir Gram
—m. cal t ., p .
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Duran Rin-duran

Dun n ? appendice , p . 380, au1 05 1 .

Duur eau Duurt i, C. L ., 43 .

Eb ol poulain M aenboiarn , qui et Ebolbain (c
‘
est —à-dire le poulain

de Bain ; M aenhoiam é tait de Bain , p. 91 t it re 1 21 an 846)

(Voir Epet ic M archebol).

E dern viearium, Plebs Edern , C. L .
,
46 (Edern , canton de Châ

t eaulin ,
Finist ère) ( Voir E terni , I nscrip t ions chrét iennes de

Grande—B ret agne) .

E dmer en , C. L ., 35 (Voir plus haut A ct h ) .

E h oar n , C. L .
, 5 2 (Voir Eu) .

E l eoo Ran Elece ; Eleuc, C. L ., 1 .

E lur 1 Lan Eluri
,
C. L ., 27 .

E n , article défini pagus E n
-Fou, le Faou, canton de l

‘
arrondis

semen t de Chateaulin
,
Finist ère (Voir do) .

E n , préfixe (Voir in) .

E nep visage Enep
-uuer t , mot à mot , ven t e duvisage; don com

pensat it
‘

fait par le mari à sa femme à l
’

occasion et sans dout e

primit ivemen t après la consommat ion dumariage

Enes i le Enes—manach
, l

’

I le—aux-M oines , golfe du M orbihan (Voir
Crialeis) ; Enes mur ,

la grande île, au 931 (en Lanmeur
, Fi

nis tère) ; Dant Enes, C. L .
, 30 ; Eneshir, près Crozon (Finist ère) ,

G. L ., 1 0.

E neuuor Plueu Eneuur, C. L .
, 43 , plebs sancti Eneguom ,

C. L .
, 1 (Ploneour, arrondissemen t de Quimper) .

Enoc

E p et ic 849, Ebet ic 85 8 (Dérivé de ep ,
cheval

E r , préfixe int ensif Ermor.

( 1 ) Ce nom se ret rouve parmi les noms com iques de Bodmin ( M ann im
‘

m
on t he B odmin Gosp el ; W h it ley S t okes, Revue cel t ique , p.

( 2) L
‘
urp

—

guer t h. L ..44.glose d it a t ione que les aut eurs on t vmisemblah lemen t
raison de vouloir corriger en dot a t ione. L e mot a survécudans enebarz dons in

Dans les lois gal loises , le mot g reyneb
—rrer t h a un sens p lus é t endu ( Voir A neurin

O wen, A ncien t Lam and I ns t itut es of l l
'

a ler, I I , p.

( 3) Ce nom doit êt re rapproché de Em ir i que porte , d
‘
après M . Rhys ,

L ectures , p. 401 , une inscrip t ion don t il ne donne pas la dat e, mais bien post é

t iour e au V I ° siècle.conservée dans une chapel le Goodrich Court .



M on t e t , nom de lieu.

E rü p oe, roi de Bretagne, fils de N omenoe.

Em el ine plebs , C. L .
,
29 ( A ujourd

‘
hui I rvil lac, arrondissemen t de

Bres t , Finist ère) .

E r t h l au 840.

E t , préfixe (Voir gaulois a t e) Ran E t car Treb E tuual

U uoetuual

E n ( 1

Eu-boduu. Eu—monoc.

-cat , C. L .
,
27 . sorchit 860-866

,
Eusorgit

—doet hal
,
H eudotal . 829—830, p. 1 1 7 , t it re 1 5 2 ;

bocar. Eusurgit .

-beiarn H euhoiam
,
Euhuam ,

-tanet .

C.L .
,
46

,
Ehoarn

, C.L .
,
5 2.

Eudon

Euuen

F ab r Tigran Fabr.

F an , fou hêt res Fan vil la Fau-bleid , Foublet h , l ieu

moet ear
,
lieu Pau-momen

,
lieu pagus En Fou

(Voir En) .

F es t (4) Fes t -gen 85 1 Fes t ien 85 9 Fest -uuoret

uuore.

F 1dl on ( 5 ) loya l , sû r .

F ingar (6) Treffingar 990
—992 .

( 1 ) Cf.gaulois ar i dans A ri-can t w ,
O rel l i, 2033 Eucan t Le sens d

‘
avi

est dout eux.

( 2 ) P. 70, t it re 91 , M . de Courson a t ransformé E udon en Ludon. C
‘
es t a ce

nom que remon t e l e nom armoricain moderne usit é en L éon et t ranscrit en fran

çais par Y ves : Eozen.

( 3) Cf. le nom gal lois O wen qu
’
on t rouve dans le Cart ulaire de L andaflî sous

les formes L
‘
uguen. I gurin, l

'

uein.

( 4 ) Emprun t é probab lemen t au lat in F eet ue.

( 5 ) M ot à.mot p le in de f oi de j ùl , avec la spiran te den ta le sonore , du la t in

fid rr, et de lon p lein ,
servan t de suffix e gal lois j ydd lon , même sens.

( 6) F rago r es t le nom d
’

un sain t irlandais qu
'

on suppose avoir vécuvers 460,

et don t le nom es t devenu en Cornouail les insulaire Gm nca r.1 1 a donné son nom

a P lurrgner. arrondissemen t de L orien t , M orbihan ( en 1 327, P leu
-r iugner ,

Boscnzwcig.D w t ionua ire t op ograp h ique du M orbihan).



1 30

Finœ=Finitnn , Finit lric, F init it .

md ‘”

p. 35 7 , an 838 .

flamma surnom d
’

un comt e Gradlon de Cor

L .,
5 4 .

l‘onrus , Fumus .

m rrchée : de fes ma tuuor , au fossé de M atuuor ; rudfoœ

« ange ; de fois ( 5 ) à la fosse (Voir Cl0fi0 n ) .

a pet it fossé : t raduit dans la charte suivante par fossa tel lmn

emprun té au lat in fassut a , dans d i—fosot

m ean t .appendice, an 85 0 ; Fracan , p . 6
,
t it re 5 , an 833 (Cf. Plou

.; arr.près Sain t
-Brieuc) .

“ °ü d 16 0 0 , surnom ducomt e de Cornouail les Fragual .

sw muua l 833-8 10 , Frauga l 83 4, Fraual 1 092 , Fragual , C. L .,

3 1 ( h

( 1 ) Ce nom a é t é auss i n —

g:rn lé errarmo gaé l ique son sens est aussi ob scur que

ù ‘1 1

( 2) S
‘
il n

‘

y a p as cru
—ar du s

c
ribe. comme c

‘

est à.craind r e

, nous sommes cet t e

fois en pTÔS
'
.DCC d

'

un nom eu.
-l ique, d Ç

-rire de fi c vrai bret on gm
‘

r. 1 1 es t

pur
-ré par un mano n! cédé avec la t er re d e L isin aux moines de Redon , pur

l iit lrgen.

( 8) F lummest emp loyé aujourd
‘

hui pour renforcer part icul ièremen t les ad jec t ifs
nere: , ia ouank avec: _flamm t out neuf, iaououkfiamm t out jeune.
4 ) P.30 , t it re 36.on l it I vimus e t non F orum ail leurs M anu: et même Faw n .

1 1 es t a crairrdre qu
’
on ne sort encore ici en p résence d

‘

une erreur du scribe.

( 5 ) 1 1 es t probable que le w rrbe a. lu f ois pour f o u; dans un aut re passage,

i l a écrit f rm ' l inn i ( p. 1 0 7. t it re 1 4 1 ) pour f orm Zian i. D
‘

ail leurs.dans la chart e

qui nous occup
e .on a deux aut res fois do_f os e t non de f ois . I l ne faut donc pas

songer à y voir une t race de cas.Tout au p lus pourrait
-on so nger à y voir l

‘

ind ice

d
'

une pmrroneiat ion part icul ière. Dans une part ie du nord du pays de Gal les, on

prononce a peu pres_[f0 cr avec accen t for t emen t marqué sur 0 pour_( fôe.
( 6 ) N om propre d

‘

homme encore fr équen t sans la forme M ural ef. Kar

f rut a l ( Rœenzw eig.D ic t ionna ire top ograp h ique duM orbihan).
7) P r ior

? Cart ulaire de L andafi , p. 1 40.
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1 32

Gel l an ( 1 ) (Tref) , C . 1 35 ; villa Cel loc , Cartulaire de Redon ,

p . 1 05 .

Gen , gen t (Dérivé de la même racine que le lat in genus, grec fi n: )
A nau-gen Bud—ien Con-gen Fest —

gen 85 1
—8 56 , Fesüen ,

85 7 H oiam —

gen 85 8
,
H oiarnien 895 I ndel-gent M oe t

gen 85 9 , M oet ien 85 7 Prit ien t 869 (2) Kid-gen 840 ,

Ridica 833 , Ritgen 85 0, B it ica 878 Torith-gen et Torith ien

(Voir To U rb-ien U rbm-
gen, U rumgen (Voir urb) U ur

gin t

Gennal .

G l en r ivage ou glan p ur portus Glan
— ret 1 1 01 .

azure
'

, vert , p âle Cunglas , Gunolas (Voir Cuneglase, noms

t irés de Gi ldas).

G l eu vail lan t ( 4) Gleuan ;

Gleu-bidoe 85 9—865
, Gleuuidoe Gleu— be l .

875
, Greubidoe ( 5 ) 874 -hocar , Gleuhucar.

876 . hoiarn 924 Glehoinm

coma1. 1 037 .

-comin . louuen .

-couran t . marcoc 85 9
,
Glemarhoc

dain 8 5 1 -8 5 7
,
Gleudaen 1 084

, Glemarroc ( X I °

916 , Glenden 1 1 0 1 , Gle XI I e siècle) .

dennus 1 089 -rnonoc (7) 895 , Glemonoc

dalan . 1 05 5 .

( 1 ) (
'

f. Gel lan , Cart ulaire de L andafi , pp. 1 38, 1 46 , et c.

( 2) Dan s la même char t e.pp. 1 92
-194 , t it re 242. on t rouve les formes Prit ien t ,

Pricien t , Prigen t . P r ic icn t S
,

L
'X p l l l l l l c par le fait que le c et l e t on t souven t

é t é confondus par le scribe. L e Cart ulaire de L ande
‘

venrwc ne présent e que

Pn t ien t
, pp. 25 , 30. 3 1 , 32. Res t e P r igen t qu

'

il faut p robablemen t corriger en

P r it gen t .

( 3) Cf . le nom gal lois ancien B led —

gin t . M . Rh y s. L ect ures . p . 405 . rapproche

ingé rrieusemen t g in t de l
‘
al lemand kind enfan t , qui a la même origine.

( 4 ) Cf. gal lois g Iem vail lan t .

( 5 ) O n t rouve Grm bidoc.non a la p . 21 3. comme le por t e l rndex , mais à la

p . 2 1 1 , t it re 26 1 . Greubid oc
, envoyé de Paecuuct ken, signe, dans la même chart e ,

p. 2 1 2. nous le nom de G leuidoe ( leg. G leu-uidæ ) .

( 6) O n t rouve G lem , p .296 , an 1080 . 8 1 c
'

es t l e même nom que G ledeu.il faut

y voir un fait de phoné t ique frança ise. G l een es t de M an ue ( h im— I n t érieure) ;
le bret on y aura d isparu dans le couran t du X l ° siecle.

( 7) P. 206, an 826 , on t rouve p art ent Glcvwnoc ; à cet t e dat e, on peut regarder
G lemonoc comme une erreur de scribe pour G leumorwc.



Gleu-oueleu ( 1 ) 888 , Gleu Gleu-cuu, C. L ., 30 (N ote du

guet hen 1038—1 04 1 . XIII° siècle) .

nili. — louen , C. L ., 1 8 (N ote du

Gleuuoret ( pour Gleu—uuoret ). Xl l l ° siècle).

6 109 8 , 3 10 18 , beau, p ar (2) Gloes-anau, Glois anau.

Gl oeu, g l oul bril lan t , l imp ide (3) U uet en-gloen 848—849, W et eu

gloui 842 , appendice.

Glur seul et dans Dr ichglur .

Gnauet connu (Voir gnou) .

6 11 11: (4) predium Uurgn it .

Gnou, nou, connu,
n ot aire ou qui connai t (5 ) Guuou-mael ,

appendice , p . 377 (not e) , vers 903 A rt h—nou Bud-nou (Bron)

Garan t -nou Gur-gnou H ael-nou U uant -nou.

Gof forgeron Rangof ( 6 ) 832 - 868 Ri — uuorgou 837

U uorgouan 860.

Gael U uorgoel .

Gol b ln bec Randremes Gol bin (Voir Golbinoc, Gloses) .

Gor t h (Voir Buor t h ) .

6 0 8 1: (7) U uorgost , U urgos t .

Gouidnet oies ? Pul l Gouidnet la mare aux oies .

Grad degré , rang
? Grat , nom de l ieu Ran Gradou Tangrad

Grad— lon (9) 840 —846
, Grat lon 904 , Gradelonus Crosleboc 1 062

1 080
,
t erra Graaleudi presbyt eri 1 1 24—1 1 25 .

( 1 ) P. 201 , t it re 249, on l it Gkuuct hm ,
faut e de scribc pour G leu-nuat han.

( 2 ) Cf . gal lois g lwyx.

3) Cf. gal lois g loyrr.

( 4) Cf. le vieux gal lois gui
—rn œuvre, t âche ( poème du [X‘siècle, chez 8kene,

F o ur ancien t B ooks Qf " b loc, 1 1 , p. cf. irl . ro—

gn ii t h, gl . fact um est , Gmmm.

cel t 4 77.

( 5 ) Cat hol icon grwuuidc in kuznut , cost t out ung ( aujourd
‘
hui hana t connu) ;

gneuij apparoir.

( 6) L
’

index donne faus semen t Ra ngob; la chart e porte correct emen t Rungaj .

( 7) € t es t iden t ique au lat in gus t as ; cf. l es noms gal l ois Guorgust , Garguet ,
Cingus t , U ngus t ( Voir Rhys , L ect ures , p.

( 8) M . de Courson a lu a t ort ( i rait , p . 1 42, t it re 1 83 ; of. Gmdd , l olo

M an pæcrip t c, p. 1 26 ; cf. P ierre d e Grazan , chart e de 1 25 8, abbaye de L anvaux ,

arch ives du M orbihan .

( 9) C f. Gra t laun. Cart ulaire de Landafi , p. 244 ; dans les chart es du X l l °

X I V° siècle, en A rmorique , en pays bre t onnan t , on tw uve Gra lon et Gra l lmt

( Voir p lus bas , armoricain moyen , Chart es).
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_ 1 35 _

K amal semblable ( 1 ) U urhamal (2) U uinbnmal.

H ama , C. L .
, 2 , la rivière de Châtœulin , l

’

A ulne (Voir plus haut ,
Vies des Sain ts ).

H ame l (Cf. ham) Ran U urhamoi.

E arn (Voir koia ru) .

B ar t h Penhart h , l ieu.

B ar t h oc Tret
‘

H arthoc , C. L ., 1 3 , aujourd‘
hui Landrevarzec

(Finist ère)
H as oeu, b as ent (Voir asoeu, asoui) .

H eb et (3) H ebetan Roenhebet .

B adr (Voir hil f ) .

H el rguor Diles H eirguor Che [m]bre , C. L . (Voir Chambre).

K ernel semblable à Bud-hemel ; But — bene], C. L ., 30 (N ot e du

XI I I‘siècle) Leuhemel U uoret -hemel .

B en vieux H eu-car H eu-lis , l ieu Beabout (H ugoünuz de)
1 037.

B en t (Voir hin t ).

H ep [ l eb-geen (4 ) H ebuuou, C. L .
,
24

,
H eguoeu, C. L .

, 1 8

(N ot e duXI I I° siècle) .

B e t h (Voir act h ).

H eu (Voir eu).

H id lnuc ( 5 ) Ploe-h idinuc 1 037

me: h od r , h it r , b ird , h ard audacieux ,
va il lan t (6) H irdan ,

( 1 ) O n serait t en t é de rat t acher à kame l , R iaua l sans la forme R iagua l ,

p.226, au910.Cf.Ker ia ral pour Ker
—riar s l .vil lage en Locmariaquer ( M orb ihan ).

( 2) Cf. Gurha ral , Cart ulaire de L andafi . p. 1 37.

( 3) Pour I l ep r t an .
’
of. view : gal lois hepy .g l . inguit ; à moins qu

‘
on ne préfère

rat tacher ces mot s à.la racine *
segr suivre.Cf. Gur t hek t , Cart ulaire de Quim

perlé , p . 1 1 v
° ( copie M ait re) .

( 4 ) _La sens de bep ici est incert ain. L mdex donne H ebgoen, la chart e port e

correct emen t H ebgoen, p. 74 , t i t re 97. Ce nom a é t é fort mal t rait é par les hist o

riens et les scribes dans l es char t es concernan t le Kemanet don t le siège était

a Guidel ( M orbihan) Krmenet -c oe, D. M orice, P reures , I , 874, au 1037 '

Kemenct -H ebgocn 1 1 60 ( ibid., p . Kernené -Thehw 1 265 ( ibid ., 1 , p.

Guémené—Thewy 1 301 ( ibid ., I , p . enfin le doyenné des bois !

( 5 ) Pp. 327-328 , Cart ulair e de Quimperlé , P le bs I t h inuc ; P loez ineo ( abbaye
de la J oie 1 283. A rch ives du M orbihan) : P ineyz ineue 132 0, D. M orice. I , p. 1 297 :
aujourd‘

hui P Iouh inea, can ton de Port -L ouis ( M orbihan) . I l faut not er que dans
la chart e des pp . 327-328. on t rouve un David de P loih inec.K i t in doit êt re

séparé de lt id : nnc ( Voir h it in).

( 6) A rmoricain moyen ba r
, hard i ( Ca t hol icon) gal lois hydr.



— 1 37

H idran , H idric, H edroc 1 062 B ird-bidoe (1 H ird-uidoe , Betr

uedoi 909 H ird—car B ird-boiaro , flirt -boiaro
,
H et ruiarn 869

H ird-marcoc
,
H irt —marooch

,
H edremarhoc 91 0 H ird—uual lon

H ird-uuet en
,
H irt -uueten (2) H ird-uuoion , H edr-guoion

913, H etruu0 ion 909, H ederguion 91 0 H ird-uuoret H erd

monoc
, appendice, au860 , H edromon0c 1 05 1

- 1060.

E n race, semence dans H il ian .

H imh olr (Voir I mhoir) .

H in (3) Treb —H inoi ; H ines .

H in-can t , H ingant (4 ) 909. H in-uual (Ran) .

clial t . — nualart .

-cunan. uual lon

beiarn
,
H inuarn (Sal t ) , -uueten.

C. L .
, 1 1 . -uuoret .

moi.

H in t , B ent chemin Camp Caubal
— hiut (Voir Caubal ) , Ponit

Caupal-hiut , appendice, p . 35 8 , t it re 1 1 , au 839-844 Car-ben t ,

C. L .

B ir long Eneshir, C. L . M aeluc Dent —bir
, C. L . H irgard , C.

L . H ir-huuet en
, p. 5 8 , t it re 74 .

H 1flan Kaer Gleu-hirian ,
1 037 .

mm B it in
,
H edeu (5 ) Villa Bron—hit in Iarn-bit in ; I arnhi

t hin 866 , 849 ; I arnh iten 837 Gur—het eu p . 225 , t it re 278 ,

( 1 ) L
’

index et les chart es son t ici égalemen t défec tueux p. 50, t it re 62,

au 866, au l ieu de I I irbidoc. l isez H ird —bidoe ; p. 1 88 , t it re 240. au 868, au l ieu

de H irridœ
,
l isez I I ird-uidoe p. 87, t it re 1 1 3, lisez H ird

—nidor p . 102, t it re 1 34

p. 1 24 , t it re 1 60 ; p. 5 2, t it re 65 . H ifi
-bidoo.

( 2) P. 92, t it re 122, au 834 , H ir t -unet en ; p. 1 24 , t it re 1 60 , au 846, H ird
-nnet en

p. 5 8 , t it re 74, au 85 9
-865 , on t rouve un H ir— Iw uct en h ir ici est p robab lemen t

ex act et signifie long.

( 8) Cf. gal lois b in t empérat ure, hinon beau t emps ! A m ericain moven hynon

clair

( 4) I l ü gan t es t encore aujour d’

hui un nom fort répandu en A rmorique.

( 5 ) M . de Courson a écrit t or t E den , p. 1 8 ; cf. I I ed gn ( B odmin Gosp el ,
H adrien e t St ubbs, (.buncils , I , ap pendice, cf. I I edcnncc

,
moul in en I ugui

n ie l . M orb ihan ( Rmcnzw eig, D ict ionna ire t op ograp h ique ).

( 6) 0 ur—hatm suppose au I X ° siècle une forme U nor-nit in. Ce nom a donné

aujourd‘

hui Gourdon. ü :a t -gmzrden. L e t représen t e donc l
'

ex plos ive den t ale

sourde ou t énuc den ta le t , e t h it m ne dort pas êt re con fondu avec h id inuc,

1 t h inuc.



au909 ; Guorheden, p. 302 , t itre 350, au 1 1 28 ; Guorredeu, p.mo,
t itre 328 , au 1 063—1 076 ; Gureden , p. 2æ , t it re 1115 , au 1 (æ .

H o , hu, préfixe ayant le sens de bien

I arn—ho-bri, lamobri 864—870. H o—uran te5 .

I arn—ho—brit . -uuel (Voir H ouucl) .

lio— car , H ogar 1 1 20.
-uuen .

H o-cunan , H ucunnan909, H ugunnan
-uuis.

913
, H ogonanus 1 029

—1 037 . -uuore t .

-dric 1 084 .
-uuori.

-ledrus 931 H u—dre lh 866.

H ooar ( 1 ) qui aime bien ,
a imable (Voir H o A nan—hocar

H ael-hocar (Ran) Iud-hocar M ael-hogar 834 U nor—how .

H och l c U uod-boobie (Cf. Guodmochus , C.L .
,

H oedl gen .

B oedl ( 2) âge, eæistenœ , durée de la vie H oidlan Vil la H oet h lor

H oedl -mon0c Lan H oit l leian
‘
? C. L .

,
1 4 .

R eel 11 0 11 H oil-nualart , 85 7—85 8 ; H oel-uualarth , 868 , B oluua

lart (4 ) 85 8 H œ l-uual lon , app. l ambeel Sulhoel (Ran) .

H olam (5 ) l lael — hoiam I am -hoiam Posidhoiafm] Boeu

hoiam U uiuhoiam.

( 1 ) C f. gal lois E ggar , armoricain H egarad .

( 2) Cf. l e nom ga l lois Grrynn
-hovd l

'

endr rêt l i et P
'

cnn i-sct l i, I ns cr ip
t ions ch rét iennes de Grande—B ret agne ( J . Rhys. L ec t w m. p . Pour RM I

,

of. armoricain moveu hoa : l Ca t hol icon. h ir-Iwa: lus âgé , armoricain mod erne
Iwal âge.

( 3) 1 1 es t iuvrais«
-mblab le que nous ayons affaire ici à I I o—uuol qui voit b ien.

Cf. p lut ô t le gal lo is Iury l é lan. cours e. voyage.

( 4 ) H ool -ana l ar t h , H ool nua lar t , H al —nua la r t paraissen t désigner l e même per
son nage. un no t ab le de la suit e de Sa lomon.

( 5 ) L
’
index e t les char t es son t encore ic i égalemen t défec tueux . Pp. 1 1 3, 1 1 4,

t it re on l i t [ Joe l—hoi arn e t non I I ae l l mia rn la même femme es t nommée

p. 1 1 5 , t i t re 1 50 , e t , ce t t e fois, M . de Courson écrit avec raison I I acl -hoian

M . de C ours on a. suivan t son hab it ude, con fondu e t mêl é les personnages divers

port an t les noms d e Rom ho ia r n e t Rom h oimn . U n t rouve Rocnhoia rn, p.28,
t it re 34 ; p. 10 1 , t it re 1 34 ( Compot Roenhoiaru) . L e Rucnhoiar n de la p. 86,
t it re 1 1 2 , es t d ifféren t du I t acnho iarn p rod :g t rr de la p. 1 67, t it re 2 1 7 , et du

R oea ium colonne de la p. 2 1 4 , t it re 263. O n t rouve I l oea iam p. 6 et non 5 ,
t it re 5 ; p . 7 , t it re 6 ( et non I lom l wiarn) ; p. 1 2 1 , t it re 1 5 2 c

‘

es t le même person
nage ( lo nom es t écn t RoianM ian. p. L a persist ance dans l

’

écriture l oin.:

pour l e même personnage, le nom de I am -M iam,
la forme 1 ’

M id læ id pour

laquel le le scribe a probab lemen t oub l ié le s igne abw vnn l nf de I
‘

m sur a

(P os idho ifi), ne perme t t en t pas de suppos er une erreur du scribe pour M iam fer.
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w it 1 038 -1 041 H arscuid 1 050
,
A rsooet 1 1 45 ,

i l vers 1 000 H oiarn—uue ten , H uar-uuet hen , C.

plebs
860—866 ; H uieruim (sie) 833 .

vit bien ,
de ho+uuel (Voir uuel ) H ouuel , C.L .

, 25 ;

le Car tulaire de Redon dès 1 062.

w…
: H ouuen H ael-honnen l lun-houuen I arn

lud-houueu Ri-houuen Roeu-houuen U uor

Fm) .

haut , pour uchel , uhel (Voir uhel) H uel in 1 084

-u:‘l l (4) 868 .

$
‘
æ l Dihudgar) .

{n en ( 5 1, du lat in Iacobus ; l agu dès 833_

“t h an (Voir I ohann) .

“ mt (6) for : l ama 865 , nom de femme ; l arnn , l arut ; Ran

larnoc ; I arnican ; Ran l aruedam ( plut ô t que

M iam —

gen .

( 1 ) L
‘
ort hographe A rscoet ind ique déjà une prononciat ion française.Ce nom

ex ist e encore aujourd ’

hui. Dans les pays bret onnan t s, on prononce net t emen t

” amend .

( 2) L a chart e et le manuscrit , p.8. t it re 7.donnen t H uieruim et non I I nernim,

comme le por t e l
’

index . Plebs Iun crn in est aujourd ‘

hui Pluh erl in , can ton de

l l ix—l iefert -eu—Terre ( M orb ihan ) . O n t rouve. des 1 387, la forme Ploeherl iu

( Rosenzm
-ig. ] ) ie f ionna zre t op ograp h ique du M orbihan ).

( 3 ) Ce nom apparaît huit fois seul dans le Cart ulaire avec la même ort ho

graphe cf. le gal lois hy
-rrên qui rit vo lon t iers

( 1 ) l
’
. 1 88 , t it re 240, [ fuel -aen se t rouve répè t e deux fois dans l a même chart e

Pour le second ” w i—uen , M .de Courson a écrit I l ne l nucn t . L
'

index signale aussi

un H uel l if 0es. p. 107 ; la chart e port e I I ar l l :d iflwx.

( 5 ) M . de l
‘
ourson a mis arb it rairemen t sous l es let t res i et j des noms écrit s

invariab lemen t dans l e Cart ulaire.

( 6 ) I l es t t rès remarquab le que I a ru n
'

apparait j ama is comme second

t erme. e t que d
'

aut re part ,
i l n

’
ent re j ( I W U J en comp os it ion c ree ho ia rn

I l es t donc sûr que ia ru d iffère ic i pour des raisons d
'

accon t ut t t iou

« le hoia rn
, mais a l e même sens ; à. remarquer l

‘
ort hogra phe h ia rn dans

I l ia rngen .





— 1 42

I n , préfixe l n-conmarc l ndelgeut Ennoguent , femme, 1Œ2.
l uis ( 1 ) i le Ran I nis- louueu I nisan (Voir Enes ).

l ait (2) l ait -car.

I odl ca vil la (Voir iud) .

l oh an ,
du lat in l ohannes ; I ahan (3) 838 — 848 .

l oue .

I es t iu, du lat in I us t inus I est in 868 ; I es t in 1 063

I s cummar c , fi ls d
’

un cert ain N ominoe 1 047 ; Excomarcus 1 072 ;

Escomar 1 060.

I s t oml d ,
id es t t rifoca l ium?

I on (6 : l ouuan l ou—monoc I ouuelet I ouuoion.

I ud comba t Iudon .

Iud-can t l cd-lin ; Iul in. [ nd-rih , Iud
— reih .

car 864—870; 1us I d-loeu, dans Ken
‘

dloen , rid ; ludrith .

car (8) 837 . lieu, 1 066-1 082 .
—uual .

condoes. l ud- louueu.
-uual lou.

cum . min .
-uuet en .

her. moriu. -uuocon.

hocar . nimet . -uuoret .

houuen. re l ed— car ( 1 0) 862.

( 1 ) L index donne.pour la p. 1 63.une insula in S in.O r,p. 1 63, t it re 2 12, on lit

ad insulam que es t in s in vil la cceIes ire . I l faut l ire que est in s inu i l le ca la is .

( 2) Cf. gal lois Y nyd commencemen t ; yagd y Grange init ium qufl ragœ imæ ;
ma :rñ hgnyd mar di gras : armoricain onet le mard i gras e t les deux jours pré
ceden t s : d isul éne t l e d imanche gras .

( 3 ) P. 1 46. t it re 1 86.

( 4 ) C f. I es t iu.cart ulaire de L andafi , p . 262 ;
'

er-is t in
,
en M aman ( M orbihan).

( 5 ) A ppend ice . p . 35 4 , t it re 4. an 833, d
‘
après dom Lob ineau

, H is t oire de

B ret agne. I l . col . 68 , et B lancs
—M an t eaux , p . 398 Couwoion monachas scripsit

is t am cart iculam per commeat um e t volun ta t em A lvrit i M ac t iem i
, seden t e super

t r if oca l inm. id es t .is t omid. in front e ecclesiæ , s tan t e Re t hworet in dex t era eius.

O n ne connaît pas mieux le sens de t n
‘

fœ al im que celui de iot omid .

( 6) Probabl emen t de l oc emprun t é au lat in Jor is, à moins qu
'

on ne le rap

p roche du gal lo is icu p lus jeune. armoricain iaouher le p lus jeune des fi ls.

( 7) Cf.Ker-ir: ean t , 1 447. aujourd ’
hui Ker ican t , en Grandchamp ( M orb ihan ).

( 8) I l es t fort pos s ib le que I nd —ea r e t [ osca r soien t composés difiéremment .

( 9) L mdcx es t ic i encore t rès dé fec t ueux et confond des noms difiéæ nt s,

pp . 24 , 26. 5 6 , 92. 1 27, 1 67. 1 8 1 . I nd re ( p. 92, I ndd re) : p. 5 8, I nd r ih et non

I nd r ieh ; p. 1 44 . I nd re:h p . 1 60. I ud r ib ; p .38.I nd r id ; p.43, I udd r it h et I udr iü ;

p. 4 7, I nd r ieh lego I nd r it h ). I nd re, 1 ud r ih , l ud r it h , son t des formes d ifléren tæ
désignan t des ;wrsonuages d ifléreut s .

( 10) Cf. Ker iear , vil lage en Crach ( M orb ihan ) ; a passé par l os—ear comme
Ker iean t par l ez ca«n t ( Voir la no t e a ] nd —can t ) .
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L ol os , l oss Loieshic, Loiesic Loiesoc ; Loiesou.

Loica—auual . Loice— louuen.

Loies-bidoe , Loica
—uidoe 846 . min .

britou. uual lon , Luiesguallon 909.

budic. uuaroei (Voir naorac) .

can t . uuet en , Loes—uuet hen 833 .

car. uuotal .

— hird , Loieshit r app., uuotan.

p. 377.
-uur.

—boiara , Luieshuarn 91 0. U uorloies.

L oin buisson vil la Loin (2) vil la Loin—

prostan Ran Loin—

piket

do fin laeniou cohit on frut usque ad U l t ( Voir fra t ) .

L ait : Ran Loitan .

L on ( 3 ) p lein ,
ser t aussi de suffixe indiquant plénitude ( Voir

F idlon ) A cth — lon (4 ) Cat -lon et Cal lon ( 5 ) 867—871
, p. 1 60,

t it re 208 Fid- lon Grad-lon (Voir Gradlon ) H aet h -lon

U rb— lon .

L osean ( cf. losclœit ) Tonou-loscan , lieu.

L os eh el t brû lé Cher- loscheit (Sociét é archéologique d
’
I l le-cl

Vilaine
,
XVI I , p.

L ou lumière Lou-morin U no-louan .

L ouü noc pont Lout inoc Ran Loudiuoc

( 1 ) I
’
. 5 0, t it re 62, M . de Courson a écrit L ogesire ; l e manuscrit port o Loga io

avec un 1 sur le c. L e é t an t souven t con fondu ave c le t , il est probab le qu
‘
il

faut l ire L ogesh ifr.

( 2) P. 1 22 , t it re 1 5 9, nous t rouvons une vil la L ocneefnooh ; il faut l ire L oon

et 0uack. Voici le t ex t e H ir dhoiarn donne Ran que voca t ur Bot hgel let sitam

in p lebs Rufiac et a l iam ri l lam que mnuwp aut ur L oencet enoch. I l faut corriger :

et a l ias vi l las que . comme le mon t r e la chart e 1 1 1 , t it re 1 45 N ominoe fi l l

de N ol i, donne dans vil las que nuncupan t ur L oin e t 0noch.

( 3) Gal lois l la rrn, armoricain moderne leur .

( 1 ) P. 75 , t it re 99, le manuscrit port e A it / don et non A r t h lon.

( 5 ) O rl lan dès avan t 797. L e scribe aura peut
—êt re lu Ga l len dans plus ieurs

chart es port an t 0a t lon. O n t rouve ( h t lon jusqu
‘

en 897. I l aura peut —êt re é t é

influencé aussi par le mot ca lo r: cœur.

( 6) A ujourd
’

hui L od ineur , vil lage en Rufliac. L od ine uæ a passé par la forme

M ineure. B eaucoup de noms en oc, figés sous la forme eue, prononcée ou en

français, on t é t é écrit s eu.: en zone frunçaisc oucuf Rot h eneuc écrit Rot hm euf ,
l l lc-et -Vilaine) .
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M el—houuen (Rana) 846. lud—mael .
-ran parochie 1 1 24 , 1 1 25 . Tanet

Con-mael 85 4
, Cummail Tud-uael (Ran) 861 .

IX0 siècle. Uuin-mael .

Ri-mael .

M aen (2) p ierre M aen .

M aen—baud.

-bili M aenuiliet M enuili

-cant .

-car.

-clu.

-comin.

-conal (5 ) 874 —876.

-cum

M ain—finit , M enfinit 85 9.

M aen—hoîam .

M ass champ Ran M aes , C. L .

M ag lns tn , uxor A rt huuiu.

M at eo decima sanct i M aioci 1 1 01 (Cf. Les—mayec 1 4 1 6, aujourd
’

hui

Lesmaec ( prononcez L esvec) en Locmalo (M orbihan) .

M e ir (6) p rép osé à H ouuori mair in plebe Catoc 81 4 , 825 .

M aires (7) presbyter.

( 1 ) Channel Cunomsglos, oua pour premier terme le préfixe con , comme

semb le l
‘

ind iquer ici L
‘
nnuma il et comme c

‘
es t le cas dans Gnnme l conservé

dans le nom de l ieu Sain t —Camden Tre—
gomel can ton de Guemene-sur—Scorfi

( M orb ihan ).

( 2) 1 1 es t dout eux que dans t ous ces composés maen représent e le mot maen

pierre.

3 ) P. 1 1 2, t it re 1 46, an 821 ; l mdex port e faussemen t M en—nni l i.

( 4 ) M oengi 868, M aenki 1026. M aengn i 1066
— 1082, ac tuel lement M enguy.

( 5 ) L a même chart e , pp. 21 1
-21 2 , t it re 261 , donne pour le même nom les

formes .l lu t —cmml et J I aen-cona l.

( 6) L
‘
index confond sous ma ir les formes lat ines et bret onnes de ce mot .

( 7 ) Faut —il l ire M airm i cf. B let hroe ( M annmiu ione on t he B odmin

Gmp e l . [ t erne ce l t ique. p . 332. glossaire). I l est difficil e de voir dans ce nom

le suffixe diminut if gal lois on qui ne s
’

ajout e guère qu
’

à des pluriel s et des

col lec t ifs.

M ain—monoc 827.

M aen—uual lon , M ainuual lon 892 ,

M enuual lon 866.

-uuedet .

uueten
, M en—uueten 859



1 5 0

1 3 3 ao-mne Bot Catman (Voir Catamanus , I nscrip t ions chrê

s a uces de Grande—B ret agne) M orman M orvan.

l aunch moine.

M an t on (Voir Ruman t on) .

M aocan 904 , of. M aioc (Cf. Ker-mec pour Ker-maec. Rosenm äg,

Dict ionnaire tap ographique du M orbihan).

M arch cheval

M arch-ebol . Con-march .

M archoiarn. Bel-marc 1 063 .

M arch-ui“, M arhuili 909. U uiu-bomarch .

M arcoual (1 ) 85 0.

M arch a t marché in loco M archato Kaansoo (p. 43 , tit re

M arch oc cheval ier M arcoe
,
M arroc 1 1 44 .

M arcoe-uuet en . Ken-marcoe.

Gleu-marcoc. Primarchoc.

H ird Tanet —marcoc Tanet —marhoc

M arg t t —h olw n soror O mnis .

M ar t h on (3) Riuelen M ur-marthon , C. L .

M ar t h an , dérivé de M artin.

M at bon

M at—bidet , M at -uidet . M at —game , M adganoe.

-bidoo, M ad-uedoi -uueten , M atguet hen 913.

fred. -uuor ( lieu).

ganet . -uuoret

M at ic, M at hie M aloo, M athoc ; M adoc 1 081 — 1 082.

M od an (6) milieu M acoer medon (Voir macoer).

( 1 ) P. 200, t it re 249, le manuscrit a M arcoua l et non M arecona l , qui serait ,
il es t vrai, la forme correc t e.

( 2) Cf . le nom vieux gal lois M arget
-ind , M arget eud , p lus t ard M afi a“ ,

M eredd .

( 3) Cf. gal lois wo r t h prod ige, armoricain ma r: .

( 4) A ujourd
‘

hui .l I adezo, J l ad ezon ; cf. M enez-M adez on 1 430. .1[ enez-M aM y
1 434 , écrit aujour d’

hui mar—m ds en Priziac , can t on du Facuë t ( M orbihan) ,
d ialec t e de Vannes ; cf. À

’

cr—M adehoy en Pleumeur ( M orbihan ).

( 5 ) A ujour d
‘
hui M adon t

'

ar Wuloret en La val-M eudon ( M orbihan ).

( 6) Cf. gal lois moderne mwen.
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H ad —monoc.

H eed l

Iun

Cat M ain

Cen Reth

Couran t Ri

Dri Rid

Eu Ris-monoc 861 -867

Gleu Resmunuc 834 .

M er grand Er—m0r lines—mur 931 Leumur—meler 931

Treb—mer, lieu Ran—Timor 846 Gradlon mur , C. L .
,
5 4 .

M or (1 ) mer

M or—al t .

annuit .

—bret , C. L .
, 39.

-can t .

-cat C. L .
, 1 0.

condelu.

gen
—munuc.

ham.

huaru 1 1 28 .

M oreob r l s

M ordan vil la .

M orin Ran H aelmorîn Iudmorin U uinmorin.

H orenec (Ran) 878 .

H or lonoe ( 5 ) vil la 91 3 .

( 1 ) Dans p lus ieurs de ces composés, il est fort possib le que mor ait le sans de

grand .

( 2) A ujourd
‘
hui M orgat en Crozon , comme le font remarquer les édit eurs du

Cart ulaire.

( 3) P.242, t it re 293, M oruet hen et non M oruue t læn ; p. 1 98, t it re 247, M om et en

et H oruuetm il faut corriger part out M or-nuet hen.

( 4) P. 21 2.M orcobrie p . 1 5 7, M oreor ie. Ce nom es t aussi gal lois Cartulaire

de Landafi .p. 195 , fl[ orcunrù ,
varian t e M orcimr ia ; p . 1 98, M orvanbris , varian t e

M m in brù. I l résul t e de ces varian t es que la forme a dû êt re à.une cert aine

époque M or—comm
‘

s et M orcorr is . M orcomrù a du êt re écrit avec le signe abre

viat if de l
’

un sur com.Pour ouvr ir , cf. gal lois eyf ryxedd lut t e, querel le !

( 5 ) Cf. gal lois myrica fourmis ; armoricain mer—ien.

Reisat monoc.

Sul

Tanet —monœ , Tanet

munoc 895 .

U uor-monoc.

U ur monoc Uur

mun0c 85 4—865 .

M or— l iunet .

man , M eruan 1 062— 1 080.

moet , appendice , 85 2 ; M er

mohet , appendice 85 5 .

-uuan 869.

-nueL

uuethen , M oruueten

M orguet hen 1 062
—1 070.
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M aroc

M aur in du lat in M auriciw .

M ut h 0n (3 ) plebs M uthon 1 066—1 082 ; M elon 872.

N , art icle suffixe dans do—n roch à la roche.

Ruit an, N aidan (4) 846 ( lege N aithan) .

N annesuc 1 1 88 .

H aut gorge, ruisseau secundum unnan t , p . 1 08 , an 842 N an t

Dai
,
appendice, p. 302, an 847 N an ton locus Iuthael de

l ludnant

N eboc

N eh an pertus 1 1 36.

N ennan

N imet (8) Cat -nimet , Cat -nemed , Canemet 909 ; Kaneved 1 086

1 091 Iudnimet I unnimet .

N in N inm0n 868 ; N inuon (Voir mon) N inan N inoc N ino

can N inoi N inian N in (9) mons , C. L ., 2 .

( 1 ) Peut —êt re pour moroch morhoch marsouin , dauph in . Ce nom es t for t

commun aujour d‘hui encore ; on l
’

écrit
'

souven t M oroc , on prononce J'oroe
'

b

(morhoch , delp hin e , l
‘

m bulm re com ique , Gramm. cel t ., appendice) . Si le o

ne représen t e pas la sp iran t e gut t urale sourde, c
‘

est un dérivé de mor.

( 2) N om t res commun chez les Bret ons insulaires.

( 3) V icaria .ll oclum ( X I e siecle , dom M orice , p . 362) M ohum 1 1 3 1

M oka» 1 221 , aujourd ’

hui M ohon , can t on d e la Trin it é—Porhoet ( M orbihan )
( Roæ nzweig. D ict ionna ire t op ograp h ique du M orbihan ) .

( 4) Cf. N a it on , nom d
'

un roi p iet e ( irlandais N eeh t an ) , chez Bède.

( 5 ) L a chart e ouse t rouve le nom de I ut hac l de ” mina n t a é t é omise par

M . de Courson. C
‘
e s t la dern ie re du Cart ulaire ( fol . 1 85 E l le es t de 1 048.

O n y remarque les signat ures suivan t es ( iurdeuen. Enoc. Guegm t . E nen.

I unkeneu. Iud icae l fi lms l ut hae l d e H udnan t . M aenki0u til. Guet henuc. Rodal t .

H aerm-u fi l ius Fre dgor. L
‘

ariou magis t er Conan i comxt is. L e scribe de la chart e

donne son nom David.

( 6 ) De neb ou nem ciel ; gal lois nef , armoricain modema neñr. écrit cit e, par

une meprise de la langue qui a ra t t aché à l
‘

art icle l
’

n ini t ial du substanfi 1 a

cil r pour au neñr.

( 7) Cf. .Vynn ia tr. l olo .l l amm *

r ip t t , p . 108.

( S Voir le gaulois inscrip t i: vude Vaison.et Ken d o—m me le gaulois
'

cmet on sim ifiait t emp l e, l ien consacré ; cf. L
‘

id —n iret , Cartulaire de L andafi ,

p . 263 : E rin1 ffli. l o lo .l!amæcr ip ü . p . 1 1 3.

( 9 ) I l w —ulu du passage. que l que les aut eurs n
’
en d isen t rien , qu

'

il s
‘
agit ici

de Ch à t « -aulin ( l
‘

ar t cl l ia pour ( in t e l
-n in L

'

i es t long comme le mont re la pro

noncia t on ac tue ll e. O n ne peut d onc rapprocher nin de au: qui a le sans de

roû t c en gal l oi*.



https://www.forgottenbooks.com/join


Padrun (1 ) usquead pet ramquæ diciturp adrun sanctiU uinguulue,
C. L .

,
26.

Pa c (2) Paschic Pasœ ham ( 3) Paso—heal Paso—hoiarn

Pasc—uuet hen (4) Pasc—uuoret .

P elenucn hoc , locus 848 — 849 (Cf. gal lois paie, tunique, jupe).

P en té te Fenech Penot Peanos .

Pen-fau (Lis). Pen—lan ( salim).
-
gan

—

pont (Ran).
-koit , Penhoet ,append.

-ret ( lands)
an 85 7. -uuas

-iar «Ran) -uuernet (salina).

P ermet (8) qui es t aumil ieu sal ina permet 862 .

P or t (9) Pert —uuocon.

P et ran ( 1 0) Tribus Pet rani
, C. L .

,
6 ; t ribus Pedrani, C. L., 6.

P iket ( 1 1 ) Ran Loin-piket .

Pflan Caer Pilau, C. L ., 43 .

P ir inoa poiriers arbores p irin0u, p . 1 5 .

P l t nr Pitur—wore, app., 360 A rgan
-
phitur app., p. 362 .

( 1 ) Du lat in pet ronem, qui a donné en français p erm» en vieux français

rocher et aus i espece de pal ier, de repos les suzerains s
‘

y tenaien t pour recevoir

leurs vassaux Voir CM … de Ro land , vers 12 , edi t .Gaut ier ; voir L it t ré, au

mot p erron) .

( 2) Du lat in p orche probablemen t .

( 3) P 209
, t it re 25 9, le manuscrit port e p arcahâ M . de Courson écrit

Pmeafia n. ce qui es t dément i par le P a caham de la page 1 1 6. I l faut pmba
b lemen t décomposer Paæ -cabam ( Cf. Riseaham).

( 4 ) Cf. Ker—B aeqnælæn, en A n al ( M orbihan ) .

( 5 ) P. 333. t it re 377, il faut l ire K iÏII I Ïp engan ( Kil lai à t êt e b lanche) , et non
diviser, comme l

‘

a fait M . de Courson.E lla i P engan.

( 6) A ujourd
‘

hui P erret , can t on de Gouarec Cô t es—da-N oM ) .

( 7 L
‘

ind e x ment ionne pour la p . 207 un præd ium F eanna. O r, P 207.

t it re 25 6. nous l isons que I arndet uuid vend des t erres au prêt re P enuua . La

même chart e port e plus loin ces mot s Post es ost end it I arnet um
‘

d finem Boh er

ph in ad P enuua de parce l la U uocon. I l parait certain que P enm es t bien

l
‘
ache t eur P enuumr.

( 8) Gal lois p erfedd , du lat in p ermed im.

( 9) Cf. am ericain p er : dans l
‘

ex press ion a bon , vannet ais a berh de la part

de. O n ne p eut guère songer augal l ois p er t h buisson. haie.

( 10 )
‘

f. Loc-p r: r« n 1 423.L op eran 1 446. aujourd‘
hui Port —Louis , près Lorient

(M orb ihan ) (Roœnzweig.D ict ionna ire t op ograp h ique du M orbiha n) .

( 1 1 ) L o inp iket le buisson aux p ics ?

( 1 2) I l faut probablement corriger en A rgun
-
p it hur , aen juger par P it nrm

( d
’

un cas ob l ique du lat in p ic t or ?) ou en A rgun
—

p h it hur .



— 1 5 7

P luie , p l ot , p l ee , du lat in p lebs Pluiu—catec (dans ceram Plain

catœ hensibus) Ploi-cat oc Pleicadec ,
Plucgaduc Plei-cast el

lum (2) Plei-lan Ploelan
,
Plelan 1 1 44 F lueu-neugued ,

C. L ., 48 Plueneuor
, C. L .

,
5 4 Pluhuduc 1 066—1 082

Plumiuc 1 066—1 082 Ploehidinuc 1 037 (Voir h idin ) Plohinec,

XI ° siècle ; David de Pleih inoc 1 037 .

P oet h cuit , chaud Caer Poe th , C. L 1 8 .

Ponit ? Ponit caupal
-hint appendice, 358.

P ont p on t Ran Penpon t B eabout 1 037 .

P er t h cour devan t la maison ,
dans an Pert h , C. L .,

1 8 (N ote du

XIII° siècle) .

P es iat .

Pos idh eia (Voir hoiarn)

P eu, dulat in pagus Pou—caer
,
Poucar , Foucher 871 , Poher 1 1 08 (5 )

Pou-trocoet ; Perroit dans Gaufrido et A lano Porreitensîbus

1 1 27 (6) Pou-belz (Guet hen0cus de) 1 037

Prod en (Lan) , C. L .
, 1 9.

Prim p remier Primal t
‘
? Primarchoc.

( 1 ) P. 88, t it re 1 1 5 , an 848 comm P luiu-ca t ovhenribm ; p . 205 , au 826, de

P loi—cadoa ; p. 21 7, an 81 4-825 , iu p l ebe Ca t oc ; p. 284, X P siècle, P lo ioaduc

p.242 , sn 1066—1082, P lucgad uc.

( 2) P. 1 94 , an 875 , dimidia p lebis Caste l ; p.25 , an 105 2, P loum t el lum p.289,

1086. in p lebe P loicæ t el .

( 3) L
‘
index es t encore ici inex act pp. 4 1 , 60, 61 . 71 , 78, 1 72, 226, 227 , in

p lebe Lan ( en marge assez souven t de P h i lou) ; p. 1 92, in p lebe L aon p. 64 ,

in Ploelan ; p. 227, in monas t erio P lebilan , an 904 ; p. 346, au 1 1 44 , in P lelan

( aujourd
’
hui P lé lan, l l le

—et -V ilaine) .

( 4 ) I n loco nuncupan t e P on i t caup a l
—h in t ( Voir Ch aba l, p oni t pour p ont

( 5 ) P. 81 , t it re 1 07, an 839, P ou-can p. 2 1 7 , t it re 267, an 895 , P oucar ; p. 199,

t it re 247, au 87 1 , I edecae l princeps Foucher p . 332, t it re 377.an 1 1 08, Tangicus

vicechomes de Poker. Pour l
’
é tendue du P ou-eu r

,
voir A rt hur de la Borderie,

A nnuaire h is t or ique et archéolog ique de B retagne, 1861 , p . 1 5 2.

( 6) Pp. 20, t it re 24 ; 3 1 , t it re 37 ; 61 .t it re 77 21 8, t it re 269.Pout ro
—c0et ; p. 6 ,

t it re 5 , Po ut rccoet ; p . 61 . t it re 78, P ot rocoet p . 89, t it re 1 16, in page Trocoet

p. 1 89, t it re 240 ; p. 1 92, t it re 241 , page t rans sil vam.Pour les l imi t es duP out ro

coat , voir A rt hur de la Borderie, A nnua ire h is t or ique et archéologique de B re

t agne , 1 861 , pp . 1 5 4
-1 5 85 ; cf. J .Lo t h , l

’É migm t ion bret onne, pp. 65 —66.

( 7 Poubel : es t devenu dans les arch ives du Chapit re de Vannes , 1 422,

Ponbelz , et depuis on n
’

a p lus désigné aut remen t le doyenné qui en a

é t é fermé ( Belz , arrondissemen t de L orien t , M orbihan ). L
‘

ancien Chapit re de

Vannes s
‘
est dist ingué d

‘
ail leurs en t re tous par ses fan t aisies étymologiqu e

( Voir U l t ) .



— 1 5 8

Prit ( 1 ) Prit ien t

Pros t (3) Ran Frost ian Loin Pros tan Prost —lon Prest

uuoret .

P nl mare

Pul -bili. Pul-craut lron (Tref) , C. L .
, 10.

gouidnet . dengel (Tref3, C. L ., 1 1 .

lapin .
-macheer Budmael , C.L .

, 41

carvan , C. L ., 3 .

a nr i t C. L ., 1 43 .

Pyr «5 ) dans Pvt -Ki.

Quassec a —

quassec

Qunrdni t h al , 913 (Voir Uurdoit hal ).

R ae devan t , avan t ( préposit ion et préfixe) Rac— laman Ram an l ,

appendice , p . 373 Rachenes , C. L .
, 1 0 (Raguenœ ,

sur la haie

de Douarnenez en face de M ergat ; not e des édit eurs) .

R an ouR ann ( 7 ) p arcel le.a le sens de vil la.

Randremes . t raduit p. 223 par par t em t remissam (que reent er

Buiac) indique une propriété é tendue

Et a t (9) faveur , gr âce Rat —frid Rat —hoiarn Rat -louuen

( 1 ) P N Y paraisse n t avoir 7 long. cf. gal lois p r id prix. valeur.

( 2) Dans la même chart e P r it ien t . P r ic ieut . P r igent . pp. 1 92
-194. t it re 242.

an 869 ( P r icieur es t une faut e « l e l ect ure evident e p om P r it ien t ; le scribe

c-in t on i s ouven t c e t t : P r igen t . t
‘
L fi t

‘ dat e. doit auss i probab l emen t êt re
c orrigé en H it —

gent ) .

( 3 ) Cf. P ra r : f . R hy
-bram t . E ur—braw t . femmes de B ryeha n B ryche in t

‘

@g.

I ain M a nw cn p
t
s . p . 1 1 1 : ef. I ud-p rmt ( B ad r: ia H arp e Ren e cr it ique. 1. p.332 :

A nja i
'

hni P eu—cr it . am 3n « iîs a —men t de Q uimper. suivan t la remarque
des .Û r. pron -nœ . si nous ne nous t romp ons. F ru it ) Voir am ericain

m w en. l
‘

har: æ=

( 5 ) A mp p r -eh r -ia n um gn..eis P ir dans .‘l ananr P ir. Cart ulaire de L andafi ,

p. 1 1 7 -Z
‘Ï1 Â d

'

aprœ J . Rhys L fl
‘h u‘

r l . p. 3761 .

(
ri ) l

‘
. 297. t it re a“ 1 123. t : no r. B q « aæ r f . Si qu c. ef . ca: ec jumen t.

L . u n am i: a p
eu pa s a valeur d .: bon-ier qu: s

‘

ensemencait avec
°

c V -ir J . L -: h . I
'

Em gm .
‘ieu bu t eu r en A rn rique.

229—23 1 N p r a r ire aîp
h
a : E‘= Z-.s noms qui pœcédü eflt

l
'

-x de .‘i . 1 L
‘

u:s m me : Rav

P“

… 24 w 1 367 L
‘
ami r rme: 5 . auss i dans Re nd re

I .
'

-:m -: Z. ;œ œ : t a
i
n=( V ez: J . L e:h. Z

‘

£ n igm t ion bret onne.
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Ri-uual len ; Rigual len 1 040 . Ri-uuœen et Riguecon , p. 1 43 ,

l t ius l len (1 ) 1062—1 072. t itre 1 84 , IX‘siècle.

— uualee (Be t ) . —uuoret

-uuare i ;
'

l
‘

rrbus Lan—riwerœ ,
—uuergeu.

( I . l -uur.

— uueteu. H e—uueri.

— uuere .

B lun t p aren t ( père oumère: u3 r Ban Rian t —car .

R te l iwuiu

R l e t h 00 noble , généreux 1 5 ) Rie t hœ
, p . 1 4 1 : medec , p . 202 ;

vf l iie tan .

H in se«w t . sagesse 16 7 Rinan Riniod : Binod Bin— demo

l im—mu.

“ la (
“

l i l i la—

i a Bisia n Risoc ; Resuc. XI‘ siècle.

l im-sus e . Ris -ien.

es ham . monoc 861 Rumnnuc 834 .

can t . B iscandus 1 1 08 tal t .

133 . tane1 8 78 ,Res tanet 81 4-82 1

chiboa 886 ,
Riskiboe t enait .

864 , Riskipœ 834. uidoe.

comnit . -uuelen.

conan .
—union.

— cum.
— uuecen.

— cun . -uuoret 892 , Resuuere t 81 4—821 .

— heiarn .
— nuotai.

( 1 ) P. 1 99. an ë 71 . on l :r R iua lh n. faut e du æ ribs p
our R iuu l b n.qu

‘
on

t rouve pp . l s‘t . 192 ’même personnage ) cf. Ker ira lan. en M alguém

( M orb rhan ) .en 13 1 5
'

aer-r igua l len ( Bœ enzweîg. D ic t ionna ire top ograp h ique) ;
cf. R iua l la un. Cart ulaire de L andafi . p . 1 3

8
.

( 2 ) P. mr. t it re 250 . R iuoret dans le manuscrit : B ism er serait la fum a

exac te.

( 3) Gal lois rh im
'

n t paren t s : cf. Rian t ec. commune du M orbihan.

( 4 ; C
‘

est l e seul ex empl e de r ic dan s le Cnrt ulaire ( P. 2 1 . t i t re nn 85 7) :
aussi peut

—on craindre une erreur du scribe pour r it . sinon.c£.1e vieil a mericain

rev sil lon ( Voir Glose s ) .

( 5 ) Cf. le gal lois rh ie«M og e t le nom propre Galgn R iedda r c, I s le M annœn
'

p û ,

p. 12
9
.

6 Cf. gal lois R h in . ir landais rün.

( 7) C1 . le nom gal lois Rhys. encore fort commun aujourd‘
hui.





1 62

R oderch -1 080.

R od oed (2) gué Rodoed cam ,
id es t vadum corneum, C .

L .
,
38 .

R oad (3) facile, libre Ran Roed lon Roidoc Roet —anau.

notan t , m ean t , roen t , roen royal

Reisat —dreh
, Roiantdrec, Ruan Roian t -uual t .

t ree C. L .
,
24 . -uuoion .

-dreen. Roent —uuoret 863 , Roen-unoret

h ebet 85 9— 869
,
Roenhe

bet 844 (même per Roen— brit .

sonne) . coma].

ken t 875 , Roian t ken hoiarn

863
,
Recant -ken 85 8 . hoiarn 826 .

monoc.
— houuen 866 ; Ronhouuen

uual lon 866 , Roen—uual 864 — 870.

lon 863 . nualart .

( l ) Conservé dans C oat -razer ): 1 4 1 6 , Coet hrour l 1 5 44 ; Coet ruel 1 64 1 , en

Sulniac ( M orb ihan ) ( Rosenzweig, D ic t ionna ire t op ograp h ique du M orbihan ) .
L a persist ance de l

‘

a prouve que nous n
‘
avons pas affaire ici au préfix e ro. O n

t rouve Roero dans une chart e de 1 1 24-1 13 1 du p rieuré de Sain t —M art in de

Jossel in ( A rchives du M orbih an ) . mais cet t e char t e concerne un pays d éjà
de langue française au X l °-X l l * sit—c le ; de même . dan s des chart es dumême

p rieuré , R oa ld 1 1 28, T ua leu 1 133 ( Tutual lon ) . ( iuro lad re. e t c.

( 2) Cf. I tedoed —

qo l l eo -
ga l læ 1 5 2 1 . aujourd ’

hui Roudoua l lec ,
can t on de Gourin

,
arrondissemen t de Pon t h_v ( M orbihan Rœ enzweig, D ie

t ioana ire t op og rap h ique du M orbihan) . I l ex is t e encore t reize ou qua t orre

noms de l ieux en I t odoué dans le M orb ihan. ind iqua nt des p out : ou p assages

sur des ruisseaux . L e gal lois rhodærydd a é t é mal t raduit par O wen Pughe dans

son d ict ionnaire : A r ro dwydd Forlais y gwil iaf ( L lywarc t h ben ) , on t he course

of .
‘ll or la ie i m l l wa t ch. I l fal lait t raduire Sur le quede M arini: j e w illm i.

( 3) Cf. gal lois rh rrydrl .

( 4 ) Roian t , p lus tar d ruaut ; rouan t est conservé dans Rouant elez, royaut é,
subst an t if dérivé d

'
un a djec t if vieux b ret on *

roiunt oL

( 5 ) I l faut sans dout e corri ger en Ruoud rm l e nom com ique du B odmin

Gosp el , que M . Wh it ley S t okes a lu Fuandrw ( Voir R evue cel t ique , I , p. 332 ;
voir le glossaire) .

( 6) Rm ho iau de la p. 93, t it re 123, doit êt re corrigé en R oenhoiam c
‘
est

d
‘

ail leurs la même personne que l e Roeuho iam de la p. 6 , t it re 5 . Quan t

à R enhm l is , c‘
es t encore une erreur de M . de Courson . O n l it dans le manuscrit ,

p. 43, t it re 5 3 I n demedium camp i Crucis et vil la rê hen l is t ot um at que

in t egmm,
et dimid ium par t e que sub ipso r il la re æ t . I l es t clair qu

‘

il faut lire

vil la rem H eul is .
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S I M “ ( I l l lan Soulan .

Sut ph in , dérivé de sarph serpent , du lat in ser
-
p ena, dans Bot

sut phin l ien.

Sa t urn“ ,
dérivé de Sa turn du lat in Sa turnm .

Suns Saxon , A nglais Sauso 1 05 0 Saushoiarn 840 ;

Sausoiarn 1 026 , Sausoyarn 1 05 5 , Sausoarn 1 05 2 .

Soaelan .

80amam ? Ran Scamam baith ; Ran seem ambit h , Ransœman

haih

Scamn (6) salina Scamnouuid pour Sœmn— nouuid .

Soa t h r , C . L .
,
22, aujourd

‘

hui Scaer
,
arrondissement de Quimperlé

(Finis tère) .

Scannen sureau, dans Caer Scauuen , C. L .
,
4 1 .

Sch l r lou,
lieu.

Scoot (7) bouclier Boiaro-scoet
,
aujourd’

hui H arscouet (V
I l oiam ) .

Scoon Caer scoeu, C. L ., 43 .

Scub an , au875 .

Sed er (Voir S it her) .

Segnen , C. L .
, 1 (8h

Seldhun insula.C . L 5 1 1e de Sein ) cf. Sidum.

Son t , sain t en sa in t s Ran Sin t Tigran Sen t , appendice, p. 35 8

Sen t Ducocan monas l eriolum Sen t Thoui
,
appendice , p. 369 ;

( l ) L
‘
index p ort e 11 t ort Ro nmut om. O n ne t rouve Sa n t ana qua la p. 30.

Par t out ail leurs . p. 1 33. t it re 1 72. t it r e 1 73 : p . 1 3 4. l 1 tm 1 74. Ran can t on. A la

p. 282. il n
'

y a rien.mal gré le renvoi de l … c S an t o » dérive d
‘

une forme
“ Sneet agmu. irlanda

i
s Sa n t än. L

‘

ins crip t ion ch re t ienue de Tydd y n H o l land près

L landudno ( N or d
-Gal les ) port ait ce nom.mais il n

‘

en res t e que San" . (Voir

J . Rh y s. L eet urrs. p .

( 2 ) l
‘
. 2 07 B ot s orph in.

( 3 ) Cf. ga l lois dydd
-md r rn samed i. armoricain d imdoru.

( 4 1 Ce nom es t m n .—w w e en Bret agne avec une ort hographe b izarre L e Sauce.

Le p luriel S m: on se ret muve d ans Sauzon en B el le—I le. e t des noms comme

Kem uzou.

l
‘
. 3 1 . au 8 18. Ra n seaman ba ih p . 5 3.au s

‘
i l—866.Ron nume n bit h : p. 1 5 5 ,

au 860 . Rue : eJ umba : t h. O n es t ici eneen en pre s
ence de mauvaises lec tures

du s
e

n be.

( 6) Du lat in :mmnun . aujourd
‘

hui s inon

( 7) Cf. ( i u Cart ulaire de I .andafi . p . 1 5 9.

( S) Cf. le nom gal lozs S igne s . Co dex I .ieh f.. p. 273. app
endice au l ivre de



Sint Toni, appendice, p. 371 Sent Iglur, C. L ., 22 Sent Rice,

C. L .
,
1 1 Sen t U urguest l , C. L .

,
1 0.

Sorch an dérivé de serch amour.

Serb e ( 2 ) 1 095 , Serre 1 095 , p. 340 ( même personnage) of.

Serohan.

S l der 868 ; Sether, Siter, p. 1 97, au 871 ; Soder, p. 1 84 ; Sidert ?

p. 1 92 , an 869.

S l dol .

S idam dans Budoc-œ p
-Sidam (Société archéologique d

‘
I l le-et

l’üainc
, XVI I , p . aujourd‘

hui Beuzec—cap
—Sizun : of. Seidhun .

S lrflc , dérivé de sarp h (Voir Sarp hin) , dans Ludre sir/ic, l ieu

(Voir Ludre).

S l olan t (Voir loian t ) .

8 0 1 1: (3) Sal t H inuarn , C. L .,
1 1 Sol t Gneuer, C. L .

,
1 4 .

S t er r iviere au S toer , C. L ., 1 8 fluvium S ter—

gauale, p.

XI ° siècle cf. plebs Gauele, p . 259.

8 t l ln an

S t odkon , appendice, p. 35 4 , au833.

Sul , du lat in sô l Sulan Sulon Suloc.

Sul-brit Sul — connan.

-car. -
gubri vers 897.

-cat ( villa Tnou -hael .

Sul-cat) , C. L .,
-haeloc.

36. bee].

-comin. -hoiarn.

Tah auc Bot Tahauc, C.L .
,
1 4 .

Tal fron t Talan .

( 1 ) L e manuscrit p. 163, t it re 21 2, a porté primit ivement Sercham le dernier

t rait de I
’
m a ét é efiacé , mais se remarque encore.

( 2) Conservé dans le nom vannet ais Ker-serha.

( 3) Cf.Saul t — A l arm: (Cart ulaire de Quimperlé ), aujourd
‘
hui Sa in t —A la rm ! en

Guiscrifi , arrondissemen t d e Pon t ivy (M orb ihan ). Soit de eol id um, comme le

gal lois ewl l t .
‘

( 4 ) C 1. le vieux ga l lois gla n
-s t l in im glose f amine rand o ; i—s t l iun it glose

p ro/
‘

a t ur.

( 5 ) Cf.Sul —ur it , Cart ulaire de L& M .



1 66

Tal ( 1 ) p ayemen t , valeur (Voir U uota l).

Tala: (2) Talar Bel t .

Tam U uen— tamau femme ; peut —être Cunalum, Biatham ,

H umatem, U uoratam.

Tan feu

Tan—al t 91 0 (Ris lenal t Tan Tanoarn 1 060.

-chi 85 9 5
, Tanki 870, -uoion (4) ( lege Tan—uuoion) .

Tangi 1 086 , Tanghi1 05 0,
-uoud , C. L ., 1 6.

Tangui
— 1 1 05 . Tanui et Tanue 1 095 .

-
grad , Tancred.

Tanet enflammé Tanet Tanet hic , Tanet ic Tanecan ( pour

Tanol on probablement ) Tanetui.

Tanet -hidoe.

bin.

car.

-
guion 913.

Tane tham.

Tanet -hirt , Tanet herh t 869 ,

Tanet hert 869.

louuen .

mael.

marcoc
,
Tanetmarhoc 826.

Tam a taureau Ran taruu.

Ta l t a.l , Tset s l

( 1 ) Cf. gal lois t a l ; armoricain t a lwud ou t a l rézoud valoir. coût er ; t a l—M b

avan t ageux .

( 2) D
‘
après L e Pel let ier , le premier sil lon d

'

un champ ; d
‘
après L e Gonidec ,

sil lon en t ravers.aux deux bout s du champ ; de même en gal lois.

( 3) Cf. le gal lois Gwyn—daf. L e sens de tuf t am n
‘
est pas c lair, quoiqu

’

on

le ret rouve dan s le nom de p lusieurs rivières ( Tof ) e t dans des noms comme
EM af , Carrrdaf , M M M /Jf ( J . Rhys.L ect ures. p .

( 4 ) P. 206, t it re 25 5 , flm —naian et non Ton-uuoion .

( 5 ) L e même personnage s
‘
appel le Tanet uiu. p . 7.au 833 , et Tanet

—nuin, p . 93 ,
au 833 ; un aut re personnage s

‘
appel le Tanr t uiu, p. 2 1 , et Tanet

-uuiu, p. 1 5 9.

Pp. 1 29 et 1 36.deux personnages d ifféren t s port en t le nom de Tonet -uniu.L orsqu
‘
il

y a flot temen t , on doit p robab lemen t l ire Touet
-uiu Taur t —hiu.

( 6 ) Pp. 1 4 , 1 6. 85 . 1 1 4. Taet a l pp . 87 , 1 80.2 1 4 , Toit a l : p. 70, Tn t d ; p. 1 0 1 ,
7h t ro r l ; pp. 86, 129, 7ät o l c

‘

es t le même personnage.

Tanet -uual lon .

-uueten.

—uuiu

-uuoion .

-uuolou.

— nuotal .

Eutanet .

Iarn

Ris— tanet , Res tanet .
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T O (1 ) préfixe To—rit hgeu et Torit h ien 832—868 , Terilhien (2) 860,
à cô té de Ritgen , Rit hien Lan Teguennoc, C. (Landévennæ ) .

Tolmaen (Tref) , C. L .
, 5 3.

Tonam (Ran).

Tonou,
dans Tonou-lascan , l ieu (Voir ( nou)

Tre (Cf. armoricain t re
,
ayan t le sens du lat in p er voir dre )

Trean ton 85 9— 865 Trederh 867 Trelowen , appendice , 8 1 1

Tregar 909.

Tre ? Trehoit , appendice , p. 380, au 1 05 1 .

Treb habit a t ion ,
subdivision de la p lebs

Treb-al loian . Treb-etuual . Treb-uuiniau.

anaoc. baclan -uuocam0e.

ami]. -hinoi. Trebudhiam .

codic
,
app., an laian .

maenbaud . Trefloc 1 037

-coet
,
app., 85 4 . moe t car. Treu—munb l 904 ( lege

dobrogea mor .

dreoc , nouuid . Trou-bleu 1 066—1 082 .

querman .

( l ) L
‘

ex is t ence de ce préfixe devan t l es noms propres b retons a é t é signa l ée

pour la p remière fois par nous dans l es M émoires de la Sociét é de l inguist ique

de P ar is. M . W hit ley St okes en a donné dans l
‘
A cademy du 27 février 1 886,

pp . 1 5 1
—1 52, une ex p l ica t ion fort p lausib le. L

‘
habitude chez les Gaë ls ét ait de

préfix er l e pronom possessif de la I
"

personne oude la 2
°

personne du singul ier

cx . Conua ou M o—chonna , Do—chouna. L a même cout ume aurait exist é ch ez

les Bre t ons. O n peut ob jec t er, en ce qui concerne les Bret on s, qu
‘
on ne t rouve

pas , aumoins a not r e connaissance, de nom de sain t bret on avec le pronom de

la 1 " personne préfix é ; en second l ieu que si t o représ ent
e le pronom possessif

de la 2° personne, il aurait dû , comme ce pronom,
évoluer en do , de, tandis qu

’
il

es t rest é avec l
‘

ex p losive sourde t Theqonnec Turenne. O n peut donc se

demander si , dan s ces noms bret ons , on ne serait pas simp lemen t en présence du

préfix e t u, t o conservé dans l es noms avec le t primit if, gràce à l
‘
accen t , comme

dans le gal lois t ymycoc, t and is qu
'

il est devenu do, de dans les verbes.

( 2) Cf. fl ri t h ian ( B odmin Gosp el , R evue ce l t ique. 1 , pp.332 et suivan t s ) ,
cf. I ÿ-f rydarry, I olo M anmer ip t 3 , p. 105 (Voir To

—

quonom x
, plus haut , Via l a

Sa in t s ) , e t T:;fr idev, Dcfr idae dans sen t Dej r idec ( .Ÿa in t
—E

‘
varzec, Finist ère).

( 3) Dans une part ie de l
‘

A rmorique h wu a dû se pro noncer comme le gal lois
t yno ; cf. aujour d

‘

hui Teneur , en Guil lac ( M orb ihan ) ; Tenuel , en Baud ( M or

bihan) , TenouB rel , en 1296, la val lée de l
‘

E rel .

( 4 ) Cf. le nom de vil lage la Vil le
—H e lan , en Brebau-L oudeac ( M orbihan de

langue française ).

( 5 ) fi d f ueret h tæ , p.285 , X I
e siècl e.es t probabl emen t une faut e du serihe ; on

t rouve, en efiet , p. 3 l l , an 1037 , Trefuueredoe, et p. 201 , t it re 250, an 820, here
d it a t e U uoret hoe.
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'l ‘r01 t h , p assage.

Treithgen 897 , Treithian e t Trethian 91 3 Tret hilkel

X I‘ siècle Koer en Tre ib 1 037 Trez justa semitam

eunctibus (sic) Trez en Treheguer 1 089-1 1 28 (Voir Treh ilkel)
Treshoret 1 05 0 Tresmes , l ieu, 1 066-1082 Tresloen

1 063 .

Treb (Voir dreh ) Treh-louueu833 .

Trot (Cf. t ret h ,
t reit h ? ) Tret -bras 860-866 Tret -candus 1 101

Tret —grune, p. 285 , X l
° siècle.

(2)

Tri-bodu, Tfihudu.

duith 878 .

glur 834 .

-hoiarn .

Tr id (3) Tridboud 848 : Triboud 85 7 (Voir Drid).

Tro t ravers Pou— trocoet (Voir pou) .

Tro t our ? Bron—t ro.

Trob Ran Trob.

Troledh e t Trued h , lieu, p. 1 43 , I X
6 siècle.

Troln Troinhirt , IX
° siècle.

Tran (Voir dron).

Turch porc Tureh plebs , C. L .
, 22 , aujourd

’

hui Tourc
‘
h
,
canton

de Rosporden (Finist ère) ; Tourch , roche sur l
’

O céan, en Sarzeau

( M orbihan) .

Tnt p eup le Tut e Tut ian Tudian Lan Tutocan , C. L .
, 1 9 ; Tref

Tudoc, C. L .
,
48 .

( 1 ) l
’
. 284 , X l ° siècle in honore sanct æ M ariæ æd iñcat a ( ecclesia) nomine

1‘ret kilke l ( sur M arie , Treh: gel d
‘
une main con t emporaine ; sur Tret h ilke l ,

Tn Àeguer d
’

une main du X V I ° siècle) ; p. 293, an 1 1 20, Treheguer , en marge ;

p. 297 . an 1 1 24 , de 7‘rebequer sur L aumia rnm ( lege Sma ciarnm ). En 1 28 1 ,

fi eüeiguer , aujourd
'

hui Trekiguicr, vil lage et rude sur la Vilaine, en Penest in

( M orbihan ) .

( 2) Cf . t r i t rois ; voir cependan t pour le pn
‘fix e t r i Z euss , ( h umm.

« u., p. 867. Cf. les noms gal lois Tr il l nmi ( Rhys , L ect ures , p. Tr il law,

l olo H anmer ip t s , p . 133.

( 3) Trid
‘t r ft o— l ou est peut

-êt re formé sur t r i, comme le grec rpiro
—
ç
?

( Voir la not e adr i) .



Tutamau. Tui-uualart , app., 11
° siècle.

Tut -hael —uual lon.

houuen . -uuooon.

-buiu. -uuoret 892 , Tuduuoret 868 .

-uual , Tutgual 924 , Tri-tut .

Tuduual ( 2) 867.

Tuh t e 85 3—864 .

U h el élevé Gron-uhel 1 063 (Voir huel ).

U l t , rivière, affluent de la Vilaine, aujourd
‘
hui l

’

0ust

U n , préfixe et adject if numéral Campus unconc (Voir cone)

U ndan Daniel mw a
, C. L ., 5 4 .

U rb (4) U rbon U rbien 874 -876 ; U rbica et U rien , p . 1 94 ,

au 869 ; U rbian , 909 U rbmgen (5 ) 867, U rumgen 846 U rb

hoiarn U rb - lon (6) 836 -842 , U ru— lon ,
app. p . 35 6 , au 834

835 U rmoet (7) 868—871
,
U ruodius 1 081 -1 1 1 3 , U ruuoit 1 05 5 .

( 1 ) Cf. Sa in t -Toul , en M auron ( M orb ihan de lang ue française) .

( 2) Tua l en 1 1 45 es t vraisemblabl ement un fait de phonét ique française.Dans

le M orbihan b ret onnan t , T ut mml a conservé la den ta le ; on prononce I
‘

nd al

de même Tudoret Tut -uuoret ; M oret ( h hmoret ; (
‘
a douda L Cadoda l

Œt uot a l ; B edoret I £i t um ret : M adoret M a tuuoret , e t c. Dans d
‘
aut res

part ies de la Bre t agne, on est arrivé pour Tut ana l à Toul en passan t par Tuzoa l ;
de même on t rouve Œzneret ( h t uemet C

‘

azua l lon Ca t uua l lon cf. armo
ricain moyen barmz l gal lois bmd bczw

,
bezo bouleau gal lois bedw, et c.

L a langue pour l es den t ales suivies de la sp irant e m: semb l e donc avoir suivi

une doub le voie dans cert aines part ies d e la Bre tagne. la sp iran t e d isparait ,
se réduit a o ( Co de :

—
et , M adoret ) ; dans d

‘
aut res part ies. la spiran t e persis t an t ,

la den t a le devien t ch e—même spiran t e et fin it par disparait re Tuzoa l , Tur c"

Tua l ( de même sans dout e pour j conson ne cf.Tu(jan devenuTujm ( j français)
en passan t par Tur ion ( Voir armoricain moyen , Chartes).
3) A n 834 , U l t , al ias U l t o, fluvius 859 U l t um H ol t X I I e siècle 0 “

1 25 5 A out 1 4 1 7 A ous t 1 433 A nqmrt a r ipp ar ia 1 4 5 4 1

( «t ) I
'

ro—

ycn es t rapproché dan s la Gramm. cel t ., p. 1 36 , du Verbigenu

pagus des H el vè t es , mais le rapproch emen t n
‘
est sûr que pour le second t erme

( Cf.Gill ek, d ie bei J . ( le: . rork.Ke l t . cf. U rb—

gm , A nna les Cambric ,

à l
‘
année 626 ; ef. L udhurb Cart ulaire d e L andatî , p. 1 4 1 .

( 5 ) P. 109 ,
t it re 1 422 , L rbmqen e t non U rbiagen ; U r bmqen es t d

‘
ail leurs

confirmé par (f r umqen , p. 43 , t it re 5 3. L
'

rqjcn a fini par about ir à.U r ien. I l ne

faut pas con fond re L
'

rb—
gcn avec ( farm—

gen ( Voir U urm).

( 6) l
’
. 1 5 9, t it re 206, on t rouve U urblon ; p . 25 , t it re 31 , p .89, t it re 1 1 7, U rh u.

( 7) l
’
. 1 73 ,

t it re 224 , U rmoet ; p . 240, t it re p . 265 , t it re 31 3, U ruod ius ;

p. 283. t it r
e 333

, U ruo dius et l .
'

r roidus ; p . 246, t it re 296, H uruod im et non

H urnmd im. I l faut dis t inguer ce nom de (
'

urmnet , U uormoet . U r moet est

aujourd‘
hui représen t é p ar U r rey e t a passé par L

'

rcoez ( Chart e de 1263, abbaye

de Prières , d
‘
après c0p ic duX V I I

° s iècl e ) .



https://www.forgottenbooks.com/join


U ualoe (Cf. Uual , Uual lon) Drihuualoe Dron-uualoe H oel

uualoe Riuualoe (Bot ) Uuinuualoe , C. L ., 20, 40 (Sain t

Guéuolé ; cf. Locunolé , Finis t ère locus sanct i U uinuualoei).

U ual t (2) U ual t U ual tmoe.

Cunaual t Ri— nual t .

Dri-uual t . Roiant

l arn U uoet

Ret h Guin—

gual tuc (Caer) , C. L .
,
38 .

Rit —unald , Rid-nual i.

U uanoc A n—uuanoc, A nguanuc A nauuanoc.

U uant (4) U uan t-nou (pars).

Kin t—uuant , Cenhuuaut .

I arn

Iunet huuan t .

U uaroe Loies—uuaroei ( 5 ) Riuuaroi Riuuaroie Lan Riworoe

(Tribus) , C. L ., 39 ( A ujourd
’

hui Lan-Rivoare).

U uas servit eur : U uasbidoe U uas—uediu 859 ( lege U uas—uedui ? )
Cun—unas (Ran) Pen-uuas.

( 1 ) Cf.R iua l laun.Cartulaire de L andafi , p. 1 38.

( 2 ) Peut —êt re dérivé de uual. Dans quelqu
‘
un de ces noms, ou a peut

—être le

gal lois grra l l t ch e
-vi-lure.

( 3 ) C unaua l t , p . 1 5 2, t it re 1 96.de Cours on Cunauua l t .

( 4 ) Cf. le gal lois q rcanu fra pper. t raverser.

( 5 ) De Courson donne a t ort L aim—uuomci. p. 20 6, t it re 25 6 ; cf. C
‘
onquan ,

Cart ulaire de L an daff, p . 133,
—

guarni , ibid.. p. 1 5 1. Gud roe, ibid.. p. 1 53.

Pour Uua rac , cf. le gal lois gwar aimable, doux , conservé en vanneta is dans

certains id iot ismes comme Ker/t et a r o h ear al lez doucemen t ; mmued e ran

a r menywa r je vais doucemen t , len t emen t , à mon aise ; de même dans cefi ainæ

part ies de la Cornouail les et sans dout e ail leurs.
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M arch —uual lon.

Ri-uual lon Rigual lon 1 040 ,

Riual lon 1 048

Roian t -uual lon (Voir roian t ).

Roen-uual lon.

Tanet
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U nel t h ( 1 ) comba t U ueit noc 879
,
U uednoc 834 U uet henoc

U uet enoc ; Lan-uuethnoc , C. L .
,
33 ; Guet henoc 833 e t 866 (ne

se t rouve généralemen t qu
‘
au X°—X I ° siècle) ; Guehenoc 1 1 20,

1 1 36 U ueidien charte 1 28, an 834 , U uet h ien , chart e 21 9,

au834 (même personnage) (Voir Uue t hen ) .

U ne] (5 ) H o-uuel U uor—uuelet et U ur—uuelet 81 4 —825 ; monas

terium Gur-guelet 837.

U uen (Voir uaiu) .

U uen sourire dans H o-uuen (Voir H 0uuen) .

U u0n0r (6) U uener-monoc.

U uere Ran Bud—uuere (manuscrit Buduere) Ri—uuere

Sul —weri
,
appendice p . 85 2.

U uern (7) aulnes et aussi marais Pul —uuerno Pen-uuemet ,

l ieu Guem -nidel plebicula 1 029-1 037 ; Guern-uuilal monas

t erium 91 3 .

U ueroc provinpia W eroe
,
appendice , au 85 2 (Vannetais breton ;

Voir Vies des Sain ts , Uueroc) ; Bro—uueroc Brouueroch .

U uer t h (9) valeur , ven t e Enep
—uuer t 875 (Voir enap ) ; Enep—

guevt h ,

C. L ., 44 .

U uet h en , dérivé de uueit h Guet en , IX
e siècle ; U uet enan ; U ue te

nic ; U uet enoc (Voir Uueit h ) .

( 1 ) Cf.Gueit h Camlan ,
la batail le de Camlan. A nna les Cambr iœ à.l

‘

année 5 37

cf. Guet h Ronan ,
nom par l equel les Comouail lais dés ignérm t une vict oire

remport ée dans la forêt de N eme t , aujourd
‘
hui N eret , par A lain Can ia r t sur

le duc A lain ( Dom M orice, P reures , 1 , pp.36 7.

( 2) Uuednoc, p. 1 69, t it re 2 19, es t le même personnage que U uet cnoe, p. 98,

t it re 1 28.

( 3) U ne seule fois U net henoc, p. 199 ; ail leurs U uetm c, une t ren ta ine de fois

( p. 1 82, Uuet enhoc) .

( 4 ) Cf. Gueit hqen , Cart ulaire de L andafi , p. 1 36.

( 5 ) Cf. ga l lois et armoricain qweled voir.

( 6 D
’
un cas ob l ique du lat in Venus , Vener ir ; cf. Gam er—bia

, Cartul aire de

L andafi , p . 235 .

( 7) Cf. le gaulois Verno—duorum.

( 8) Comme t oujours , il faut se défier de l
'
index B ro—uueroe pp. 47, 1 33 ,

2 13 ; B m w roch, pp. 69 , 107 , 1 19, 1 5 5 , 1 5 7 , 1 70, 2Œ ; B ro—uueroee, p. 1 05 ;

provincia uuarroch iae, p. 1 83 : pat ria Garroo, p.225 , au 909 ; B ro-uuen c, p. 284 ,

X I‘siècle ( p. 1 5 9, t it re l 5 5 , B rom och ) .

( 9) Cf. Wut lon ( B odmin Gosp el , R evue cel t ique, I , p.



H oiam—uuet h en .

, g l t
‘l l

ram:

-cunan, app

note). Loes—uuethen .

-gloeu.

.hoiarn

-monoc. M arcos-uuelen

M at — uucico , M aiguet hen 91 3 .

-uual. M or-uuet en , M oruueten , M or

—uuoion. guet hen 1 062
— 1 070.

-noorat . Paso— uueten
,
Pascuuethen .

« ancien. Rat

ouel eu. Reth

uuet en ,
Catuuethen Cat Ris-nucleo , Risguet hen 91 3 .

gue lhen ( 1 ) 1 05 1
- 1 060. Rit

uuet en. Ri

l‘\ oit Tanet

\ l leuuet lien , Gleuueten , Gleu Trihuue t en .

guet hen 1 038
— 1 041 . U uiu— uueten.

l l :w l —uue ten , H ael
-uuethen. U uor

l l iu U ur

U ul can t U uiœ n t (Voir un id ) ; Guican t 826 ; Gœ guan t 1 087 Gue

gurut 1 1 20 U uiœ n toe I l an U uican ton ; part em U uican ton ,
e t

auss i Quican ton 867 .

U uicon (3) U uecon , Guegon 913 , 1 062-1 080 (Voir uuid) H ael

uuicon.

( 1 ) Cf. (
’
a t yueit hcn , A nna les ( lambr iæ . 862 ; Ca tgur it ken. Cart ulaire de

1 .andafi . p. 1 74 , ( l ingucit hen ,
i bid .. p. 1 79 : ( t mt qucit hm et €antgueden

( B odmin Gosp e l , I t erur cel t ique. 1.p.

( 2) Cf. P aul J I a rch -quezen 1 430 , aujour d‘

hui Poulma rrezen ( prononcer

P oo l —ma r ron). eu Plo er dut , can ton de Gueméne-sur-Scorfi ( M orbihan ) .

( 3 ) O n t rouve encore C
'

uicon. pp. 69.207. 188, 1 99.mais là le vrai nom

parait êt re Z
'

uineon , comme le prouve pour les mêmes p
ersonnages l

‘
écrit ure

l
'

uincon , p. 1 8. t it re 2 1 l e scribc aura négl igé l e signe abréviat if sur uni. Dans

d
'

aut res cas L
'

uicon es t p our U n idcon ( Voir la no te suivan t e) .
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U usu— tamau femme. U uen-uuoîal femme.

-uuocon, femme. -uuorgou.

Guenno
,
lemme 1 062—1 070 ; Guenno (3) Belomor 1 1 20 Preœ l

Guenneda t (miles) 1 063—1 098 .

U n lr (4 ) vrai Co-uuiran Keuuirgar.

U ul scl d vêtu H oiarn—uuiscîd ; Caer Guise—boiaro.

U ul t h ur ( 5 ) (Voir Vies des Sain t s) Guitur 868 .

D a t a digne de

U uiu-can t .

hamal .

hoiarn

homarch
,Guihomarc1 021

Guihomar 1 1 44 , Guio

mar (7 ) 1 05 2—1 060.

lehrani.

U no , guo (8 préposit ion et préfixe

U no-brian U uo-doetal U uo-lot ic ( lieu) .

comet . hoiarn .
— louan.

-con Kamoe (meneb i). - talin.

condelu. - letec -tolan .

( 1 ) Cf. gal lois Grryndaf ( Voir t am).

( 2 ) Probab lemen t à corriger en U uen-uvmt al .

( 3 ) Cf. Gwynno, I olo M anuscr ip t s , p. 1 46.

( 4 ) l
’
. 37, t it re 46, le manuscrit por t e L

'

uorqauan et non U nirqauafl.

( 5 ) P. 50, t it re 63, U uit hur ; p. 42, t i t re 5 2. (
'

uit ur
, p . 1 88 , t it re 240, Guit ur

( Voir Vies des Sain t s ).

( 6) l
’
. 87, t it re 1 13, on h t U uiuhoiarn et non U uinhorarn ; au début de la

chart e, M . de Courson a correct emen t lu Uuiulw iarn.

( 7) A ujourd
‘
hui prononcé génémlement Guyonrarc

’

h , mais le p lus souven t

écrit

( 8) Comme préposit ion uuo a eu le sens de sous. Guo ne se t rouve guère que

comme p réfix e. Godans les composés gal lois modemes a le sens de passab lemen t ,
as sez. U uo irlandais f o, vieux cel t ique co.

( 9) Plus t ard Gobrien.

( 1 0) Cf. gal l . Grow
—
own , A nna les (.h mbr iæ .au 87 1 ; aun indique un a long

vieux cel t ique. L es noms en com ne peuven t donc t ous se rap port er la racine

con tenue dan s le gal lois er
—chynué lever ; cynuse rapporte auvieux cel t ique ei ne.

( 1 1 ) P. 1 1 0, t i t r e 1 44. et non l
'

nordoit a l.

( 1 2) P. 1 35 , Uuolecec ; p . 99. U uol ect ec ; p p. 6 , 7 , 1 80, U q m: p. 1 5 3, Uuo

let hee pp. 9, 1 4 , Guol et ec. 1 1 es t clair que L
'

uoIeceo doit se corriger en U uoIet ee

et Uw 1ect ee en Uuolet hce ou U uuol edeo.

U uiu— louuen .

milis .

-rat .

-ror (Ran) .
-t ihern .

-unove l

A er-uniu
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U uobr i élevé en dign it é, sage (Voir bn )
Brese l-uuobri Cat —uuobri Dri-uuobrî Cred-uuobri H ael

uuobri H euuobri l arnobri ; I arnhobri M aen—uuobri

Reth —uuobri U uehuuobri

U uoeon ( 1 ) glorieuæ, il lus t re

Cat —uuocon

Grad

H ael-uuocon H é

logon 1 066
- 1 082 .

Iarn-uuocon , l amogon

1 062.

Iud

U uod (4) U uod—hoch ic U uot -uuoiam (5 ) Guod-mochus , C. L .

U uolon

Con-uuoion Roiant -uuoion. Tanet -uuoion .

Clot U uet en

H ird U nor

U uoet ; U ual t ; U uod (7) U uoedadoeu, U uoetatoe U uoedanau,

Cuodanau U uoet —boiara , Guod-boiara ; U uoit —hoiarn U uoe t

uual , Guoeduual ; Goiduual U uoeder ; U uoider.

( 1 ) C f. gal lois Guoecanm, A nna l es (
'

ambr iæ à. l
’
an 87 1 , p lus t ard Guyan a.

I l ne faut pas confondre l
’

o de uuocm: avec celui des composé s en con eüno

Uuocon doit êt re rapproch é du gal lois qoqonedd g loire.

( 2) Cf. Ch t -qucauu, Cart ulaire de L andafl, p. 1 26.

( 3 ) P. 2 1 4 , t it re 265 , I I acluuecon et non H aeluuoeon.

( 4 ) Peut -êt re p r éfix e comp osé irlandais f od l (Voir Z euss. Gramm. cel t .,

p . Voir
’

uoct .

( 5 ) l
’
. 207, t it re 25 7, U uot uuoiâ et non L

'

Io t -uuoiam.

( 6) Cf. Conuetm, Cart ulaire de L andafi. p. 1 33 ; U uoion se ret rouve dans le

nom act ue l de Goyon.

L
‘

iden t it é de Uuoet . l
'

nait , Fund es t cert aine dans l es noms qui suiven t

Guodaaau, p . 1 3, es t le même pers onnage que U uoedanau. p. I l ; Guod-Iwiarn ,

p. 87, ne fai t qu
’
un avec ( fund -koiaru. Pour U owe t -h oiarn , cf. Guoid-heam ,

Cart ulaire de L andaff. p. 1 5 3 ; cf . Gouesnou.nom encore ex is t an t l l
'

oednor ius

( Voir Wohe dnovius , ces des Sa in t s ) . L e t ne représen t e pas une sp iran t e den t alc

sourde a en juger par l
‘
ex emp le du Cart ulaire de L andafi e t l es habitudes

or t hographiques du scribe qui l
’
a ré digé. I l es t possib l e que dans e : r t ains

composés U nact représen t e le doub le sufiix e Pour L
'

uoid. U uoed ,
le sens

en es t incert ain.

1 2
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U nol et eo ( 1 ) p r ince , chef de na t ion ? (Voir sous une pour les

différent es formes de ce mot ).

U uol ou lumière U uolouan 830.

A nauuolou.

A r t h—uuolou, A flwolau, app.

Bud

Cat —uuolou

U nor , gnor , nur , guur , gur

U nor-anau.

andor.

an tou,U uranton ,Curen ton

1 048 .

asoe , U uorasou, Guorasou

833.

U uorat am

U uor-at houi (V .a t houi , haithoui).
- bili , U urbili , U ur-uili

,

Guoruili, Guruil i.

-bri
, U urbri.

— can toe.

-come l
,
U urcomet .

— comin , U urcomin .

— condelu
, U urcondelu.

( 1 ) Cf. le gal lois gulet ie, dérivé de gula t pays et primit ivemen t puissance,

pouvoir it la t irlandais_fla it h cf . armoricain moyen g la d b iens , rich esses !

( 2 ) l
’
. 80, t it re 100, et non C

‘
a t omoloæ.

( :l ) 1 1 est d ifficile de d ire si, dans ces noms ou a t oujours affaire au préfix e

in t ens if vieux ce l t ique r er ouarero homme.N ous met t ons sous uur les noms qui
ne se p résen t en t qu

‘

avec cet t e forme et dans lesquel s nur n
’

al t cmc pas avec s u r.

La même , il es t possib le qu
’

on soit en présence de cer. L e t rait emen t de la

consonne qui suit amor, our , n
’

es t pas t oujours un argumen t décisif en faveur

de l
‘

une ou l
‘

aut re hypot hèse l
‘

analogie a joué dans ces composés un rô le

imp ort an t .

( 4 ) Cf. Gurdaf , I olo ..ll anuscñ p t s , p. 1 03.

( 5 ) N e pas confond re avec U n en , U rbgen.

( 6) l
‘
on t -

”

dre d ifféren t de U uowcomct ; peut
-êt re pour U uor—

guomed cf.
g al lois gomcdd refuser -

guoma l dans N enn ius ).

( 7) 1
' 200, t it re I l … ,

on pourrait l ire U nirgmh zm.

U nor-detuuid , Gurdetgued (Voir

detuuid) .
— doet hal , U urdoital ( Voir

doit hal ) .
-
gen , U urgen , U uorien

U urien

Gnor—

gomed (6 ) 833.

U nor—

gos t U urgos t , Gurgos t

(Voir

—

gouan , U urgouan .

-hasoeu.

lmit oui (Voir hait houi) .

bocar , U urhocar Gur

hugar 83 4 U uorocar

832-840
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Tut —uuoret

U uet en— uuoret .

U uorm (Voir Uurm).

U uorocan (Ran) .

U uoron ,
dans M aen—uuoron (huit fois) .

U uot al (2) U uotal in , Godalen 91 6.

Cat —nuotal , Cat —uuodal , Cadodal .

Loies

U ur (3)

U ur-budic. Uur—una] U urgual .

condeluc. uidoe.

digrinn . Cat —nur

-dist in. Ri-uur.

gint . Gm-dilec

—
gitan , Gurgilan , p. 37 , gar (9) (Socié té archéolo

I X° siècle. gique d
’
l üe — et — Vilaa

‘

n e ,

gnit ( lieu). XVI I , p .

hamal —

gauel (1 0) 990—992.

— hen
, Garben 91 3 . -

guou 913 (Cf. H um an) .

liuuet . ki (H i
.

nan. —mil

temet t iern 1 1 60, Gurdiern 871 .

U nr t h con t re , dans d e
‘

-ut (Voir diurflfl; dans Uurdrîgon ?

A
‘

en l udorr t 1 484.en Sain t —A r i» ( M orb ihan).Ce vil lage s
‘

appe l le aujourd
‘
hui

A
“

: r idorr t . ce qui ne saurait s
‘

u p l iquer par A
'

n dmIorr t 'Cuer T« n m .

(2 ) Voir t a l .

( 3 ) Voir le. not e à (
'

uor.

( 4 ) Cf. Gurbam l . Can ulmre d e L audafi . p. 1 37.

( 5 ) Cf. l
'

u0 r t el l

( 6 ) P. 1 70. t it re 22 0. C
‘

m—um l e t non l
‘

r—um l .

( 7) Cf. Grd r r. I alo .Vannæ r iy ü. p . 1 38.

( 5 ) Cf. “
'

ra
‘

y l ie ( B odmin G wy cl .Revue « (fi gure. 1 . p. G tmfi l it , Cul t u

laire d e I A D \ÏÂ fi . p. 1 37.

( 9) Cf. b
'

r rya r. ! q .l lanuæ r ip t 1 . p. 101 .

( I I) ) P. 309. t it re 35 7.6 uryaueï et non Gu yane! cf. Gur —
gam el , de

Quimper l é. p. 46 v

I l ) Cf . Gur-ei.Cart a lair e d u L andsfi
’
. p. l c

‘

î-:G r nqi L oi.» .Vanw cr it . p. 103.

( 1 2) Cf. La Vil le—Gun n “ . vil lage en Guil lac ( M orbihan français ).



1 8 1

U urm brun (Voir acl ) U urm-haelon , U uormhaelon , Gurmhailon ,

Guormelon (1 ) U urmhouuen , Guonnhouuen (2) U urmgen ,

U urmien (3) U urmham U urmon (Æ) ?

M O YEN sm omcam (xi
'— xvn

‘
suäcw s)

Chu t es

Jusqu
‘
au XV'

siècle, l
‘
armoricain moyen n

'

a d
’

aut res «locu

ment s que des chart es. Pour ses t rait s caract érist iques nous

renvoyons le lect eur à not re int roduct ion (Période nsc—cel

t ique, l )
Les principaux recueils de chart es dont nous nous sommes

servi sont

1 ° Le Cart ulaire de Quimperlé , dont les chart es ont ét é ré

digées auX l l
°
et auXI I I ° siècle , d

‘

après une copie de M . Léon

M aît re , archivist e de la Loire— I nférieure, déposée aux archives

départ ement ales du Finist ère , à Quimper. El le a ét é fait e sur

l
‘
original , achet é par un A nglais , M . St aplet on , aujourd

‘
hui la

pmpriét é de lord Beaumont .

2° Les t rois Cartulaires de l
‘

église de Quimper , conservés à

( 1 ) U urmhacüo n, p. 5 8, t it re 74 , p. 23, t it re 28 ; U urmha elon , p. 1 81 ; U narm
M elon , p. 5 0 . t it re 63 ; Gurmha ilon, p. 2224, t it re 277, an 91 3 ; Gurmahi lou

p. 226, t it re 279, au 910 ; Guorme lon , p. 277 et non 276
,
t it re 325 , an 1084 , e t

non Guormelon ( A ujour d
’

hui Gourme b u, ( I ourmelen ).

( 2) U urm uum
, p. 8 , t it r

e 7
, au 833 ; Guuomchmzuen , p. 1 0, t it re 10, au 833,

et non Guorhouuen.

( 3) P. 5 8 , t it re 74 , au 85 9—865 , U urmgen p. 1 5 5 , t it re 1 87. an 826-834 ,

U urmim . U urmgcn et U urmim ne doivent pas êt re confondus avec U r b—

gen ,

Um m—

gen ; U rm
—

geut , p. 1 5 2 , t it re 1 95 ( Voir U rb).

( 4 ) L
'

index signale une t erre U nr wa qu
’
il faut l ire U urmoaf et une t erre

U urmon.appelé une fois U urmonoc. P. 200, t it re 245 , au 850 De uno lat er e et

de fron te fossat am Runnet ; de al ia part e U nr wa et de al ia part e U urmonoc in

plebe mul laco. P. 201 , t it re 250, au 820 E t de al ia fron te fossat am Runnet et

de alia part e U urmoet et de al io lat ere une fossat e part em U urmon. P.203, t it re 25 2,
an 827 De uno lat ere et front e foœat am Ruunet e t de al ia in pat t ern U uruwet

et de 1at ere panem U urmon in p lcbc M ulnaco.

( 5 ) O n t rouvera, en append ice, a la fin de cet te Chres t omat h ie.d importan t es

modificat ions à la t héorie que nous avons exposée sur la nat ure et la place de

l
‘
accen t en vieux bret on.



9890, ms. lat ., X l l l ° et X IV° siècles ,

»ele , 66 fol ., plus fol . supplément aires

-e zi près en ent ier une copie du précédent ) ;

-
e de l

‘

abbaye de Prières (monast ère dé t ruit

rune de B il l iers , M orbihan) , d
‘

après une c0pie

16 18 par dom Guil laume Gaut ier , et complé t ée

: :wgmal a é t é brû lé. L es chart es de ce Cartulaire

::uheuduXI I I ° siècle. N ous devons la communicat ion

Car
—
tulaire à la veuve de l

’

éminent arch ivist e duM orbihan
,

—w \veig , dont la B ret agne ne saurait t rO p déplorer la

prènmturée.

Les monumen t s originaux de l
‘

h is toire de saint Y ves ,

4 4 163 pour la première fois par M M . A . de la Borderie, abbé

Daniel , R . P . Perquis e t D. Tempier ; Saint
— Brieuc , Prn

d
‘

houuue , 1 887 . L es act es sont du X IV "
siècle.

L es char t es du chât eau de L es t iala, près Pont
-Labbe, ar

rondissement de Quimper ; char t es du X 1V
°
et du XV " siècle ,

aujourd
’

hui la propriét é de M . A rt hur de la Borderie

6° L es act es de la canonisat ion de saint V incent Ferrier ,

ex t rait s d
‘

un manuscrit aut hent ique de la cat hédrale de Vannes ,

par M . l
‘

abbé Chauflier , qui nous les a t rès obligeamment corn

muniqués . Ces act es sont du mil ieudu XV
‘
siècle et son t part i

cul ièrement int éressant s pour le bret on de Vannes.

7 " Des chart es du prieuré de Saint
— M art in—de-Jossel in , de

l
'

abbaye de Lanvaux des archives du chât eau de Kergué

hennec en Bignan , de Kerfily en E lven , des forges de Lanouée,

de l
‘

abbaye de la Joie d
'

H eunebont , etc., d
‘

après des copies sur

char t es originales , fait es par M . Rosenzweig , et que M
°” Ro

senzweig a bien voulu met t re à not re disposit ion.

( 1 ) M . A r thur de la Bor derie a poussé l
‘
ob l igeanee jusqua nous remet t re une

cop ie de p lu—ion… :l e ces cha: t es. N ous en devo n s une copie comp lèt e à l
'

émi

ncn t b ib l io t h éca ire de la vil le de Rennes. M . Vét aut .

( 2) L es chai tos de Sain t -M art in d e J os sel in . de l
‘
abbaw de L anvnux . de

l
‘
abbaye de la Joie, son t aux archives du M o rbihan.
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(dd gal lois , à peu près th doux anglais) es t rendue par d ,

quelquefois par z . A part ir de la deux ième moit ié du X l l l
°
siècle ,

les deux spiran tes son t exmimées à peu près de même façon ,

par zi (première moit ié du XI I I
"
siècle) , plus souvent par z

(régul ièremen t depuis la fin du X I l l ° siècle).

La spirant e gut turale sourde est généralemen t exmimée par ch .

L
'

explosive gut turale sourde ou for t e ou t énue 0 se t raduit

devan t 2
°

oue par leouqu, que lquefois ch ( 1 ) l
'

explosive gut t urale

sonore, dès le XI I I ' siècle , devant i et e par gu.

L e son Spirant et de bonne heure nasal , quand la syl labe es t

accentuée , sort i de m ou b vieil armoricain , es t rendu par f ,

e t même dès 1 250 par nf (Guihonfarch).

U n cer tain nombre de par t icularit és doivent ê t re at t ribuées à

des influences dialectales , par exemple da vieil armoricain do,

oa oe dans Crous — t i , Cartulaire de Quimperlé , quoique l
‘
écri

t ure oa ne soit guère commune avant la fin du XV‘
siècle ; la

terminaison ien pour ion dès 1 35 0 ; byen bihan , pet it ;

arc/mn t dans Jun — harchan t . Ce ne son t pas là des fantaisies

ort hograph iques , mais des indices d
’

une évolut ion propre à la

Cornouailles e t en par t ie au dialect e de L éon . Parmi les t rait s

vannet ais , on peut signaler bran pour bren col line , ian pour ion

dans Ker an belet er z
‘

an 1 432 , t rait caract éris t ique du bas

vannetais , la forme er de l
‘
art icle dès 1 406 pour en , les formes

cazd r , I
’
ezd r0n , spéciales à une zone duhaut vannetais , et c.

Pour l
’

in t el ligence des phénomènes que présent en t les nom

breux noms composés d
’

hommes et de l ieux que nous cit ons , il

est nécessaire de faire remarquer qu
‘

ils appart iennent a des

époques différent es. O n peut les diviser en deux groupes , les

vieux composés et les nouveaux . L es vieux composés , remon tant

à l
‘
époque du vieux cel t ique, avaient le premier t erme t erminé

par une voyel le ; la consonne init iale du second t erme se t rouvant

ent re deux voyel les s
’

assimilait a son milieu p , t , kdevenaien t

( 1 ) N ous met t ons, pour p lus de commod it é , sous 0 l es mot s écrit s par qu,
t
‘h c.
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b, d , 9 ; b , d , y devenaient spirant es ( 1) se changeait en v , d en

spirante den t ale douce , 9 en i spiran t oudisparaissait ) ; m deve

nait v ; 8 à une cer taine époque a disparu Tiern— rae l Ti

gerno
—maylos R it -gen et R it z

‘

en Rit o—

genos ; Rot h
-c

‘

en

Red a —

genes . O n peut assimiler aux composés anciens ceux

dont le premier t erme est un adject if et ceux don t le premier

t erme est régi par le second Toul —god le bois percé ? Dour
— dy

— t egos), Dour —

gi , et c. Pour les composés nouveaux

dont les deux t ermes sont unis par la synt axe et dans

lesquels le second t erme dépend du premier (subs tan t if dé

pendant d
'

un subs tant if , adject if qual ifiant un subs tant if pré

cèdent ) , l e sor t de la consonne init iale du second t erme dépend

dugenre du premier t erme ; si le premier t erme es t féminin , la

consonne init iale du second t erme subit les muta t ions que nous

avons constat ées dans les composés anciens Kaer —

goz pour

Kaer — coz vil le vieil le , parce que Kaer est féminin ; ty cos ,

parce que ty es t un ancien neut re , confonduavec les masculins.

Parmi ces composés nouveaux , il y en a don t les deux t ermes

ont é t é assez tôt en présence pour que la consonne finale du

premier t erme , aujourd'

hui depuis longt emps disparue , ait

exercé son influence sur la consonne du second pâgus

cas t r i a donné en bret on Pocher en passant par p ou cooer

s
‘
es t assimilé au 0 suivant ) , Pouchaer , Pochaer . Pour

P en -boot p erm
— hael

, Quen -houet Ken t — coat , c
’

es t la den

tale suivan t n qui s
‘
es t assimilée probablemen t à la consonne

init iale suivan t e , d
‘

où la spirat ion , deux t énues , en breton,

donnant une spirant e

Voici les principales abréviat ions dont nous nous servons (2)

Cart . Kemp ereleg. Cartularium Kemperelegense, Cartulaire de

Quimperlé .

( 1 ) L e gal lois nous fait assist er, a l
‘
époque historique, à un phénomène sem

blab le a t h i et t oi act i, a t t i.

(2) L
‘
année de la rédact ion de la chart e suit l mdicat ion ducart ulaire et du

fol io ou de la page.
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Ca r t . Coris . Cart ularium Corisopit ense, Cartulaire de Quimper.

Car t de P rwres Cartulaire de Prières .

Can . sain t Yves M onumen t s originaux de l
‘

histoire de sain t Yves .

Char t . Lest ia
‘
a Chart es de L es t iala.

Can . sa in t Vine. Ferr . Les act es de lacanonisat ion de saint Vincen t

Ferrier.

Rosenzw .
, Diet . tap . Rosenzweig, Dict ionnaire t opograp hique du

dép ar t emen t du M orbihan .

A b ( 1 ) A h-guan t erra in Scazre (Scaër , Finis tère) , Cart . Coris .,
9891 , fol . 40 v

°

,
X IV0 siècle A bavin ,

Cart . de Prières , 1 366.

A b ran t uc (2) qui a de for t s sourcils Jungomarch A bran tuo , Cart .

Kempereleg., p . 48 , 1 1 26.

A d , préposit ion e t préfixe (3) A d-gan ,
Cart . Kempereleg. p . 25

P loe— adgat , char t . de Beauport , p. 1 2 , 1 198 ; Ploagat , ibid .
, p. 63 ,

1 297
,
aujourd’

hui Plouagat (Cô t es
— da- N ord) .

A doere Cart Kempereleg .
, p . 28 .

A d r efl
’

( 5 ) derr iere , en arr ière u champ nommé adrefi an

t yorzou, char t . L es t iala, 1 447 .

A dut d ,
nom de femme

,
archives d

’

l lle—et —Vilaine , fonds Saint —Sul pice

de Rennes
,
liasse 89

,
1 1 5 2.

A e l sourcil Gurmae lon
,
Car t . Kempereleg., p. 39 ; Gourmaelon ,

char t . L es t ialu
,
1 387.

A h es (6) Caer- aims
, Cart . Kempereleg.

, p . 39 ; P . de Kerahes ,

Cart . Coris .
,
9892

,
fol . 42 v° , 1 348 ,

auj . Carhaix (Finis t ère) ;

( 1 ) Voir a i», p lus haut . vieil armoricain , ch ar t es.

2 ) A braut cr qui a d e g ros sourcil s ( l e h t hol icon de Johan L agadeuc, d
‘

après

ed it ion d
‘

A ufi
'

n —t de Quet queveran de 1 499 , pub l ié par L e M en , L orien t ,
Corfmat ) .

Voir ad . vieil armoricain
,
chart es .

( 4 ) Voir n tm
°

rr
’

. vir-ii armoricain , char t es.

( 5 )
'

ompo—é du mi vers . e t de t rrf hab it at ion. gal lois adref a la maison.

( 6 ) Cf. eal loi m x bouc l ie r. t arge , aes
-f a p lace de refuge ? O n a ét ab l i une

re la t ion en t re le nom a lu-x et celui des voies r omaines qui. en efiet , en Bretagne

bre t onne en cert ain s end ro it s , port en t l e nom de 7uwd-ahés ou aé8. O r, le pre

mier s ens donn é par le d ic t ionnaire ga l lois d e Silvan Evans pour aes es t ce lui

de t errain un i. p lan . I l s e pourrait donc que ce nom n
°

eû t rien de mys t érieux

br ut aéa via s t rat a ? Quan t a l a légende de la v ieil le A bes , ou p lut ô t du vieil

O hès. Vo ir le [ ( aucun ed it .J ouon
'

dcs L ongrais, N an t es , 1 880, p. 1 74.
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v n ipereleg.
, p . 32 ; l l amherd , ibid .

, p . 73 ,

iuegen au Coet , Cart . Kempereleg., p .

Cart . Coris ., 9890 , fol . 8 r°
,
XI I I ° sièc le

… e n .Car t . Kempereleg., p. 37 ; A nahuarn , ilu
‘

d .
,

't) ! p.

ouen de Quimper lé

nom de femme
, Car t . Kempereleg.

, p . 33 ;

p. 8 1 .

Car t . Coris ., fol . 3 VO
,
1 245 ; vil lage en

'

.i-
‘r-aude l f

,
Cart . Coris .,

989 1 , fol . 43 r°
,
KI Ve siècle ;

r . Car t . Coris .
,
9892, fol . 8 1 v°, 1 33 1 .

—o hunru angues , Car t . Kempereleg.
, p . 34 .

ner ? (Voir A r -vezen ,
E r — vezen à Gue lhen) .

-r £°s de ( Voir A rmor ).

-
, g m -\ rgan t , Cart . Kempereleg., p . 35 . A rgan tken ,

nom

-
no. ib id . , p . 17 , Jun — harchan t , can . saint Yves , p. 290 .

( 7 ) Sain t - A lgoes t le 1 280 ,
Sain t - A loes t re 1 406

,
auj .

\ loucs t re , M orbihan ( liosenzw . , Diet . du dépa r t . du

menan t ( 8 ) redevance ainsi nommée
,
Carl . Kempereleg. p . 46 .

un vie il armori«-am, chart es . aam.

o 1 t e l l armoucam. cha t t « s . a a nna .

\ \ l lam Kempcrel c
-
gium. qua… an t iquit us l nunro f co lon i nmuinavew .

l
'

t
' l l 22.

I l n e s t pas sur l t ro om s du mon-h quc -i.u.s A xa
-huan t c lman f do ive ê t re

u l
‘
mm « »ruv 1 1 1 1 ut c-m e r

‘

luw n t . g a l lo i s d ura n t d é s ir. L e ch de r hua n f

l que pmba
l »le vm-n t q ue la prononc ia t i o n de l

'

n de aman t cf.Gur

t l un nn « l e t t -unchuan t ( Vo ir g a r ).
\ l o t . a t out l e fo rt d

'

A uch —11. .\ ndo l f, A udul f es t l e nom du général fran c

comm uulau les 1 1 l ) l l } N
*s d u dan s la g rande ex pé di t ion en

t u;: m « l. 78 6 ( dom t . V. p . l.« t .
‘
ar t ula1 rc 989 1 men t ionne éga l e

‘u ut un lim -numb e r! “ U r. -1 t e s t le n om du gen t -ra l franc qui é t outî a

m—un ce t um d e \V1 homareh ( \V1u
-homarvh ) ve l 825 ( Eg 1nh A n» à. l

'

année

( 1 1 ) Vo l ) . l rya » t , \ l t
‘l l aru.or1ezun. chart e L 1 .1 rgcn t o vieux ce l t ique, noms

mul…

( 7) Vo ir a rmm t l , v ieil armoricain , chart es .

( 5 ) O n a pen
—é pour nun nu t au ga l h … mue chario t .mrna id charre t éc. I l vaut

m icux p… l.bh -1 n-n t rapp rw h « t ce mo t du vannet ais nmmd mesure de cape.

c i t é . « l e n t l
'

«
-
quim h n

‘ dan s l e \ ir-l b ih an f l a '

u; .n e—t le [ a r
-
ru , don t la con t e

nance van e « le un p l il .äl
" l l h
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A m or qui es t sur les bords de la mer : Larmor près Guérande

1 206 ; Locmaria ann— amor 1 430, Locmaria Larmor 1 477 , auj .

Larmor en Pleumeur , M orbihan (Rosenzw .
,
Diet . t op .)

Ploet heuet in armorica, Cart . Coris., 9890, fol . 6 r°
,
1 21 6

,
auj .

Plozévet , près A udierne.

A r t hmael , A rzvael Erge
-A r thmael , Cart . Coris. 9890, fol .

1 1 r°
,
1 244 ; Erge

— A rzmael , ibid ., fol . 24 r°
,
1 296 ,

auj . Erguê

A rmel , près Quimper A rzuael nécrologe de Quimperlé ,
acte duX I I I 0 siècle.

A rueduc (3) Cart . Kempereleg., p. 43.

A n (4) île du golfe du M orbihan A rt 1 031 A rz 1 387
, A rs 1 5 5 3

(Rosenzw ., Diet .

A rzenou (5 ) 1 35 0 , archives de la Loire-I ntérieure, auj . A mano,
arrondissemen t de Quimperlé , aut refois dans l

’

évêché de Vannes .

B ael lec , B el ec p rêt re Kaer en Bael lec 1 406 , auj . Kerbel lec, en

N oyal
—Pont ivy, M orbihan ,

Rosenzw ., Diet . t op .) Kaer en belec

1 3 02 , en Theix , archives de la fab rique Sain t
-Pat ern de Vannes .

B&n éminence, sail l ie, haut eur Banenberen 1 398 , auj . M anen

beren vil lage en Languidic, M orbihan (Rosenzw .
, Diet .

Bu nd l oc (7) genétaie, abondan t en genêt s Cart . Coris., 9890 ,

fol . 2 v° , 1 220 ; Banazloe Car t . Coris.
, 9891 , fol . 24 v°

,
1 296 ;

( 1 ) Ce nom de l ieu n
‘
ex ist e p lus aujourd

‘
hui. I l est t iré d

’
une chart e originale

sur parchemin , provenant des anciens t it res duchâ t eau de Vit ré, et appart enan t

à M . A rt hur de la Borderie, qui nous l
’

a communiquée. 1 1 semb le ressort ir du

con t ex t e que L armor ou p lut ô t l
‘
A rmor désigne une bande de t errain p rès de

la mer p lut ôt qu
’

un poin t d é t erminé. C
‘

es t d
‘
ail leurs le cas égalemen t pour

P b ct herat .

( 2) D
‘
après dom Placide L e Duc , H i st oire de l

’
abbaye de Sa in t e

-Croix de

Quimper lé, p. 289, pub l iée par L e M en. Œairet
,
Quimperlé , 1 863. Ce nécro loge

n
‘
ex ist e p lus.

( 3) C
‘
es t le même nom que A rbedoc , nom du scribe qui a écri t le manuscrit

lat in 1 2021 de la Bib l iot h èque N at ional e, fonds lat in , con t enan t des gloses bre

t onnes ; cf. A m idoe et A rbo—doc , vieil armoricain , chart es.

( 4 ) O n prononce A rh.

( 5 ) O n prononce A rhenmr.

( 6) L e changemen t du b init ial en v es t dû ici a une confusion avec ru ne

mon t agne (Voir mener ) , et auss i à un fait de d issimilat ion ,
l e second t erme

commençan t par I) . L a confusion es t assez fréquen t e d
’
ail leurs pour l es noms

féminins commençan t par b ou vu, ces noms devan t l
’
art icle ayan t pour con

sonne init iale. Pour ban , cf. Ban-evcl en Baud ; Ban
—erlane en Cleguerec ; Ban

gavre.falaise en Riaume.M orbihan Boœnzw .. D irt

( 7 ) Cf. gal lois banad log, même sens.



Banazlec , ibid., fol . 25 r°
,
1 270, auj. Bannalec près Quimperlé

P loe-banazl leuc, Cart . Cori s ., 9898, fol . 5 0 r°
,
1 368, auj . P lo

bannalec , arrondissemen t de Quimper Ker-vannzleuc , vil lage

près Pont
— Labbé , chart . L es t iala, 1 389.

B anc! ( 1 ) venel le , Cart . Coris ., 9892 , fol . 60 ro
,
1 323 .

B arack ren t e ainsi nommée en M alguènac, 1 461 , archives des

forges de Lanouée (M orbihan) .

B arazoes (3) paradis , 1 464 , auj . le Paradis en Langoelan , M or

bihan (Rosenzw .
,
Diet .

B ar d , b ar z barde, p oèt e , mé
‘

nét rier Rival lonus filius an Bard ,

Cart . Kempereleg.
, p . 35 Barz (Bam ) , nom de femme , Car t .

de Redon , p. 35 0 , 1 1 13
— 1 139.

B ed guet vil la , Cart . Kempereleg., p. 24, manoir de Bœuoet , 1 426 ,

en M el lac , près Quimper (Dom Placide L e Duc, H is t . de Quim

per lé , p .

B ed oe , b idoe (Voir M adezoe, H edr-uedae) .

B er t h (4 ) ber z Bert h-gual t , Car t . Kempereleg.
, p. 30 Bert in—net ,

ibid .
, p . 28 Bert hues , ibid .

, p .
113

,
Berhues , ibid., p . 44

l l ival lon Bert hou
, Cart . Coris ., 9891 , fol . 39 v° , XI Ve siècle (Voir

B ras ;werz à B ras B ra t ) .

B oryan , Cart . Coris ., 9800, fol. 5 0, 1 368 , auj . Berrien (Finis t ère).

B each ( 5 ) e
‘

eour t e
‘

Guegen an Beech
,
Cart . Kempereleg. p . 76.

B en (6) vivan t (Voir A l -veu, Calveu).

B euzec (Voir B odoc) .

B ez t ombe " Bezhot 1 270
,
vil lage en N oyal

-Pon t ivy, archives du

chât eau de Kerguéhennec , en Bignan (M orbihan) Beaver la

( 1 ) B ane l lam ducen t em de I
‘
ol ie t un mur ad vicum Dcmer ( en Quimper ) ;

du français rm el ie. L e 1
° in it ial français a pour équivalen t en armoricain b

cf. b im j visage ; bilm vilain : hereout viscon t e, vicomt e, et c.

N e doit pas êt re confondu ara
: burn pain. B a rack es t aussi un nom de

l ieu en l ’loürdut ( M orb ihan ) . C
’
e s t peut

-êt re l
‘

équivalen t du léonard bara: cuve,
baquet ?

( 3 ) O n prononce dans le pays haradom. D amme: est une forme du haut
vannet ais qui a about i à la forme act uel le baraomw ,

baraouin .

( l ) Vo ir vieil armori«-ain ber t h.

( 5 ) Emp loyé seul , besk s
‘

en t end aujourd '

hui des an imaux qui on t perdu la

queue ; en composit ion ,
il peut indiquer d

‘

aut res mut ilat ions b ahom sans

cornes. e t c.

( 6) Voir bin. ivil armoricain. chart es.
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Buezec
, Cart . Coris ., 9892, fol. 5 6 t o

, 1 333 ; Bueiec—cap—Suzun ,

Car t . Coris ., 9892, fol . 5 6 r°
,
1 331 ; Beuzec-Conc Cart . Coris .,

9892
, fol . 7 r° , 1 325 ; Buzez—cap

—Caval l Cart . Coris ., 9891 ,

fol .26 v°
, 1 283 .

B ores t (Guidomarus de Bores ta) , probablemen t Brest , Cart . Coris .,
9891 , fol . 5 2 r°

,
1 287 .

B oseuc (3) (au) , Cart . Coris., fol . 39 r° , X IV° siècle.

B ot (4) Bot — b leiz , Bot t -cadoan (voir bleiz , eadoan) Bot — der fl
‘

( 5 )
1 45 6 Bot -leece en Scazre , Cart .Coris ., 9890, fol .30,XI II° siècl e

M . de Bot nezgat , Cart . (Joris . 9892 , tel . 30 v
°
,
1 329; Bonne: gat

1 45 8
, chart . Les tiala.

B oz (6) Port z-Bozguen 1 445 , Porz Bozen 1 490, Port z
—Bozven 1 5 2 1 ,

en Gourin (Rosenzw .,
Diet . t op .) Boznevel 1 45 9, auj . Boneve l

en Priziac
,
M orbihan (Rosenzw ., Diet .

B ench (G. dictus) boue Cart . Coris. 9892 , fol . 49 r
°
, XIV

° siècle .

B ouet , boot nourriture Bouet bes t out , debvoir de manger, payable

le lendemain de N oë l à Radenac
,
1 4 16 , 1 45 0 , archives des forges de

Lanouee B oet march , devoir ou redevance, 1 5 1 9, archives des

forges de Lanouée Gueguen L e Bousdieuc, 1 442, chart .Les tiala.

B ouzar sourd Ker en Bouzar 1 461 aujourd’

hui Kerbouar en

M ous toirac
,
M orbihan (Rosenzw. Diet .

B run corbeau Jedecael bec— bran , Cart .Kempereleg.
, p. 33 .

B ran col l ine (Voir bren ).

B ras grand Pelion— bras
,
lieu

, charles de Beauport , p . 90
, 1 23 1 .

B ras ,
en vieil armoricain brut

,
dans B ras —

pen , Cart . Coris ., 9890 ,

fol . 5 0
,
KI Ve siècle

,
auj . Brasparz , Finis tère (Voir B ra t -ba t h ,

vieil armoricain , chart es) .

B r e col l ine , émin ence Bre — levenez 1 370 ,
auj . M erlevenez ,

près H ennebon t , M orbihan (Rosenzw . Diet . t op .) Bramagone t

( 1 ) A ujourd
’

hui B ouzar- ( bug, près Concarneau ( F in is t ère) .

( 2 ) .B ruzee-mp ( h ea l . armnd issemen t de Quimper.
A ujourd ‘

hui L e B mw . en zone vannet aise.

( 4 ) Voir buf , vie il armoricain , char t es.

( 5 ) A ujourd
'

hui B ot m;{f , vil lage en Pon t scorfi ( Roœnzw .,
D iet .

Voir bvd.vieil armoricain
, char t es. Dans D om e

-
cel , ba: représen t e probab le

men t bat ; pour devenan t devan t les spiran t es , l iquides, nasales, et généra

lemen t les sonores , voir ca t .

( 7 Voir br e. viw l armoricain . ehm t es .
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1 448
,
auj . Bermagouet en M issiriac , M orbihan (Rosenzw .

,
Diet .

B ron , b ran ( 1 ) col line Pen—bren , vil lage en Treguenc , Cart .Coris .,

9890, fol . 30 v°, X l l l
° siècle Brangil l i 1 228 , Branguil ly 1 270,

auj . Branguil ly en Guel tas , M orbihan (Rosenzw ., Diet . t op .)
Brengolou en Fouenant , Cart . Coris., 9890, fol . 36 r°

, XIII° siècle ,
Brangolu, chart . de Prières , 1 276 Brenhafl

‘

ec (G. de) , 1 45 9

1 475 , chart . L est iala Brandevy 1 447 , auj Brandivy , en

Grand-Champ , M orbihan (Rosenzw .
,
Diet . t ap .) Branhuydez

1 482
,
aujourd’

hui B erhuider en Grand—Champ ; Bran lagadec 1 461 ,

auj .Barlagadec en Ploerdut (Rosenzw., Diet .

B ren t guen t en Briziac (Briec) , Cart . Coris., 9890, fol . 4 v°, 1 249.

B res el guerre, H arscouë t Bresel 1 431 , chart . L es t iala.

B ret (2) A l l t fred ; Guen vred (Voir guen).

8 1 1 (3) digni t é , grandeur ,
éléva t ion Sain t — Govry (4) 1 422 ,

auj . Saint -Gouvry, près Rohan, M orbihan (Rosenzw .
,
Diet .

B rian t Car t . Kempereleg., p. 75 .

B ri t h l ac auj .Brise, près Quimper , Cart .Coris ., 9890, fol . 8 r°,
X l I l ° siècle Briziac, ibid .

,
fol . 2 v°, 1 220.

B r lz (7) t achet é Poo l auBriz
,
vil lage en Guidel , XVI

° siècle , auj .

Poulbrien t (Rosemw.
,
Diet . t op .) L e Briz , l 4 43 , chart . Les t iala.

B rock blaireau Rival lon auBroch
,
Cart . Kempereleg.

, p . 46 .

B ro pays Broerec Cart . Kempereleg.
, p . 45 , X I I I e siècle ;

Brouerec
, Cart . Coris ., 9890, fol .8 r

°
,
XIII° siècle Broherec, 1 262 ,

archives abbaye de Lanvaux ( arch ives du M orbihan ) B ro

hœ arn 1 4 1 5
, auj .Broheac en P luherl in, M orbihan (Bosemw .,

Diet .

( 1 ) B ron , plus anciennement br in , gal lois moderne bryn , ne devien t guère

bran qu
’
en zone vannet aise.

( 2) Voir br it , vieil armoricain, chart es.

( 3) Voir br i, vieil armoricain , chart es.

( 4 ) I den t ique auvieil armoricain U no—h i.

( 5 ) Voir br i, vieil armoricain , chart es.

( 6) Dérivé gal lo—romain de B ri t t im ou B riot iu .

( 7 ) Voir bri t h, vieil armoricain , char t es.

( 8) Voir U eroe, vieil armoricain , chart es.

( 9) B roheac s
’

u p l ique par une fausse é t ymologie. Ce vil lage est dans un pays

de langue française. Lorsque le bret on s
’

y est é t ein t , on a dû prononcer brokoar

ou brokm. O n aura iden t ifié ce nom pour la t erminaison aux noms en ae
, qui

dans cet t e zone se prononcen t a. L a même méprise a en l ieu pour Sa in t
-Sul iau,

t ransformé en Sain t —Sul iae, parce qu
‘
on prononce Sain t

—Saba, e t c.

1 3
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-umr« .
Les-Badgar , Cart . Coris ., 9890, fol . 8 r

fol . 29 v°
,

fin Xl l l ° siècle
,
vil lage en

-m Budoere Car t .Kempereleg., p. 4 4 Bud

p . 33
,
Buzore t , Cart . de Prières , 1 284 ,

fol . 6 v°
,
1 325 Caer-Kenvuz (Voir Kenvuz)

: :r Gal ) Buzic
, Cart . Coris ., 9891 , fol . 43 r°

,

u‘

'

t î t t ih . an vueche
, Car t . Kempere leg., p. 47 .

j e une haie , enclos Yvo de Queet -Kaeou, Cart . Coris .
,

‘

6 1 346 .

hier for t , r emp ar t s et vil lage Caerahes , Car t . Kempe

Kerahes (P . de) , Cart . Coris ., 9892 , fol . 42 v
°
, 1 348 ,

-z.n x , Finis t . (Cf. Carahais en P leucadeuc , Carhaix (Garahais ,
1

'

l
‘

r6dion ,
Carhaix en Brehan — Loudeac) Kerneugue l ,

m s ., 9890 , fol . 5 0, 1 368 , auj . Kernével (Finis tère) . Ploe
-zeug tæ l l , ibid .,

auj .Plouguernevel (Cô t es-du—N ord ) Keryan ,

auj . Kerrien (fi nis t è re) Caernoet ( M auricius de) , Car t .

9800
,
fol . 5 r°

,
1 239

,
ail leurs Carnoet Kaergoe t , vi lla

l
‘
Immevez— du-Fou

,
ibid . fol . 30

,
X III° siècle Keralgar

cnt
‘ ul ) .

I I . de Kergall
‘

ec
, Car l . Coris ., 9892 , fol . 5 r°

,
1 348

, H . de

l\ ergavec, ibid ., fol . 6 v°
, 1 348 .

; :a l lus t ruc (3) Kal las t ruc , vil lage en Briziac, Cart . Coris ., 9890 ,

fo l . 30 v°
, X l l l

° siècle.

Ga l louch (4 ) (au) , Car t . Coris ., 9892 , fol . 1 W ; en Cal loch , ibid .
,

70 v°
,
KI Ve siècle.

Ca lmez , Ca lvez Y . de Kaer-calmez Car t . Coris ., 9892 ,

fol . 83 v°, 1 337 Yvo Calvez
, Can. saint Vine. Ferr., p . 337.

N om d
'

homme ; aujourd
‘

lmi B uzoré e t I l uza ré.

( 2 ) ( lw r. primut ivmnen t n
‘

ind ique qu
’

un fort ou un l ieu fort ifié , aussi an

I X "
s in

-
e l e l t 'h m er aout -1 13 rares dan s l e Cant ulaim de Redon.Dès l e X l “—X l I ° sièe le

l l \ dw wnnen t fréquen t s e t on t <ul l S dout e a peu près la même significat ion

qu
'

aujoun l
'

hui.

( 3 ) Cf. gal lo is ea l les t rog s ilex , p ierre a feu, armoricain mean-ka le ( p ro
noncez kayaxt r ) .

( l ) Ka l loue
’
h en t ier

, en parlan t des chevaux ; cf. armoricain ca lok pénis,

gal lois ea ly.

A vranca l t‘ez. pre s Concarneau.
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Cadoan ( 1 ) Bot t -Gedoan , Cart . Kempereleg.
, auj . Booguedaoœ n

en Roudoual lec (M orbihan) .

Caut p er Leiu— cautpt er 1 41 2 , Leinhaut per 1 41 7 , auj . Linhoper en

Plumergat , M orbihan (Rosenwz ., Diet .

Gear (2) beau Can e, Can . saint Vine. Ferr. ; Yro Le Cazdre

Cart . de Prières
,
1 498 ; Ker-ca dre , l ieu,

archives H ô te l -Dieu

de Vannes
,
1 509.

Geh edeul l (4) auKehedeul l , nom d
’

une maison en Quimper, Car t .

Coris., 9892, fol . 5 r°
, 1 329 ; domum dictam auQueedel l , ibid .,

Gelnmer cb Keynmerch ( ecclesia de) , Cart . Coris ., 9890, fol . 2 t o ,

1 220 ; Keinmerh , Cart . Coris., 9891 , fol . 24 r°
,
1 296 ; Keymerch

Cart . Coris ., 9890, fol . 5 0, 1 368 , auj . Quimerc
’
h
, arrondissemen t

de Chât eaulin .

Cel enn houe: H elen
,
Cart . Kempereleg. p. 33 Pen—

quelennec ,

Cart .Coris ., 9891 , fol . 45 v
°
, 1 379.

Gel l onen mouche Kadoret an Keleonenn , Cart . Kempere leg .,

p. 5 5 Ker-becquel ion ( pour Bot —kelion) , 1 5 20, auj . Kerboclion

en Loyat , M orbihan (Rosenzw., Diet .

Celuadz Keluaiz 1 274 , Quelvoez 1 406, auj . Quelloué en N oyal

Pont ivy (Rosenzw .
,
Diet .

Cemenet ( 5 ) Quemenet -Guegant 1 283 ,
arch ives , charte de

Kerguéhennec ; Guemene—Guingant (6) 1 280 ,
archives de N an tes ,

Trésor de Bretagne Kemenet -maen , Car t . Coris ., 9891 ,

fol . 34 r°
, 1 267 ; Kemenemaen , Car t . Coris . fol . 24 r° , 1 296 ;

Kemeuet —vaen , Car t . Coris ., 9892 lol . 3 r°
,
1 384 ; Kaemenet-vaen ,

( 1 ) Cf. gall ois cadman t roupeaul

( 2) Voir eadr. vieil armoricain , chart es.

( 3) Cf. plus loin P er d re» pour P ezron. O n ne peut voir n.une pure fan taisie

ort hographique. L e nom ac tuel Pedron ex is t e à.l
‘
es t de Vannes. I l semb le bien

qu
‘
il se soit développé un d en t re la den t ale sp iran te douce et r , qui aura amené

la disparit ion du sp iran t . A ins i s
’
u p l ique le fait que L uzre en 1 474 soit au

jourd
’

hui L ud re en Sarzeau. Ce phénomène paraî t avoir ét é rest rein t à une

pet it e zone du haut vannet ais.

( 4 ) Cf. Quebfi el l équinox e ( Ch t hol ieon) , dérivé de keked , keit , gal lois eybyJ

auss i long que.

( 5 ) Kemenet es t t raduit dans les chart es lat ines par com… at io, et paraît

bien avoir le sens de ce mot a l
‘
époque féodale. I l ne dérive pas de

d irec t emen t
,mais il est formé w aiœmb lab lement sur komen» dulat in commande.

( 6) A ujourd
’

hui Guémené-sur—Scorfi ( M orbihan) .



— 1 97

ibid ., fol . 3 r°
, 1 384 (Pour le Kemanet —heboeu, Voir vieil

armoricain chartes à hep ) .

Con cao mélange Kaer-gemesc, chart e de Beauport , p. 1 93 , 1271 .

Camp er (1 ) confluent Kemperœ ren t in , Cart . Coris . 9890 ,

fol . 7 v°
,
1 25 0.

Gm rod redevance, Cart . Kempereleg., p . 5 1 Keurod , ibid .,

p. 48 .

Con peau A rgant ken , Gloegen .

Genech t er t re ; sommet d
’

une col l ine Kenec-crasuc en Briziac
,

Cart . Coris., 9890, fol . 4 v°
,
1 249 Kenec-enzen en Quimper ,

Cart . Coris ., 9891 , fol . 49 r° , 1 401 (Parochia de col le Eudonis ,

Cart . Coris ., 9892, fol . 27 v
°
, 1 336)

Con pour cen t , cln t (Voir ein t , vieil armoricain , chart es) Ken

march
,
Cart . Kempereleg., p . 25 Kenmaroc

,
Cart . Coris .

,
9890

,

fol . 1 1 v°
,
1 240, Kenvaroc, Car t . Coris ., 9892 , fol . 1 0 v°

, 1 31 1

A lain de Quenhouet , Cart . de Prières , 1 272 Kaer Ken-vuz

Cart . Coris., 9890, fol . 31 r°
, XI Î I

° siècle Ken t laman
, Cart .

Kempereleg., p. 28 ; Chendlavan , ibid .
, p. 82 , XIII 6 siècle.

Genkl s maison de p laisance, p lessis Quenquis—Gourhezrè 1 41 1 ,

auj . Canquisouré en L ignol ( M orbihan ) ; Quanquiseren 1 4 1 1

Quinquisel len 1 429, auj . Canquisern en L ignol (Rosenzw .
,
Diet .

Gen t reuc (5 ) Le Quent reuc , Car t . de Prières , 1 468.

Gorch avoine Tri han t er minot kereh t rois demi—minot s d
’
avoine

,

Cart . Kempereleg., p. 27.

Gers cordonn ier Gradlon Kere
,
Cart . Kempereleg., p. 48 , 1 1 26

Caer Cherson Cart . Kempereleg.
,
74 .

( 1 ) Cf. gal lois cymmer Cbmp er, ruisseau en Concoret , M orbihan français ;

Quimp ero en H ennebon t ; Quimp er Guezenneo ( Cô t es—du-N ord ) ; Quimper lé au
confluen t de l

’
I zole et de l

’
E l l é

( 2) Peut —êt re de cm ,
eef mm avec, et de rod

, gal lois rhodd don ?

( 3) A ujourd
‘
hui en vannet ais , (

‘
nech es t devenugénéralemen t , en composit ion ,

Kene Quenœ h-b il i 1 44 1 , Quenepily 1 488, aujourd
’
hui Quinipily, près Baud

( M orbihan) ; Quenech —

golohet 1 430, aujourd
‘
hui Quenecolet , en Ploërdut ( M or

b ihan ) ; Q œnebeusan 1 391 , aujour d
‘

hui Quenepozan , en Ploërdut . Presque part out
Kneeh est devenuKree

’

h, léonard Kréae
’
h , et aussi nee

‘
h.

( 4 ) I den t ique aKen-had , vieil armoricain , chart es.

( 5 ) Dérivé de ken t r éperon .

( 6) Dans le Cart ulaire de Quimper il est fréquemmen t ques t ion du virus eu

t orm , aujourd ’
hui rue Korean.
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Ca det cité ( 1 ) Coz—

queudet , archives de l
’

H ôtel -Dieu de M orlaix ,

fol . 34 , 1 497 L e Coz—

yaudei près Lannion (Cô tæ du—N ordp

Gevranoc (2) qui p ar t icipe à , qui par tage Kem noc, Can. sain t

Yves , p . 1 48 .

c mviande Daniel dictus Kiehouch lar t Cart . Coris ., 9892 ,

fol . 79 w ,
1 339.

Gil , ce] (4 ) Quilmezien 1 45 9, auj.Quilvien en Priziac ; Quilvesquel l

1 4 1 3 , auj . Kervesquel l en Ploèrdut ; Quilguennec 1 423 , auj .

Quel fenec en L ignol (Rosenzw .
,
Diet .

0 11 1 1 ( 5 ) Quil l icaduc en Elgen t (El lian t arrondissement de Quimper) ,
Cart . Kempereleg., p . 49 dimidium Chillian Cart . Kem

pereleg.
, p. 71 .

Glet gn en Cletguen
-cap-sizun , Cart . Coris ., fol . 5 0 ,

siècle
,
auj . Cleden-cap — sizun ,

arrondissemen t de Quimper

(Finis t ère) Cletguen
— Pocher , ibid ., auj . Cleden—Poher , près

Carhaix.

C l oez Gloez-en-gouel i, alias Clemeli, Clezoeri, 1 46 1 , auj . Clehury
en Bignan Rosenzw .

,
Diet .

Gl od , cloz t ranchée
, fossé avec t alus Clud-Gur thiern Car t .

Kempereleg .
, plus tard Cleuz-Gouziern Cloziou 1390, Cleuziou

1 44 2 , auj . L e Clézio en P lumergat (Rosenzw .
,
Diet . top .) Poul

an Cleuz. char t . Les t iala, 1 5 9 H 595 .

Clut h gnal Cloezgua l l Clut hgual
—Camnet , Cart . Kempereleg.,

p. 42 ; Crozgual l
-Carnoet , Cart . Coris . , 9890 ,

fol . 50 , XI V
e siècle

,

( 1 ) Du lat in eir it a t e, gal lois einrdod .

Gal lois egf ranog armoricain que_firaaa.que_fïraau e part iceps ( Ca t hol ieou).
3) M o t à mot r iand : de car bon gras.

( 4 Cf. gal lois cil coin. re t rait e : a formé des noms de l ieu.

( 5 ) Cf . cd t i bocage. vieil armoricain. chart es. 11 v a dans tout e la Bre t agne

des noms de vil lage en Qw
‘

il i

( 6) Deux vil la: es de Quiîl ian dans le D ic t ionn. t o;mgrap biqw de Rœen zw .

C lô t ure e t fossé dumin iki de Sain t -Gur t l i ie rn.comprenan t Sain t
-Co lomban,

Sain t -M zchel et Tré l im îaire en L o t h éa. pri
—s Quimp-. rie ( Drm Placide Le Duc ,

B iæt w rr de Quimp er lé . p . «il : il faut se d o.-fier des not es ph ilologiques et h is to

t iques de L e M m . t res souven t erroneas‘

( à) I l est p robab le que l
‘

ort hographe r ive: équivaut à vive : . L
‘

a ac t uel s
‘
ex

p l iqu
e

pa r la d 1 5 parit :on de la sp : ran t e den t ale douce et la fus ion de la voyel l e

qui le précé
‘

dait avec mal . L e fla n —men t dan s I . r es t dû a la presence d
‘
un 1

dans la second e sy l labe. Si 0 représent e ré el lemen t a voir elut il lust re , viei l

armoricain , chartes.
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Con (1 ) cun Galgon (Voir Gal ) ; Con—uili ( Lan) en Plounevez-du

Faou, Cart . Coris ., 9891 , fol .29 r° ; Ker—

gonan , Cart . Coris., 9892 ,

fol . 7 v° , 1 31 5 Ploeconeuc , Cart . Coris ., 9892 , fol . 73 r
°
,
1 346 ;

P loegonec, Cart . Coris., 9892 , fol . 1 4 1 3 1 1 Saint -Con…

1 367
,
auj . Saint — Congar, prés Rochefort , M orbihan (Roæ nzw .,

Diet . t op .) Caer Conhouarn , Cart . Kempereleg., p. 5 3 v
°
, en

Pleumeur ( M orbihan) .

Cor Corguet h en ,
Cart . Kempereleg., p. 28 ; Coruezcn , Cart . Coris .,

9891
,
fol . 42 , X IV

0 siècle .

Coree ( 2) Cart . Coris ., 9890, fol . 3 r°
,
1 228 ; Corey, ibid ., fol . 5 0 ,

1 368, aujourd
'

hui Corey, arrondissement de Châteaul in .

Cor s j ones champ dyeueh an cars , chart . L est iala, 1 45 0, mae: en

corp s , ibid .
, 1 475 .

Cot h , coz vieu.e Col in— can
,
Cart . Kempereleg., p. 49, le Cosquer

en Tregunc ; G . an Cozkaerou, Cart . Coris ., 9892, fol . 1 6 v
°
,
1 327

Cozcroff 1 449, le Cozcro (3) en L ignol ( M orbihan) ; Cozlouedic

1 5 82 , le Goh ludic en Baud Cozdrouc
,
Cart . Coris., 9891 ,

fol . 39 r°
,
XI V“ siècle Riual lon cham

, Cart . Coris., 9892 ,

fol . 37 , 1 339 Kaer-goz en Treguenc (Tregunc) , Cart . Coris . ,
9891 fol . 42 v°, KlV

° siècle.

Cour an t (4) Cart . Coris., 9891 , fol . 40, KIV
e sxecle.

Cr aot h on ( ecclesia de), Cart . Coris ., 9890, fol . 1 0 r° , XIII° siècle ;
Craozon

,
ibid .

,
fol . 8 r°

,
XI II° siècle.

Graz
*
erath) 1 233, Craeh près A uray (Bosenzw .

,
Diet .

Cret e mil ieu Creis Beuzec, vil lage , 1 460, char t . Lest iala.

Cr l b et p eigné Kariou cribet , Cart .Kempereleg., p. 5 6.

Crocs , eroiæ ,
ce qui se croise Caer an croes

,
Cart . Kempereleg.,

p. 5 3 ; G. filius Crœ soges
? Cart . Coris .

,
9891

,
fol . 42 v°

,

X IV° siècle Croest i en 1 387 , M orbihan (Rosenzw .
,
Diet . t op .)

Croas t i in Priziac , Cart . Kempereleg., p. 27 (L e Croest i ,

M orbihan).

( 1 ) Voir con , eme, vieil armori cain , chart es.

( 2) U n grand nombre de l ieux en car en France son t situés sur des cours

d
‘

eau ( pour p lusieurs la forme ancienne es t com I l en est de même de plu
sieurs noms de l ieux cel t iques en eor io , eur io ( br iosop it um, Cuñ o—eol it æ

( Comeul t ) , et c.

( 3) Prononcez er boord e.

( 4 ) Voir cabrant , vieil armoricain , chart es.



Groash an t carrefour , in t ersect ion de routes Croeshent Kergour

guy en Plumergat , 1 427 (Rosenzw .
,
Diet .

Gualan ( 1 ) Kercuelen Xl I ° siècle ; auj . Kerguelen en Pleumeur

(Rosenzw.
,
Diet .

Ouf , cum dons: Gorcuf, Cart . Coris., 9890, fol . 1 2 r°
, 1 281 ;

Gourcuff, Cart .Coris ., 9891 , fol . 48 v°
, 1 379 ; Guen-caf, chart .

de Beauport , p. 1 88 , 1 271 Gurcum,
Cart .Kempereleg. ; H aelcum,

ibid .
, p. 47 Kerercunfi

‘

,
1 406

,
auj . Kericunfi

‘

en N oyal
-Pont ivy

(Rosenzw ., Diet .

Gut bon ,
Cart . Coris ., 9890, fol . 6 r°

,
1 227 ; Cozon , ibid . fol . 2 v°

,

1 228 , auj .Cozon , près Quimper.

( hman de cun (Voir cum) Ploe—cuuan et P lae—

guuan , Cart . Coris.,

9890, fol . 1 0 v°
, 1 220, auj . P lugufi

‘

an , près Quimper.

Da préposit ion indiquant mouvemen t vers da Caerdal l ; da Caer

couledenn ; da fun tun guenn , Cart . Kempereleg., p . 24.

Dal l duc Cart . Kempereleg., p. 44 ; Dal idec , Cart . Coris ., 9892 ,

fol . 20 r°, 1 340.

D erch (Voir Guiel —derch) .

B erguezec , dérivé de derw chêne forêt en Chât eaulin , Cart . de

Prières , 1 395 Dervoedou nemus
,
en N oyal

-Pont ivy , 1 270

(Rosenzw ., Diet .

Dasaruoa Cart . Coris ., 9890, fol. 31 r
°
,
XI I I e siècle ; Deseruoe ,

Cart . Coris., 9891 , fol . 39 v°, XI V
° siècle.

Dan! (au) gendre, beau-fils , Cart . Coris., 9892 , fol . 4 v°, 1 348 ;

Le Def, char t . de Beauport , p . 209, 1 287 .

D aulozou Cart . Coris ., 9891 , fol . 40 v°
, XIV

° siècle.

Davy ,
nom d

'

un sain t insulaire Loc-Dengui, XI I
° siècle ; Lotivy

en Quiberon (Rosenzw .
,
Diet . Bran-devi, 1 447 , Brandivy en

Grand—Champ (Rosenzw .
, Diet . t op .)

( 1 ) Chelyn , nom d
’
un roi fabuleux de Grande-Bret agne. Y C‘ymmrodor ,

vol . V I I I , p.90.

( 2) Voir de, vieil armoricain ,
chart es.

( 3) Voir da ,
vieil armori cain , chart es.

( 4 ) Cf. Cost annen met 1 45 6, en Plumergat (M orbihan) ( L e L er—r0yt en 1 390

pour Le N ervoy t ) , aujourd
‘
hui L e N erhouet .

( 5 ) Voir Doearboi, vieil armoricain , chart es.

( 6) L e pat ron de Pon t ivy es t sain t I vi et non Devy , comme le mon t re la

prononciat ion bret onne, PoM iry, F end i.Si le mot était composé de pont D at i ,

on dirait en breton Pont ivy, P ont i.



D largar t h Cart . Kempereleg., 1 075 .

D lauch écrit dyeuch u champ nommé dyeueh an core, char t .

Les t iala, 1 450.

D lflat h , d lflaz (3) Kaer diffeth , Cart .Coris., 9891 , fol . 1 3 t ‘, 1 247 ,
en Plounevez-da-Faou; Ker-difed , ibid ., fol .3 v

°
,
1 249, en Bñziac

(Brice) Ker— diffez ysel la, chart . Les t iala, 1 394
—1 599.

D l gnazat qui es t en ret ard , chartes de Beauport , p . 1 38 , 1 25 3 .

D ianat b ou ( 4 ) (caer) , Cart . Kempereleg., p . 74 , 1 161 .

D oc (5 ) Flos— zoe
, 1 28 1 , Plozoe , 1 308 , auj . Plouay (Rosenzw .

,
Die t .

t op .) Doelann , Cart . Coris ., 9890, fol . 32 r
°
,
1 262 , Doelan près

Quimperlé Doenerth
,
Cart . Kempereleg. p. 40 ; Doenerd ,

Cart .Coris ., 9890 , fol . 1 1 v°, 1 263 ; Bonerz , Cart .Coris ., 9892, fol .

1 0 v°, 1 31 1 (Voir Guasdas).

D eere (6) A . de Lesandoere , Cart . Coris ., 9892, fol . 1 3 r , 1 346 .

Dogan (7) A l . dictus Dogan , Cart .Coris ., 9892 , fol . 62 , 1 31 0.

D ogoret h Cart .Coris .
,
9891 , fol . 4 1 r

°
, XIV

0 siècle.

Don (Voir vieil armoricain dumn ) Don—wal lon
,
Cart .Kempereleg .,

p . 1 2 ; Don
—

gual lon ,
ibid .

, p . 5 5 ; Dongual len , chart . Lestiala, 1 434

Dungual l , Car t . Kempereleg., p . 30
, Donoal prieuré Sain t

M art in-de-Jossel in , 1 1 16 Donoret , chart . L es t iala, 1 443 .

Dour ( 1 0) eau ucourt il l nommé un Dour—dy, chart . Les t iala, 1 447 .

D raanen ronce Ros-draenen , Cast . Coris., 9891 , fol . 24 v
°
, 1 270 ;

Rost renen
,
ibid .

,
fol .24 v° , 1 296 ; Bos treinen , Cart . Coris ., 9891 ,

fol. 38 r°
, 1 335 , auj . Rost renen , Cô tes

— du— N ord tprononœ z

Ros t ren ).

( 1 ) De d i, privat if, et de argart h haine, horreur, vannet ais argarh dans l
’

pression m
‘
en argarh horreur ! M ot amot je le repous se, je le det est e l éonard

( 2) I den t ique au vieil armoricain d iar t /t , vieil armoricain , char t es.

( 3) Cf. d ifl
’

eit h
,
vieil armoricain , chart es , aD a rb d ij

‘

eit h.

( 4 ) Cf. le nom gal lois D iem it h.Car t ulair e de Landafi, p . 471 .

( 5 ) Cf. «I ain vieil armoricain, chart es Cf. le ga l lois D rry dans Duf f —d” ,

au X I I ° siècle Dever—doeu; Docu, Dwy Deva. la D e
e) .

( 6) A rmoricain moderne dearé, vannet ais duéré, façon , apparence ; cf. gal lois

drryre l apparaî t re, s
‘
élever.

( 7) A rmoricain moyen dogan coca

( 8) Peut —ê t re pour D o—zroret cf. D uoret , Cart . Kempereleg., p. 38 ; cepen

dan t pour dog, doc, cf. le nom de sain t gal l ois Dog/
‘

ael .

( 9) N om encore assez commun sous la forme Denoual .

( 10) Voir dubr , Vieil armoricain , chart es.
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Euz en ,
forme bretonne d

‘
Eudon Kenech -Euzen (Voir Cenæ h ) ;

Bot Euzen—A ndn 1 285
,
vil lage en Bahrv, M orbihan (Rosenzw .,

Diet .

E zeou Loch—ezeou, vil lage en Ploegonnec, Cart . Coris., 9892 , fol .

27 r°
, 1 337 .

E au oiseau : Kemnnezne 1 41 5
,
auj. Kernen en Languidic ; Guem

ezas , Can . saint \ inc . Ferr .
, .p 1 3 1 ; Roch—enneznet 1 461 , auj .

Roncnet tæ en Sain t -Jean-Bæ velay , M orbihan (Rose… . Diet .

F ae l edm (H enricus de) ? Cart . Coris ., 9891 , fol . 4 1 v° , X1V° siècle .

F alas t rauc , Car t . Coris ., 9891 , fol . 49 v°
, 1 379.

F argan t (2) A l anus Fergant , duc de Bretagne, Carl . Kempereleg .,

p. 38 .

F elan ( saint ) 1 25 1 ; Saint -Fezglan 1 421 , Saint -Fa im 1 45 4 ,

auj . Saint —Felan en Silfiac
,
M orbihan (Rosenzw .

, Diet .

F oaonen fleur de t roène, nom de femme
, Carl . Coris ., 9890 ,

fol . 9 r‘
, 1 249.

F ol laat h 0u Cart . Kempereleg., p. 26 , 1 03 1 .

F ol l ed (an) , A nciens Ëvêehe
‘

s de B ret agne, par G. de Bourgogne e t

A . de Bart hélemy ,
VI , p . 1 28 , 1 100 , act e rédigé au Xfll ° siècle ,

auj . la Feuil lée, arrondissement de Châteaulin .

F redur Cart . Kempereleg., p. 43.

F r ienc (G. dielus) , dérivé de fri, nez , Cart . Coris., 9891 , fol . 39

XIV? siècle.

F rn t , frot , front ruisseau
, couran t n

'

vulum nomine Pra t -mur

en Yuliac , près Quimperlé , Cart . Kempereleg., p . 24 Frot

mer. ruisseau 1 280 ; Front -mer 1 426 ,
ruisseau appelé auj .

le Rohan ,
affluen t du Liziec, M orbihan (Rosenzw ., Diet . top .)

( 1 ) Voir H udon . vieil armoricain. chart es.

( 2 ) Peut -êt re compoe d e f er. ga l l ._fi'

er chevil le du p ied .et de rant , voir ca nt ,

v ieil armoricain.chart es. O n t rouve le nom d
’

A lan F iergan ( écrit par l e œfi be

a r la n H a ge n ) dan s l es Tr iades , imprimés a la sui t e des N abiw ion ( 0 13
“H d i T: .r t x. 1. O x f-w l 1 8 8 7. p. 30 5 ) U n_v d it que sa t ribu l

'

abandonm lon

qu
°

il la conduisa it a la bat ail l e de Camlan.

( 3 Fat e n es t -il une faut e de dom M orice ( P reara . 1 . p. 50) ou R e gin a ( foi

purs
?
) es t -il d û à une fausse é t ymologie !

( «l ) F oeonen l igus t rum ( Ca t hol imn ) .

5 ) N om de persona
» aujourd ‘

hui assez commun sous la forme I bl léo .

( 6) Voir I t cadur . vieil armoricain. chart es.



_ 905 _

Frot -questo" rivulum , Cart . Coris ., 9892 ,
fol . 5 5 r°

, 1 336

aquam au Front en Quenech-Buzon (en Quimper) , Cart . Coris .,
9892 , fol . 5 5 v° , 1 383 ; rivulum frout in vico de Rachaer

(en Quimper) , Car t . Coris., 9892, fol . 5 3 r°
, 1 333 Galfrot

1273 , auj .Galvrout en Remungol , M orbihan (Rosenzw .
,
Diet .

a t un , t on t on , fen t en fon taine : du fun tun guenn , Cart .

Kempereleg., p . 24 Kaerfon ton , Cart . Coris., 9890, fol . 6

1 227 , Kaerfen ten , Cart . Coris., 9891 , fol . 48 r°
,
1 379

,
auj . Ker

feunteun
, près Quimper .

Gar j ambe Gargam,
Car t . Coris ., 9892 , fol . 81 N , 1 336.

GM : (2) U hel -garz , vil lage en Come (Coray) Cart . Coris ., 9890,
fol . 31 t o , X III° siècle , auj . l Iuel-gars Garzpenboeth 1 461 , auj .

Caspenboih en Bignan ,
M orbihan (Rosenzw .

,
Diet .

Gavr chèvre Goez au gavre 1 4 1 1 , vil lage en Ploêrdut (M orbihan) ,
Goez au gall

‘

re 1 463 ; Goez an avre 1 433 , auj . Goes—er—

gave (3)

pluriel Gevr mein an guevre 1 371 , auj . la place M ain—Lièvre !

à Vannes (Rosenzw .
,
Diet .

G lan par (Voir Falun) ; Gian-non , nom de femme , Car t .Coris., 9891

fol . 39 v°, KIV
e siècle Le Glan , 1 422, Cart . de Prières.

G las t , Car t . Kempereleg.
, p . 3 4.

G l eu, g ie vail lan t : Gleu Cart .Kempereleg., p .25 ; Car t .Coris .,

9890, fol .31 X III° siècle Gleuili,Cart .Kempereleg. p.44 ; Gleu

ouanan , Cart . Kempereleg., p . 72 ; Gleudanet , Cart . Kempereleg.,

p.36 ; Gleudanet , ibid .
, p. 35 ; Gleuhedr, ibid ., p . 66 ; Gleuherd ,

ibid .
, p. 43 ; Glemarchuc, Cart .Kempereleg., p. 72 ; Gleumaroc,

chart . de Beauport , p. 1 33 ,
1 25 1 ; Glemaroc , Cart . Coris., 9891 ,

fol . 24 v°
,
1 296 ; Glevaroc, Cart . Coris ., 9892 , fol . 6 v°, 1 321 ;

Glemarhec, char t . L estiala, 1 475 ; Glemeren , Cart . Kempereleg.,

p. 36 ; Gleuet hen , Cart . Kempereleg., p.28 ; Gleuian , Car t .Coris .,

9891 fol . 42 v°, XIV
e siècle.

( 1 ) Cf. aujourd ’
hui F rem r

, ruiæ eau afi uen t de l
‘
Evel ; F retu ( Frut —da)

nfi uen t de la Sarre ( Rœenzw., D iet .

( 2) Voir gar t h, vieil armoricain, chu t es.

( 3) O n prononce Goéh-ar—aor.

( «l ) Beaucoup de noms composés en g leu son t conservés dans des noms de

l ieux Ker—leIwuam pour E erg le
-hoam ( et . g leu-hoiam , vieil armoricain ) ;

'

er-lat arce pour Ker
—

g lw aree, et c.



G l oaœ (Kaer) 1 426 ; Kerloes 1 433 , auj . Kerloix en L ignol ,

M orbihan (Rosenzw ., Diet

6 10 6 Gloegun, nom de femme, Cart . Kempereleg., p . 79 ;

Gloeguen, fille de Levenez, Cart . Coris., 9892 , fol . 1 0 v° , 1 31 1 ;

campus Gloegen, Cart . Coris., 9891 , fol. 24 v° , 1 296, auj . la

rue M eseloaguen , à Quimper Kergloeguenie , 1 449, auj . Ker

leguenic (prononcez Kerl « genic) en L ignol , M orbihan (Rosenzw.,

Diet .

G lomael (ecclesia de) , Cart . Coris ., 9890, fol . 32 v°
,
XII I° siècle ,

auj . G lomel (Cô tes-du-N ord).

G louh er (Job . Le) charbonnier Can . saint Vine. Ferr., p . 2 1 2 .

G lul d lc (Jehan au) , chart . Les t iala, 1 431 , L e Gluzec, ibid ., 1 447 ,

Riou Le Gluic, ibid ., 1 447 .

Geel! ( Le) (3) Can . saint Vine. Ferr., p. 266.

Goes t l (Voir A rgoest l).

Goe t h , goez , ( 4 ) ruisseau Guoeth an naval len, Cart .Kempe

releg. , en Redené ; Goet h Telen t , ibid . p. 28 ,
Kl l l ° siècle ;

Goetheloc , Cart . Coris., 9898 , fol . 4 v°
, 1 249 ; Goez kam , al io

nomine an goez maen , Cart . Coris ., 9892 , fol . 5 5 v°
, 1 339 , en

Kert
‘

eun t eun; Goez an gavr (Voir gavr ) ; u champ nommé au goez

vihan
, chart . Les t iala , 1 45 0 Gosz au golchen 1 497, fol. 26 ,

arch ives de l
'

H ô t el-Dieuà M orlaix .

Golf , gov forgeron Ker en gov, chart . L es t iala, 1 389 ; Le Golf ,

ibid .
, 1 431 ; Ker an Goffic 1 5 35 , auj . Kergouic en Cléguer, M or

bihan (Rosenzw ., Diet . t ap .) Ploegotl
‘

, Cart .Coris., 9890, fol . 5 0 ,

XIV° siècle
,
auj .Plogofl

‘

,
arrondissement de Quimper.

Gol l ou, chartes de Beauport , 1 1 84
— 1 1 89 ; Goilo, ibid ., 1 206, le pays

de Goel lo (5 ) L az en Goelau, 1 406 , auj . le Goelo ruisseau

en N oyal
— Pon t ivy, M orbihan (Rosenzw ., Diet .

( 1 ) Voir g loss , vieil armoricain , chart es .

( 2 ) Voir given. g l oui.vieil armori cain, chart es.

( 3 ) N om encore commun près de Vannes ; cf. gal lois gwayw lance, armoricain
moyen goaj f.

( 4 ) I den t ique augal lois grey” : canal , conduit , veine (grryt higwaaä les conduit s
du sang) , grry t h ien veine, armoricain gma: ien , vannet ais goeh ienn.

( 5 ) U n des deux arch idiaconés forman t l
‘
ancien évêché de Sain t —Brieuc ; l

‘
u

ch idia c
oné n

‘
avait pas les mêmes l imit

es que la seigneurie dumême nom.

( 6) Cf. l e nom du fleuve Gui lou? A sser, de R ebuc ga t ie .L
‘
lf red i, édit ion

Pet rie, M on.M at . br it ., p. 477 F lumim
‘

e Guiloude que flumine t ata iüa p aga

nominatur ; aujourd
’

hui leW il ly dans le W i l t Sh ii‘æ.
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goal lan 1 405 ,
auj . Keroualan en L ignol M orbihan ( Rœenm .,

Diet .

Guns ( 1 ) 1 348 Guasdoe
, Cart . Coris., 9891 , fol.38 v°, XI V

° siècle ;

Caer Guaslae, Cart .Kempereleg., p. 74 , 1 1 61 .

Guas t e l l gâ t eau, Cart . Kempereleg., p.27 .

Gued el (2) ( insula) 1 026, Guezel 1 1 46 , Guezel , can. sain t Vine.

Ferr.
, p . 248 .

Gued l an Cart .Kempereleg., p. 23 ; Goezian , Cart .Cons 989 1 ,

fol . 38 v° , XIV
° siècle.

Guedgua l Cart . Kempereleg., p. 3.

Guegan Ker Guegan aumeur 1 45 2, auj . Kerganemeur en Locmalo ,
M orbihan (Rosenzw .

,
Diet .

Guegan t Cart . Kempereleg.
, p . 28.

Guegon Guéguen Guegon ,
Cart . Kempereleg . , p. 25

Guezgon 1 283 , auj . Guégon ,
commune du M orbihan (Rosenzw .,

Diet . Guegenou, Cart . Coris . , 9892 , fol . 36 1 326 ;

Gueguen , chart . L es t iala, 1 445 .

Gael (7) H ouel ; Ker—Guelhezre (Voir hear).

Guel e famil le, t ribu, l it Guele—coumarho 1 323 , archives B it en l ,

N antes , auj . Guil ligomarc
’

h
, arrondissemen t de Quimper lé (Fi

nis tère) (Voir comarch ) .

Guel lod oe (Voir Guenn) .

Guel t as ( san t ) 1 270, Sanctus-Gildasîus 1 264 , auj . Guel tas , arron

dissemen t de Pon t ivy, M orbihan (Rosenzw ., Diet . t ap

Guenn (8) da fun tun guenn , Cart . Kempereleg., p . 24 Guen

ouf
,
char t . de Beauport , 1 271 Guen— hael , Cart . Kempereleg .

,

p . 3 Guen — lodos , nom de femme
,
Car t . Kempereleg., p . 75 ;

Guel lodoe
, Car t . Coris ., 9892 fol . 43 v°

, 1 35 1 ; Guil lozoe et

( 1 ) Voir Uuas vieil armoricain , ch art es.

( 2) Ce nom un. rien à faire avec celui de Guid el , commune du M orb ihan,
avec lequel on l

'

iden t ilie hab ituel lemen t ( X I B siècle Guidul '
citol ) .

( 3 ) A séparer du vieux br et on U ueit h ien ; à rapprocher peut
—êt re du gal lois

grrcdd i prière, supp l ica t ion , grredd ian t .

( 4 ) Voir U uid , vieil annonœ in , chartes.

( 5 ) Voir L
'

uican t , vieil armoricain , chart es.

( 6) Voir Uuicon , vieil armoricain, chart es.

( 7) Voir (fuel , vieil armoricain , chartes .

( 8) Uuin. U nes ,
vieil armoricain, chart es.



Guel lozae , ibid ., fol . 43 v°
, 1 25 1 (Cf. O r— lodoe, femme, Cart .

Kempereleg. p . 5 3) Guen—ment
,
nom de femme, chart .Lest iala,

1 431 Sain t Guenmoloc, Cart . Kempereleg., p. 3 Caer—Guen

munuc, Cart . Kempereleg., p. 5 3 , auj .Kew ebenec en P leumeur

(M orbihan) Guen— serch , nom de femme , Cart . Coris., 9892,

fol . 49 v°
, X IV0 siècle Guen—w ed nom de femme, Car t .

Coris., 9891 , fol . 38 r° , X IV0 siècle Eudo Guennuc , Cart .

Kempereleg., p . 47 N oyal
-
gum (2) (sain t) 1 373 ; N oyal -gum

1 387
, Saint e-N oyale 1 478 , auj . Sain t e— N oyale en N oyal

-Pon t ivy.

Guern (3) aulnaie, marais P. de Guern—

god e, 1 274 , archives

duchâteaude Kerguehennec Guern—

pé rennes 1 433 , auj . Guer

bernéze en Ploêrdut
,
M orbihan (Rosenzw .

,
D iet . t op .) Guer

naudren 1 391 ,
Keraudren 1 433 ,

auj . Keraudrain en Ploërdut ,

M orbihan (Rosenzw .
,
Diet . top .) Guern-grom 1 41 1 , auj . Guer

grom en L ignol , Morbihan (Rosenzw .
,
Diet . t ap .) Pen-an

gouern 1 471 , auj . Penhuern en Saint —N olfi
‘

, M orbihan (Rosenzw

Diet .

Guoroeh , Cart .Kempereleg. (Voir B ro et uueroc, vieil armoricain ,

chartes).

Guat h (4) comba t quam viciariam usque bodie Cornubienses

Gud h — Ronan disant , Cart .Kempereleg., p. 25 .

Guot h en (5 ) (Voir A naguet lzen , Ca t —
guezen , Cor uezen) Gue

t hen-gar, Cart . Kempereleg., p.33 ; Guezen-gar, Cart . (Joris. 9891

fol . 42 v° , Xl V
° siècle.

Guet henuo, Guezendc (6 Guet henuc, Cart . Kempereleg., p. 72 ;

Guedhenoc, abbaye de Lanvaux , arch ives duM orbihan , 1 1 82
-1 202 ;

Guezenoc, Cart . Kempereleg., p. 76, abbaye de Lanvaux , 1 224 ,

( 1 ) Ce t t e formemon t re bien que dans Guuon—uret h ( vieil armoricain , chart es) le
t it représen t e un t vieux cel t ique e t non une spiran t e den t ale sourde.et que par

conséquen t il y a en confusion.lorsqu
‘
on a donné a la même pers onne les noms

de Wen-brie Wen —bri t h ) et de Guuen—vre t . bret supposan t une forme
‘br l‘t a

( 2) I ci yuan a man ifes t emen t le sens de bienheureux voir U n i» ,
vieil armo

ricain.chart es ( FluWyn um l.manuscrit w a la , dans le drame com ique D eunam

N t r i« rk, vers 2202, édit ion St okes).

( 3 ) Guern dans un cert ain nombre de noms de l ieux a ét é confondu avec ker.

aprés êt re arrivé à guer Kergorlay pour Guergorlay Guern-god e) , et c.

( 4 ) Voir U ueit h, vieil armoricain , chart es.

( 5 ) Voir U uet hm .vieil armoricain , chart es .

( 6) Voir U uet hrunc , vie il armoricain. chart es .

l -l
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Cart . Coris., 9890, fol . 3 r°
, XI II0 siècle ; Guœeneq , abbaye de

L mvaux , Guezenec , chart . Lest iala 1 43 1 Guehenoc, chart es

de Beauport , p. 1 21 , 1 245 .

Guezou veuf, Can. saint Vine. Ferr.
, p . 1 61 .

Gui pour guiu vieil armoricain w iw (Voir uuiu, vieil armoriœ in ,

chartes) Guihomarch , Cart . Kempereleg., p. 25 ; Guihonfamh ,

Cart . Coris ., 9850, fol . 8 r°
, XIII° siècle ; Guihomarchou, arch ives

d
’

I l le-é l —Vilaine
, fonds Robien , 1 385 Guymarch H ô tel-Dieu

de M orlaix , 1 497 .

Gut e (2) Guyscry
? Cart . Coris., 9890, fol . 5 0, 1 368 , auj . Guiœrifi

(M orbihan) .

Guiel d er [ch ], nom de femme, Cart . Kempereleg., p . 75 ; Guiel

derch , Cart . Coris ., 9892 , fol . 9 1 338 ; Guyelderch , ibid .
,
fol .

1 VO
,
1 348 , Guelderch , chart . L es t iala 1 461

Gulnh ezr chasseur
,
archives H ô tel-D ieu de M orlaix , fol . 1 7 , 1 497

an Guynerre , ibid .
,
fol . 1 6 .

Guln l t h fromen t han ter minot Guinith , Cart .Kempereleg., p . 36 ;

Guenih t nom de femme, ibid .
, p . 46.

Gul guenn nom d
’

homme
, Cart .Kempereleg.

, p.25 ; Gulchuenn ,

ibid .
, p. 38 .

Guer e t (4) Bud-guoret , A loret , Cadoret , Tudoret , et c.

Guor i, cur l (5 ) H el-guri, H elory (Voir h ael ) .

Gur , gour , gor (6) Gurchuan t , Cart . Kempereleg., p. 48 ; Gur

( l ) Peut -êt re d ifféren t de Guihomareb Gnimarcb W iw-march ? tandis que
Guih 0mm h W iw-h omarch.

( 2) Voir Gute , vieil armoricain , chart es. Guie, du lat in c im . a de bonne

heure désigné le bourg, le chef— l ieu de la commune, du p ioer p li ée ce qui

ex pl ique qu
’
en L éon , on remp lace fréquemmen t , dans le langage couran t , 1 7100

par gaie , yui Guit almezeau pour Ploudalmezeau ; Guikem eau pour Plouguer

neon. A nciennemen t Guikerneau n
’

indiquait que le bourg , et Plonguemæ u
comprenait t out e la commune.

( 3) L a forme la p lus ancienne de ce nom est Vul vinnus ( M arWrologe de
Cas t e l lanus ) . Goulven Wülwin ) est le nom d

‘
un évêque de Léon ,

le quat rième
environ après Paul A uré l ien . Son nom est conservé dans le nom de la commune
ac tuel le de Goulven . L a forme Gul chueun à côt é de Gulgucnn permet d

‘
id en

t ifier ce nom avec celui de la commune ac t uel le de Goulicn , Cart . de Quimper
Golch nenn

, Car t . Coris., 9890, fol . 7, X I V 0 siècl e ; Goulchen, ibid ., foi. 5 0, 1 368.

Pour Gulwen , Gulchuen , cf. Gurwand , Gurehuan t .

( 4 ) Voir U uoret , vieil armoricain, chart es.

( 5 ) Voir Uuor i à r i. vieil armoricain , ch art es.

Voir uuor , uur . vieil armoricain , chart es.
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H aelgomarch Cart . Kempereleg., p. 36 , Cart . Coris., 9Œ0,
fol . 8 r°

,
X III° siècle H aelgoret , Cart . Kempereleg., p. 49 ;

H alguoret , Cart . Coris ., 9890, fol . 8 r°
, Xl l l

° siècle ; H eluored ,

Cart . Coris ., 9892, fol . 30 v°
,
1 335 H ael -gueed , Cart . Coris .,

9890, fol . 1 1 v
°
,
1 240 H aelguezen , vil la en Plounevez-du—Fou,

Cart . Coris ., 9890, fol .30 r
°
, fin X l l l

‘siècle H elgour Cort .

Coris., 9891 , fol . 40 v°
, XI V

° siècle H elmarc, Cart .Kempere

leg., p . 44 H alogan , Car t . Coris ., 9890, fol . 33 v°
, 1 262

H aelogon Cart . Kempereleg.
, p . 25 H ael -guri, Cart .Kem

perelog., p. 28 ; H elori, Cart . de Prières , 1 282 H elouarn ( 4)
Caer— haeliou Cart .Kempereleg.

, p. 5 3 Poul-baclec, 1 398 (6)
en Sain t -Gil les-H ennebon t , M orbihan (Rosenzw ., Diet .

fluor (7) H aerchomar[ch j, Cart . Kempereleg., p. 70 H aermael ,

Cart . Kempereleg., p. 71 H aerveu, ibid .
, p. 26.

H afl’
ec (8) Brenhafl

‘

ec (Voir bren) Cros—havec 1 387 , Quoeshanvec

1 422
, Croixanvec, près Pon t ivy, M orbihan (Rosenzw .

, Diet . t op .)
H anil

‘

uec, Cart . Coris., 9890, fol . 5 0, XIV0 siècle , auj . H anvec ,
Finis tère (Voir H amac, vieil armoricain , chart es) .

H a larn , Cart . Kempereleg., p. 30 (Voir houarn) .

H a l egen de ha lec seule Kaer an belegen ,
abbaye de Lann ux ,

1 263 , auj . Kernaleguen , en Remungol ( M orbihan) .

H ana t
‘
a t mesure de capacit é unam mensuram mel lis quam

vulgo H anafa t nuncupan t , Car t . Kempereleg., p. 34 .

H un t er demi, moit ié (Voir kerch et guin i th) .

( 1 ) A ujourd
’

hui E el l sgouæreh , l
‘
H al logouaroh.

( 2) Serait H ael —uur en vieil armoricain.

( 3) Vieil armoricain H ad —uuocan. voir chartes.

( 4 ) H uet —M iam ,
vieil armoricain , chart es.

( 5 ) A ujourd
’
hui Kerhd io en Pleumeur. L a 00pie M aît re port e a t ort Cac»

M el ion.

( 6) L e nom de E ecloo se ret rouve aujourd‘
hui dans un grand nombre de noms

de vil lage sous la forme H elrc
,
H al les.

( 7) Peut —êt re pour aer combat ; sinon ,
il faut comparer le gal l ois M aru

affirmer.

( 8) Voir hom,
hamac

,
vieil armoricain , chart es.

( 9) Dans son H is t oire de l
‘
abM ye dc Sain t e 0mie de Quimperlé, dom P lacide

L e Duc cit e, p. 89, le passage suivan t Duos ciat h oa mel l is vel duo sex…

f rumen t i. D
‘
après L e Pel le t ier, anaf sign ifie coup e, mais dans le bas Léon anap

serait une pet ite mesure pour les graines ( Quat uor hamp e: mel l is, Cart . Sain t
Georges de Rennes, p. 1 1 4 ,



21 3

B urn (Voir houarn).

H e , e pronou possessif son , sa : domo diot i Byen-hé -pen , Cart .

Coris ., 9892 , fol . 81 r°, 1 336 ; Puch-e-huezle, ibid ., fol . 82 v°
,

1 331 ; Puchuezle, ibid .,
fol . 34 r° , 1 331 .

R edon ( 1 ) (Voir Gorreden H ameden ) .

H 0d r , h ear hardi, vail lan t A mhedr (Voir am) l iytherguen t ,

Cart . Coris . 9890
,
fol . 8 r°

,
XII I‘ siècle H edr—marchuc, Cart .

Kempereleg., p. 27 H edr-munuc
, Cart . Kempereleg., p. 79,

XI I I 0 siècle H edr-ual , ibid .
, p. 26 H edr-uedoe

,
ibid ., p . 48

Li H ezre (Riual lon) , chart . de Beauport , p. 1 45 , 1 25 6

Kaerguelbezre 1 408, Kaergual lezre 141 6 , Kergoaledre 1 4 17 , auj.

Kergol laire (prononcez Kergoler ) en Languidic, M orbihan (Ro

senzw .
, Diet . t op .) Gurhedr, Gorhezre (Voir gur) .

R odre (2) Quenquis-Gourhezre 1 41 1 , auj . Canquisouré en Lignol ,

(M orbihan) ; Kaer— vernhezre 1 41 8 , auj . Kerverné en Lignol ( M or

bihan).

E d d ie et H ez l c, île de l
’

O céan ,
sur les cô tes du M orbihan ,

archives du chât eaude Ker-fily, en Elven , auj H œdic.

K en vieux Go-hen , Cart . Coris ., 9891 , fol . 42 v° , XIV
0 siècle

H engoet , Can. sain t Yves , p . 1 93 , auj . H engoat , commune des

Cô tes— do— N ord Le H enanil
‘

, Cart . Coris ., 9890, fol . 1 2 r
°

,
1 362.

H ernl n (3) Les-ernin 1 4 1 1 , Treffleshernin 1 436
, auj . Saint

Germain en Ségl ien , M orbihan (Rosenzw .
,
Diet .

K onaru,
burn (4) fer H am —eden Cart . Kempereleg., p. 5 5

H arnguet hen ibid ., p . 1 1 H arnmael ibid ., p . 42 H arn

maelon
,
ibid .

, p . 33 H arscuet ibid .
, p . 34 ; H arscoet , Can .

de sain t Vine. Ferr ., p. 31 6 H amon , ibid ., p. 32 A nahuarn ,

( 1 ) Voir H it in, vieil armoricain, chart es.

( 2) Dérivé de M dr , M e r, ou à comparer aka rej
'

(Œt hol iw n) oct obre, au

jourd
’

hui héré, gal lois hydrcf oc t obre, l
’

automne.

( 3) Voir H oü rnin ,
vieil armoricain , chart es.

( 4 ) Voir M icr a , iarn ,
vieil armoricain , chart es ; dans les composés , si ce mot

forme le premier t erme, on a lea rn, s
’
il est le second, hou r» , M an . L

‘
accen t a

ét é longt emps sur le second t erme.

( 5 ) Cf. I am —h it in, vieil armoricain , chart es.

( 6) I dent ique a I I oia rn—uuet sn, H our—uuet hen, vieil armoricain , chart es.

( 7) Voir H oiam -seost , I I oiarseoet , H arraoit bouclier de fer, a hoia rn , vieil



Conhouarn , H elouarn , l oharu, Loesoarn (Voir aux premiers termes

de ces composés) H aiarn
,
Cart . Kempereleg. p. 30.

H ouel Cart . Kempereleg., p. 44 ; H oc], Cart . Coris., 9890,

fol . 30 r°
,
X III° siècle.

H ouch h och porc \Vil lelm. Pen-hoch
,
Cart . Coris., 9890,

fol. 1 0 r°
,
X III“ siècle ; Daniel dictus kic— houch - lart , Cart . Coris.,

9892 , fol . 79 v°
,
1 339.

H uel , uh el élevé , haut Übel — garz (Voir gar s) H uelen , Cart .

Kempereleg., p. 43 H uel-fau 1 477 , auj . B elfaut , village en

E lven , M orbihan (Rosenzw .,
Diet . t op .) Kaer—huelin (3) 1 286

en P lumeliau, M orbihan (Rosenzw ., Diet .

H uez ] (4 ) I vonem diet .Puch é huezle, Cart .Coris ., 9892 , fol . 82 t o,
1 331 (Voir he) .

E n ( 5 ) H ugar , Cart . Kempereleg. ; H ugunnan , ibid .
, p. 25 .

H yd ron Lan— hydron ,
Cart . Coris.

,
9890

,
fol . 1 0 r°

,
1 21 8 ; Lann

izron , Cart . Coris ., 9891 , fol . 37 r°
,
1 300

,
auj. Laniron (6) près

de Loc—maria
,
Quimper.

H y rues (7) Can . saint Yves
, p. 240.

I ugu Car t . Kempereleg .
, p . 63 .

Iur n (Voir houarn ) Jarnogon (9) Car t . Kempereleg., p. 28 .

I dol , Cart . Kempereleg.
, p. 3 , auj . l

’

I zole qui se réunit à l ’El lé
à Quimperlé (Voir Cemp er) .

I neson , Cart . Coris., 9890, fol . 8 r
°
, XI II° siècle.

( 1 ) Voir E u—uuel e t ho, hu,
vieil armoricain , chartes.

( 2) Singul ier en armoricain , féminin en gal lois. A nciennemen t , il a é t é des

deux genres.

( 3) L e même vill age que Ker imeün , ort hograph e fondée sur une fausse é t y
mologie. O n p rononce san s dout e Ker ihuel in.

( 4 ) Voir Iwad l , vieil armoricain , chart es.

( 5 ) Voir lio, hu, vieil armoricam. charte s.

( 6) U ne des cm .
-um les p lus chères aux archéologues de Bret agne, et en part i

enl ier à ceux du F inist ère, c
‘
est de voir dans ce nom de Laniron la confirmat ion

de l
’

ex is t ence d
’
une civit as A quilom

'

a a L ocmaria iron serait un p luriel e t

signifierait a ig les . L a forme ancienne ét an t kid ron , la faussct é d
‘
une pareil le

é t ymologie saut e aux yeux . Si un nom de lieu rappel le l
‘
a ig le, c

'
es t le eol l ie hs rr

en Kerfeun t eun , Car t . Coris., 9891 , fol . 34 r
°
,
1 2 67 cf. ga l lois eryr , armoricain

moyen er. L e sens de her r ( pour orr n
'

est d
’
ail leurs pas cert ain.

( 7) Cf. amwricain h irrez, vanneta is hirèe
'

h désir impat ien t , gal lois kiraet k

regret .

( 8) Voir I acu, vieil armoricain.chart es.

( 9) I am -uuocon , vieil armoricain , chart es.
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gomareh , Cart . Kempereleg., p. 29 Lan-iunca , vil lage en

Beuzec-cap
-sizun , Cart . Coris., 9890, fol . 7 r° , 1 249 Saint

Iunan
,
1 473 , auj . Saint — Z unan l en Rian t ec , M orbihan (Rose…

Diet . t ap .) I unou, Cart .Kempereleg., p. 44 .

L agad œil Caer -lagad Cart . Kempereleg.
, p. 33 Lagadoc ,

Cart . Coris., 9891 , fol . 42 v°
,
X IV° siècle ; terra au L agadeuc,

ibid . fol . 40 v°, XIV
° siècle G. dictus Lagad

- ley, Car t . de

Prières
, 1 271 .

L ah arou (Run vil lage en Briziac, Cart . Coris., 9890, fol . 4 v°,

1 249
,
auj .Rutazarou.

L amb erz (Ker) , forme bretonne de Lambert , Cart . Coris., 9892 ,
fol . 1 v°, 1 348 (Voir la note à A ndolf).

L an (2) Lan-deguennoc, Cart . Coris., 9890, fol . 4 r°, 1 236, auj .
L andevennec Landuygan (Voir Tuj an) , Cart . Coris ., 9890 ,
fol. 5 0, 1 368 Lan-dudec (Voir Tut , Lan-baban , Cart . Coris .,

9890
,
fol . 5 0

,
1 368 , auj . Lababan ,

en Pouldreuzic, arrondissemen t

de Quimper Lann-edern , Cart . Coris., 9890, fol . 50, 1 368 ,

auj . Lannedern ,
arrondissement de Chateaulin Lan—

guezenoc ,

près Quimper, Car t . Coris., 9890, fol . 4 v
°

,
1 249 Langoue t ,

ibid .
, auj . Langonne t (M orbihan) Lanros (YV. de) , Cart . Coris .,

9891
,
fol . 48 v°

,
1 379 Lan— rieuc, Cart . Coris ., 9890, fol . 5 0 ,

1 368 , auj . Lan-riec, près Concarneau Lanhydron (Voir hydroa )
Ploe- lan ( Voir p loe) Caz lan Ca t tan) , 1 387 , auj . Calan ,

près P louay, M orbihan (Rosenzw .
,
Diet .

L az (3) Eon Lascoet 1 321 arch . B izeul
,
bibl .municip. de N ant es

Filius diot i Lasb leys , Cart . de Prières , 1 277.

L azr (4) valeur Ker en lazre 1 441 , en Baud , M orbihan (Rosenzw .,

Diet . top .) Lat drun ,
XII° siècle, auj . S ter-Laer ouSter—Lacrou

,

ruisseau affluent de l
’

El lé , plus connu sous le nom d
'

l nam

( 1 ) A ujourd
‘
hui probabl emen t Ker iagad , en M oelan , près Quimperlé.

( 2) Voir lan , vieil armoricain , chart es .

( 3) Cf. lo t h ? vieil armoricain . chart es ; la zarazr manche de chan ne ( Ch t ÂoL ).
Dans la: bleys , lac est sans dout e iden t ique au gal lois l ludd tuer, armoricain

Zaza las bleys l e t ueur de loup. Pour L ascoet , of. L a t hmam ,
vieil armoricain,

chart es.

( 4 ) Voir la t r, vieil armoricain, chart es ; of. L adwu dans l
’

île d
’
I lur, gol fe du

M orbihan. Pour dr , voir Oazd re, Pozdw n.
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(Rosenzw., Diet . top .) Poul — Lazron ( 1 ) (crucem) , en Guérande,
Cart . de Prières , 1 422.

L oin le haut , le sommet vil la Lein en Seazr (Scaer) , Cart .

Coris ., 9891 , fol . 40 v°
, X IV

0 siècle .

L am, char t . de Beaupor t , p . 1 23 , 1 246 ; Laem, p. 201 , 1 277 ; Leve ,

Can. saint Yves , p. 1 60 , auj . le Letl
‘

affluen t du Trieux (Cô tes

da— N ord) .

L eu lac, ét ang Len-moloc, vil lage en Briziac
,
Cart . Coris., 9890 ,

fol. 4 v°
, 1 249 L en-bily 1 4 1 3, auj . Lambily, en Taupon t ,

M orbihan (Rosenzw.
,
Diet .

L ea (3) Les-Cleruc, vil la, Cart . Kempereleg., p. 81 R . de

Lesgran , Cart . Coris ., 9892 , fol.34 r°
,
1 327

L et bm Car t . Kempereleg., p . 72 .

L evenez nom de femme Cart . Coris ., 9892, fol . 10 v°
,
1 33 1 ;

L eguenez, ibid . fol . 30 v° , 1 335 (Voir B re— levenez ) .

L ayon (6) Trev- leyan 1 387 , Treffléan , près Vannes (Rosenzw .
,

Diet .

L lor z (7 ) j ard in au Lyorz coz , chart . Lest iala, 1 431 (Voir is) ;
an lyorzou, ibid .

,
1 447 Parc an luorz , M orlaix , archives H ô t el

Dieu
,
fol . 1 2 , 1 497 .

L iosac (8 ) Cart . Kempereleg., p. 29 v° .

L oc (9) Loc Deugui (Voir Davy melaer) , Locmel lec 1 45 5 , auj .

N omelec en Surzur , M orbihan (Rosenzw.
,
Diet .

L och marais
, ét ang : Loch — ezeou, Cart . Coris., 9890, fol . 27 r°

,

1 337 .

L odn l c ( 10) Caer) , en Briziac, Cart . Coris 9890, fol . 4 v
"
, 1 249.

L oei veau 1 juvencam e t 1 locia, chart . de Beauport , p. 1 1 8 , 1 247.

( 1 ) I l y a aujourd ‘
hui encore t rois ou quat re vil lages don t le premier t erme

est loin en Scaer ( L cin et w in dans L e Pel let ier) .

( 2) Voir l in ,
vieil armoricain

,
chart es.

( 3) Voir l is.vieil armoricain , chart es.

( 4 ) Voir let , vieil armoricain , chart es.

( 5 ) Voir loum
‘

nid , vieil armoricain , chafi œ.

( 6) Voir laian ,
vieil armoricain , chart es.

( 7) Pour le second t erme gorz de iiorz , voir buor t h , vieil armoricain, chart es .

( 8) Voir l im , vieil armoricain, chart es.

( 9) Voir L oc, vieil armoricain , chart es.

( 10) Cf.gal lois l in
-da, armoricain moderne leon animal , armoricain moyen lou .



21 8

L oes ( 1 ) Gur - loes (Voir Gur) Loescant
, Cart . Kempereleg.,

p. 72, 1 082 Loescnm, ibid .
, p. 36 Loes-huaru ibid .

, p .25 ;

Loshouarn , Cart . Coris., 9891 , fol . 39 v°
, XIV

° siècle, Losoarn

ibid ., fol . 42 v°
,
XIV0 siècle Loesed

, Car t . Coris ., 9891 , fol . 4 1

r°
,
KIVe siècle.

L ou, l en (3) (Voir A et h lon ,
Grad lon , Kergoal len , Riuaüon) .

L or Lous h an Lor, Cart Coris ., 989 1 , fol . 41 XIV° siècle.

L ouarn ( au) Can . saint Vino. Ferr ., p . 279.

L oudour (an) Cart . Coris ., 9891 , fol . 39 v°, XIV
0 siècle ; au

Lodor
,
ibid .

,
fol . 43 r°

,
X IVe siècle.

L ouenan Cart ., Kempereleg., p . 48 ; Louenan , Cart . Coris .,

9890, fol . 1 0 1 246 ; Loguenan , Cart . Coris ., 9892 , fol. 20 r‘
,

1 340 .

L us suzguen (G. de) , Cart . Coris ., 9892 , fol . 25 1 333 .

L uuet (Caer Cart .Kempereleg., auj . Kerlud en Locmariaquer

(Rosenzw .
,
Diet . t 0p .) Luet —huarn ,

Cart . Kempereleg., p. 91.

M ae] , mel p r ince, chef M ael-scuet
, Cart . Kempereleg., p. 4 4

M aelogon ,
ibid ., p . 25 M el -veu

, chart . de Beauport , p . 5 1 ,

1 202 M elguen , Car t . Coris ., 9890, fol . auj . M elguen

A r th -mael , M enez a mael (Voir arr
‘hmaet

,
menez).

M aen , men p ierre M aen
,
nom de femme

,
Cart . Coris . 9892, fo l .

5 8 r° , 1 32 1 Kemenet —maen (Voir eemenet ) M aen-gî , Car t .

Kempereleg.
, p. 36 M aen-finît ibid ., p. 67 vil la

M aenhir
,
1 270

,
vil la M enhir 1 25 2 , Car t .de Prières M acs maen

guen ,
chart . Les t iala , 1 447 ,

maes menguen ,
ibid .

, 1 436 , m es

mynguen et meinguen , ibid ., 1 389.

M aeoc Saulus M aeocus , Car t . Coris ., 9890 , fol . 5 0 , 1 368 ,

auj . Sain t — M ayeux (Cô tes-du
-N ord) TreiÏ-maeheuc

,
ibid ., auj .

( l ) Voir loire, vieil armoricain , chart es.

( 2 ) E x is t e aujourd ‘
hui sous la forme M choua rn , dans le pays de Quimper e t

ail l eurs (cb. français ).

( 3) Voir lon , vieil armoricain , chart es

( 4) V oir Immem .vieil armorieain , chart es.

( 5 ) Cf. armori cain moderne toudour mal propæ .

( 6) Voir tawwa, vieil armoricain , chart es .

( 7) Cf. l iuuet , vieil armoricain , chart es .

( 8) É crit m enf an t par M . M aît re. L e nom énigmat ique de F init ex iste

encore dans un nom de l ieu Ker —anfinit en E l l ian t .

( 9) Voir .ll aioc, vieil armoricain , chart es.
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1 434
,
M enemade en Priziac; M orbihan (Rose… Diet . Job .

Ker-madeze, M orlaix , archives H ô t el —Dieu, fol . 56 , 1 497

M a t h al on , É vêchés de B ret agne, par G. de Bourgogne et A . de

Bart hé lemy , VI , p. 1 28 , 1 100, acte rédigé auXfl1 ° siècle ; M an lon ,

Cart . Coris 9890, fol. 50 , 1 368 , auj . M ahalon , arrondissement de
Quimper.

M an Kaer au M an ,
1 3 15 . auj . Kermaux en Saint —Thufi au;

K ærmavye 1 282 ,
auj . Kermavic en Languidic ,

M orbihan

( Rosenzw ., Diet .

M ancaz re , Can . sain t Vine. Ferr .
, p . 1 3 M auchufl

'

,
Cart . Coris.,

989 1
, fol . 38.

H aut bé l ier G. an maut , Cart . Coris ., 9892. fol . 5 5 r‘, 1 336 ; fol .

5 0 v°
,
1 3 1 4 (G. ariet is ) .

H el aer (Loc) , X l l ° siècle , auj . Locmener , dans l 1le de Groix (Ro

senzw Diet .

H enionuc vil la. Cart . Kempere leg.
, p. 77 , XIII° siècle

, auj . Er
Vel ionec en Belz ( M orbihan).

M enez (2) mon t agne M enez a mael 1 391 , auj . M anermaire en

P loerdut ( M orbihan ) : mmœ: au maer 1 4 16 , M anermair en L oc

malo : M enezanbec , XV I
e suecle

,
auj . M anerbec en Persquen ;

M enez— t irec 1 403 , M ane—Tiret en Branderion (Rosenzw ., Diet .

M anez H aelou 1 40 1
, près A uray , archives d

’

l lle—ci—Vilaine , prieuré

de Locoal . fonds Saint —Sauveur-de —Redon .

K en t quan t it é. grandeur Guen—men t , nom de femme , char t . L es

t iala 1 43 1

M amer mar tyr. 1 337 , Le M en er, archives Loire—I nférieure , trés or

des chartes Les—men er 1 422 , L ismerzel 1 45 4, auj . Limeræ l ,
M orbihan (Rosenzw ., Diet .

l et lan ou M ezian 1 282 , auj . M eslan M orbihan (Rosenzw .,

Die t . t ap .) M ezle , Cart . Coris .
,
9890, fol . 50, XIV

° siècle
, auj .

M ael-Carhai: (Cô tes -du-N ord).

M a… , M édard pons M e: ardi, Cart . Coris ., 9892 ,
fol . 6 v°

,

( l
‘
. A rmoricain moyen man agile . armoricain moderne a u enjoué , œ fi f,

gal lo is nea r aimab le. simple t 0wen Pughe}.ou
‘u n servit eur, d

‘

où m al t

t 2) Voir mon ial .v ieil armoricain . chart es.

( 3 ) O n prononce mêla s ou mè lon.



H our muer , mer grand (Voir Frut , Pen) ; an maes meur,
chart . Les t iala, 1 43 1 Ploe—muer , Cart . Coris ., 9890, fol . 5 0,

XIV° siècle , auj .Plomeur , arrondissement de Quimper.

I ourfln (2) (Ker) , en Kerfeun teun , Cart . Coris ., 9891 , fol . 48 r° ,
1 379, auj . encore Ker—M eurzin .

H flbou (3) terra anmilben en Scarre
, Car t . Coris., 9891 fol .40 v°

,

XIV‘siècle.

Œ nih l refuge, asile Cart . Kempereleg., p. 27 ; miniki, ibid .

p. 32 .

H ofl ch mer le vil la M oa1c 1 282 , auj . Keroualch en M es lan ; Les

moualb 1 367
,
Les oufl

‘

alch 1 4 1 1 , L es moalch 1 432 , auj . Lezevarch

en M erlevenez , M orbihan (Rosenzw .
,
Diet .

M oann (4) mince, Cart .Kempereleg., p . 41 .

M oel l e dérivé de moel moa l chauve M oael lic, Can . sain t Vine.

Ferr., p. 1 83 A lain Le M oel le, chart . Les t iala, 1 45 8 .

H olma fonds duprieuré de M alest roit , arch ives duM orbihan

vers 1 1 30 Cf. Tremelxouarn 1 426 , auj . Tremoar en Berric

(Rosenzw .
, Diet .

N O IR (7) (Saint ) 1 421 , auj . Saint —N o…, M orbihan (Rosenzw .,
Diet .

Cf. Sain t -M olvan en Claguerec.

H onez h eid en ,
nom de femme, Cart . Coris ., 9892 , fol . 81 v° , 1 336 .

M or mer (Voir armor ; ; Lanmor , Cart . Coris ., 9890, fol . 1 1 v°
,

1 246 Plo-moreat , vie de saint Gildas de Rhuys (Voir vieil armo

ricain , Vies des saint s) , auj. Plumergat ( M orbihan) Ker-morgat

en Plougaznou (Finis t ère) , M orlaix , arch ives H ôtel-Dieu, fol . 26,

1 497 M organ t (Lan) , Cart . Kempereleg., p. 42 M or—

gaz,

( l ) Voir mor , vieil armoricain , chart es.

( 2) Dérivé probab lemen t de meure lat in mâr t i I l est peu probab le que l
‘

an

représen t e un son e sour d bref , auquel cas on aurait pusonger à.la vil le gal loise

de Gm t -fyrdd in (myrdd in mar i-dunum), Cam art hen.

( 3) Cf. gal lois milfym la pet it e ché lidoine.

( 4 ) Vannetais m on.

( 5 ) Voir moal , vieil armoricain , chart es.

( 6) I l se pourrait que ce nom fû t composé d
‘
hoùzrn et du p ronom possessif

n o, vannetais me, léonar d ca voir la not e a t o, vieil armoricain , chart es. Ce

serait . en A rmorique, un ex emple t out a fait isolé de cet t e format ion.

( 7) L e chapit re de Vannes , en 1 374, l
'

a t ransformé en « an—et a: M aj olm,
et on

y honore act uel lemen t sain t M ayen“ Pour le sens de wolf , cf. ir landais moderne

a oln Àa (prononcez mol ca ) loué , van t é, dérivé de la racine qui a donné en ar

moricain moul t et en gal lois mal i louer.



Cart . Coris ., 9892 , fol . 34 t o, 1 327 M orpennec (Riual lon) , Car t .

Coris., 9892 , fol . 1 2 r
°
,
1 337 M orvan , Cart . Coris., 9892, fol .

39 V°.

M ot r efl, Cart . Coris., 9890, fol . 50, XIV
0 siècle

, auj . M ot reff près

Carhaix .

M ous t aer .mous t oer , du français mous t ier , monast ère M ous t aer

Ryaval 1 3 15 , L e M ous toir eu M alguenac ( M orbihan) ; Kaer en

M os toer 1 037
,
Le M oust oer en Plouh inec (M orbihan) ; M ous toer

Babae 1 426
,
auj . M ous toir—Babuen Ploêrdut , M orbihan (Rosenzw .

,

Diet .

N an
,
Car t . Coris ., 9891 , fol. 38 v°

,
XIV‘siècle.

N m ez serpen t s (1 ) Kernazrez
,
char t . Les tiala, 1 4 47 .

N ed el ec (2) N oë l , chart . de Beauport , p . 1 72 , 1 266 .

N eguel l (3) (Voir Kerne uguel l et P loekaerneguel l) .

N eguezel l , dans Ploeneguezel l , Cart . Coris ., 9890, fol . 43 v°
,

X IV0 siècle
,
auj . P lounevezel , arrondissement de Châteaul in .

N eguet h , N evez (4) ecclesia de N egueth , Cart . Coris ., 9890,

fol . 1 0 v°
,
1 240 ; N evez vicaria, Cart . Coris ., 9891 , fol . 24 v°

,
1 296 ,

auj . N evez, arrondissement de Quimperlé Ploe-neuuez en Fou,

Car t . Coris ., 9890, fol . 29 v
°
,
X III° siècle

,
auj . Plounevez— da— Faou

arrondissemen t de Chât eaul in .

N eid in 1 25 3 ; N eizin 1 25 4 , aujourd
’
hui N aizin ,

M orbihan (Rosenzw .,

Diet . tap .) (on prononce N ain) .

N emet , N eved N emet silva Cart . Kempereleg., p .

Caznemed
,
Cazneved (Voir Ca t ) .

N er t h , N er z force (Voir Doener th ) .

N evenoe (Voir N umenoe) .

N ez n id M abil is de Bot -N ezgat , Cart .Coris ., 9892 , fol . 30 v
°
, 1 329,

auj . Bonnescat en P logonnec , arrondissement de Quimper ;

( 1 ) Cf. l e subst an t if gal lois nade ou l
‘
ad jec t if ncidraidd comme un ser

peut ; l
‘
armoricaiu act uel aer , èr, él , es t pour naar naz r, nad r c

‘
est l

‘
n final

de l
‘

art icl e annazr qui a amené ce t t e mépri se de la langue.

( 2) Voir not oiic. vieil armoricain , chart es.

( 3 ) Probablemen t de la même racine que mere: ( am el i *novil los ou ‘no

ve l l os).

( 4 ) Voir nouuid , vieil armoricain , chart es.

( 5 ) Forê t qui ex ist e encore en part ie en Ploeonnec.can ton de Douarnenez

Fmis t ere) . V oir vie i l an noricain , chart es.



https://www.forgottenbooks.com/join




Pimflz lc riche Cart . Coris ., 9891 , fol . 48 r°
, X I V

e siècle.

P l eizb on : Car t . Coris ., 9891 , fol . 4 r°
, 1 267 , auj. Pleyben (Finis

t ère) .

P loeu, p loe ( 1 ) Flos -mur, Cart . Kempereleg., p. 5 3 (Pleumeur ,
M orbihan) Ploeu- sulian , Cart . Kempereleg.

, p. 73 , XI I I
° siècle

(Plusulien) Ploecuuan (Voir cuuan ) Ploedrosîc
,
Cart . Coris.,

9890, fol . 1 0 r° , auj . Poul dreuzic, arrondissemen t de Quimper

Ploegofi
‘

Car t .Coris .
,
9891 fol . 49v° , 1 379, auj .Plogofi

'

arrondisse

ment de Quimper Ploemadiern
,
Car t .Coris . 9890, fol .7 v

°
,
1 223

,

auj . Plomodiern , arrondissemen t de Quimper Ploeneiz
, Cart .

Coris., 9891 , fol .49 v° , 1 379 Ploeneor Cart . Coris., 9890,

fol . 29 v°
, XIII° siècle, auj . Ploneour , arrondissemen t de Quimper

Ploetheuet
,
Cart . Coris ., 9898 , fol . 2 v°, 1 220, Ploezeuet , Cart .

Coris., 9891 , fol . 24 v°
,
1 296

,
auj . Plozevet , arrondissemen t de

Quimper Ploezinet Cart . Coris ., 9891 fol . 36 r°
,
1 300

,
auj .

Plouhinec
,
arrondissemen t de Quimper Ploi—adgat (Voir adga t )

Flos-lan , Cart . Coris ., 9890, fol . 5 0 ,
1 368

,
auj . Poul lan près

Douarnenez Ploeozvan
,
ibid .

,
auj . Plovan ,

arrondissemen t de

Quimper Ploebanazl leuc, ibid., auj .P lobannalec, arrondissemen t

de Quimper Ploemeryn ,
ibid .,

auj . Plomelin , arrondissement de

Quimper Ploekaemeguel l , manuscrit P loekaerguenel l , ibid .,

auj . P louguernével (Cô t eM u—N ord) P loezes t cael leuc, ibid .
,
auj .

Plusquel lec (Cô tes— du-N ord) F leguin , ibid ., auj . P levin , près

Carhaix Ploegrauch , auj . Plourac
’

h (Cô t es— du-N ord) Ploe

longuen ,
ibid .

,
auj . Poul laouen , arrondissemen t de Chat eaul in

Ploeye , ibid . auj . Plouyé , arrondissemen t de Chât eaulin

Ploemeguen ,
ibid . , auj . P loeven , arrondissement de Chât eaul in

P loegastel l , ibid ., auj . Plougas t el-Sain t —Germain , près Quimper

Ploeneguezell (Voir N eguezel l) P loe-rimas l
,
Cart . Coris.,

9891 , fol . 44 r°
,
1 368 ; 9890, fol . 5 0, 1 368 , auj . P lonivel , arrondis

semen t de Quimper (Ploenyvel dès 1 5 40 , archives des Côtes-du

( l ) Voir p luie , vieil armoricain, charte s ; en premier t erme, ce mot devien t

une sort e de procl it ique qui sub it d
‘
assez nombreuses al t érat ions p la , p lou, p leu,

p lu) dépendan t en grande part ie de la voyel le de la syllabe qui suit ( Bleu
—mem ,

Pla-fur, Pluvigner). A ccent ué et indépendan t , ce mot a la forme p lant é.

( 2) Voir E ncguor , vieil armoricain , chart es.

( 3) Cf.hid inuc ? vieil m oricain , chart es (Ploe—hid inuc, Plouh inec, M orbihan) .

1 5



N ord Pen—en-ploe 1 442, Pen—s r—bloué , XVI I
° siècle

,
auj . Saint e

Barbe-en— Plouharnel M orbihan (Rosenzw ., Diet .

P o, p ou (1 ) du lat in p agus Po—kaer (pagus cas t ri) Cart .Kempe

releg., p . 45 ; Pochaer, ibid., p . 39 ; Pochaer , Cart . Coris ., 9890,

fol . 6 r°
,
1 21 6 ; Pocchaer , ibid . 4 v°, 1 236 ; Poher, A rchives d

’
I l le

et -Vilaine, fonds Saint — Sulpice, l iasse 89, 1 1 5 2 Carnoet —Poh er,

Cart . Coris., 9891 , fol . 24 v
°

,
1 296 , auj . Carnoet (Cô tes—du—N ord ) ,

dans l
‘
ancien pagus de Caer (Pohaer) , chef— lieuCarhaix Poe (3)

Carnoet
,
Cart . Coris ., 9890, fol . 6 r°

, 1 21 6 (Banadloc in pce

carnoet ) Pomorit (W il l . de) , Cart . Coris . 9890, fol . 8 r°, 1 244 ;
Pemerit ibid ., fol . 5 0 , XI V

° siècle Pumurit , É vêchés de

B retagne, p . 1 28 , 1 1 60 (rédact ion duX III° siècle) ; Pomoroit , Po

morit chart . de Beauport p. 1 98 , 1 273 Pou—bols (6) 1 037

(pagus qui dicitur Beels chef— l ieu Belz
,
arrondissement de

L orien t
,
M orbihan (Rosenzw., Diet .

F ooz (7) cuit , chaud Garzpenhoez 1 461 , vil lage en Bignan , auj .

Caspenboih (Rosenzw .
, Diet .

F or t h , p or t por t , cour à l
’

en trée d
’
une maison Port angoaraguer ,

XV° siècle , auj . Borgrouaguer en Palais , Bel le - île , M orbih an

(Rosenzw ., Diet . tap .) Porz-pîz 1 406, auj . Porpic en Sain t

Gonnery , M orbihan de langue française (Rosenzw ., Diet . t op .)
Por t zbriendo, XVI I

° siècle, auj . Propriando en Ploeren , M or

bihan (Rosenzw .,
Diet .

P or t h oed (8) (plebe nova in) , Cart . Coris., 9890, fol . 2 v°, 1 242,

auj . Plounevez—Porzay, arrondissement de Chat eaul in (Finist ère) ;

pagus Porzoed , Cart . Coris . 9890
, fol . 30 v°

,
Xl l l ° siècle ;

Porzoez, Cart . Coris., 9891 , fol . 34 r
°
, 1 267.

( l ) Voir p ou, vieil armoricain , chart es. A ccen t ué et indépendan t , ce mot se

t rouve encore aujourd‘
hui sous la forme p ou L e Pou, en L ignol ( M orbihan) ,

prononcez er p om. Procl it ique, il devien t p o, p eu, p a.

( 2) Pour l
‘
ét endue de ce p agus don t le chef— l ieu é t ait Carhaix ,

voir A .de la

Borderie, A nnua ire h is t or ique et archéologique de B retagne, 1 861 , p. 1 5 2.

( 3) P ac ind ique ici probab lemen t une prononciat ion p e u.

( 4 ) A ujourd
’
hui P e umerit , arrondissemen t de Quimper.

( 5 ) Pommerit —le-Vicomt e ou Pommefi H audy ( Cô t es —du-N ord ).

( 6) L
‘
é t onnan t chapit re de Vannes en a fait P on t -B ela dès 1 422, d

‘
où l

'
archi

diaœ né de Pon t —Bel z.

7) Voir p oct h , vieil armoricain ,
chartes.

( 8) Parat t êt re un pluriel en oc: ( gal lois cadd) de
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R es t (1 ) (Voir t ezael) .

B et h (2) B eib ian
,
Cart . Kempereleg.

, p . 37 .

ru roi
,
chef Riarthou, Cart . Kempereleg., p. 37 M ous taer

Ryaval (Voir M ous t oer) TreuRidiern , Cart .Kempereleg. p . 4 5

Ploe-rimael ecclesia , Cart . Coris ., 9891 , fol . 44 , 1 368

Rimelen ,
Cart . Coris ., 9892 , fol . 80 v°

, 1 321 ; Riuelen , Cart .

Coris . 9890, fol . 8 r°
,
XIII° siècle Riual lazr (saint ) (Voir

guala t r ) Riual lon , Car t . Coris ., 9891 , fol . 38 r
°
, XIV

° siècle ;

Kaer—rigual len , alias Kerrual en et Coet rivalen 1 31 5 , auj. Kerivalen

en M alguenac , M orbihan (Rosenzw .
, Diet . top .) Rival lonus ,

gal l icc Ria l len ,
Cart . de Prières

,
1 275 Ker— riven 1 397 , Ker

riguen 1 445 , auj . Keriven en Sain t -Camdec-Tregomel , M orbihan

(Rosenzw .,
Diet . t op .) Kaer-Riolas

,
Cart . Coris ., 9890, fol . 30

r°
,
en Plounevez— du-Fou Riual lonou, Cart . Coris. , 9891 ,

fol . 39 r°
,
XIV0 siècle Rival t an Crue Cart . Kempereleg .,

p . 72 .

B oan t , roian t (Voir rouan t ) .

R oda l d , R ozaud Rodald
,
Cart . Coris. 9890, fol . 5 v

°
,
1 240

Bodaud , Car t . Cori s ., 9890 , fol . 5 v
°

,
1 247 Rozaud , Cart .Coris .

9892 , fol . 37 v
°
,
1 339 ; Rouzaud Car t . Coris ., 9891 , fol . 38 v° ,

XIV° siècle.

R oderen, Cart .Kempereleg. p. 50 Coet —Rozerh 1 41 6; Coethrouel

1 5 44 , auj . Kert rual en Sulniac (M orbihan) ; Raer-rozerch 1 397 ,
auj . Keroset en Sain t — A vé , M orbihan (Rosenzw . Diet .

B oon (4) (Voir A ldroen ) Roengual , Cart . Kempereleg. p. 43 ;

Roenguallon , Cart . Kempereleg.
, p. 36 Roenhuarn , Car t .

Kempereleg., p. 72 M es Roeniant , Cart . Kempereleg.
, p. 28 ,

XII I ° siècle.

( 1 ) En t re en composit ion de beaucoup de noms de vil lages. L e sens de ce mot
es t incertain . Serait —ce un emprun t germanique ? ( Vieux haut all emand ra t i

repos) . I l ne faut pas oub l ier que des t roupes franques on t é t é can t onnées à
Vannes jusqu

’
au mil ieu du I X ° siècle. A insi s

’

ex p l ique l
’

emprun t de hauaf et

d
’
aut res mot s. Signalons res t is dans Ducange dans le sens de mesure it inéraire

O ct ogin ta rest es leucam faciun t .

( 2) Voir vieil armoricain reit h Ret hian pour Ret hieu ( Fest ian pour Fest ien)
dérive d

’
une forme vieux cel t ique Roctugenæ .

( 3) A ujourd
‘
hui souven t devenuR oant et Renaud .

( 4) Voir raiant , rain , avec les notes, vieil armoricain , chart es.



229

R oez ( 1 ) Roezfau 1 296 , le Rufaux en M elrand , M orbihan

(Rosenzw .
,
Diet .

1 10 8 t er t re en général couvert de bruyères , G. de Pauros , Cart .

Coris., 9892 , fol . 1 8 r°, 1 32 (Voir Rost renen à dram en)
A zanor de Prat -an-Rous , Cart . Coris ., 9891 , fol . 3 r°

, 1 304

Rosquoet nemus , 1 270 auj . _le Rongoe t , en Pon t ivy ; Roz

quoedou 1 296, auj. le Rongoedo en M elrand , M orbihan (Rosenzw .
,

Diet . t op .) Rosloch en , Cart . Coris ., 9890 , fol . 5 0, XI V
0 siècle ,

auj . Rosnoen , près Châteaulin .

I l ot A naurot (Voir Camp er) .

R ouan t (3) Kaer-rouan t (P. de), Cart . Coris ., 9892 , fol . 69 v°
,

1 338 Roant el in , archives d
’

I l le— et —Vilaine , fonds Sain t —Sul pice ,

liasse 89
,
1 1 5 2 ; Jehan Dolcques ( ou D0 l0quas ) aut rement Rou

andel in chart . Les t iala, 1 460.

Run (5 ) A lan Runbran , Cart . Coris. 9891 , fol . 49 v°
, 1 379 vil la

Rungant 1 233 , abbaye de Lanvaux , archives du M orbihan

M ichel Le Run , chart . Lest iala, 1 460.

B uz (6) rouge Even Rua
,
Cart . Kempereleg.

, p . 73 Glemarchuc

Bus, ibid ., p . 72 t erra Ruz-radenec al . Kikradenec, Cart . de

Prières
,
1 25 2.

Such saceus : t erra Saab—radul , Cart .Kempereleg., p . 79, X III6 siècle

(Sarraoul 1 490, Sachraoul 1 5 37 , auj . L e Bach , par t ie en E tel ,

part ie en Belz
,
Rosenzw .

, D iet .

Sa l amun Salomon Salamun sapiens , Cart . Kempereleg., p . 80 ;

Salaguun, Cart .Coris., 9890, fol.8 r°, XI I I
e siècle, auj . Salaûn

( 1 ) Pour ce donnan t u en vannetais moderne, et . haut vannetais r ude-u les

filet s , ail leurs ro uej ou, gal lois r hwydau ( du lat in rêt e). Roc: aujourd‘
hui roues

n
‘
a que le sens de rare, cla ir—semé, gal lois r itud facile , l ibre ; voir road

,
vieil

armoricain , chart es.

( 2) L e manuscrit port e B ooz quoedou, mais la prononciat ion act uel le rongoed

ne peut s
‘
ex p l iquer que par ros on prononce dans une part ie du Vannet ais à

peu près comme ron: ( of. roue) .

( 3) Voir roiaut , vieil armoricain , chart es.

( 4 ) Cf. A rgan t -ci l in ( JI anumüsim on t he B odmin Gosp el , Revue cel t ique, I ,

p. cl in coude.

( 5 ) Voir run
, nom de lieu, et Run , nom d

‘
homme, vieil armoricain , chart es.

( 6) Voir rad , vieil armoricain , char tes.

( 7) Dans le vannet ais Sch een Ker—salaven en Plumel in ; San t —selaven , en

Guam , écrit Sain t —Salomon ; of. gal lois rclgf Salomô.



San t euc Yvo Kaer-santeuc, Car t .Coris., 9891 , fol . 48 v° , 1 379.

Sur ,
rivière , affluen t du Blavet (Voir Brensar) .

Scadr , scazr , auj . Scaer (Finist ère) ; Scadr, Cart . Coris., 9890,
fol.2 v°

, 1 220 ; Scazre , Cart . Coris., 9891 , fol . 25 r°
,
1 270.

Scahunec ( 1 ) (A lanus dictus) , Cart . Coris ., 9891 , fol . 5 7 r°, 1 384 .

Scam0u (R. dictus) Car t . Coris., 9892 , fol . 38, 1 339.

8 0 0 0 1: bouclier (Voir H arscoet à houarn et M ael-scuct ).

Scolan (2) Can. sain t Yves , p. 202.

Scul ch er (3) (au) Car t . Coris . 9891 fol . 40 v°, XIV
° siècle.

Son t (4) sain t Sen t Dofridœ (Voir Tefridec).

Serch amour (Voir Guen—serch , Gurserch ).

S l dun (Voir Bod0c-cap — sidun) ; insula Sizunt , Car t . Coris ., 9891 ,
fol . 43 r°, KI V

e siècle.

Soul t Soul t -A larun , Cart . Kempereleg., p. 44 , auj .Sant —A lam n

en Guiscrifl
‘

, M orbihan (Voir Gwanhaas).

Sp et h ot , Sp ezot , auj . Spezet (Finis tère) Spethut , in Pochae r ,

Cart . Coris ., 9890, lol . 6 r°
, 1 21 6 ; Spet hot , ibid . fol . 2 v

°
,
1 220 ;

Spezot , Cart . Coris ., 9891 , fol . 24 v
°

,
1 296.

Sp on t al l l (6) terra, Cart . Kempereleg., p . 37.

Sæ H an , Cart .Coris., 9891 , fol . 49 v°
,
1 379.

S t ra t (7) Caer-s t rat , Cart . Kempereleg., p . 32, Caer—strat , in plebs

N aasz Porzoed , Cart . Coris ., 9890, fol . 31 r
°
,
Xl l l ° siècle.

Sul (8) Sulguen , nom de femme, Cart .Coris ., 9892, fol . 1 0v°, 1 31 1

Suluan , chart .Lest iala, 1 461 -1 475 Ros Sulchezre 1 41 6 , auj .Ro

( 1 ) Ce mot a—t -il quelque chose a faire avec cahum
‘

, caf uui ( L e Pel let ier )
couvrir le feu (et aussi couvrir quel qu

’

un avec soin dans son lit , L e Gonidec , à

co funi ) ?

( 2) Cf.Ker-scoulan , en Plouay ( M orbihan ).

( 3) Cf. armoricain modem s s t ud io ou rkni l la répandre, verser.

( 4) En armoricain et en gal lois la prononciat ion est san t .Sain t parai t emprun t é

au vieux français
'

ou influencé par lui. O n prononce cr zén t pour la commune

du Saint , can t on de Gourin (M orbihan ) mais il est probab le qu
‘
il s

‘
agit en

réal it é d
’

un p luriel . Voir sen t , vieil armoricain, chartes

( 5 ) Voir sal t , vieil armoricain , chart es.

( 6) É pouvan t ail , emprun t é au français.

( 7) S t rad , dans L e Gon idec , est t raduit par l e f ond, le creuæ ; en gal lois

ys t rad , qui a la même origine, indique généralemen t une val lée et un endroit

uni. L es Ker-“ ra t son t nombreux en A rmorique, surtout , assuro
—t —on, dans le

voisinage des voies romaines.

( 8) Voir s ul , vieil armoricain , chartes.
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( 1 ) Sont —Defridec, Cart .Coris ., 9890, fol .8 r°,XII° siècle ,
auj .SM n t —Evan ec, arrondissement de Quimper Sain t —Tefiœdeuc

ouSain t Efl
'

redeuc, 9890, fol . 5 0, XI V
° siècle.

'
Deg beau? : vil la Dech ,

1 296 , auj . Ker-dec (2) en Baud , M orbihan

(Rosenzw .
,
D iet .

Tel eu (3) (Saint ) Ecclesia sanct i Deleui
, Cart .Coris., 9890, fol .2 v°,

Landeloi (vicariam de) , Car t .Coris ., 9890, fol . 24 v°, 1 296 ;

Lan— t eleau, Cart . Coris ., 9890, fol . 5 1 r°
, 1 368, auj . Lan-deleau,

arrondissement de Chât æulin (Finis t ère) .

Tel gruc , Cart . Coris ., 9890, fol .4 v°
, 1 236 (The1gruc) , auj .Telgruc,

arrondissemen t de Châteaul in.

Tamer (4) obscur vicus Themer , Cart . Coris ., 9890 fol . 1 1 r°,

1 21 9 ; Demer , Cart . Coris., 9892 , fol . 29 v°, 1 330.

Terguisæet h ,
ren te ainsi nommée, Cart . Kempereleg., pp. 48,

5 0 Terguisiaed Cart . Coris ., 9890, fol . 2 v°
, 1 228 ;

Terguisiaeth , ibid ., 9890, fol . 6 r°
,
1 227 ; Treguisiez en M al

guénac ( M orbihan ) archives des forges de Lanouée, 1 461 ;

Teruysiez chart . Les t iala, 1 389 ; Tervisiez ibid ., 1 447.

Tezael (9) Kerdezael , 1 406 , auj . Kerdehel en Baud , M orbihan

(Rosenzw .
,
Diet . top .) — Res t —dezaelbeu, 1 422 ; auj.Restaloué (1 0)

en Lignol (M orbihan).

Tey r , rivière don t le confluen t avec l
’

O det a donné son nom à laville

( 1 ) Voir t o, vieil armoricain , charte s.

( 2 ) Deux aut res Ker-dec, l
’

un en L anvaudan ,
l
‘
aut re en N eizin (M orbihan).

( 3) C
’

es t le nom du sain t gal lois bien connu Tel iaw

( 4 ) Traduit dans le Cart ulaire par obscures .

( 5 ) Sepæm hanaf a t mel l is hoc es t redd it io, videl icet decime et t a guis iact b.

( 6) N ost rum t erguisiaed , id est sex car rmcna t as (Voir carum t ) frument i

anais singulis persolvendas. N omine diot i t crguis iasd solven t t res denarios

annuales. Si autem an t e dictum t crguis iaed supra d ict o t ermino non sol

vet ar . Sœped ict î t crguysiaed deb it ores ( t rois bannies of. gal lois guy:

sommat ion ) .

( 7) U ne pet i t e écuel lée de t ourmen t à la mesure que l
‘
on doit rendre le

t eruys iez 1 5 19, arch ives des forges de L anouée devoir de Trevisien ( sic)
d oiven t et son t t enus al ler en la compagnie des receveurs et chast elain dudit

vicomt e et emport er l e b lé de ren t e augrenier du dit vicomt e

( 8) N os t err is iez de Ploemeur seron t ban is et paiés ( tait —

gwisiaet h t rois

bann ics l ).

( 9) Voir Tet h , vieil armoricain , chartes.

( 10) Ce nom es t d ifféren t du premier et l
‘

a remp lacé, mais n
‘
en vien t pas

Rest aluez dès 1 477. Pour a lu—as , voir a l rocz.



de Quimper (Voir Camper) , auj . le Steyr Tsyr, Cart . Coris.,

9890, fol . 1 1 W , 1 263 ; Lest eyr , vil lage, ibid ., fol . 6 r°
, 1 227.

T I maison au Dour-dv(2) (Voir dour) , manacdy (Voir manach ) ;
Le Tieuc, chart . Les t iala, 1 447 Thiec, Cart . de Prières , 1 35 8.

T l goren t , nom commun de sens obscur , Cart .Coris. 9892 , fol . 36

r°
,
1 338 ibid . fol . 61 v°

, 1 326 , ibid . fol . 1 3 r° ,

1 346, ibid . fol . 1 5 v°, 1 329 ; Thioren t ibid .
,
fol . 36 r°, 1 338 .

Tnou t rou, bas
—fond , fond d

’

une val lée : Caer Tnou-monohan

Cart . Kempereleg., p . 29 Tnou-heyr ,
en marge , et dans la

charte Trouheir, Cart .Coris., 9892 , fol . 5 VO
,
1 349 ; J . de Tuouheir ,

ibid ., fol . 6 r° , 1 348 ; Trouheir et Thuouzeir , ibid ., fol .23 v° , 1 325

Tenou-Evcl (val lée de l
‘
Evel) 1 296 , auj .Teuuel (9) en Baud ,

M orbihan (Rosenzw ., Diet .

Tor t n (1 0) tour t e, grand p ain rond; t ot pun is , Cart .Kempereleg.
,

p. 32.

( 1 ) O n écrit s t eyr par une fausse iden t ificat ion avec s t ar rivière, rendue peut

êt re p lus facile par l e nom de L ast oyr.

( 2) L es composé s anciens avec premier t erme régi par le second paraissen t

avoir é t é communs avec t i. O ut re Dourdy , M anach t y, Tigran , on t rouve dans

l es noms de l ieux Clan —dy, maladrerie, hôpit al , L ot y Cf. gal lois L iot t y hôt el ,
logemen t ) .

( 3) Desuper t igon n t o ip sius si t o ap ud Keruezgar.

( 4 ) Super d ic to t igoron t o son mamar ia sua. et immédiatemen t après de

sup er dic t i: t igoren t o et mancr io.

( 5 ) Desuper t rgoren t lw.

( 6) Super t igoren t hum mum vooa t um et si tun apud Caer an bigat .

( 7) D ecay er t hicn n t o ip siw sit o ap ud c zgar.

( 8) Voir t nou, vieil armoricain , chart es.

( 9) Cf.Thnouneven 1 432
, aujourd'hui Tronevén ; Tnou aumel in 1 41 6

, aujour
d

‘
hai Tromel in en L ocmalo ( M orb ihan ) ; Tnou au aval leu 1 436, aujourd ’

hui

Trouaval leu en Priziac ( M orbihan ) ; Tnoucal len 1 4 17, aujourd
‘
hui Tr0gal len en

Seglien ( M orbihan ) ; Taou—soot fi 1 433
,
aujourd

‘
hui Tronscorfi ( M orbihan

Tuoubiz ian 1 398
,
Tnoubizien 1 429

,
aujourd ‘

hui Trebihan en L anguidic ( M or
b ihan ) ; Tnousulan 1 4 1 2

,
aujourd’

hui Toul sal lo en Ploërdut ( M orbihan ) ; L oc
mel t nou 1 435 , aujourd ’

hui L omel t ro en Guern ( M orbihan) . Bosenzweîg a géné

t alemsa t écrit ces noms t uou. I l s son t en effet assez souvent écrit s ainsi dans

les manuscri t s. C
’

es t une erreur des scribes , q ui n
’
on t pas su l ire un mot qui se

prononçaien t déjà t rou de leur t emps. D
‘
après L e Pel l et ier, dans le L éon on

prononçait encore de son temps t naoun val lon, l ieu bas. Dans le M orb ihan, en

pays aujourd
’
hui de langue française, on t rouve des qui reflèt ent l

‘
an

cienne p rononciat ion. fi con l t rc “ ba t , arrondissemen t de Quimper , a aussi

p robablemen t pour premier te rme tm Tuorü enabat , Cart . Coris 9892 ,

fol.47v°, 1 349, Trouortmfinabai, chart . L es t iala, 1 389, Trouol t renabat , ibid 1 431 ,

Treoul t renahbah ibid ., 1 443.

10) Gal lois armoricain modems tm ,
vannet ais t orh ( du lat in t or ta ).



Toul t rou Toulgoet ( 1 ) en Ploemadiern , Cart . Coris. 9891 ,

fol . 4 1 r° , XI V0 siècle.

Tracz (2) sable marin , p lage vil la Pen t raez
,
Cart . Coris. 9890 ,

fol . 30 v
°
, XIII° siècle, auj . Pent rez, en Saint -N ic, près Châ

t eaul in.

Track (3) Trech-guoret , Cart . Kempereleg.
, p. 72 W .

Tre (4) Trehan tou
, Cart . Kempereleg., p. 32 ; Trehuarn t bid

p. 72.

Tref (6) habit at ion , subdivision du p loe : G. de Pendrefl
‘

, 9892 ,

fol . 3 v°
, 1 35 1 Trefguenc et Les

—t refgueuc (Tregunc, Finistère),
Cart . Coris.; 9891 , fol . 38 r°

,
XI V siècle Trefles en Briziac ,

Cart . Coris., 9890, fol . 4 v° , 1 249 Prior de Treuezver, Cart .

Coris .
, 9891 , to]. 43 r° , KIV

e siècle ; Trefi
‘

uezger , Cart . Coris .,

9890
, fol . 5 1 r°

, 1 368 (7) Tremehouarn (Voir mohoimm)
Tregarant ec 1 31 6 , Tregaran teuc 1 474 ,

auj . Tregrauteur en

Guégon , M orbihan ,
de langue française (Rosenzw . Diet . t op .)

Trefgaennec , Cart . Coris., 9891 , fol . 44 , X IV siècle , auj .

Treguennec , arrondissement de Quimper Trefl
‘

u0rt re , ibid .,

auj . Treoul t re—Penmarch (Voir t nou) Trefl
‘

riagat , Cart . Coris .,

9860, fol . 50, XIV
e siècle ; Trefi

°

riagat en 1 5 40 (arch ives des Côt es

du-N ord ) , auj . Treffiagat , arrondissemen t de Quimper

Tre0
‘

maeheuc , Cart . Coris . , 9860, fol . 5 0 ,
auj . Tremeoc, arron

dissement de Quimper Trefi
‘

brivan
, 9890, fol . 5 0 , X lV

° siècle,

auj . Trebrivan (Côæs-du-N ord) Trefuozgat , Cart . Coris ., 9892,

fol . 46 r°, 1 348 , auj . Treogat , arrondissement de Quimper.

( 1 ) Toul es t mascul in.Toulgoet signifie donc non le t roudu bois , mais le bois
t roué, ou encore le bois du t rou. To nlhoct , nom de vil lage assez commun , équi

vaut au cont raire à.t out en hos t , f ind er hos t le t rou du bois.

( 2) L éonard t rcaz , gal lois t ract h. N ous séparons ce mot de t roie passage, avec

lequel on l
’
a souven t confondu.

( 3) Voir dr ich.

( 4) Voir d re, d ri.

( 5 ) L es noms de l ieux comme Ker—drehouam ,
Ker—d rehm t on , suffisen t

mon t rer que la consonne init iale est réel l emen t t ro, t r i, ce don t on pouvait

dout er, a ne considérer que cert ains noms du Cart ulaire de Redon.

( 6) Voir t reb, vieil armoricain , chart es.

7) Ce p rieuré , nous apprend M . A . de la Bor derie, dépendait de l
‘
abbaye de

Sain t -M ich el et é tait en E l l ian t . L e pat ronage de Sain t —M ichel lui fi t donner

le nom de M oust oir—L omiquel ; le nom de M oust oir seul a survécu.
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Kempereleg., pp.33 , 71 , 72 cf. Thudoret h , chart . de Beauport ,

p . 5 1
, 1 202 , et Theudoret , ibid .

, p. 5 7 1 202.

Tujan Lan— duian Cart .Coris ., 9890, fol . 32 r°, 1 262.

Turch (2) verra t , p orc mâle , Cart . Coris. 9890 , fol . 3 t o,

XI I I e siècle.

U ch arc-dessus de , p lus haut que? ouchamp nomé A uch an prat

bihan
, chart . L est iala, 1 450.

U h el élevé (voir huet ) : Kaer—uhel en Kemmenet , Cart . Coris., 9892,

fol . 31 r°
,
fin duX I II° siècle U hel—veu, Car t .Kempereleg. p.92.

U r s ours . Caer ms en Clut hgual , Cart . Kempereleg., p. 42 , auj .

Kernous (Kernours en 1 5 49) en Clohars—Carnoet .

U rvoed (3) Cart .Kempereleg., pp.27, 72 ; U rvoez, Cart . de Prières ,
1 263 .

U vel (4) humble, bas Kaer-mel Cart . Kempereleg., p. 32.

Y l lut (Saint ) 1 449 , auj . Saint -I dul t (5 ) en P loerdut
,
M orbihan

(Rosenzw .
, Diet . Rafredus filius l lut i, prieuré Sain t

M artin—de—Josæ lin 1 1 28 .

Y s sub res , nom d homme, Cart . Coris., 9892, fol . 60 v°, 1 307 ;

U sebres , même charte.

T ex t es.

O n n
’

a de t ex te breton armoricain suivi qu
'

à part ir de la fin

du XV °
siècle. I l faut en chercher les raisons dans l

'

histoire de

Bretagne. Si la Bretagne a formé un tout polit ique, parfai

t ement foudu et défini
,
s
'

il y a euune nat ionalit é bret onne aussi

( 1 ) L andugen , en Cal las ( Côæs-du-N ord ) . I l y a aussi un L audujen , en Pri

mel iu, arrondissemen t de Quimper (Voir T nt ian ,
vieil armoricain , chart es) . Pour

t i, tj donnan t j français, cf. L a—rajen en Corey , p lus anciennemen t L an
-Bat jan ;

Sain t —Kigeau ( Sain t —Kigavus , Cart . sauct e Cit awc ( Kit iavus)
dans l es L it anies de Grande—B ret agne, pub l iées par M abil lon , l itanies du

V I I I ° siècle ( I
’

et era A na lcet a, I l , l
f ° édit ) ; Prijsn t P r i tj 0n t .

( 2) Cf. gal lois t wrc
‘
h porc , sangl ier. Cf. le nom de la paroisse de Tom “,

Finist ère (Voir la not e à E l ien t ).
( 3) Voir U rmoet , vieil armoricain , chartes. Ce nom es t fort commun aujour

d
’

hai sous la forme U reoy, H arvey.

( 4) Cf. gal lois uf y l l , du lat in humil is .

( 5 ) O n prononce Sand
—I lut ou Sand U tud c

‘
es t le nom du célèbre saint

gal lois l it ut .
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chère aux habitant s de Rennes qu
'

à ceux de Vannes ou de

Quimper , et défendue par t ous ses membres avec un égal

dévouement et une égale vail lance, il n
‘

y a eujamais
,
au point

de vue de la langue, de fusion ni d
'

unit é.

Conquis définit ivement au IX
°
siècle par les Bretons , les pays

de Rennes et de N ant es apport ent dans la const itut ion de la

nat ional it é bret onne un élément français import ant . La langue

française s
’

ét end considérablement à la suit e de la grande

invasion normande duX‘
siècle qui amène la disparit ion ou le

déplacement d
’

une fract ion de la populat ion bretonne sur une

surface considérable du sol bret onisé et afi
'

aiblit assez l
‘
élément

breton pour permet t re au français , qui sommeil lait probablemen t

dans cet t e zone et n
'

en avait jamais complèt ement disparu,

de reprendre une vie nouvel le et d
’

ét oufl
‘

er le breton encore

imparfait ement d
‘
ail leurs aecl imat é. A près avoir envahi t out es

les cô t es de la péninsule armoricaine depuis le Couesnon jusqu
'

à

la Loire, après avoir dominé dans les anciens évêchés de

Dol , Saint -M alo, Saint — Brieuc, Treguier , Léon , Cornouail les ,

Vannes
,

sur la côte nan taise, et , a l
‘
int érieur , commencé

à franchir dès le V I I I °— IX °
siècle la V ilaine même aux

environs de Redon
,
le breton se t rouve, dès le XI‘—XII‘ siècle,

brusquement rejet é vers l
‘
O uest et occupe , dès cet t e époque,

à peuprès les mêmes posit ions qu
‘
aujourd’

hui. Les al liances des

chefs bretons avec des famil les françaises soit de la Bret agne

française , soit de la France même oude la zone anglo—normaude ,

ne t ardent pas afaire dufrançais la langue de l
‘
aristocrat ie et

l
'

inst rument de la cul t ure intel lectuel le, même en zone bre

t onnant e. Les tex t es les plus anciens en armoricain moyen en

t émoignent ce sont , presque t ous , des t raduct ions ou des

imitat ions du français ; ils sont t out pénét rés de mot s français.

La langue des conquéran t s , le bret on , se t rouve de bonne

heure , reléguée au second plan. I l ne faudrait cependant pas

conclure de l
'

absence de t ex t es bretons ant érieurs auXV‘
siècle ,

qu
‘
il n

’

y a pas ou, en pays breton, de cul t ure ni de l it t érature



bretonne. O n ne saurait s
‘
eXpliquer la conservat ion jusqu

‘
au

XV I " siècle dusyst ème si compl iqué de la versifiœ t ion bretonne,

syst ème dont les t rait s essent iels se ret rouvent dans la poésie du

pays de Gal les et de la Cornouail les anglaise sans une

école de bardes ou de t rouvères bretons. La disparit ion de leurs

œuvres s
‘
eXpl ique facilement , en dehors des accident s qui

at t eignent les manuscrit s , si l
‘
on songe que la product ion

l it t éraire savante é tait forcément res t reint e et que la t rans

mission des poèmes devait la plupart du t emps se faire oralement .

Si nous ne possédons aucune grammaire dumoyen armoricain

proprement dit , il en exist e dumoins un vocabulaire précieux ,

quoique fort incomplet , désigné généralement sous le nom de

Cathol ie0n de Lagadeuc. Le manuscrit le plus ancien de ce

vocabulaire (Bibl . N at ., ms . lat . 765 6) est de 1 464 . Le principal
aut eur es t A ufi

'

ret de Quoatqueveran ; c
’

est lui qui en a eu l
‘
idée,

a donné le plan et dressé la l ist e des mot s bretons. Lagadeuc

a mis sur chaque mot breton , le mot français et le mot

lat in correspondant s. Leur œuvre s
‘
arrête aumot p res . Roperz

la t ermina. Le t out fut imprimé à Tréguier en 1 499 par

Jehan Calvez. M . L e M en , archivist e du Finis t ère, en a donné

en 1 867 une édit ion abrégée (2) (Le Cat hol icon de Jehan

Lagadeuc publié par R. F. Le M en, d
‘
après l

‘
édit ion imprimée

à Treguier en M . 0000. XCIX. Lorient , Ed.Corfmat , sans dat e

ia O u peut consul t er aussi avec fruit , pour l
‘
int el

ligence du moyen armoricain , les Col loques de Quiquier de

Roscoff suivi d
'

un vocabulaire le dict ionnaire inséré par

le Père M aunoir dans son Sacré Col lège de J ésus le

dict ionnaire breton— français de dom.Le Pel let ier qui a ou sous

les yeux des t ex tes en moyen armorica in aujourd'hui disparus

le dict ionnaire breton-français du dialect e de Vannes

publ ié sous le nom de Pierre de Châlons le dict ionnaire

( 1 ) Voir Z euss, Gramm. cel t ., 2
° édit , pp. 962 et suiv.

( 2) Cf. l
'
I mp rimerie en B ret agne au X V° rièelc, pub l iée par la Socié t é des

Bib l ioph iles bret ons. N an t es , Sociét é des B ü l iop hiks bret ons, ia 1 878.
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m

compris l
‘
exemplaire quil avait sous les yeux . L

‘
unique

source ( 1 ) connue du mystère de saint e N onn est le ma

nuscrit de la Bibliot hèque N at ionale, fonds cel t ique, n
‘ 5 .

Dans une longue int roduct ion, l
‘
abbé Sionnet a essayé d

‘
établir

que la composit ion du myst ère remontait au moins au X I I‘

siècle, et que c
‘
était une œuvre originale. L

‘
écriture est

bien cependant de la fin du XV °
siècle ; la langue est , a peu

de chose près cel le du Cathol icon . O n peut encore faire

remarquer , avec R. Perrot dans l
'

A rchæologia eambrensis ,

3° série , IV , 1 85 8 , que le premier exemple certain du

t erme p ardon employé par saint Gil das est de 1 340, le grand

jubilé ayant ét é à cet te époque appelé le grand pardon ,

de plus , dé tail plus caract érist ique encore, que l
‘
int roduct ion

en France de l
’

A oe M aria, que Gildas récite avec son

peuple, dat e d
‘

environ 1 475 .

Le myst ère de saint s N onn n
'

est guère qu
’
une paraphrase

de la vie lat ine de la sainte, publ iée par les Bol landis t ss

d
‘
après un manuscrit d

’

U t rech t , mars , 1 , pp. 38 et suiv.

La marche du drame es t cel le de la vis lat ine. I l y a des

passages qui en sont l it t éralement t raduit s , par exemple, le

miracle des pierres qui se fonden t sous la main de N onn. U n

aut re passage de la vis lat ine, mal compris , a amené l
‘
auteur

breton à appeler Rosine (3) l
‘
I rlande, tandis que la val lée

Rosine est en Démét is , et que le nom gal lois de ce l ieu est

H odnant suivant Ricsmarch . L
‘
aut eur breton a simplement

agrément é le t issu de la vis lat ine de quelques épisodes et essayé

( 1 ) M . Luzs l en sa possession un manuscrit d
‘
un myst ère de saint s N onn

du X V I I I ° sièc le. I l n
’
a d

‘
aut re t rait commun avec le myst ère ancien que la

marche du drame qui est à.peu prés la même

( 2) Voir cet t e Vie en lat in par Ricemamhus , pp. 1 1 6—1 44, et en gal lois , pp.1 02

1 1 6, dans W. J . Bees, L ives of t he w mbro—br it ish sain t s, L landovery , 1853.

N ous avons remarqué auBrit ish M useum un manuscrit de cet t e Vie Cot t .Vesp
A .X I V , f. 60 69, X I I

° siècle.Cet t e V ie a été aussi abrégée par Capgrave, N os

legenda A ng lia .

( 3) M . Ernaul t semb le supposer que I los ina est une erreur du scribc po

Ra ma , qui ferait , en cfict , mieux le vers. R0ñ na es t b ien la forme réel le.

( 4) Cf. H udnan t , Cartulaire de Redon.



—

T 24 1

ds localiser par quelques t rait s la légende en Bretagne armo

ricaine rien de plus curieux , à cet égard , que l
‘
épisode de

l
‘
enterrement de la saint e aDirinon ( I ). N éanmoins la plupart

des noms de l ieux sont gal lois et n
’

ont même pas été breton

aisés par exemple, celui d
'

Y verdou, nom gal lois de

l
‘
I rlande c

’

es t l
‘
orthographe du gal lois moyen , le d repré

sentant ici la dentale spirant e douce ; la forme armoricaine

eût ét é I verson .

N ous reproduisons le t ex t e publié par M . Ernaul t et ses

notes crit iques. N ous ne nous servons de la col lat ion que nous

avions fait s sur l
‘

original des ex t rait s que nous compt ions

publier, que pour l
'

épisode du bapt ême de saint Davy que

M . Ernaul t n
’

a pas encore fait paraî t re sa publicat ion s
’

arrêt e

au moment où nous écrivons ces lignes , à la p. 49 du

manuscrit

L
‘
orthographs des t ex tes en moyen armoricain est l

‘
ortho

graphe française de la même époque. I l n
’

y a d
‘
aut re son

part iculier au breton que la spirant e gut turale sourde, qu
‘
on

a prims par ch , aujourd
'

hui c
‘

h , et la spirant e dentale sonore

rendus généralement par Cert ains signes sont employés

à rendre des sous différent s u final équivaut parfois aw ; eu

vaut 6 (eu français) et sw ; ae est parfois diph t ongue, parfois

son simple ; dans ce dernier cas , il a le son de e français ou plus

souvent de c
‘

; ce final oucz , a le son de 3 , ainsi que 0 devant e

ou i ; l
‘
explosive gut turale sourds est rendue par qu. Gu a une

double valeur , oucel le de gu, oucel le d
’

une explosive gut turale

sonore devant e ou i. Fo ou fi
”

, a la valeur de v accom

( 1 ) Voir dans A rekæol. cambr., 1 85 7 , 3° série, p . 249, un art icle sur la t ombe

de saint s N onn a D irinon, par B. Perrot , et sur la l égende pein t s de la sain t e

b Saint —Divy
-la-Forè t , près L anderneau; les pein tures son t de 1 676.

( 2) Voir dans A rohæ ol . samba , V , 3
° série, 1 85 9, un art icle de Basil Jones sur

les noms de la légende de sain t e N onu. L
’
aut eur fait la remarque que cet t e

légende ét ait connue auæ i dans la Cornouail l es anglaise.

( 3) M . Ernaul t a ajout é à l
‘
original quelque ponctuat ion. N ous ajoutons

quelquefois à. la sienne, pour p lus de facil it é pour le lecteur. N ous procédons

de même avec les aut res t ex tes.

1 6
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pagué sans doute déjà en maint endroit d
‘

un son nasal ou

t out aumoins d
’

un al longement de la voyel le précédente dans la

prononciat ion.

A man sa d ssraou buen san [ t es ] (1 ) N on h as
8

s (2) map Dany dre ry[m], sus ] ma eo

h oarueset (3) m (4) go[s l et ] B rat z .

0 8 0 8 PA
‘
I ER.

A el mat , quae en stat man a breman voar aubet

Bede Pat ricias ioaeus gra escus net

M on t voar tech a
'

n (5 ) lech haut ; dezafl
‘

gra prout cont et

Quen et cert en dre
’

n bro eno ne chomo quet .

Lauar deu il parfet , diuset ez aedi

Gan t dos inst ha leal real dre e al y

Da pen t regon t bloaz eo, es duy beo san t Devy

A man da bout ganet proficiet edy.

A N GEL U S ( ad Pab icinm) .

Cleo Pat ricius diass i,

Les sa place man , na chan quet ;

Eux ahanen da em tenunet

Gan t Doe so crsn gourhemennet

Da t regon t bl izien , ma en t ent ,

Ex duy aman vnan a
’

n sent
,

[H anu]et Deug, leun a squient .

( 1 ) L es let t res en t re crochet s ne son t p lus visibles sur le manuscri t et on t ét é
ré t ab l ie: par M . Ernaul t .

( 2) M anuscri t

( 3) O n at t ent p lut ô t n as eee boar iet comme el le est jouée d
‘
habit ude

suivan t la remarque de M . Ernaul t , qui a t radui t d
'
après cet t e conject ure. I l

est possible cependan t que l
‘
aut eur du prologue ait voulu réel lemen t dire

comme el l e es t arrivée.

( 4 ) M anuscri t es .

( 5 ) N ous séparons, pour plus de clart é, l
‘
art icle des mot s auxquels il es t

agg lut iné dans le manuscrit ; de même pour la part icule c= ez , et en général

pour les pronoms sufi x es, là même où ét ymologiquement cela pourrait parait re
hasardé
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DEU S PA YER.

A el flam, dinam, en ten t aman

Quae ras da drem lem a breman

Bed pat rie glan so souzanet ;

Comps flam familiaraman t ( 1 )
Sal delcher flam (ma) mandamant (2)
Ez

'

vezo presen t contan t et .

A N GELU S.

Cleo, Pat riei, na difi quet e Doe roe
’

n bet rac au fet glan ,
Te vezo apostol ha pena d

’

o quelenn en enesen man.

Ezuez (3) psp t ro te vezo poan , palamour glan da roe an bet ;
H oguen Doe , roe

’
n t ir, a miro dit t ra bedro na noaso que l .

E
’
m (4) calon reson pan soingafl

'

H a bout iuspiret a credafl
‘

,

Gracoua rentafl
‘

quen tafi
‘

pret ,

( P. Rae ms preder lem a breman

Dre credancc aucont ranancc man

Gant an spers t glan elanvet .

M e a laeso space vng place net

Gant aumah man so diougans t ;

M onet apret me a preder,

Tremen gant euor aumor sal!

M onet hep mar e bro aral l ,

N a vizifl
'

asp goal tamal let

( 1 ) M anuscrit f amil iæ amen t .

( 2) L
es l e t t res ent re parent hèses son t des conjec t ures de M . Emaul t

( 3) M . E rnaul t corrige avec raison
, sans dout e, au point de vue é tymologique

en ever .

( 4) U ne main plus récent e a ajout é un t roisième jambage 4 ce mot en, ce qui
donne une meil leure leçon.

( 5 ) Tam l iet es t sat isfaisan t pour le sens, mais non pour la rims comme le
fait remarquer M .Ernaul t





Rœ tor, rex atque alu (Gildas , au milieu d
‘
un sermon, est

res té court c
‘
est l

‘
effet , suivant la prédict ion de M erl in, de la

prés ence , dans l
‘

église, de N onnita , enceinte, et qui va devenir

mère de saint Davy ; N onnita sort ie, il a repris ses sens le

rect eur , le roi et le peuple lui demandent l
‘
explicat ion de son

t rouble).

( P 4 1 : M M es tr reuerand en psp audret
p 286)

Pet ra neuez so hoarueset

N a galase de quel aguaton

( M gsî
ä n Sarmon na (2) prezsc dre raquet ,

M a
’

z cas dre bun ut symuds t ?

A den suspect so en matou
?

L auar daemp an faul t , guir aut rou,

M es lr Gildas lauar da gloasou

A ’

n mist erou ni seriouo,

Voar pen, hep mar , un gus : aral l

A n t ra se rac na hoarfe goal l ;

M ar deux den fal l ni
’

n tamul lo.

GI L DA S .

N obl ha tut gent il has ylis ,

Christenyen mat a guir at is ,

Comp( s) deoeh fournis a abaisse“

Fanaux vos
’

n ampeeb (3) a
’

m mecher,

N a compseun na lauarenuguer ;

M e mean aumecher discleryaf.

( P 42) U n leanes, pan erpress t ,

A ioa aman oz ehanafl
'

,

( 1 ) En p sp anl ret pour le p sM aadn t du manuscrit es t une conject ure de
M . Ernaul t

( 2) M anuscrit n e.

( 3) M anuscrit cm m uch.
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GILDÆS ( ad p lebem) .

H uy oz oa goulennet spret don

A n ampeig hep mar a
’

m sarmon ;

Sata
’

n reson ha
’

n guirionez

A n march man, ha hy lsaacs ,

A roy ( 1 ) mah bihan voar an maes

A n tes t expres en em descuez.

Setuau reson
,
autrouuez

M uy eguidoif a psp rouez

Vezo aubuhez anezaff

Rae se quelenn ne gal lenn quel

En e presaut dre nep andret ;

Rae se ez oa ret arretatl
‘

.

A (n) grace a(n) gallout , hep douetaf,
H ac auguir ordren da renafl

‘

So roet dezaf auquantaf pret

Gan t Doe roet dre cont redy

H a priuilaig ha monarchy

E Bretoneri raliet .

( P 44 ; Revue D
’

an mah man (2) vos diouganet ,
ce l t ., p.

Dre grace drum predestmet ,

Quent comancc aubet , credei sur,
E nat ion an Bretouet

Da (3) cafl
‘

out s tat au preladet ;

Prel ls t meurbs t (4) da compret eur.

( 1 ) L e manuscrit porte rogf , et M . Ernaul t a ad0p t é cet t e lect ure.Ce serait

le seul ex empl e d
'
une t roisième personne du singul ier du futur en f ; aussi

croyons
—nous ici à une erreur du serihe. Ces erreurs ne son t pas rares en ce qui

concerne l
’

j finale qui déjà , en p lus ieurs endroit s , avait une tendance a ne plus

se prononcer ou à se nasal iser. I l nous semb le impossib le, d
‘
après un exemp le

unique, de songer à rapp rocher roy/
‘

des fut urs gal lois modernes , t roisième per

sonne du singul ier, ouj
’

comme ei il ira.

( 2) M anuscrit mac.

( 3) M anuscrit da t .

( 4) M anuscrit meurbcr.
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Da tricbeboul an diaod ou

H a d
’
o eufl

’
roua glan condet .

Devy, me
’

z badez gant fez net ,

En hanuau tat a
’
n mab spret

Bac auglan speret , spret plen,

H a ma
’

z vizi din ba dinam

H a bede
’

n finuez ba neuez flam,

H ep quel anam na blam amen.

(Bap t isatur) .

Dal liufre gucun e
’

z querchen plen

H a goulouenn scler da
’
z deren

D
’

an ty bizuiquen da renafi
'

.

Dalcb badizient bac a ben t mat

M a
’

z duy d
’

aupret , caw et stat ,

En tre re mat da ebatafl
'

.

L
’inscrip t ion b ret onne de Sain t e—Trip h ine.

Cet te inscrip t ion a é t é découverte par M . B . duCleuziou sur une

pout re provenan t de l
’

abbaye de Bon
-Repos , prés Gouarec (Cô tes

du-N ord) et placée aujourd’

hui dans une chaumière du village de

Sainte—Triphine , près de Sain t
—N imlas—du-Pélem. El le a é té publiée

et interpré tée par lui dans la Revue des t radit ions p opulaires,
”I f ? année, n

° 1 . 1 886 . La lec ture et la t raduct ion son t également

défectueuses . N ous l
’

avons pub liée de nouveau avec une t raduct ion

d
'

aprés quat re estampages qu
’
en a bien voulu faire l

’

abbé Jégo, pro

fesseur au pet it séminaire de Plouguernevel . Les caractères son t du

XVe siècle.

A N M A TERI A STU DI A FF , I H S ,

P
’

E PREDERA F A CA FAF GA RU

GO UDE H O N H O L L FET EN BET M A N ,

DIVEZ PEB VN A N EU A N M ARU .



(XVI‘ sx… )

M idd le bret on H ours , ed ited wit h a t rans lat ion and glas

sar z
‘

a l indeæ , by Wh it ley Stokes. Calcut ta, 1 876 , ia

1 02 pages (H eures en moyen bret on , publ iées avec une

t raduct ion et un glossaire
—index parWhit ley Stokes).

Cet t e publicat ion cont ient t rois part ies 1 ° les H eures pro

promeut dites ; 2
° un ex t rait dumissel de Léon de 1 5 26 ; 3

° un

cat écbisme imprimé en 1 5 76.

Le verso de la feuil le 1 5 4 des H eurœ port e le t it re A lmanac

eguyt p euar b loaz uarnuguen t . M . Stokes , d
‘
après M . de la

V il lemarqué , en a conclu qu
'

il s
‘
agissait de l

'

année 1 5 24 , les

caractères goth iques du t ex t e imprimé ne permet tant pas de

songer à l
‘
année 1 624 . Le t ex t e breton ne s ignifie cependant

pas A lmanac p our l
‘
année vingt

-
quat r ième, mais bien

pour vingt
-
quat re ans . I l ex ist e deux exemplaires des H eures ,

l
‘

un en la possession de M . Pol de Courcy , aSaint —Pol-de—Léon ;

l
‘
aut re appart enant a M " de Kergariou, au château de la

Grand
’

vil le (Côt es—du—N ord). Le t ex te breton a ét é communiqué

à M .St okes par M .de laV il lemarqué et les épreuves col lat ionnées

par lui sur l
‘
exemplaire de M

“ de Kergariou; une feuil le

manquan t dans es t exemplaire, la lacune a ét é comblée par celui

de M . Pol de Courcy. Les H orw B ritannicæ et lat inæ ( tel est

le t it re que leur a donné M . de la V il lemarqué) sont un pet it

in-4 ° de 203 feuil les , imprimé en caractères gothiques et orné

de vignet t es avec la signature de Geofi
'

roy Tori. M . Whit ley
Stokes doit aussi

‘

a M . de la V il lemarqué les ex t raits dumissel

de Léon et le cat échisme, mais ne dit pas où sont les originaux .

Le missel de Léon est actuel lement au grand séminaire de

Quimper. Le glossaire
— index ofl

‘

re pour chaque voyelle et

consonne un court , mais ut ile résumé phoné t ique. Ce l ivre forme

en somme une t rés ut ile int roduct ion à l
’

étude du moyen

armoricain.
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Benedict a tuin mulieribus.

Bezgoaz da grosc ne uoe roet

A n prius lsgeoua hsus bezet ;

Eurux out ba guinuizic

Bernez au spers t ba bernez an quic.

E t benedictus fmctus ven t ris t ai.

A n froez a cod
'

so henniguet ,

I ssus map Dons saluer an het

So disquennet a
’
n nefueuel den

Da reparifunatur bumsen.

Sancta M aria, ma ter Dei, ora pro nobis peccat oribus. A men I ssus.

Sant es M ary, mam daDons ,

H ou sicouret lem en bon é noue,

Peds t ho map bon guir sutron

Da pardoniiudimp bon pecbedou. A men .

Gourch emennon an I lya.

Gouroh smennoub on mm auy iy s .

D
’
un sul en ba pan se dest inet

Ez cleuy an ofi
‘

eren bac an seruicb dinin,

Iuez d
’
an 011 gos lyou so difsnnet ,

M a na baux excus legitim.

A n eü.

Qusmmsnt pecbs t a heus gras t

Vn guez aubloaz da bibanafu

A confevsay ouz aubeleg

A n lisssafueuaugus l lhafu.
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abregs t usz an pez a dlssr principalafuda lauers t en prosn an ofl
‘

srsn

d
’
an tut lio, t ros t breman quentafu a lat in en brezonec gant Gil les

Ksmnpuil Persson en Glsdgusn Pocbasr bac aut rou a Bigodou.

A Paris. Pour Jacques Ksrusr , demeuran t rue Sainct — Jacques ,
à l

’

enseigne de la licorne. 1 5 76] ( i ).

H ou tat ps beny so en nsfuou, bo hanubezet sanct ifis t .

Dsus t bo rouan t s lez.

H o volontez bszs t gras t en douar euel en nsfu.

Roit dimp biziuboubara psmdeziec.

H a pardonns t dimp bon ofi
'

ansou svs l ma
’
z pardonnomp da nep

a
’
n deuêux bon oil

‘

anss t .

H a n
’
on lœet da couszo en t empt aüon.

B oguen bon diliurit usz audrono.

Eve] se beze t gras t .

( P.

M e oz salut , M ary, leun a gracz , an autrou so certen gusnecb ,

bsnnigus t ouch ent re an bol] groagusz , ba I ssus an froez bo cof so

iusz henniguet .

Sanct sz M ary, mam da Dous , psdit eguidomp pecbszrien. A men.

Gredo.

M e a crsd en Dous au tat bol l gal loudec, crousr d
’
un efu ba d

’
an

douar.

Bac en I ssus-Christ s map unic bon A ut rou.

A 80 concs pus t usz au spers t glan ganet usz an Guercbsz M ary.

A
’
n deusux gouzafus t dindan Poncz Pilat , so bezet crucifis t ,

laquaet d
’
aumaruba sshs lis t .

A disqusnnas d
’

un infernou, ba d
’

au t rede de: ez resusä tas

amaruda heu.

( 1 ) Varian te [Cat ech ism da uesafu laus t et psp sul d
’
an t ut licq en pm

an ofi srsn da uesatud isquet bac en t en t s t gan t an oil cb ryst snisn.Grae t quen

t afn en gailec gan t M . B. Benoist , doct or sn t heology ba person en 8. Bust acb

en Kaer a Paris bac insz prat icquet en dioces a A nis a, t ros t en hresonec gant

G.K.P. s.01. P.qnsn t s fu].



_m _
A zo pigns t en asinoubac ez asez an tudechoude Donc e

gal loudec.

A hano ez deny da bara an rs heubac en re maru.

M s a cred en speret glan .

A n iliz sant e] ha cathol ic, communion ausent .

Remission auquis bac an corfon.

H ag aubnhsz s temel . A men.

Confi t eor.

M s a confess onz Dons bol lgal loudec bac onz auGusrcb sz glorius

M ary, bac onz an bol l sent
,
rac me reussdic pecbssr (eguyt an

grouec ez dicer lauars t renssdigsz pscbezrez) am suz meurbs t

pscbs t quem dre songson, quen dre lauarezou bac obsrou, bac en

psp seurt pechedou ba droucou aral gras t gnsnefn dre ancofua bac

iusz dre effect .Rac se me a ra anszs confession en un lauars t ma

faon t , ma faout , ma hrassa faout ba pecbet , bac a ped an Guerches

glorius M ary bac an 011 sent ha sant sson da pedifn au autrou bon

Done bol] gal loudec sgnidafupscbezr , eguit ms en deuszo truez ouzifu

ba ma perdono dre e grace ba trugarez. Bus lse bszs t .

LE GR A N D M YSTÈRE DE JESU S

Cs mystère a été publié pour la première fois , t ex t e et t raduc

t ion, par M .de la V il lemarqué , sons le t it re L e grand M ys tère

de Jésus , passion et résurrect ion, avec une étude sur le t héât re

breton chez les nat ions cel t iques, par le vicomt e H ersart de la

Vil lemarqué , membre de l
'

I nst itut .Paris , Didier , 1 865 .gr. in

L
‘
original est à la Bibliothèque N at ionale ; c

‘
es t un in—24 non

paginé , n
° 6 , 1 83 , rel ié en maroquin rouge , avec t ranches dorées

et garde en papier doré, orné d
‘
arahssqnes. I l y a des lacunœ

à la page 93 et à la page 1 05 . La dat e de l
‘

impression est 1 5 30.

I l y en a enune deuxième édit ion,
en 1622 , chez Georges A l lienne,

à M orlaix . U n exemplaire de cet t e édit ion se t rouve aussi à la



Bibliothèque N at ionale. sous la cote D , n
° 6 , 397 , in-32 ,

rel iure en veau. L
‘
exemplaire ancien cont ient , outre le grand

M ys tère de Jésus , la M or t de la Vierge et la Vie de

l
’

homme.
M . de la V il lemarqué a voulu, dans son int roduct ion , faire

remont er la composit ion de ce M ys t ère vers 1 365 . I l n
‘
en donne

aucune raison plausible. M . Paul M eyer (Revue cr it ique, 1 866,

p. 2 10) amont ré que l
‘
aut eur breton a suivi la rédact ion d

‘
A rnoul

Græ ban ouplut ô t cel le de Jean M ichel , jouée à A ngers en 1 486

et bientôt après imprimés par Vérard.En réalit é , il n
‘

y a aucune

raison pour séparer la date de la composit ion de cel le de l
‘
im

pression. M . de la V il lemarqué a argué de l
‘
expression a neuez

imp rimet , qui se t rouve dans le t it re, qu
‘
il s

‘
agissait d

‘
une

réimpression. A nenez n
‘
a pas le plus souvent en breton le sens

de de nouveau, mais bien celui de nouvel lemen t ; c
‘
est la for

mule ordinaire aujourd‘
hui encore pour les chansons nouvel les

(a nevez savet ). I l y a un exemple caractérist ique de cet emploi

dans la Vie de sain t e N onn . Le prêt re cherche en vain de l
'

eau

pour bapt iser Devy ; une source jaillit tout à coup à ses yeux , et

il s
‘

écrie Setuvn feunt eun a neues savet , credet sur.

Voici une source qui vient de fraîchemen t ( t out de

suite) sort ie de t erre, croyez bien . L
‘
aut eur du M ys t ère bret on

par l
'

idiot isme a neuez a voulu simplement indiquer une

nouveaut é et non une réimpression. N ous reproduisons le tex te

de M . de la V il lemarqué. Le t it re breton de l
‘
édit ion got hique

de 1 5 30 est A men ez dezrou an Passion ha gouds au

Resurrect ion gant Tremenuan an yt r_on M aria ba be pemzsc
lauensz bac en diusz ez edy Buhez mah den. E Paris , a neuez

imprimet en bloaz mil psmp cant ha t regont . E Paris bo

guerzeur s ty Bozen Quil leuere e quicben au Pont biban , en

assaingn an duen rn banuet La Bncberie ( l ).

( 1 ) L
‘
édit ion de M orlaix de 1622 a ét é revue par Tanguy Gnegusn, prêt re et

organis t e dupays de Léon A n al l corriget hac an a-t et gan t h w y Gnsgm

hu lw bag organü t u t i_fl
'

a L aon.
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Gant quan: d
’
a pœbet

É s goelas meurbst

H a by en pedss

Dre grace ba fascson

Bac en t ySymon

En be pardonnas.

Eno gan t dazlou

Ez golcbas, bep gon,

Trait bon aut roufur,

H a nanas t izmat

Gant hs bleu a st at

H o sechas gant our.

Dre
’
n oignamant par

En lardas assur ;

Dam a murmnras

E ty bac a tut

Gant queuz d
’
a t ribut

Bennet uoe Juzas .

Tes t amen t J um (p.

Dyaoulou, dyaoulou sagas ,

Lucifer ha te Sathana ,

O rrihl begas , a dronc assaut

Dent a
’

m raquet , na fal let tam,

I nfernals t guyt ibun tam

Da trsmen flamma tes tament.

Cza divis by expedient ;

A n tramenvan, me a
’
z goarant ,

M s be gray a
’
z present ant isr.

JU Z A S.

M e Juzas leun a dh hlasder

A
’

m em ro d
’
ibuy, Lucifer,
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Pan oa sshslyet

H ec oignsment et

H sc ordrsnet glan

Gant en re bsnus t

Bac en M ariet

Diouz fet en het msn
,

N suss psp nnsn

A dongas a posa ,

H ac sf amanss

En hsz a enor

A dret a coscor

Quan ne daczorcbas.

P oèmes bret ons du moyen âge , publiés et t raduit s d
‘
après

l
'

incunable unique de la Bibliothèque N at ionale avec un

glossaire— index , par le vicomt e H ersart de la V il lemarqué.

Paris ; Didier , 1 879.

Ces poèmes se t rouvent dans l
’

incunable contenant le Grand

M ys t ère de Jésus. Pour la dat e et la descript ion de ce volume

nous renvoyons donc à la préface de nos ex t rait s du Gr and

M ys tère Les poèmes sont aunombre de t rois Tremenvan

an giron guerches M ar ia (le t répas de laV ierge M arie) P emzec
leusnez M ar ia ( les quinze joies de M aria) ; Buhez mabden (la
via de l

‘
homme).

Le poème du t répas de la V ierge est , suivent M . de la V il le

marqué, une paraphrese de la légende lat ina int it ulée Tran

s itus beatæ M ar ia: Virginie, et que M . de la V il lemarqué

reproduit p. 127 I l nous paraî t probable que l
‘
auteur

( 1 ) Ces poèmes on t é t é réimprimés avec le Grand M ys tère, en 1622, par

Georges A l lienne.mais malheureusemen t corrigés par Tanguy Gasgum L a

varian t es données par M . de la Vil l emarqué son t t irées de cet ouvrage ( Bibl.
N at ., n

° 6397

( 2) D
‘
après Tischsndorfi , A p ooa lyraes ap ocryp hes , pp.95

-1 36.L ipsia , M endels

sohn, 1 866.



breton a au sous les yeux des sources françaises Son début est

le même que celui du T mspas sement N os t ra—Dame, imprimé

à Brehant — Loudeac, en l
‘
an mil I I I I °. I I I Pour l es

deux aut res poèmes , nous n
‘
en connaissons pas de version fran

çaisa, mais il es t t rés vraisemblable que ce ne sont pas non plus

des œuvres originales.

Tremenvan an it ron guerch es M aria .

Bennosz Doe en sur bac en pret

M a
’
z vos Doe en het msn ganet

A corf un marchio hsnniguet

Gouds bout A dam condampns t .

Bac en sur (2) me
’
z ganet en march

Gouds gnsns l l Dos ez vos guerch

H ama
’
z en flam guirmem ba march ,

H y so b lauzusn quan guenn ba
’
n arch .

H s me
’

z vos secret car en siz nefl
'

A dvocades plan de psp ensfl
‘

Da bout cougant presiden tes

En nef louen (3) ba rosace.

H oman so mat sdvocadas

Bac en gloat Doe
’
n tet alchades

H a quan gusn ba
’
n arab en guerches

A mir en psp bro nep be cot es.

Rosen guenn ba steren quentel ,

Roanss spas en ahest sl ,

A mir hat A dam onz csfuoez

N ep a pet goar be t rugarez.

( 1 ) Voir la réimpreuion en fac—simüe dans l'Imp rüaæ io ea B ret agne au

I V‘siècle. N an t es, B ibliop hiles bret ons, 1 878.

( 2) O riginal near.

( 8) D h uman lego lama» ( de la Villemarqué).

( 4) O riginal nerch.
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H e pan guelss Thomas an buse

Bout a breudsur glan hnsnac ,

Ez lavaras deze sedsr

Gleuat un neubsut , ma breudsur

H iziua livyris a cran

En I ndes ma ofl
‘

erenn ,

Bac ez duenn en ben t quan bomb e

En livfras cert en un haelec

Pan adosan aumont O livet

A men a randon oz dons t ,

Ez guilia bszs at ubel en netf

A n guerches plan cortf gant enetf

Bac ez leffie ont y dyson

Guerches guinvidic, ms Y tron,

Y tron cloner, rait diff pardon ,

H ep si bo henadict ion.

Ba
’
n Rosnss glan psp msnysr

A clause glan huben ma guer

H ac ez ros diff flour hs gourie

A n traman œræn a gnüis.

Bac az levures diff bep quan si

M e a ya d
’
en lecb diouganet diff

Gant Dos Tat ba
’
n map a

’
n speret glan ,

Try person gnyrion en unes .

Quan huben t iz ez cratsont za ( 1 )
Bout es t hep quan sy M aria

Ent corfl
‘

bac enetf en netfou

Gant be map hab faut en aut rou.

( 1 ) I l faut peut —êt re l ire ta une variant e donne ya.



Pamase l eusnez M aria (P.

M am Doe so mam Doe roansz,

Guerches dinam, mam a t ruez,

Feunten so leun a t rugarez,

H s
’
m evszhs t auquaraut sz.

H ep mar ne gou ta aubronubss

Da croeadur nep bon fermes ,

H ac adsrre plsuaz gorraas

O sr psp sal bac ez channe.

Guerches so Roauss en uatf,

O ch psp piril l mir ms euetf

Pepret , mal] au, ha clean ma left

M a ezrevsut so en haut gusus tf

H a
’
m avszha, M ery, ez mat

H a ro diff gracc au placo a
’
z grat ,

Quent font en pres da cofeseat ,
M az duy dazloua

’

m doulagat .

Pet auidotf gant couif ba at riz

Ros
’
n drinds t a macsoth gluiz ;

Glen roanes , ps
’

n pat es piz,

A bsolveua cetfenuquan t iz.

Guerches dinam so mam d
’
en greco

Pemsec guez ez s toeiz (i ) d
’

en placo

A enor d
’
en pemzsc solace

A ifoe en douar mar dilacc.

A
’
n pemzsc ioae a ioae sifoe

En douar meu suit map Doe

Gleu diauafi
‘

auqusutsfl
'

vos ,

A glan coudet , salut en Ros.

( 1 ) Le sans demande st acis au l ieude st em Quinze fois je me suis incliné
sur le sol en l

’

honneur des quinze joies que tuas ones sur la terre si agréab lement .

1 8
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Ez vibet sgal bsvslst

H sp difference a t rs en het

Quz en re so es t de queutatf.

A la fin du volume.

A men ez schief en lafr meu

M eurbet danot de psp nnsu

Da leun d
’

en re s goslat Breiz

Egnit chom fermocb en ho feiz

M il CCCCC ha XXX.

LE M Y STÈRE DE SA I N TE BA RBE

O n connait deux édit ions bretonnes de ce M ys t ère. L
‘
une est

de 1 5 5 7 , l
‘
aut re de 1 647 . Comme nous l

’

apprend le t it re de

l
‘
édit ion de 1 5 5 7 , le M ys tère a ét é imprimé à Paris pour Bernard

de Lean , imprimeur de M orlaix (pet it in-8
°

goth . de 96 ff. non

ch iffrés de 1 4 l ignes à la page) U n exemplaire de l
‘
aut re

édit ion se t rouve à la Bibliothèque N at ionale ; l
’
imprimeur est Jaen

H ardcuyn , à M orlaix (2) (ia-1 6 de 206 p. Bibl . N at Y 61 80 ré

serves).L e M gs t e
‘

re de sain te Barbe a ét é réimprimé sur l
‘
édit ion

de 1 5 5 7 avec des variant es de l
‘
édit ion de 1 647 , par M .E.Brasal t ,

sons le t it re le M ys tère de sain t e Barbe, t ragédie bretonne,

t ex t e de 1 5 5 7 , publié avec t raduct ion française, intrbduct ion et

dict ionnaire étymologique par M . E . Ernaul t , professeur

à la Facul t é des let t res de Poit iers (N ant es , Société des biblio

philss bretons , 1 885 ,
iu 1 87

LeM yst èrebret on remont e évidemment à une source française.

( 1 ) Voir bib liographie des t radit ions et de la l it t érat ure populaire de la Bret agne,
par H . Gaidoz et Paul Séhülot ( Ex t rait de la Revue cel t ique). Paris , 1882,

pp. 31 5 —316.

( 2) A men ez dear… buhez an t es B arba dre rym euel mac ou tumer he

hoary en Goelat B reiz gan t ka r im: aa it rou canot s: B arbe has he ofi çom
aup M n an t . E m a t rofles , gan t I an H arde sya imp r imer ha l ibrer , p eheny
chan é M DCXLV I I .
( 3) Cet t e part ie n

‘
a pas encore paru.



278

La marche dudrame est le même que dans le M ys tère français

imprimé de sainte Barbe La vie et histoire de M adame sainete

Barbe par persouns igs , avec plusieurs des miracles d
‘
icel le et si

es t à t rente huit personueiges dont les noms s
‘
ensuineut .Immimé

à Paris par la veufve feu Jehan Trepperel et Jehan Jehsunot ,

demourens en la rue neafus nost re dame à l
‘
enseigne de l

’

œcu

de France. I n— 4° goth ., 30 if.a2 colonnes I l y a cependant

ent re les deux drames de notables difl
'

érenœs qui nous font sup

poser qu
‘
il exist e une source française plus direct e duM ys t ère

breton

A men sa asaron buh ez san t e[s] B arb e d re rym ausi ma

cns t umer h e hoary en goeiet B reiz

( A u sales a desron csuafl).

A n t es t .

1 Bremen , pohl en het

Gan t fez snezhet ,

H ac ez guelbet buy

Yetoar bon cares

Barbera guerches

Lann a courtesy.

2 . M arch d
’

en roa vos by

A Ycomsdy,

Den malicius
,

( 1 ) N ous devons une analyse de ce M yst ère sur l
’
exemplaire de la Bibliot hèque

N at ionale ( acquisit ions n° a M .G.Bot t in. N ous avons aussi consul t é le

l ivre de M .Pet it de Jul lavils L es M yst ères , t .1 1 , pp. 478
—488.

( 2) Le prologue est difi éren t ; le personnage de la reine, celui de M arcisu,
ce lui de la femme fol le, les miracles ne se ret rouven t poin t dans le drame

bret on. M ais en revanche O rigéns n
‘
apparaît poin t , croyons

—nous, dans le drame
français. L es noms de p lusieurs personnages son t égalemen t difiéran ts.

( 3) L
‘
ex emp laüs de 1 5 67 décrit dans la b ib l iograph ie de M M . Gaidos et

Séhülot port e en p lus E Par is neuez imp r imet gand e d de lance. Im

prims t E. Paris suit Bernard de L es s ps h iny a chomo e monn t var p ont

bonn et en bleus M DLV I L L
‘
ex pression neue: imp rimet a ici la meme sans que

dans le t it re du Grand M yst èr e de J ésus. E l le indique une nouveaut é et non

une réimpression comme le voulait M . de la Vil lemamué. C
’

est M . de la Vil le

marqué qui a fourni à M . Emaul t la copîs de l
‘
édit ion de 1 5 67 dont il s

‘
est œrfi .

( 4) É dit ion de 1 5 5 7 gm ch.

Lann a diseuor

H a gnarr (4) sc error

Ros Diosœrus.

3 . Diosœrus bras

En em suizas ,

H ac a lasse plan

Tnt a psp labour

Da cher un tour

H amacbsronryeu.



https://www.forgottenbooks.com/join






De bout ardent en m antes ,

Da quehez[ l] I ssu, he buhez,
Bac ent priuez he bedezea.

H s tet psp ront sun em doutes

A nezy, pen [ hy] studies ,
H ac he rees , ne fal las quet ,

D
’

en tour a yoa cret ha nenez

Da trewen psb tuhe buhez,

H e gouds , suez gousset ,

20. Ez deuz en broye, tut discret ,

Damennet dexy reifl
‘

priet ;

H a n
’
s deuruoe quet concedafi

‘

,

Rec me
’
z oa, dre

’

n t
‘

ez, dema s t

De I ssuCrist , ann minis tr net

H e n
’
s deuruoe quet nemetef

Chetuaman en dez qusa

E
’
unint roit a recitefi

‘

Guelhefi
‘

me
’
z gel lafl

’

, quentafl
'

pret ;

H a d
’
en sil dez ez discuszher

D
’
ich un t re erel l , mar gal ler ,

Gant grace Doe, roe
’
n st er, mer quers t .

Deux bergers vont jouer sur la montagne oùva passer saint e

Barbe fuyant son père. U n des deux le t rah it .

RI U A LLËN .

368 . H a l Gueguen , Gueguen.

GU EGU EN

Pet ra 80 e mel l
, Riuel len ?

( 1 ) É dit ion de 1 5 5 7 nm d a.
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Tit re ( P. A men ez desraov bvhez au it ron sanct es Cat hel l

gcerhes ha merzeres en B rezonec, neuez imprimet e Cuburien ,

suit Bernard de Lean
, pebiny a cbom a M ontrol les, voar pont ( 1 )

Bouret en bloaz M .D.LXXVI .

Bvbez en it ron senates Cathel l gvercbes be merzeras gant

be oraison.

A n in t erpret at ion a
’
n hanoua Cat hel l .

1 . Cathel l so lauers t ba dauat digant cat ha (2) pehany a tel que

men t de lauars t euel el l , be diges t ruine peheny a te l quement

de lauers t euel t rabuche pa couszeif ba rec sa Cathell a tel quement

de lauers t vn t rebuche universel rac edaficc en ezrouen t (4) so
draysi bac enby en ol l t rebucbet discerat ha t rahuchs t be (5 ) danse

en adsficc a orgueil dre en humilité auazy; discerat be dense en

adeficc à conuet is charnel dre en virginit é à obserues bec à min s,
bec yuaz psp conuet is mondain rac disprise a guara psp t ra mon

2. Pa yuaz en guer man Cetbel l a tel quemen t de lauers t euel

chaænula, alssa vn cbadanic (6) dre œu[u]roumet pe dre heny
az ao pignet (7) beda en (8) elf , pabany chedenn pe scbeul ba dense

pedar pezan en quentefl
‘

ao inoœ n t et be ol l œuurou; en ail eo nac

t ary a salon ; t rade eo dispfisencc à vanit é ; a padaruet eo guyr[i]onaz

à comsou. Paradagreziouà laqueen propb0at dioucb rang ou: lauarst :

pyou à pigno a menaz au aut rou, etc. ; bac az respond en vn (9)
lauers t en inocent à deouzourn bac en heny à vezo net à celon, etc.

( 1 ) O riginal pm t z.

( 2) Le t ex t e bret on porta Cort e, dist ract ion éviden ts on gloss de ( M M .Voir

le tex te lat in ci-daæous.

( 3) O riginal m ise.

( 4) O rig.azzm n t .

( 5 ) O rig. hoz.

( 6) I l faut suppléer quel que chose comme rca hom e et gusn dont l e

un cha… Voir le t ex t e lat in.

( 7) O riginalmm
( 8) O rig. au.

( 9) O rig.on é.
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gal les bizgoez resistaff onzomp ne viha iucontinent fayzet . Boguen ,

en march ienencc men pe dre henyez camps en speret a Dona, bene

lap omp laquaet genty en admirat ion ne credomp ha ne guel lomp

e nep façon lauers t t ra en het a banap he Doe I ssus Christ . Quan t

se ez credomp has ez confessaomp fermement (nemadot a prouphe

daomp dre vn reyson has vn seut ensç aral l aprophatocb au douaou

pere bon aux enoret beda breman) ez fell daomp houam sonnerfissaf

onz Christ ha bezelf cbrist snyan

1 7 . Pau cleuas en tyrant en t re se az danz d
’
en cm solary ba de

enrage, ha gourbamen az visan t ol l lo[ s]quet a srais au sit ta. H as au

gnsrhes sanctae Cat hel l ho conforte bac 0 excite de bezelf constant

ha farm de gouzeff marzerinti ha gan t diligansç bo istrues au feu.

H a dre occasion ma
’

z donet ent marnel l bep en sacrement abedizl_i]ant ,
ez respon tas deze en gnsrhes ne donetent quet ras augoat paheny

a ssuil lit a vezo repntet deosh suit beä z[i]ant ; hoz am goaruisat en
met gand sign en croyx , bec az oucb assuret bezelf surunet auaff.

Pen oent taulet en t en, ez rentsout ho ananon de Donc bep bezelf

losquet bleuan en het deze nec ynez accoust rament a quement

yoa gente.

L E M IRO IR DE L A M O RT

Ce poème se compose de 3360 vers. I l a é t é composé en 1 5 1 9 et

imprimé en 1 5 75 aucouvent de Saint
—François de Cuburian.

Le volume est la propriét é de M
l lell de Kerdanet , à Lesneven

(Finistère) . N ous n
‘

avons pu ob t enir d
‘
el les que le court fragment

qui suit , et que M . l
’

abbé Corre, professeur aucol lège de Lesneven ,

a bien voulu nous t ranscrire. I l a déjà é té publié par nous avec une

t raduct ion dans les A nnalesde Bret agne, 11 , n
° 2

, p .25 5 ; n
° 3, p . 437

Tit re. L e mirover de la mor t , en breton , auquel doctemen t et

deuotemen t , est t res té des quatre fins de l
’
homo c

’

est scauoyr

( 1 ) Ex conf ouom p port e sur saf al l comme le mon t re le t ex t e lat in « al a

imp erator cm tan t ar fat amur quad , n is i p robabü£0 :æm ron t ont ü m do du: gm

usque »wdo coluimuo p rat ulorir , coco amuse ad Ch r ir t um convort imur ( ed. 1 493,

p. M . Ernaul t coupe la phrase, dans sa t raduct ion , avant oz f al l .

( 2) O riginal mm ir ion t i.
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4 . Leshannet vezo bep nep geou

Ganeomp ny yuaz en dearson,

H arnez e doct rinaou laoueu,

Dirac psp vnan cordial

Res a doctriucuz psp scandal

H a drono a mir selon psp dan.

5 . Rayson erel a lacqnelf afat

D
’
a bout cordial leshennet

H ounaz eo ras en bon matou

Ez dla bout certes dre raison
,

M a quaff , a effet plantat don

A faaçon aubon salonon.

xvn
‘
srÈcm

LE M IRO IR DE L A CO NFESSI O N

Ce livre a ét é imprimé en 1 621 chez George A l lieuue,

à M orlaix en 1 621 ; il a ét é t raduit de l
‘

ouvrage français du

jésuit e de Bonis par Tanguy Gnegusn , prê t re et organist e ori

ginaire du pays de L éon toutes ces indicat ions se t rouvent

dans le t it re bret on. L
‘
exempleire dont nous nous sommes

servi se t rouve à la Bibliot hèque N at ionale (D 4822 ; I nventaire

D 1 3843 ; réserve). I l se compose de 1 20 pages numérot ées,

plus d
‘
une feuil le dont le res to port e le t it re et dont le verso

es t en blanc ; il y a des gravures aux pages 4 , 1 06, 120

N ous n
’

en donnons qu
’

un court ex t rait : l
’

œuvre en el le—même

est peu int éressant e et la t raduct ion n
‘
es t guère remarquable

que par l
‘
énorme quant it é de mot s français don t Tanguy

Guegueus
‘
est pluà l

‘
agrémeut sr.

1 ) N ous devons la descrip t ion sommaire de cet ouvrage et du suivan t

aM .G.Bot t in , qui a bien voulucol lat ionnar aussi sur les originaux les ex t rait s

que nous audonnons.
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Titre A n mirouar a confession profitabl meurbs t suit pop cour t

tut composal gand an t at Rauoran t Emery de Bonis camp ai

gnunez I ssus , ha t ranslat e: vez Gallas en Brozenes gand

Tanguy Guaguan Bates has organist nat if a Leon. Ouz pen vn

façon succin t ha bsr suit en om coffee specialemen t suit an re

à cofias lies . Davan taig vn w oman à sonsciancc has axerciçou

pars guet bezafl
’

grat dre heuryou ha coursou on deiz gand on

remet ouz han p echedou ha
’
n maditat ionou vez a sizun an

passion . A n al l guels t ha corriget . Imp rimat a M an t r0uües

gand George A l lie nne 1 621 gand p ermission has p riuilaig an

Roue.

(P. Vu moyeu danot has affect ionnat suit en em ofl
‘

r de

Donc dionz au mint iu ha dionz au noz bac 6 t rngeresat é met

oberon z

(P. 0 Donc æ teruel , immortel , hoc inœmprébsnsibl , me dau

de manl iff, de binizien ba de eucriff bo madelaz æ t ernel , bo quanet

ba bo maies ta, Tat , map ha speret sautal ; un Done simpl , meurbs t

enrns , tat a t rugarez , Doua à psp consolation . M a hoz t rugarequa

a quement beuafisc, grason ha donesoueou a
’
m aux (1 ) receue t

digueneosb , ms paonr miserabl pecbezr bac 0 danse racauet psp

sronaadnr resoueb l bec int el lectuel . M s à offr daoch suit action

(p. 81 ) à grassou quemen t meuleudy, quemen t aufr mat so bat grat
breman, quan dre en tut

, quan dre en Ælez , euel pan va ma ma

hunauen delfe y grat gand un beualep volontez me
’
z quersu (3) az

ve quels denanteig, ba gallont dispos suit ho offr ba ho presen t itf

deosh palamour ma
’
z ouah din a brassoch enor , bac a palamonr,

o Done æ t sruel , en offrenss digend vn sonillet anal ma
’
z oume

ne
’

n des agreeb l d
’
o madelez . A (p. 82) palemonr de se, gand

dezlaon a selon az prost erneff d
’
en douar ; humblement ez gonlen

naff pardon a quement pashet a
’
m aux grat a

’

m bubez, en songue

aounou, comsou, en[v]reon bac nuquouh s t . A nt reit guenanlf ms

hoz supply, ne duiff muy bizuiquan (1
’

oz offensifi
‘

. B oguen , me

ent raon , rait diff vn guir feiz , un esperancc essuret , dilection ha

( 1 ) O riginal au au::

( 2) O rig.p ocherz.

( 3) O rig. qua ro
’

n.
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caren t ez ardent chest et e, bumilit e, deuot ion, gand en 011 vertnziou

al l necesser d en silnidi(p. 83)guez. A n heuelep t re , me Dona ,

a gonlennaff diouzoch suit quement den so en het
,
dre

’

n interess

siou a
’

n guerches glorius benignai M ery, mam d
’

on sa[ l]usr
binignet I ssus , M ery Ronanes au snif, impaleezres ( 1 ) d

’

en Ælaz
,

M æs t res d
’

en het aduosadss en pashszrian dre
’
n intercessiouau

decuapost ol san t Pezr (3) ha Pac], bac au saut al l ma aduosedat bac

sent el l inst pers so en snif bac en douar ; dre
’

u intercessiou a
’m

æ ll met , a sen t M ichal , bac au 0 11 Ælez al l , ha
’
n spe(p. 84)redou

aureus ; fineblement dre
’

n mariton sacre ( 4 ) ves ho map I ssus

Chris t
,
en iardin , en fouaterez, en curnnamant a spam ,

en creas (5 )
san te]

, gand quan bras saran taz ; dre é aunyou bas a poanyon ;

dre
’

n tacheou, dre
’

n gouliaou, pa en vuan àneza ez fel l diff laquat

me salon ,
d

’

en fin ma
’
z ve conseruet eno.

L A DO CTR I N E DES CH RETI EN S

Ce livre a ét é également t raduit du francais du jésuit e

Ladssme par Tanguy Guegueu et imprimé par George A l l ienns

à M orlaix en 1 622 . L
‘
exempleire qui nous a servi es t à la

Bibl iothèque N at ionale (D 5 094 ; inventaire D I l se

compose de huit feuil let s de quat re feuil les à la feuil le (64 pages
numérot ées).

Tit re Dos trin an christenien composat gand au taf rauaran t

L adesme Jesuis t , an al l ap prouuet gand an aut raou à R0a20 n ,

ha t ranslatet gal les en Brezones gand Tanguy Guegueu betes

has organ is t nat ifl
’ L eon . I mpn

‘

mat a M on t rovlos gand George

A l lienns imprimeur ha l ibrer 1 622 , gand permission ha priuilaich

an Rec.

( 1 ) O riginal impa laarw o.

( 2) O rig. p achw i
'

n .

( 3) O rig.Pom .

( «l ) O rig. sm c.

( 5 ) Ex primé dans le t ex te par le signe
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t el ligencs des deux langues . A M orlaix , de l
’

imprimerie deGeorge

A ll ienns , M DCXXV I , avec privilege duRoy (à la dernière page

on lit : A chevé d
‘
imprimer le 1 5 de janvier 1626) in— 1 8.

Cet ouvrage se divise en t rois part ies la première comprend

des col loques français
—bretons ; la seconde, un vocabulaire français

breton ; la t roisième, quelques paradigmes de conjugaisons et les

prières , suivies de réflexions sur la prononciat ion française et la

prononciat ion bretonne. Le t ex t e français a dû ê t re composé en

Flandre ; il ne présente aucun intérê t au point de vue des mœurs

bretonnes. L
‘
ouvrage de Quiqnsr a en plusieurs éditions . N ous

en connaissons une de 1 632 augment ée d
’

une part ie lat ine ;

une édit ion de 1 633 une quat rième de 1 65 2 une ciu

qnième de 167 1 L
’

édit ion la plus correcte est cel le de 1633.

C
‘
es t celle qui renferme, avec cel le de 1632, le vocabulaire le

plus copieux . L
‘
édit ion de 1 65 2 es t une reproduct ion de la pre

mière édition , même avec ses faut es d
’

impression. L
'

édit ion de

167 1 es t part iculièrement int éressant e en ce qu
‘
el le adopt e l

'

or

t hographe duPère M aunoir. N os ex t rait s sont t irés de lapremière

édit ion. N ous donnons en not e les passages correspondants de

l
‘

édition de 167 1 .

( 1 ) Dict ionnaire et col loque françois, breton et lat in , d ivisé en t rois part ies

Dict iouæ r ha sol locon gal les , brazounac, ba lat in , divisè t au fair ques t ran. D is

t ionariolum et col loquia gal lico—bñ tanniœ -lafina, in t res pu t es dis t inct e , par

Guil laume Quicqnar de Roscoff , augmentez de moit ié , de dense t rait ez non encor

imprim& , et du lat in correspondant en françcia et breton, par lui—même. A

M orlaix , chez George A l lienns , imprimeur et l ibraire juré a Boit es , au Palmier
couronné , et à.Quimparcoreut in en sa bout ique, 1 632, avec privilege du roy.

( 2) Dict ionnaire et col loques français—bret on , diviséz en t rois part ies.Dict iouæ r

he sol locon gal les -bœzonnes , diuisè t au t s ir qusuf reu. par maist re Guil laume

Quiqnisr de Roscoff , augmen t ez de moit ié et de douze t rait és non encore im

primez. A M orlaix de 1633 , avec privilege duroy.

( 3) Dict ionairs et col loque françois et bret on , t raduits du françois en bret on

par G. Quiqnsr de Roscoff , l ivre nécessaire, et c. A St — Briauc, par Guil laume

Doub let , imprimeur et l ibraire, 1 662.

( 4 ) Dict iouairs et col loques françois—breton , t raduit s de françois en bret on,

par G. Quiqnsr, nat if de Ross of. L ivre nécessaire pour l
’

int el l igence des deux

langues.Raven, corrigé et augmen t é en cet t e dernière édit ion aQuimper—Coren t in,
chez Guil laume Le Blanc, imprimeur et l ibraire duCol lage, 1 671 .
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est pour apprendre à faire

let t res missives ob ligat ions

quit tances et cont racte. La deu

xiama part ie cont ien t beaucoup

de mot s communs , desquels on

a journs l lamsnt affaire mis par

ordre de l
’

A , B , C. La t roisième

part ie , les conjugaisons , pro

nonciat ion française e t bretonne

et l
’

exercice ducbrss tieu.

Le V.chapitre.Deniz familiers

estans à l
’

hostal lsrie.

RO BERT, SI M O N unesru
s r ecrans

R. Dieu vous garde de mal

mon host s .

S. Soyez les bienvenus , M as

sieurs.

R. Logerons
—n0us bien scans

pour cet t e unis t ?

S. O uy, monsieur, combien

es tas—vous ?

R . N ous sommes six de

t rouppa.

( l ) Le passage en t re crochet s manque dans la première édit ion ; nous 1
’

pmut ous l
‘
édit ion de 1 633.

( 2) Première éd it ion seule da s ihot .

É dit ion 1671 ( suit e) a 80 avit disqui cher liseron missifi , obl igafionnou,

quiæuçou ha cout rageon. A n s il qucfircn a dal cb en dict iouuæ r l equs t dre un

a alphabet bag a dels
’
h ce la a guarica commun , a para az ans bsmdeiz aft er a

ce la a rencon t ron. A u t rade qnafirsu, ar sonjuguaisonnou, ar prononcia t ion

gal l es , ha brazonuac. A n V. cheb. Divison famil iar ho veza au bœ h l lary .

Rober t , S imon kart yo, ha rê a l l . R. Doué d
’

ho mirc onz drono, ma boet ys.
S. Deuat mat re—vihs t , A ut rounsz. B. H a ny a bel le logs arvat en t y

—mau e

usz ( rio) S. Gual lot sur, A ut rouusz. Pet so a banœ
'

b—c
‘
bn ? B. C

‘
huac

‘
h

om en un compagnuuas.

a sa suit disqniff obar liseron

missiff
, obligat iounon , quit tan

çon a conutredou. A u silnet

quanren a dalcb salz a gusrion

commun , ps suez en re az aux

bsmdaiz de obsr, laquaet dre

vrz suez en A , B , C. [A n trade

qnsufren ,
en sonjugaisouuon ,

en prononciat ion Gal las ba Bra

zonaes , bac exercice en chris

t en]
A n V . shabistr .Diuyson fami

l ier ho bezelf au bostelary.

sonner , amour: A N nom s,
H A sa A L L.

R. Doué do mirc ouz psp

drouc, ma bost ys .

S. Dsuet met re (2) vibal ,

A ntrounaz.

R. H a ny abel le logafi
'

en mat

en ty man henoz ?

S . Gnal lot sur
, A ntron.Pet so

àbauoch — hn ?

R. H usch cump auvu com

peignnnœ .





l ez-eu vn je vous rendray

vos t re argen t e t si aurez vost re

vin.

S. M onsieur
,
il n

’

yaura poin t

de faute , vos tre cheval a— t —il ben ?

R . N on
,
mais ne l

‘

ahrauuaz

pas encore , car il es t encore t rop

chaud vous lui feriez prendre les

suynas ; pourmanez—le vn pet it ,

e t quand il aura mangé quelque

peu, vous le menerez à Fahren
noir regardez si les sangles ne

son t point rompues apport ez

ma bonget t s qui pend à l
’

erçon

de la sel le
,
t irez mes bot tes e t

net toyez
— les

, puis met t ez-y les

t risques
— houses dedans.

S . I l sera fait , monsieur

vous plais t-il main tenant venir

souper ?

R . Vous dit es bien , vous es tas

boucompagnon : or sus, al lons,

je suis t out pres t .

D. Je m
’

en vay souper à la

vil le ; si quelqu
’

un me demande

vous me t ronuersz en lamaison

( 1 ) L es quat re premières édit ions bosofi.

( 2) 1 633 gum .

vuan me a rent s dech oz ar

gen t , hac ho bezo (1 ) lot (2) au

gnin .

S . A n t ron, ne vezo quel a faut ,

ha doursat so ho march—hu

R. N en des quel , boguen

ne dourayt a quel boaz , rsc

tom eo dezell boaz occa

sion vasb dezal f de ceffat au

enies , pourmanit é vu neubsut ,

ha pa en dsuezo debræ t vu neu

bent , cacçit e de enaff sel lit

bas au sancton so torret : digec

çit ma bongadsn diff pab iny so

cuz erçon en dibr , tenuit ma

heusou ha t orchit —y, ha gouds

liquit en t riqne
— beusouebarz.

S . Græ t vezo, aut rou has ez

a h lig gnsnecb breman dons t

de coanyaff

R . M et a leuerez, coumpai

gnoun met on t or ce, daomp
breman .

D. M e 31 ya en kesr de sosny

elf mar em goulan den em

queffot en ty en Tensoryer, pe

Edit ion 1 671 (mi t o) nnen,me a ren t s dec
’
h oc

’
h ers

’
hen t , bas 0 pezo lot ar gain.

S.A n t ron , ne vezo qnet afaut , ho march —huhe douret eo ( orig.avan ) . R.N a

de quat , boguen ne ahenvri t en quat , ra tom eo deze c
’
hoas , occasion vec

’

b deze de

savonet en avise, pourmanit en un nenbeut ha pa sndevszo debret un neubsut ,
cassit en de eva sel l it bag ar conclon so t orre t digacçit ma bongeden pahiny so

ouz arçon en d ibr
, t enuit ma heusou he t omb it -y.ba gouds liquit ebarz au t rique

hensou. S. Gret vezo
, aut rou : has an a pl ig gvcucc

’

h breman don t de mania.

R.M at a laverez , compagnon me t ont orça, dcmp breman , me so pres t. D. M o

il ya de coauie quer ; mer am gonlen deu em queffot au t y en Tensorier pe
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S. M onsieur, vous plaisl
-il

me donner congé de boire à

vous ?

A . Ja vous remerciecen t mil le

fois.

S. I l me semble vous anair

ven ent re-fais , mais il ne me

souvient pas bonnemen t où il

m
‘
est eduis qne c

’

ast eil à Bru

xel les .

A . O uy cert es , je suis de

Bruxel les .

S. I l ne vous despleira pas

si je demande vot re nom

comment vous appel lsz
— vous ?

A . Je m
’

appel le Samson.

B. De quel lignage es tas vous ?

A . De la l ignée des Esco

liers.

B. Vous dites vray je vous

reconnoy maintenan t .Commen t

vous va?

A . Comme vost re amy, prest

à vous faire plaisir.

( 1 ) Quat re premières éd it ions p l igoj .

( 2) Quat re premières édit ions grafi .

( 3) M anque dans l
’

éd it ion de 1 626.

( 4) É dit ion 1 626 1 632, 1 633 ouah.

É dit ion 1671 (mit o) S. A ut rou, bac en a p l igo guenec
’
h rei congé din de

s ive des
’
h ? A . E n t rugarez cant mil gnech . S. A vis a ra guanan ho

psza guels t a guaz al l , boguen uemaus quel a satin bauemaut pa a l ss
’

h ;

me a isl im ez sa au Brux el les. A . Y a cer tes, me sa à Brux el les.

8. N e disp l igo qnat gnanach mar ganlenuâu oc
’

h beno

banac
’

h-hn ? A . Sanson a rer a hanon. B. Ps a l igues azouc
’

h c
’
hu?

A . A ves a l igues ar scholaaryen . B . Guir a l iv1 rit , breman os
’
h

aznevàu peuans a bauoc
’
h c

’

hn ? A . Eve] ho mignon , prest de rent e

servich dsc
’

h.

pe beno rer a

S. A ut rou ha é a pligo ( 1 )

guenaoch reiff conngé diff de

euefi
'

dech ?

A . 11 0 t rugarez cant mil

guaz.

S . A nis a grs (2) gnsueff bo
bezelf a guaz al l guels t

boguen nemeus quel a senff pa

en lecb bonaman t me a is tnm

ez sa en Bruxel le.

A . Ya cert es
,
me sa a Bru

xs lles .

S . N e displigo quel gueueoch

mer gonlenna oz beno pe bene

à greer à hanosb—bn?

A . Samson à grosr à baua[ff].

B . Pa a liguez oucb (4) buy.

A . A nes a liguez au Sacles

rysn .

B .Cnyr a l iuyrit , breman en

oz aznaualf. Penans a hau0ch

buy?

A . Ens l ho mignoun , praes t

de ren talf seruig daoch .



B . Ja vous remercie de vost re

bon vouloir d
’

où venez—veus

main t enan t , de delà la mer?

A . N on , je viens de France ,

d
’

A ngleterre et d
’

A l lemagne.

B . Que dit-on de nouveauen

Francs ?

A . Cert es rien de bon .

B . Comment celà ?

A . I ls son t tel lement acharnez

les vus cont re les aut res , que

j
’

ey horreur d
’
en parler .

S . Dieu nous préssrne de la

guerre cinile, car s
’

es t vuman

uels fl ean mais il nous faut

anair patience, nous aurons la

paix quand il plaira à Dieu.

A . Que dit -oude nouveau en

cet t e vil le ? que dit
-on de ban ?

S. Tout va bien
, je ne easy

rien de nouveau.

A . M essieurs
,
ne vous des

plaise je me t rouve
,
vn peu

mal.

( 2) O riginal oa s t izout .

( 3) Qua t re premières édit iops p n eam fi .

( 1 ) Quat re premières édit ions diop l igoj .

É dit ion 1 671 ( suit e) B . O t rugarecat arân a ves ho volon t az mat , pa a lec
’
b a

dans t -bn breman eus ar cas te z al l armor ? A .Salv ba greg, dons t a rân aFranç ,
aBrosses , bag à.A lemaign. B.Pet ra sa a neuez auFranc A .Certeuuet raave t .

B. Pe t ra a quemen t -ss ? A .Quemen t eme en em bandet en ail aenep eguils

( français il s sont t el lemen t bandez ) ma smsus h orreur a prezsc ans au d re se.

B . Doué han pressrvo eus ar b rase l civil , res bee ez ao nr crus ldet bras , boguen rat

sa dump sehout pat ien t c t , ny or bezo er puec
’

h pe p l igo gan t Doué. A . Pebez q na

lan sa en quer
-men ( français Quel les nouvel les en cet t e vil le palm sa il mat 1

S. Psp t ra se mal , ne oûn as t ra a uavez . A . A nt ronnsz , nemet ma displiga
dac

'
h
, en cm casual à rân un neubent clan.

B.O trugarecat à greff evss he

veloutez met paaleecb be dent

buy, anse aucast ez el l dan mer?

A . Saln grace, dons t a graff

à France, ha Brosses bac à A la

maign.

B Petra sa à neuez en

France

A .Certesuen dansus t raàmal .

B .Pet ra é quameni se
?

A .Qnemsn t enam sastizont (1 )

en s il à enep aguila, me ammsns

horreur ho prezsc enas audre se.

S .Doué den preseruo (2) a vas

en braesel cinil l , ras vn crualdet

bras se boguen rat se daomp

sahanl patien tet , ny en bezo au

peach pa plygo gant Doué.

A . Pet ra à lauerer à neuez en

Kaer man ? Pet ra sa a mal ?

S . Psp t ra se mal , ne gonn

net lra à neuez .

A . A n t rounsz , nemet ne dis

plige ( 3 ) guanecb en cm

seffa[ ff ] vn nenben t s taff.
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ne les voyez, vous les sent irez

bien , M onsieur , ne vous plaist
—il

aut re chose ? es tas— veus bien ?

A . O ny m
’
amya ,

déteignez

la chandel le et vous approchez

de may.

J. Je la déleindray quand

je serey hors de là ; que vous

p lais t
—il ? n

’

êtes—vous pas encore

bien ?

A . J
’

ay le t es te t rop basse ;

haussez un peu la lraversin t

je ne sçeurois coucher si bas .

M amie , baisez—moy une fois ,

et j
’
en dormiray mieux .

1 Darmez dormsz , vous

n
’

es tes pas malade puis que

vous parlez de baiser. Plus t ô t

mourir que de baiser un homme

en son lis t , ny aut re part .

Reposez de par Dieu ; Dieu

vous donne bonne unis t et bon

repas.

A . Grand mercy , la bel le

fil le.

6 sen tent à real en mal .A ut rou,

ha net lra à fel l desb—huy quan ?

bac en met a dansb-hu?

A . Va sur ma mignonnes ,

lazit en gonlen, he denet tos tic

diff .

J. M a é lezo pa vezi[ ff] es t
a

’

n chambr ; palm à fel l dech

hn , he ne maouch quel en met

boez ?

A . M e peu à se re iss l l ,

gorroil un nenbent auoril lar ; ne

onlfen qnat cousqnat quan isal l

sa.M amignonnes , pasquil diff vr

guaz , has é consqniff gnal à sa.

J . Causqnit , canaquil , nen

donch qnat slaff pa coumsil

à posqus t gus] é gnsueff

maruel suit posqus t de un des

en é guel le nec en lecb al l .

Reposit en hanu(2) Dans ; Doué

de roi (3) nos mat daoc
’

b he

repos mal .

A .O t rugarecat , plech consul .

( 1 ) É dit ion 1 626 p ocket , dans cel les de 1 632, 1 633 p osqus t .

( 2) É d it ion ha nuo ; édit ion 1 632, 1 633 hanu.

( 3) Quat re premières édit ions roifi
'

.

É d it ion 1 671 ( suit e) : o saut ant à.rabat srvat . A ut rou, ba net ra à fel l dac’
h —hu

quan ? bag amat adoc
’
h-bn ? A . Va sur mignonnes , lazit er gonl en ,

ha danot

t os t 1 0 din. J . M e a lezo pa vez in es t a
’

r sembr ; pat ra a fal l dac
’
h —bu l ba ne

maoc
‘

h qnat ervat c
’

boaz ? A . M e feu a en re ise l l ; germit un nenben t en

oril lar, ne onlfen qnat cousqnet quan isel l-se, ma mignonnes , pasquil din un

guez , bag a consquin gue t ] a sa. J. Consqnit , canaquil , n
’

en ( n
‘

a) doc
’
b

qnat c lân pe compei t a pos qus t ; guel l a guenen marvsl evil posqus t de un

don en a vale, nag a les
'

h al l. Reposit e [u] beno Doua ; Dons de roi dac
”

h

nez mat be repos mat . A . O t rugarecat , plac
‘
b sonan t .
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Vu, deux , t rois , quatre, cinq ,

six , sept , huit , neuf, dix , onze,

douze, t reize, quatorze, quinze,

seize
, dixsept , dixbuit , dixnenf,

vingt , vingt et vu
, vingt

— deux ,

vingt
— t rois t rente quaran te

cinquante, soixan te
,
septent s ,

bnicten te
, nanante , cent , mil le,

dix—mil le , cent —mil le
,
mil lion .

L E S J O U RS DE L A SE PM A I N E

Dimanche , lundy , mardy,

mercrady, jaudy, veudredy, se

msdy.

Vue semaine, vn jour
, huit

jours , quinze jours , vumais , vu

en
, un demy-en , un t erme.

( 1 ) É dit ion 1 633 partout dos.

A N N O M BBO U

Vuan , dasn , try, penar, pamp,

bnacb , saiz, siz, neo, des , vnnec,

deaness , l ryzsc, pausrzss ,pamp

zac, buazes , seit l sc, ail l es , neon

les , vgnen t , vnan voar u
’

nguen t ,

dasn vssr n
’
ngnent , t ry vssr

u
’

nguent , t ragan t , deougnan t ,

hant er cen t , t ryvgnent ,dec à t ry

vgnent , peuer vgnen t , des ha

peuer vgnent , can t , mil l , dec

mil l , cant -mil ], milioun.

A N DE I Z Y O U A VES A N SI Z U N

Dysull , dyl lnn ,
demeurz ,

demarcher , diziou, dergnenar,

desadorn.

Vn sizun ,
vn deiz siz

deiz , pemzsc deiz , vn mis , vn

blasz vu hant er b lasz vn

termen.

É dit ion 1 67 1 ( sui t e) Vnan , daou, t ry, pavar, pamp , c
’

huac
’
b , ssiz, siz , neo, des ,

annee , daouzec, t rysac, peverzec, pemz sc, c
’

huazas , seit ec, t ric
’

huec
’
h
,
usan te s ,

ngnen t , unan voer u
’
nguen t , dann voar u

’
nguen t , t ri voar u

‘
nguen t , t ragan t ,

daouuguen t , en t er can t , t ry nguen t , des a t ry ngnen t , pavar hngnen t , des he

pever ngusn t Cas t , mil , des mil , can t mil , mil l ion . Dyssul , dyl l nn , demeurz ,
damers

’
her , diziou, dergnenar, dassadom . U r sizun ,

un dez , s iz dez , pemzsc dez,
ur mis , ur bloaz , un en t er b les s , un t ermen.
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Cant ique : bret ons , imprimés chez M achuel à Quimper en

1 642

D
’

après l
‘
approbat ion dat ée du 1 6 décembre 1 64 1 , l

‘
aut eur

de ce recueil es t un P è r

e de la Compagnie de Jésus . Ce

qu i l y a de plus curieux dans ce recueil , se sont les airs

emprunt és en grande part ie , d
‘
après l

’

A dvsr t is semen t au

lect eur , à Claude le Jeune, musicien de H enri 1 1 1 , mais dont

quelques
—uns sont des airs de chansons cernenaa isas. La

t able désigne les airs appropriés à chaque cant iqne. N ous la

donnons in-sx t snso en raison de son importance pour l
'

his t oire

de la musique en Bretagne. L
‘
exemplaire d

'

où sont t irés ces

ex t raits est conservé à la Bibliot hèque N at ionale Y 6 185 .

P . 1 3. I . Pehiny à compren en sommsr aux en M yst erîon à vezo

canal en leuric men var en ær, U ni nos cœurs , etc.

1 6. 11 . Var en fin divsza aux s map den, var en tenu, Batail le,

comp agnons , batail le, al lons camper .

( 1 ) D
‘
après la B iograp hie brot onno de L aval, les deux p lus anciennes édit ions

de ses can t iques seraien t cel les de Jean Parier, à Quimper, sans dat e, et cell e
dont nous faisons usage ici. I l y en a en deux aut res de Y . J. L . Darrien,
à Quimper, sans dat e la dern ière ne con t ien t pas la Vie de Sain t Corent in

ni l
‘
épit re déd icat oire. Cs s can t iques on t é t é souven t rééd it és. Las aut res

ouvrages du Père M aunoir son t Vi t a sanc t i 00œn t ini, Corisopit i, 1 685 , in
—l 2 ;

réédi t ion au 1 821 ( 700 vers bre t ons) ; q æl sm aorot da baorion Jm s—Kn
‘

st ,

prose et vers , Kemper, Romain M alassis, 1 679, in
-8° Quimper, J . Périer,

1 686, in
-8° Quimper, Y . J . L . Darrien , sans dat e, pe t it in

-8° de 1 20 pages

L e sacré—col lège de J ésus , Quimper, J ean B ardem ,
1 65 9, pet it in

-8° ( Voir

p lus bas) . L es deux d ict ionnaires qu
’
il con t ien t roul em ent , le dict ionnaire

français
—bret on , mot s , et le d ict ionnaire bret on-français, environ

on t é t é réimprimés avec la syn tax e calqnés sur cel le de Despaut ère dans

l
’

A rchæologia br i t ann ica d
’
Edw. L hwyd , O x ford , 1 707 , in

-fol . Pour l
‘
œuvre

apost ol ique de Père M aunoir, digne successeur du Père M ichel L a N oble t s

de R amdam , voir L e p a rfa it mis s ionnaire o u la vie du Pèr e J ul ian M a nn m
‘

r
,

par le Père A n t oine Bouchet , Paris , 1 697 ; une deux ième éd it ion en a é t é

donnée par l
‘
abbé Trasvanx . Cf. auss i dom L eb 1 neau, Vie des sain t s . L e Père

Jul ien M aunoir es t né en 1 606 a Sain t —Gœ rges
-de-Rein l embaul t , d iocèse de

Rennes , e t mort a Plevin , en Cornouail les , en 1 683. L
‘
ex t rait de cant iques

que nous donnons ici nous a ét é communiqué par M . A . de la Borderie.
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59. XVI I I .Eux ar seiz pechat capital , orguoil , et c., ha ho remed , var

an toun , I esus aimable.

61 . XIX. Eux au orgouil , hac é remed , var au ær, victoire, ven

geance es t à nous.

66. XX . A enep an A uaricc
,
var au toun

, E r bloas quen taff ma
'
z

demezis .

XXI . Var ar pechet à Luxur hac è ramed, var ar moez, me a maux

vr par, mon argarz.

XXI I . Eux ar pechet à A ny bac è remed , var ar moez, Dez mat
dechuy ol l en t y man .

XXI I I . Eux ar Gloutoni ha he remed, var au ær
,
E P louare en

p ley ar mor .

85 . XXIV . A cusp ar Buanegez gant he remed , var an toun , 0 Tal ,

ô M ap , ô Sp erst glan .

XXV. Eux au diegui ha he remed , var au ær Jusque: dans le

sein de Thet is.

96. XXVI . Buit miret erfat hou pemp squien t naturel cuz ar peche

dou lauaret , diuiset en dion quetfren , var an ær, I l nous faut

aussi fréquen t er .

1 04 . XXVI I . H ymn saphie var poanioucorporel au re daouet
, var un

moez, Vt quean t lax is resonarefibris.

1 08. XXVI I I . Eux ar seiz sacramant an I lis , var an ær , Lauar

vsurer pet ra gry.

1 1 2 .XXIX . A r Furnez, var an ær, I esus map Done, etc.

1 1 5 . XXX . Paraphras an salue Regina, var an toun ,
nous le sa luons

grande Reyne.

1 1 6. XXX] . O raison deuot , d
’
en I t ron M aria t ennet eux à vu I stor

caezr quelennet gan t vr mam d
’
he map var ar moez , Ja le fils

mignard de Venus .
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1 1 9. XXXI I . O raeson al l denet , var au toun , an I troun Koryabin

iauare bepret .

1 20. XXXI I I . Paraphras var Veni Sanct e Spiritus et emit te

cœ litus , et c.
,
var ar moez

,
Viens saiuct Esp rit glor ieux .

1 23. XXXIV. Seiz douuaeson un Speret glan , var an ær , L e Soleil

p lus beau se fait voir .

1 26. XXXV . A n eiz guinvidiguez pre2eguet gant hou Saluer en

menez, var auær, M il le bois de ver t se fon t p leins .

1 29.XXXVI . A n Stabat M at er dolorosa tros t en brezonec, var an ær ,

La mere es toi t douloureuse.

1 33. XXXVI I . A n Vexilla Regis prodeun t , en brezonec , var moez

ordiner an I l is.

1 35 . XXXVI I I .0 Filn et filiæ en bremnec, var au ær ordiner it can

an l lis.

1 40 . XXX IX . Danid mirer an denet , var ar moez , Broutez brebis

l
’
herbe en cest e p laine.

A n novelou ancient ha devot gant Tanguy Gueguen.

E Quemper Caurint in , gant G. A l lienns , 1 65 0 (Bibl iot hèque

N at ionale Y 61 87) ( l ).

N ouel var t on , a colis ortu cardine (P . 60, 25
°
noel).

N ouel , N ouel , A l leluya.

Greomp meuleudy de M aria,

A ganas Roue
’
n bet , guelhet t ra,

A n guerches splann , merch sant A nna.

( 1 ) Tex t e communiqué par M . A . de la Borderie.
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Paucoumsas oaty Gabriel ,

Ez voe quan cufl
'

ha quan vuel

M a
’
z denea I esu, an guir buguel

E
’
n guerches plasant ha san t e].

Dre
’

n tat A dam ez camp blamet

H a Eua houmam ast lamet ,

O z dibn n anal , chancç calet ,

Voe daomp ny ol l bezatl
‘

col let .

Ez camp oil , al ias , é las t ez,

En poan hep repos nos ha dez,

Pan quemaras I ssu t ruez,

Roue an sent , ouz houpaouœnt ez.

Que! map Done
’
n tat auBarados ,

A ganet scler du (2) hanter nos

En vn coz marchauci disclos ,

Pan cant en presep oz repos.

H a neuse an aer à sclerhas

H a knach ha t raon à goulauas ,

A n A elez buhan à canas,

A c en doa (3) luduon synaou bras .

H a dre an goulaouenaouet

A n ateren ez voe quelennet

Try Roue à taccon da dons t

Da profl
'

d
’
un mabie beniguet .

Pedomp I esuon guir baguel

En amser present so san te],

Da cacc ha hambrouc pep drong eal

Diouz Leonis Breiz Isel l

( 4) S ie.

( 5 ) O riginal B reiz is h el l .
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langue , et grandement difficile aux originaires du pais de lire les

anciens liures Bretons . Qui est celny qui pourra l ire ces mot s escrita

à l
’

ancienne mode ar goafl
“

, l
’

H yver , an H afi, l
’

Est é , da bezafl
'

,

guenefi,
an efl

’

,
ma Tat il N

‘
est -il pas plus à propos d

’

escrire comme

on prononce ar goân , an hân ,
da vezo

, guenén , an ên ,ma Z at ? Les

François depuis peu ont t ronné ce t t e façon d
’

escrire fort propre ,

escrinan t comme ils prononcen t .Dans le langage breton, il ya plusieurs

consones mutes qui se changent en diuerses occasions , mesme vnc

let tre se change en plusieurs aut res ; les anciens Bretons ne met taien t

point les let t res dans le
s
quel les ces mut es es toient changées , mais

escriuoien t tousionrs le mot comme il se t rouve auDictionnaire , par

exemple Ta l qui signifie père ; T après ma , mon, se change en 2 ;

après e, son
, en d , t el lement qu

’

on prononce ma Z at , mon père,

e da t , son père toutefois les anciens escriuoient ma t a t , e t a t . Qui

est celnyqui pourroit lire ce langage s
’
il n

’
aune œ nnoiæ ance parfaite

de la langue ? I l y a des mntes en grec, par exemple les verbes qui se

commencent (P .2) en p hi, au præ terit parfait , changent le p h i en p i,
comme p hrazo, p ep hraca ils ne met t ent p hi mais p i, selon qu

’
on

le prononce.

De la. façon de l ire et p rononcer l e b ret on.

1 . Quand vous t ronuerez vn n devant laquel le il y aura cet

accent ne prononcez cet n comme les aut res avec la langue la

remuant , mais dupalais et vu peudunez , exemple an hân , l
’

est é ,

ar goân ,
l

’

hyner, guenên , anec moy, an ên , le ciel.

2. Quand vous t ronuerez vn c
’
h ou il y aura vnc apost rophe entre

c e t h , prononcés de la gorge, exemple dec
’
h , hier , sec

'

het , soif.

3 . Quand il y a vu ch sans cet te apost rophe, prononcés ch comme

on fait en françois , exemple t achou
,
cloux , renchou, rent es.

4. Le z se prononce comme le zet a en grec, c
’

est —à—dire plus dou

cemen t que s , touchant de la langue le dessous des den ts , exemple

beza.

5 . Quand à la fin de la dict ion il y a e ausc un z , il ne faut pro

noncer cet ez comme vn es lat in
,
mais ausc vn accent plus bas ,

exemple guirionnez , vérit é .

6 . Quand à la fin d
’

vne dict ion il ya sa a lafin
, quelques fois il faut
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le prononcer comme vu es lat in , tun loat ausc vn accen t plus bas.Ceux

qui ont vu accent aigu sur la dernière se prononcent comme les es

lat ins maguerés , nourrice, maoués , femme ; ceux qui ont vu accent

grave sur la dernière se prononcent anec vn accent plus bas, exemple

guès , arbres , p ès , pois , lès , hanche.

7. Quand il y a deux voyel les consécut ives marquées (P. 3) de

deux pet it s point s l l en faut faire vue diph tongve mais séparer la

prononciat ion de l vne d
’

anec l
’

ant re, exemple au, foie, sû r , henr.

8. Quand vne diction est t erminée en n avec vn t il t re dessus , il

faut la prononcer comme s
’

il y auoit deux n , exemple gourën ,

lut te.

9. Pour bien prononcer le breton, il faut met tre vn accent aigu

sur le pénul tieme, exemple anéua l , best e, ampreuänet , best cs

venimenses.

Qven t el t ov ch ris t en eus ar col l een sacr I s su—Ch r is t (P.

au GVEN
‘
I
‘
A CL A SS.

Quent el quen ta .

Pion en dens hor c
’

hronet ha laqnet er bet man ? Dous . Pe cuit

tra Euit e anaout , e caret , hag e seruicho .

A r ( 1 ) re a gare hag a seruicho Done
,
bag a varvo e s tat vat

,

pelec
’
h ez ain t Er barados da volet Dous .

Pegueit e chommin t —

y eno ? Biruiquen .

N ag ar re a ofi
‘

anço Done marnelamant hag a vervo e goal stat ,

pelec
’

h ez aint —y En infem .

Pet ra raiut —y eno ? Doui, blasphemi, disespefi .

Pet ra eo ar brasse , an nocessera, bag an importants (3) affer bon

eus da soureia er het—man Sem icha Doue hag en cm sauetai.

Pet t ra so requis da cher cuit seruicha Done Pernp t ra.

Pe re int —y? 1 Gridi e Donc. 2 Esperout e Doue. 3 Corel Doua

o t ec
’
het d iac

’

k ar peche t . 4 Card Doua o pra t iqua ar ver tuziou

ha rewo ar sacramanchourequis eguiama renquer.

( 1 ) O riginal part out a re.

( 2) O rig. e sa in t .

( 3) O rig.imp orta.
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Gan t iccn sp ir it uel b ac ins t ruct t cncn p rofi ta b l evi t ataqut

au h aut da von t d
’
ar B aradcs ;

Ccmposet gant auTat Julien M aner, religius eus ar Ccmpagnnnez

I s sus.

Ccrriget bag augmen t et gant ( 1 ) a nenez en edit ion divers -man .

E Quemper, gent Jan Perier ,
imprimer ha librer en Esccp ti

Querne, sans date , vers 1 686

Ext rait des M iraclou san t Canrin t in .

A r bloas 1 638, e quichca Quemper Canrint in, é Rn-nevez one

commet t et nr sacrileg enep sant Canrin t in . A n imaich à voa e
’
r

feuntun nevez a one torret ha flast ret gan t nr re ( 3 ) t empt et gant

en drone spers t . Done ne les qnat crdinal ar pechedcn bras se bep

punition public. N suse (4) sonden é ons cast iset Quemper a bala

moua d
’

en t crfet se. U r vcœn est rencb à crcgas (5 ) de guen te

ebars (6) e Rn— nevez é lec
’

h ma ous commet t et ar péchet bras-se,
ha gouds se é lames é ker pelec

’
b é lazas quasiment ar t redsren eus

en habitan t
, bag au nemcrent à ioa é peril de perisse. U r certen

servicher de c ê c valet ez ce ar guer en un quer bras danger,

a one inspiret de elie (7) er bourc
’
hissn d

’
en cm recommandi du

S . Canrin t in dre ma
’

z so (8) er c
’

henta esccp eus à Quemper,
ba patron à Guerné . Psp nnan a one coutant , sint i a rsscnt ons ar

c
’

hcnsail sur se
, bag é rescn[ t] voeu, peuans é laqnasent du aber

( l ) Probab lemen t gantwn.

( 2) L es ex t rait s suivan t s nous on t ét é communiqués par M . A . de la

Borderie et t irés par lui de l
‘
exemp laire de la Bib l. N at . Y 6 187 A . L

‘
ouvrage

se compose de deux part ies ; la première est consacrée à sain t Corent in, pat ron

de Quimper et d
’
après la t rad it ion premier évêque de Cornouail les, et a pour

t it re couran t B uhez sant Canr in t in la seconde porte proprement le nom de

H aut ar barados.

( 3) O riginal uro.

( 4 ) O rig. neue.

( 5 ) O rig. arm .

( 6) O rig. ebas.

( 7) O rig. a l l ia.

( 8) O rig. ma seo.
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nr lec
’
h manivic en il is S. Canrintin avit taquet ( 1 ) en re legou

S. Canrint in , pere a ioa bet digecet gant en Tal reverendissim den

Doué Gnit lerm ar Baelec , sacop à Guerné .Pa ous gret ar vœu, nense

sonden à pacnesas ar Pes t ilanc bag é finisses é Ru-nevez é lec
’

h ma

commenças au drone bag occasion eus annsza Donc ra vezo

menls t ba S . Canrint in (Pp. 21

O raeson en enor d
’

ar sal z son t ans a V raie .

Salndcmp gnit ibnnsn ar seiz Sen t ans à Vreiz,

Pers 0 dans ast ennet en bcr bro—ui ar feiz ;

Salndcmp dreist ar re al l bon tat san t Canrint in

Da veza bouadvccat breman ba vcar hor tin .

Glorius san t Canrint in , bon tat caran tazns ,

Resarvit , me bc suppl i, bor c
’

batcn de Jasus ,
Prasant it bouenenvcn d

’
en I t ron Varia

H a de saut Joseph yves en bon beur diveza.

H a c
’

huy, autrou sant M alo, bo pet ccûn ebanomp

A n tan eus hc caran tez tanlit hiric carnomp ,

Gecit ar Bleiz infernal pel l aban diana bar bro

Evit ne vezimp t rec
’

bet en art icl hcr marc.

A nt ron sant Petern , sacop ba pat ron a Vaas t ,

Sat t it ous hc puga1é , sat t it ous hc tanvs t ,

Sel lit ous bo pugala, sat t it ons ho tanvs t ,

O us ar Kernevis yves a sa hc mignonnet .

A ntron san t Samson , c
’
huy sc escop bag abcst cl

Da guen ta pas é Brossnx , gouds en escopt i Dol ,

A t las amacmp (4) bepret é tail de vont de gcl l

En han Done à bret mat roit sicour daomp al l .

( 1 ) O riginal laquan t .

( 2) O rig. en: m em .

( 3) O rig. a M nomp .

( 4) O rig. emaomp .



A ntron sent Brise, pat ron esccptySent
—Briec,

Bazit dre bc caran tez onzomp oil t rugarac,

C
’

huy a sa t cst mignon d
’
bcn tet san t Canrintin

,

Digaçit daomp bo ccnlmic pa vezimp voar er fin .

A ut rou sant Pol conduct eur bag sacop a Laon ,

Bazit conductor daomp-ni, recsvit bor c
’

balcn

Bazit conductor daomp-ui, racevit bar c
’

halon ,

Fal l dicuzcmp aubar marc pat tait en dragon ,

H oupresant it de l oué en bon beur diveza,

Pa rencqnimb dirac Jesns bep mar comparisse.

A nt ron sant Tugdual , escop ha pat ron Tregner ,

H or recommandet bepret de Jasus bar satvar,
H a pe vezo rat lesel ar bubez bag ar bet ,

Chassait pet i dicuzcmp ar serpent mil lignet .

M a bc salud edere, seiz Sen t amens à Vreiz,

Bemdeiz imprimit é creiz bcr c
’

helcn ar guir feiz,

Imprimit en bon sué Esperanç , carantaz

En en 6 rent imb gracen amens bc t rugarez

F ormul aire de p rône en b ret on de Vannes

Ce formulaire est inédit . I l es t conservé dans un manuscrit

de 1 693, qui est la propriété du chapit re de Vannes. I l m
’

a été

l ibéralement communiqué par l
’

abbé La M ené , de Vannes , bien

connu pour son zèle pour les ét udes bretonnes. Le t it re port e

C lar issimo viro, domino D . Joanni L e Queuœ, in ut roque

jure l icen t iat o, nec non parochiæ de Bignan vigi lant issimo

p as t or i. Suit immédiatement après le t it re une Tabel la t empo

rar ia fes torum mobil ium , pour les années 1 693 à 1 732. Le for

mulaire breton compt e 25 pages . N ous le donnons en ent ier. C
‘
est

( 1 ) I l a paru en 1 698 un aut re recueil de can t iques à Quimper chan J .Parier,
sous l e t it re de P alm … haa ins t ruet ionon chris t en eo t t am ie… du heu

r ion brezonea ha la t in e j urer ar bap l eimp l ( Bib l . N at. B 975 B. I nven t aire
B N ot e communiquée par M . A . de la Borderie.
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Grado in Deum pot rem omnip olen t em .

M e gret en Doué en Tal ol puissan t .

En drivai poeni, é bob aman assambtet avit gout ba bet enseignat

ac ar péb on bnas d
’
cbér , paré a zo comprenet en Gonrbamennen

Doué ba ré en ilis , rec cé ny on recit ou;

U n

Sul ha goél clou en ofveren .

Èr pancarvat poen t , é bob aman assemblet avit obér pédannan de

Doué , rac-cé m
’
on advert isse d

’

er pédeign qûentau blcb avit er

conservat ion bac en exal tat ion ag en ilis cat holique, apostolique ba

romaine, ma pl igeon gen t Doué œ nverüssaîng d
’
ar fé en cl l infidélet ,

bag assemblain deby en cl t sebismat iqnet , ha bugnenaudet ;

N ezé nya pédcn avit bon tat sant el er Pape, evil en assemblé secret

ac er Cardinalet , avit en el l A rhescobs t bec Esccbet , ba spécialement

avit bon aut rou en Escop a Guennet , avit en oil Perscnns t , Curéat ,

ba ré arat en des cerg a enenfueu, ma pl igeon gant Doué raign dehé er

grecs de bem accuitaign, ha ma servigaint d
’

er bcbls d
’

exempls vat

dre houbnhé santel bac bouenseignement .

N y a pédou yvé avit houc é guir crecbén , avit er prinœ t bac en

tutgent il cat holique , spécialemen t avit er ré ac er barréeman , avit en

e t s tat a noblesse bac a jus t ice , a cel lefin ma pligeon gant Doué on

assist eing, ba reing debè er grecs de bourvoyein heureusement ar peh

a zo nécessaire ér ran telèh man , é générale, bac en part iculiér ma

véhemp cl ensemblemen t én péb bac en amitié
, principalement éu

union ec er fé ha religion cathol ique, apost ol ique ba romaine.

N y a pédcn pareil lement avit er ré a drafic ar sr mor bac ar en

douar , avit er labourerion bac en art izande t , généralement avit

pep guir chricbén , affin ma p ligeon gen t Doué assisteing pep heny

hervé é s tat bac é vaca t ion
,
ha reing d

’

imp grace de véritsing bon

salvidignah .

Davantage ny a pédou avit sr gcmpaigncnnèb présent , bac en

æ sis tande t eu office divin , évit en amendemen t ag ar ré zo én pebat ,

evit er ré zo én s tat vet
,
ma pligeon gant Doué bon consarveing ba bou

fort ifieing ér stat
- cé

,
avit er ré zo én nécessit é , dangér ha tribulat ion ,

pé affiget drs gtenvet , spécialement avit ar ré eg er barrois
-men .

N y a ray sué peden én in ten t ion en cbéraricn vet ag en ilis
—man



bac ar cbapélieu ag ar barrée
—men , avit ar ré en dés rait renten bec

crnemsnt sn avit en entretenamen t a nabè bac er servigs divin én hè,

avit ar ré en dès rait ar bare de vont beniguet ba distribnat biriue

én ofveren-man , bac er gnin de célébraing en cfverennan .

N ya bédouyvé avit audisposit ion ag en amsér, avit en gonsarvet icn

ag er maden zo én douar, a cet tefin gondé ma vibemp bcnnœ tement

sustentat
,
ma bel lemp guet bem impléaing é servigs Doué .

O r d
’
antant maidy comprenet quement t ra a deliamp gonlen de

gent Doué euoraison en dés enseignat d
’
emp , ny é recitou

Pat er nost er . H an t ad péhany.

N y a satudon yvé er Gnirbiés glorius M arie, avit mavibemp seconret

bec assist et drè en interœ ssîcn a naby, de pébany é recommandan

dob hou pont dévot ion part iculière.

A ve M aria . M e ausalut M arie.

Finalemen t é homp amsn assembls t avait gonlen pardon de guet

Doué ag en et fenten on nés commet t et , bag avait gonlen grace de

vont obéissant dehon én amzér de zonnet dré en dre-zé ny a rei nr

gcbassicn générale.

Confit eor dea omnip oten t i . M s gcbassa cb Doué .

N y oubon sué mémoire ba sonvenance a bédeign avait ar ré dra

manet , avait repos ineuan bon tadau, bon mammeu, bon bredér , bon

hcnérezet
,
bon héraut , ha bon amie t

,
avait sr ré zq recommandet

d
’
emp pédein avait bé , avait er fondat erion ac en ilisisuba lébian aral

a zévot icn
, principalement ag en ilis —men bac er cbapél ien ac sr

barrois men , avait er ré en dés lézet a bonmaden ait en entret enamen t

a nabè bac ar servigs divin én bé ; avait er ré a repos bon borven

én ilis-men
, bac ér venet , bac et lébian ami a zévot icn ; généralemen t

avait quement guir cbristén a zo t remenet ac er bad-men , à cel — fin ,

mar biben t dethet ér poénnien ec er Purgat cér, manque a bon devan t

bcnab grceit sat isfact ion d
’
er just ice divin, ma pligeon guet Doué bou

soulegein drebon pédennen , bac bon lace t él léb a repos bac é com

pagncnnéh er ré enrns bac er ré salvet .

A men vou hanuct er gouélieu, cr servigeu, hac in t erreman t eu.

En on intent ion , bac én in tent ion ac en cl ré drsmsnat , ny a laron

nr Ea t er , bag A ve M aria , ba ny a laron en créscn crdinére, Fidel ium

Deus omn ium
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D
’

ar gauélieua zo dibuennet dré en [ l is ne labour qnat .

Er houerais bac er hort nalen a inay, bac ar vigilien.

D
’
ar sadorn ba d

’

er gnnér, é ma vigill én pep emser.

Eredden erbet ny grany qnat , eu amser msi dy dibuennet .

H a d
’

en l lis en déanguen a paiy al t hep obér gusn.

M e gcbassa oh Doué , et puissant , dob er U rbas glorius Vari, dob

sent M icbél arbél , dob san t Jehan-Badéonr , dob en abastcls t san té!

Par ha Paul , ba dob en et saut , rac ms mès pébat rai, dré changea ,

dré gomzen , ba dre œuvran dré ma faute , dre ma faute, dre ma

faute brassan res-cê me bat en Entran Varia enrns perpe t gurbés ,

sent M icbél arbél , san t Jeban—Badéonr, en apostolat sant é] Per ha

Paul , bac en al l sent de bédeign en Eut rn Doué avait amp.

xvm°
SIÈCL E

Le XV I I I‘siècle est le siècle des dict ionnaires (Voir A nnales

de Bret agne , novembre 1 887 , p. La langue étant à peu

près dans le même é tat qu
‘
aujourd'hui, et la l it t érature bretonne

ne présent ant à cet t e époque aucune œuvre bien important e, nous

nous cont ent erons pour ce siècle de quelques court s ex t rait s.

Can t iqueu sp iri tuel ar dever ieu ar chr is ten en quenver an

aut rou Doué, en quenver e hunon, bac en quenver e

nassan , composat dre Per Barisy, person a Parès I nguiniel ,

sscopt i a Guenet . M . DOC. X.

Ce recueil de cant iques ne paraît pas avoir jamais ét é imprimé.

Le manuscrit , fort remarquable comme exécut ion et importan t

par les airs not és qu
’

il donne, es t la propriét é de la Bibl iot hèque

municipale de Quimper. L
'

aut eur , né en 1 659 et mort en 1 7 19 ,

prêt re à Inguiniel , en zone vannetaise , a eu l
'

idée originale de

publ ier un recueil de cant iques dont la langue serait au fond



vannetaise , mais modifiés de façon aêt re in tel ligible dans tout e la

zone bret onnant s .

I l nous avert it dans sa préface qu
‘
aul ieuduvannet ais ag , a , il

a préféré eus a ; 7.on s à h ; duade.

I l y a une approbat ion de l
’

œuvre signée Pierre de Châlons ,

grand vicaire , rect eur de Sarzeau, sans le nom duquel a ét é

publié un dict ionnaire breton— français aujourd’

hui assez rare.

Le passage suivan t es t int éressan t à noter Je n
’

y ay rien

remarqué cont re la foy ny les bonnes mœurs ; au cont raire, ils

m
‘
ont perù, dans le peu de connaissance que j

‘

ay de la

langue bret onne , t rès propres à inspirer d
’

une manière aisés et

familière l
‘
amour des ver tus nécessaires à chacun dans son

é tat . Pierre de Châlons est mort en 1 7 1 8 . Ce passage semble

venir a l
’

appui de l
‘
opinion que nous avons déjà émise (Revue

cel t ique , V I I , 3 , que Pierre de Châlons ne serait pas le

véritable aut eur du dict ionnaire et que l
‘
aut eur réel serait le

célèbre Gil lert de Karamponl , aut eur d
'

un dict ionnaire français

braton des plus import ant s du même dialecte : une not e relevée

par l
‘
abbé Luca au dernier feuil let du dict ionnaire bret on de

Pierre de Châlons prouve d
‘
ail leurs que Cil lart a pris une part

act ive à cet t e publicat ion

P réfaç d
’
on al l can t iqueu eus al Levr man . E n h i en peb

con t ig a zisclerü r ar p rofit bras a tenner o desquign ha can ign

can t iqueu devot . A r vn ton coz A r guerch es sacret mam da

Z oné

H an mam ilis andas brepet

H an exhort et
, bon inst rnget

Dre cantiqueuspirituel

Da servigign Doué fidel .

( 1 ) La préface nous apprend aussi qu
‘
il y a au deux recueils de cant iques en

breton de Vannes imprimés au XV I I ° siècle. N ous avons fait jusqu
’
ici de vaine

efiort s pour les ret rouver.

( 2) N ous devons ces ex t raits a l
’

obügennce de M . Lunel.
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Bennignat ouc
’
b etonez on al l marc

‘
bet

Jesns bo frouaz sa ive hennigus t .

Sant es M arimam guiri0n de Zone,
P ligat gueneoc

’

b pidi e Vejas te

Evidom-ni ent razomp pec
’

berian ,

Brema ac en hour eus or marc. A men .

Can t in sp irit uel

Var ar a
’

bleman ans en anaon e
’

r Purcatcr a c
’

houlen sicour

onzomp, bac a t iscleria daomp pa a faeçon ec
’

b el lomp a sicour. Var

en t on ha den a vezo a quer salut , paent ramant , sel l it an dra md ,

p ec
‘
hæ ien .

C
’
bui tud devot , bo pat memor

Ens en anaon a
’

r Purcator ;

Clavit ar c
‘
hri bac ar c

’

h lemon

A reant ans a greis ar flemmou

Bleac
’

h ma
’

z emaint ( 1 ) a c
’
bonlen

Sicaur digusneac
’
h evellen .

0 ma ouffa
’
h petra sanfromp,

H o pa cols a drusz onzomp,

A nduri a recmp un tourment

A dramen boc
’

h entendamant .

Siouaz ! bon dilesel l a rit

En ban-Doüe bar siconrit .

Tourmanchon en 011 varzerîen

H a re on al l t orfetonrlen

Sc aval plijadurezion

E campemeson d
’

ar poaniou.

Sianez , etc.

0 vaza en tan 0 tevi

E langnissomp gant bon envi





342

Pa sono er c
’

h leyer daomp glas

H a bamdaz gouds bo repas ,

H e pa dramanot un il is ,

L ivirit an De Profundis !

Sianez, et c.

N é dans moien quer puissent

D
’

on dilivra en un instant

Eve! ma
’

z sa ( 1 ) en oferan

O ti
‘

rit —bi d
’

ar mest r sonveren .

Sianez, et c.

Pligat gnsneoc
’

b
, autrouJesns ,

Quan donc ba quan t rugarazus,

Dilivr
‘

ia dre bo passion

A n auaon—vad eus bo pbrison ;

Rail dezo en bo Parados

U n etarnit a a repos. A men.

Gnæ rzæ nnon sant é l .

E berbcnnæc Gnénét t , de yout t cannét t lyéss é spéciale é
’
r

bat écbimsu. Diskain a rint i bibuain érbat t
,
bag ind a lemon ag er

vra er hannænen dizanaest e ; courrigét t , criské t t ba not é t t for-æss .

E Guenèt t , é t i H uiçent t Gal las , imprimeur he librour d
’
sr Rané

,

d
’

ar guer ha d
’

er sclacen. 1 734

E r b a t er nos t er (P.

H onn tad a zouénn neon perpét t ,

H ouç anhua (3) revou santafyét t ;

( 1 ) O ri ginal ma seo.

( 2) Ces can t iques présent en t beaucoup de formes in t éœæaniæ . I l semb le
b ien que ce soit une réédit ion de cant iques du X V I I ° siècle. Voir R evue

cel t iq ue, V I I , 3, pp. 3 1 9 et suivan t es.

( 3 ) O riginal hou ç
’
anhue. Pour Iwuç of. armoricain moyen hsz ; a i, a

géné ra lemen t 4! français ; hue spiran t e m avec colorat ion ii.
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R. N onænn, urb ba priédéreab

En ann tri a delieib gont t cab .

D. Pibue ann-déss ind inst it nét t

flag a gnsmen t t gracsuœ rgué t t ?

R. Jézns map Doué ann déss int t grceit t

H ag ag 6 cl gracen cargnét t ,

A vait t rain mærcba d
’
sr gricbeinnon

E maud é
’
r guir Religyon.

D. Péb vairtu ha péb sort i éfi
‘

ét t

A zou énn—ei int t comprenet ?

R. Bonn péhéhen a bardonnent t

H ec é græce Doué énn ann lacan t t .

D. Larét t t
’
ain cab

,
ms bon supli,

Er panrfi t t brass a rant t t
’
aimb—ui.

R. A pliqnain a raul t t
’
cnn iné

M ériten passyon map Doué .

D. A béban é te au fauver

D
’

er sacramantauzé kor caar ?

R. Passion Jézns , é oait t secré t t

Béd el lom dohnéhan sqnil lé t t .

D. A ni a del i on barein

H a gnad incur on recébnein.

R. l e éden been abéhé t t

H ag à vani t guet t Doué punisset .

D. Péb payemand son dévézon

En dut t danad on racebnon ?

R. E
’

r bet t ma græcen hanusalvér

flag a
’

r bet bond nr ganronn cair.



RO BERT LE DI A BL E

Le nombre des manuscrit s de myst ères en bret on es t t rès

considérable. Je renvoie ceux que cet t e branche important e

de la l it t érature bret onne int éresse à la B ibl iograph ie des

t rad i t ions et de la l it t érature populaire de la B ret agne.

par H . Gaidoz et Paul Sébil lot , Paris , 1 882 (Ex t rait de la

Revue cel t ique, t . V ). La lis t e n
’

en es t pas encore épuisée ,

not amment pour le dialect e de Vannes. Les mys tères bretons ,

sauf sain te N onuo, saint e Trypbino, saint Gwénolé et un ou

deux aut res peut
— êt re , sont d

‘
origine française. I l serait ut ile

de publier surt out ceux dont l
‘
original français est perdu.

Sans parler de l
’

in t érêt de ces mys t ères au point de vue lit t é

raire , ils ont encore leur importance au poin t de vue de

l
'

hist oire de la langue. Leur ort hographe représente en sfi
'

et

plus fidèlement la prononciat ion populaire et conserve bon

nombre de faits dialect aux dignes de remarque.

Rober t le Diable est un mystère en six act es et en deux

journées . Le manuscrit appart ient à la Bibliot hèque N at ionale,
fonds cel t ique, n

° 5 1 I l port e la suscript ion suivant e : L a

t ragéd ie de Rober t le D iable et (sic) a moi H enry le Guilcher

de la rue de Kermaria an D . paroisse de sain t Jean du

Baly , vil le de Lannion , ce jour novembre 1 74 1 . Ce

mys tère es t sans dout e d
‘

origine française, mais il est fort diffé

rent du M iracle de Rober t le Diable des M iracles de

N os t ra—Dame , t . V I (Sociét é des anciens t ex tos français) et

aussi, semble— t — ii, du M ys t èr e du X I V
“
siècle , publié à Rouen

en 1 836 , sans les auspices de M . Ed. Frère, par plusieurs

membres de la Sociét é des ant iquaires de N ormandie.

Fol . 2 r°. Ccmmgnones sant el , pan doc
’

b ol assamblet

Pap biny a espar content in a spers t ;

( 1 ) J e dois es t ex t rait a l
’
oM igeance de M . G.Dot t in.
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A iles , grosc misarah , pet ra a bans— n (1 gras t ?

Rec querquen t un nenbent a pas bet anjandrat

Eur brouadur bien format met gant Dons

H ec a t ous bet laqnet chars er sort ext ramitez.

Da ben en nan mis cran a renquas e banal

Gant sur bcan quan t eribl , pitoiab l a cruel

Que ne uoe sur mis cran en poen nes anazan ,

N e songe d
’

ar bed bot a renccbe finissan .

Eval ma nca guenot a commences tempest

[Cn]rnn a lnbs t (2) bacun anal surnoes t

M a cases dora a
’

n ty pinyma voent conan ,

M a commenças en ol gent raison de spontan.

A r bngel a crie quer cron (4) a quan borib

M a voa fasil cradin pence a nige ( 5 ) impossib

Vigo a hours Done a rage en t empest se

N ec a crige (6) er bugs! gant sur galon quer cran .

Ens l en drouc lonscua boarnaas gonlen ;

Rec quemen t voa ebars [ma v]oa achu a vie

Ens l ar bugele el en ont (7) a sais bles.

Estcnus ac certen camprany quement man.

N o rencont re bugel din an (8) naar ar rue

N a de d
’

a chaqnegin, d
’
a fal iria (9) a bep in.

[A ] bret met a communc de exars gael vue

Garguet nes a valis be a vecbants tez.

Biscoes ne vas er bet un den a quer mechant .

(Jonlsgoude en defi
‘

oe ar gras de
’
n sum ( 10) amont .

N en dans not re imposibl de volan te Dane

B onnes a ra pep t re berne a volontaz.

Quent poursny danantag amens choant de bouton

( 1 ) M anuscrit M use.

( 2) M anuscrit luget .

( 8) M anuscrit mm e” .

( 4 ) M oyen armoricain orefl
’

, écrit aujourd
‘
hui arena.

( 5 ) Suivan t l
‘
ort hographe française, lag suivi d

’

i et e a la valeur de j français.
( 6) M anuscrit croj e.
( 7) M anuscrit en nout .

( 8) M anuscrit diran , seconde main d irona.

( 9) Seconds main f oel t r in.

( 10) M anuscrit de neum eu 5 bref.





Rec me
’
meus (1 ) goelet cals deus a difficul tez.

De
,quenten es on (2) bet gen t er roue payan

Pe gant b iny em eus groe t meur a cempagn

Seis M ons es on (4) bel chers en e seruig ;

Gan t henes me groet cela deus a vail lant is.

A hene a teuis de Rom deuet en Amœreur ,

M a bon bel recensi gan t respec t ha enor.

M e
’

meus goelet eno (5 ) ce la a capacitez

N e
’

m boa goelet james en durent ma bue.

A hene e tenis d
’

ar guer deus a Paris

De voelel Charlem g (6) cerget a veil len t is

Pe beny e so bet gen t joy bres receuet

Rec bes an acamp tud quer bac a ur goet sauet .

E voelet me vail lent is e uoen t erib ceret .

A n t edo demeus aFrans auoe neuze o ren

En lec
’

h ma herien mé voa o habiten.

O uz ma goelei uallan t es on bet receuet

Vnen a
’
n douzec tel gent benor ha respect .

Chetuen dignitez emeus be t reoeuet

Euit bésen Charles ueil lament seruiget .

Béen voa pel emser à boe (8) ne
’

m (9) boa goelet

A r uro nec ar henton pe lec
‘
h (1 0) me uoen meget ,

M a
’

s on (1 1 ) en em (1 2) resoluet cuit donnet d
’

ar guer ,

M e
’
s on en em rent et en nenbent a em[ser].

Bremen pan don ery ne deux ( 1 3) den uoar ma sro ( 1 4 )
Ebers e nep facson a gon tan madeleso,

M anuscrit me ” cm .

( 2 ) M anuscrit oem , seconde main a Iwn.

( 3) Seconde main campangn.

( 4 ) M anuscrit a an, comme part out .

( 6) M anuscrit km .

( 6 ) Seconde main C
'M r l emangn.

( 7) O n at t endrait quelque chose comme P e gan t on bet .

( 8) A ujourd‘
hui abamw dans les dict ionnaires.

( 9) M anuscrit nam boa.

( I O ) M anuscri t p el lec
’

h.

( 1 1 ) M anuscrit ma son .

1 2 ) M anuscrit cm .

( 1 3 ) Seconde main M ne w.

( 1 4 ) A ujourd
’

hui ma cro.
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H e en deus leret (1
‘
in donnel pres t hep delle:

Euit ( 1 ) bo supplian de donnet he velez.

LE 20 0 BA RO N .

Pen deo en ot ro Duc en deus d
’

imp commendet

Just eo a resonneb es aemp (2) d
’
e gafl

‘

et ;

Rec, me esper erfat , en eus boant d
’
or hafl

‘

et

A belemour me
‘
s omp (3) gautan digemenet .

LE 3m BA RO N .

M e ne difi
‘

eren quet enit monnet quenech

H e ne gréden quet em bé goes euidoc
’

h .

Rec sé deut pa gueret , me so pres t de vonet

De saludin en (5 ) duc pan deo neué dent .

L A CREA TI O N DU M O N DE

Le manuscrit dont je me suis servi appart ient a M . Luzel .

I l a ét é écrit en 1 760 par Claude Le Bihan , de la paroisse de

Pluzunet ancien évêché de Tréguier. Ce myst ère est une

imitat ion évident e du français , comme le drame com ique

Gwreans an bys (Créat ion du monde) M . Luzel on possède

( 1 ) Seconde main pour u en nombre d
'

endroits w m it .

( 2 ) M anuscrit esaæ ep .

( 3) M anuscrit m comp .

( 4 ) M anuscrit qum ec.

( 5 ) M anuscri t ha s .

( 6) A la fin du 2° prologue on l it Fin du premier prologue de la Créa t ion
du monde ; fait par moi Claude L ebihan de la paroissse de Pluzunet lanne

mil sep t cent soix an t e 1 760.

( 7) L
‘
abbé Bernard commet une erreur des p lus singul ières en at t ribuan t la

publ icat ion du drame cornit en 1 864 6 M M .Gilbert s et St okes.Ce drame a

é té pub l ié en 1 827 avec une t raduct ion anglaise de John Keigwin par H . D acia

0 i lberù . I l a ét é écrit en comique en 1 6 1 1 par W il l iam Jordan. L
'
édit ion four

mil le d
‘
erreurs t ypograph iques. U ne bonne édit ion de ce drame avec t raduct ion

en regard et not es a é t é pub l iée par M .Whit ley St okes en 1864, avec le concours
de la P hi lo logica l Societ y. Sur la quest ion d

’
origine du drame comique, cf .

Picot , la M iet ère du viei l fi ct amant . L e myst ère français es t de 1 5 5 0. L e ma
nascrit bret on le plus ancien connu est le nô t re. A cert ains t rait s ort hogra

ph iques ( of par ex emp le) il paraît probable que c
’

es t une copie d
’
un manuscrit

de la première moit ié duX V I I ° siècle.



un aut re manuscrit qui paraît à peup rés de la même époque

que le premier. I l en ex ist e un t roisième à la Bibl iot hèque

N at ionale (fonds cel t ique, u
° 1 2 ,

in-fol . de 1 75 pages , écrit par

Jean L e M oul lec, de Loguivy
— lès— Lannion , en C

’

est le

t ex t e de ce manuscrit que M . l
’

abbé Eng. Bernard a commencé

à publ ier dans la Revue cel t ique, IX ,
2 , p. 1 49

LE SERRA N T (sic) dans l
’

arbre p ar le.

Gleuel aman , itron , chuy a so puissant

a r quement so er bed dinden er firmament ;

N e ouzoch quel en ol l , me ler gant guirjonne

Perec eo exantet ar noen a vue ?

En is tan t me t epret , chuy a deny de bossedi

Ebars er barados a bep sort met et y.

H uy a oufe en 011 zo deit a de dounet

Enel ma noer Done en «leveus o cronet .

Rec se en defi
‘

oe eon ne nigeech re seueut

H e ne vigach (sic) mestres ebers er firmament .

EVE parle.

Pe a nat ion ont pa comses euel se ?

M e gret nen don t quet dimena a heure Done,

Pa fel d
’

it e toren breman er gourchemenn.

M es caer a t eus presee, ne reen biruiquen ,

M e l euer d
’

it certen , bennes a so mortel ;

A ma t ouchemp out i e t enfemp de ueruel (2)
A ma friot A dam, querœuls on bugele,

A boas bezan (3) prinet demena e gras Done.

( 1 ) L a t raduct ion a le tort d
’
êt re p lus poét ique que le t ex t e, et présente

même un cert ain nombre d
’
inexact itudœ.

( 2) A ut re manuscrit Lut ei a f eu sur au l ieu de twfm p ( Cf. les formes

aj ax , ej ezo de la V ie de sain t e Barbe) ; um l au l ieu de m l .

( 3) 2° manuscrit Luzel , beau.
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L A TRA GEDIE DE SA I NT A L EX I S

O n lit ala fin dumanuscrit qui m
‘
a ét é communiqué par l

‘
abbé

Buleon Tragédie de saint A lex is , t raduit du français en

breton noms des act eurs H onorius empereur roman ; Ephumien

pere de saint A lex is ; O limpie fil le du roy H onorine ; A lex is fils

de Ephumien ; deux ange ; V irgins serven t de O limpi ; Lucel le

servant de O limpi ; A gles mere de saint A lex is ; les t rois pauvres ;

Eleilophon pauvre ; A lcipe, pauvres ; M egist e pauvres ; Policen

valet d
‘
O norins ; Pol idar idem ; les quat re val let du prince

Ephumien Sozi S., la Fleur S le RezeS., le Veil le ( 1 ) S Jean

le Boleis laboureur demeurent en bourb de Plescop ce jour
dix — neuf may mil sep t cent quat revin dix

— neuf. Cet te pièce a été

represent é en 1 799. J . Coh ic ét oit empereur ; J. l
‘

official , Epha

mien ; François le Galiot , saint A lex is ; J . Gnyodo é toit O l impie

fil le de l
‘
empereur. L a pièce est en quat re act es , chacun fort

court . L a source française de ce myst ère ne m
’

est pas connue.

Lemyst ère breton est t rès difi
'

éren t dumirac le de sain t A leæis

des miracles deN os t raDame , t . I I I , p. 282 (Sociét é des anciens

t ex t es français). M . Pet it de Jul levil le signale un mys t ère de

saint A lex is, aujourd
‘
hui perdu, représent é à M etz en 1 498 (Les

M ys t ères , I I , p.

PRO L O GU E.

Quil lay[ t], ol Crechenion , hou tanceumeleget t ,
Quit tey[ t ] er sonnerion el t nd e[ s]commnniet ;
Quit tey[ t] en tavernen bag en ivreignereh ,
M emen a zebauche heg a baülardegeh .

M er dob fidel de Z one ha d
’

ar mem en ylis ,

Tostey[ l] de cheluet t bnhe sen t A lexis
Pehany ou t escoude zisprissen er bel l

H e de vihuin erhed eveil bezou[ t] salvet .

( 1 ) Pour L
’É voæ

'

l lé .



35 7

Prest el d
’

emb , m
’

on suppli, nr momen t a sil lence

flag a bet iantet , cer e hemb de gomance.

EPH U MŒN ,
H O N O R1U S .

Ep humien genou.: devan t H onor ine

Bonjour
,
H onorine, azéet ar hou t rou

U r gres e houlennan guennoch a greizic me helon .

H O N O R10 8.

Goulen, Ephumien, quement t ra zœireih ,

M e rei d
’

il
,
fé a roué , er pèh a oul leinech .

M e ouer petra hess groeit eveil me rent eleeh ;

M e ouer e houe ceret guet er bob] a viscoeh .

Te hès dre he gourege he dre ba gonseil len

L ièss dibuennet Romm e creis er brezélien.

Quemer ha volan te e me ol l provinceu;

Command de
’

m O l l brinoet ag e
’

m pelézieu;

O uamer memb , mer ceress , e
’
m léeh en henüe

Car t e hess groeit eit onn ,
me rei eil ous eué.

EPH U M I EN

Sir , ne
’

mès groeit nit ra ne zélienn gober ,

N e
’

mès groeit meit me hergue, el l ma hoe men dever ;

U r servilonr fidèl zouceret guet e roué

E el l e galon ved er chervège nos ha de

H emb bond inn gorto a recompence er bet

M eit enn incur a vont cerel bac es t imet ;

U r grèss e oul lennan deguet houmajes t é ,
N on pas bons benne royal , non pas bon t ignité.

N en de quet unn dre vree er peh e oul lennan,

M ess er gœ lenuguet nr roue e crenann

M é oulenn degnenoh he, prince, be me gredou?

H O N O RI U S .

Goulennet hardeb mat ha me hou cheleuou.

( 1 ) A ujourd
‘
hui haul me M ao des aut res dialectes ; le üe ou bac indique la

spiran te a avec colorat ion il.



EP… ŒN .

Prince, me zoudeja forh evancet ènn oèet ,

N e
’
mès a oil lengné meit nr mah ame goet ,

N e
’mès meit A lexis e

’m ès het deguet Doué

H eg e ofi
‘

ren aménn d
’
on royal majesté

A vell houchervigeiuguet guir fidelilé

H eg implé
‘

ien s
‘

il —oh é vadeuba huhé.

M es , me mestre, m
’
ou ped , eveil bon ( 1 ) chewéget

Guet me mah A lexis ér gnis me véritel ,

Reit ur priet dehon eauou pales royal l ,

Rec eeunue
’
m ès mer de d

’
ur renteléeh arel l.

H O N O R!U S.

Pme (2) e faut d
’
A lexis enn devout de briet ?

Gouzel , Ephumien , pres t on de cheleuet .

EPH U M IEN

N en de quel A lexis enn des een goulennet ,

N a discoeit enn dès houent de vont aliancet ,

M ès mé me gerehé me vehé diméet t

A causema choméhé de
’m chervégeiu perpet .

H O N O RI U S.

Pme (3) e oulennet -ui ag enn demmezelet t

Pérè zou6
’
m pelès eveil bout houmerhec ?

EPH U M l EN .

A b ! me mest re
, ré hardèh é onn bel l ,

M e née! dob houvisage pénens e bob fachet .

H O N O RI U S .

A h ! nen donn quel fechet a dre sur, me mignon,
Rec me zoucouœntah le a greizic me belon ;

( l ) bout il ne faudrait pas croire que ce soit une omission du scn
‘

be.

( 2) P is e p ion des aut rœ dialectes.

( 3) M anuscrit p ieüc.
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M es compeignoneb, e hemb sur deracoh ;

M e onlen isone a pardon degnenoh .

A ben blé guet secour Doué, mar bem ol e huhé ,

N i a representouun t ragedi aré ,

H e ni e lacei poen de studiet abred

A veit laret d
’

O h med , ma del de cheleuet .

N i on t rngeirice , el ma bomb obligel ,

H oupond tardet amen eveil bnn cheleuet .

A dieu, mem breder pour, adieu, me hoerezet ,

Pedel Doué eveilomp bac e vam heueget .

x1x
° SIÈCI.E

L a l it t érat ure bre t onne au X IX °
siècle est plus originale

qu
’

en XV I I I °. La poésie présent e bon nombre d
’

œuvres int éres

seul es , par exemple Telen A rvor de Brizeux . Bombard

Kerne de Prosper Pronx , Bep red B reizad de Luzel , L eur el

labourer de l
‘

abbé Guil lôme, le recueil B leuniouB reiz , et c.

M ais le véritable t it re l it t éraire de la Bretagne, c
‘
est se mer

veil leuse col lect ion , de jour en jour plus considérable, de légendes

et de chant s populaires

( 1 ) Voir pour les product ions bretonnes, la t raduc t ion de la Bible de Le

Gonidec, revue par Tronde e t M il in , in t roduct ion , p. xxv1 ; B ibl iograp hie du

t rad it ions et de la l it t érat urep opula ire de la B ret agne , par H .Guidon et Paul

Séb il lot .

(2) Souves t re, dans ses Derniers B ret on , a popularisé ses légendes en France

sous un e forme l i t t éraire. O n les t rouve sous leur forme sincère dans les œuvres

de Luzel surt out ( L égendes chrét ienne: de B u se-B ret agne, 2 vol .; Cont e: po

pulaires de la B a re—B ret agne, 3 vol ., Paris, M aisonneuve).L e recueil de chant s

populaires le p lus import an t est aussi son recueil 6'm B reiz—ir“ , 2 vol .

in L orien t , Corfmat , 1 868.L e célèbre recueil de M .de la V il leniarqué, B am :

B reiz , ne peut êt re considéré comme un recueil de chan t s populaires.Ces chan t s

se partagen t en t rois cat égories les chan t s inven t és où à peu près ( j e ne dis

pas par M . de la Vil lemarqué) , les chan t s démarqués, les chan ts arrangés. Parmi
les premiers on peut cit er les Séries en grande part ie, le Tribut de N oménoé,
la M arche d

’

A rt hur, le Vin des Gaulois, la Proph ét ie de Gwenc
’
h lan , M erl in,

L es—Breiz en grande part ie, A lain le Renard , H é loïse et A baüard , J eanne la

F lamme, la Bat ail le des Tren te , le Combat de Sain t —Cast .L es chan ts dilc hist o



La langue, en revanche, est a t rès peu de chose près cel le du

XV I I I ' siècle. L
‘
ort bogrephe seule s

‘
est modifiée. L

‘
orthogrepbe

en usage es t généralement cel le de L e Gonidec ( l ) , assez souvent

avec de légères modificat ions. La réforme de Le Gonidec dat e de

1 807 , année de l
‘
apparit ion de sa Grammaire oc l io— bret onne

(Paris , L e Bour , 1 807 , in El le consist e principalement dans

l
‘
emploi de k, g pour les gut turales , quel le que soit la voyel le

qui suit , de c
'

h pour la spirante gut turale sourde , de n pour

indiquer une voyel le nasalisée
,
de ii gn français , l pour l

mouil lée ; les aut res let t res ont la valeur française ; les voyel les

longues sont surmont ées d
’

un circonflexe ; e, c
'

, e , il ont la

même valeur qu
‘
en français ; 6 représent e 0 fermé ; 0 , 0 ouvert .

Les livres en dialect e de Vannes , le plus souven t , suivent l
‘
an

cienne ort hographe française. Pour donner une idée net t e de

l
‘
ort hographe de Le Conidae , je reproduis la parabole de l

‘
En

fan t prodigue, ex t rait e de sa t raduct ion de la Bible, revue par

riques rent ren t t ous a peu près dans la seconde cat égorie ; le procédé est des

p lus simp les au l ieu de soldat vous met tez croisé, et au l ieu d
‘
un chan t du

X I X ° siècle vous en avez un de l
‘
époque des croisades. Les chan t s d

‘
amour et

les bal lades on t , en général , un fonds populaire, mais on t t ous subi dans la

langue au moins , quelque modificat ion ( Voir sur la bibl iographie de la quæ t ion
de l

‘
aut hen t icit é du B am —B reiz , la B iograp hie des t radi t ions et de la

lit t érat ure p opula ire de la B asse
—B ret agne, par H . Gaidoz et Paul Sébil lot ,

de la p . 306 a la p . O n doit dire h la décharge de M . de la Vil lemarqué

qu
‘
à l

‘
époque O ù son recueil a paru, personne ne songeait à. t rouver mauvais

qu
‘
on arrangeà t les chan t s populaires. L

‘
aut eur y é t ait d

’
autan t plus disposé

qu
’
il regardait les chan ts bret ons comme un hérit age des bardes, et que pour

lui
, en les débarrassan t de leurs scories , il faisait reparat t re , dans la mesure du

possible, leur physionomie primit ive. O n ne peut que regret t er que M . de la

Vil lemarqué , qui semb le avoir renoncé à sout enir l
‘
aut hen t icit é de son œuvre,

laisse ses meil leurs amis l e compromet t re avec eux —mêmes dans une défense

impossib le. M . de la Vil lemarqué songemit , dit
—ou, a une édit ion sincère du

B an cs—BW . 1 1 y a dans ce recueil, malgré t out , bon nombre de chan t s re

marquab les, qui n
’

on t pas ét é profondémen t remaniée. M . de la Vil lemarqué a

rendu beaucoup de serviœs a la Bret agne par la pub licat ion des t ex t es en

moyen bre t on.par son zè le t oujours en éveil pour les é t udes cel t iques , par son

arden t pat riot isme. I l servirait la cause de son pays et la sienne en même t emps

par une pareil le publicat ion , si t out efois el le est poœible ; ce serait p lus qu
’

un

t it re l it t éraire, ce serait un act e d
‘
héroïsme.

( l ) N é au Conquet , près Brest , en 1 775 , mort à Paris en 1 838.Voir sur sa vie

et ses œuvres , Levot , B iographie bret onne.



Tronde et M ilin (Saint —Brieuc, Prudhomme, I l ex ist e une

t raduct ion de le même parabole par Le Gonidec, conservée dans

le t ome I I de l
'

A cadémie cel t ique Pour donner une

idée des variat ions dialectalee si important es de la langue parlée

en Bretagne, je t ranscris cet t e parabole, en me t enant aussi près

que possible du t ex te de Le Gonidec, dans les difi
‘

érent s dialect es

et sous—dialectes. La langue bretonne lit t éraire es t toujours un

peucomposit e ; il est t rès rare qu
'

un aut eur ne mélange pas dans

une certaine mesure les formes appart enant à des dialect es difi
'

é

rent s. De plus , il y a pour chaque dialect e un type convenu;

pour les livres en dialecte de Vannes , par exemple, la langue

employée est surtout cel le des environs immédiat s de Vannes .

El le est fort difi
‘

érent e du vannetais parlé ent re Scorfi
'

et Bl lé. Le

léonard écrit ne représent e eæac temen t la langue d
‘
aucun eu

droit dupays de Léon. Si incomplèt e qu
‘
el le soit forcément , cet te

revue des dialect es m
’

a paru plus ut ile que des ex t rait s qui

n
’

epprendraient désormais rien d
’

important au lect eur sur l
'

h is

t oire de la langue. Je laisse a la t ranscrip t ion de Le Gonidec et

à cel le de Le Brigant leur orthographe. Pour les autres , j
'

ad0pte

dans ses t rait s principaux l
‘
ort hographe de Le Gonidec, en indi

quan t en not e la valeur phonét ique exacte du signe orthogra

phique , lorsqu
‘
il y a lieu. Je rappel le que e, é , e

‘

ont la même

valeur qu
‘
en français , gn également ; 3

‘
ch français ; sur la

voyel le indique un son légèrement nasal du an—n ; sur

voyel le et consonne indique le nasale française an , m an ,

in français ; il en italique, indique il consonne auquel dans

cer tains dialect es répond w on 0 , suivant les cas ; aw aou

än a peu près aan français. Lorsqu
’

une voyel le longue

es t accompagné d
’

un son nasal t rès faible , j
‘
exprime la nasale

par un pet it rîe je ferai). O n remarquera souvent une cer

t aine variat ion dans l
‘

ort hographe des finales ; el les ne me sont

pas at t ribuables. J
‘

ai tout écrit sous la dictée , moins les versions

en haut vannetais , qui m
‘
ont ét é communiquées par écrit .

L
‘
accent t onique es t partout le plus souvent sur la pénul t ième ,
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13.flag a hèr e aéyèwgondé , ermâb you
‘

ânkäu, ged ar péc
’

b en di rai

t ehtîñ, a hum leb ( 1 ) eu bé£ul bni
’
mont d

’

our e

Fed
—pH . H eg énou you a zispignae é zänué é feéwign é

’

r

B.N a
’

en dwei dispignel er péc
’
b en dwei, é les our gerlari

w r
‘
t e — sé , bag é les tabou en dont diînnès.

45 . 1
“

ifi «r 338 en te, bag um lakes é gOpr ged onudet n zo (2) a
’
r vro,

N amsn ar basses d
’
onn t i dab

‘

6îî ar er maèzèw de wern er

w
’

h.

en dwei de gargign é gOvget er resleëèw a zéabé ar mono
’

b

ha del a ne ré deb
'

6

'

ñ .

M ès pa zes l ehO ñ di
‘

élreign doc
’

h tä yä i mém, you a laras ba

neg a vevel li zo a l i me zad bag en dés here on gwalh , be mé c

verw aman gel aunân.

18. Sewéal a hrign, be me yai dad me zâd he ma larO dehon pebat

em bés enab l
’

en né»w bag éneh loc b ; n
‘
en d

‘

On kel mn dign

de vont galbual oumäh .

22. M ès en t âd a laras d
’
é vével li : cassel tonus é zei ké län ha gniebel

i dabO ñ , be label our bézèw er é véz, bag our bwèl èw en adraid.

23. Cassel eue our leui lard ba label Oñ , déchéamb be gremb chèr

vâd.

24 . Rec er mâb men d
’

eiñ a wei marw bag ama revèwel , col l e wè

bag ama kewet . H eg ei hum lakes d
’

obér fait .

25 .M es e vâb bObñn e wei é
’
r park; be pa zes en dro, he pe doëles

d
’
en l i, yôñ a gléwes er hân bag ar bro].

26. H eg yô
'

ñ a belbnas umon zo ar vevel li bag a houlennas petra

wei en dre zé .

27.H eg énen a laras tah
‘

oîr bou prenî 0 a zo deit , bag ou tâd en des

label er leui lard é signr m
’

a me deit andro yec
’

b .

28. A r gemen t sé é sawas drong enon , ba ne véné bet lab
‘

Oñ mont

ebarb ; mes é ded a yes é
’

r maaz bag a hum lakes d
’
er paadigu.

29. H eg enen a respondes bag a laras d
’

é dâd
'

éetumer a vlai é on

( 1 ) Le pré lèrit en as a à peu prés d isparude Groix , Bel la
—I l e et aut res l ieux.

( 2) l e remplace l
’
ag du rest e duVannet ais.
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V O CA B U L A I R E — I N D E X

N oms d e l ieux e t d e p ersonn es.

Les noms de l
‘
époque du vieux cel t ique ( gaulois et bret on insulaire ) son t en

pet it es capitales ; les noms commençan t par c, par qu et ch Il
, sont

sous la let t re h après l .

A BA L L O , page 1 0.

A bavin , p . 1 86.

A bguan , p . 186.

A BO NA , p . 33.
A bran tuc , p . 1 86.

A ch , p . 96, not e 2.

A cbebni, p . 104 .

A chm, p . 96.

A dgan , pp . 105 , 1 86.

A dgant , p. 1 05 .

A mon , p . 42.

A doere, p . 186.

A drefi
‘

en lyorzon (champ), p. 1 86.

A dnid , p . 1 86.

A ad , p . 19.

A znm, p. 19.

A ermit it , pp . 105 , 1 52.

A eruonue , p. 1 05 .

A eruiu, pp . 1 05 , 1 1 0.

A ernuiu, pp. 105 , 1 76.

A es Cleres , p. 1 87.

A et h lon, pp . 105 , 1 46.

A et h lon (Caer) , p . 1 86.

A et hurec B et hcar, p . 1 05 .

A elhuric Freoc , p . 1 05 .

A elhuric M ilcondoes , p. 105 .

A froc (Ran) , pp. 105 , 1 5 8.

A gnes Gone , p . 1 87.

A guet h , p . 187.

A hcs (Caer), p. 1 86.

A mm u, p . 4
°

A it b lon , pp. 1 05 , 1 1 6.

A laez , p. 1 87.

A lamnus , p . 83.

A lan , p . 105 .

A lanic , p . 1 85 .

A larmoet , p . 1 52.

A larun
, p . 1 87.

A lban , pp . 1 05 , 1 10.
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qu
‘
auparavant . Ent re voyel les , les explosives sourdes s

‘
assimilent

à leur milieu en devenant sonores , les explosives sonores en

devenant cont inues sonores , ou spirant es , ou fricat ives (dans

l
‘
expression des spirant es , la bouche est ouvert e , mais le conduit

buccal plus ét roit que dans l
’

émission des voyel les ; de plus les

spirantes peuvent ê t re sourdes ousonores ; f , 8 sont des sourdes ,

v, 1 des sonores).

Ces deux grandes afl
'

ect ions at teignent les consonnes init iales

des met s , chaque fois qu
‘
un mot est précédé d

’

une part icule

oud
’

un pronom faisant corps avec lui alors , en effet , la consonne

init iale devient en quelque sortemédiale et doit ê t re t rait ée comme

t el le si la part icule était anciennement t erminée par une sourde,

par ex emple la spirant e s , la consonne init iale eXplosive sourde

devient spirante sourde ; ainsi le nombre t r i t rois vieux cel t ique

t r ie (of. lat in , t rés , grec cpu
“

: rpræc) , faisant corps avec le mot

suivant , si la consonne init iale est une explosive sourde, la

t ransforme en Spirant e sourde ; au lien de t r i ki t rois chiens ,

en a t ri c
’

hi au lieude t r i penn t rois t êtes , en a t r i fenn ; au

lieude t r i t i t rois maisons , en a t r i z i (anciennement t ri t hi).

La part icule ét ait
—el le t erminée par une voyel le , l

’

init iale suivant e

est t raitée comme la consonne ent re deux voyel les dans le corps

dumet ; ainsi le pronom possessif masculin hé , hi , est un ancien

génit if t erminé par une voyel le ; faisant corps avec lemot suivan t ,

il t ransforme l
’

explosive sourde en sonore, l
‘
explosive sonore ,

en spirant e sonore en parlant d
'

un homme, on dira

hé bonn sa t ê te , au l ieu de hé p enn .

hé déôd sa longne, hé t éôd .

hé gein son des, hé hein .

hé oréac
’

h son bras , hé bréach .

he
'

vip ien ses fils , hé mip ien .

hé zourn samain, hé dow n .

hé c
’

hâr sa jambe. hé gâr .

hé wélé son l it , hé gwéle
‘

(sporadiquement ) he
’

zae
'

sa robe hé sae
'

.



433

S
'

agit
—il au cont raire d

'

une femme le prenom hé qui est

auféminin, un ancien génit if, t erminé par une consonne 3 , produit

spirat ion de l
’

explosive sourde init iale suivant e, et laisse intactes

les caplosives sonores en parlant d
'

une femme, on dira

homme).

U n t roisième phénomène, plus récent , at t eint aussi les init iales

devenues médiales l
‘
assourdisscment de l

‘
explosive sonore

lorsqu
'

une part icule faisant corps avec le mot suivant était

t erminée, à l
’

époque du moyen armoricain , par une spirant e

sourde ouun 3 , el le s
‘
assimile l

’

explosive sonore suivant e et la

t ransforme en sourde

t

19

A insi le prenom possessif de la deux ième personne du

ho, t ransforme les init iales g , d , 6 en k, t , p

ho kenou vot re bouche, au lieude negénou

hô t ourn vot re main, ho
‘

dourn

hô
‘

p rear vot re frère, hô brour .

O r, ce pronom, en armoricain moyeu, s
'

écrivoit oz
,
hoz ou

plus exact ement 08 , 1103 (haut —vannetais act uel , hour ami vot re

ami, écrit de cet t e incroyable façon houç
'

anu) .
28

hé bonn (pour

ke de
‘

ôd

hc
'

gain

hé vréac
’

h

hé vip ien

hé sourn

hé c
’

har

hé wélé



Voici la l ist e des part icules ou des pronoms causant un des

t rois phénomènes suivant s 1 ° spirat ion des consonnes init iales ;

2° t ransformat ion des explosives sourdes init iales en sonores

et des momentanéæ sonores en cont inues sonores ; 3
° Passeur

dissement des explosives sonores b , d , y en p , t , k, on en

d
‘
aut res t ermes , la p rovect ion des faibles en for tes ( l ).

I . Le prenom possessif et personnel régime ma on va oume

le même prenom personnel join t à la part icule verbale relat ive a

am c
'

m

Le prenom possessif et prenom personnel régime de la

3° personne du singul ier en parlant d
‘
une femme hé , ki son,

sa, la ;

Le pronom possessif et personnel régime de la t roisième

personne du pluriel , hô leur , leurs , les ;

Les noms de nombre t r i t rois , aumasculin, teir , au_féminin,
p évar quat re, aumasculin , p éder , au féminin

1 1 . L
‘
art icle an ,

ar , al (on devant les voyel les , les dentales ,

n , et h étymologique, ne provenant pas d
‘
une mutat ion , ar

devant les aut res consonnes , a l sporadiquement devant

devant un nom féminin au singulier , en faisant t out efois

une except ion pour d init ial , et devant les noms masculins au

pluriel

Le pronom possessif ou prenom personnel régime de la

deuxième personne dusingulier da , de, ton , to, t e ;

( 1 ) Pour les formes des part icules et des pronoms, ainsi que pour leur act ion

grammat icale, je me règle sur la grammaire de L e Gonidec, faut e de pouvoir

me référer à une aut re plus mét hodique.

( 2) N ao neuf , cause égalemen t dans cert ains pays ces ph énomènes, mais la loi
n

‘
es t pas générale. L

‘
art icle mascul in ar , le pronom possessif ou prenom régime

de la première personne du p luriel , bon , her , t ransformen t k init ial en c
‘
h

ar c
’
hi ; lion on her c

’
ha loun.

( 3) L es deux décl inaisons qui on t dominé et don t les noms on t en t raîné la
aut res , ou poin t de vue des genres, son t la décl inaison mascul ine en 0 ( grec
Âôyo

-
g, lat in equor, equus) , et la décl inaison fémin ine en a ( lat in ron , grec
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deux subs tant ifs se suivent et que le premier est féminin ,

le second est soumis a la mutat ion init iale et , naturel le

ment , puisqne le premier subs t ant if se t erminait aut refois

par une voyel le, à cel le qui at teint la consonne ent re deux

voyel les

I I I . Le prenom complément de la deuxième personne du sin

gul ier az ,
a ;

Le pronom possessif et personnel régime de la deuxième

personne du pluriel ho, en moyen armoricain , hoz , votre, vos ,

vous ;

L e nombre pemp , cinq , provoque généralement le chan

gement de b en p , et même , dialectalement , de g en le, de

gw en kw .

Dek, dix , es t dans le même cas ,
mais change b en v dek

vloaz , dix ans , au l ieude dekbloaz

Rem.Les part icules : qui, avec l
'

infinit if, remplace le part icipe

présent ; é , part icule verbale non relat ive ; ma , jouant le rôle de

la conjonct ion que, provoquent le changement de b et m en v,

de g en le, c
‘
h , de gw en w. C

’

est un simple fait d
‘
assimilat ion.

6 était en moyen armoricain oz orz wr t h , vieil armoricain,

d i gal lois wr t h c
'

était ez ; ma était maz ma ex.

( 1 ) I l y a a cet t e l oi, dans les noms de l ieux , une ex cep t ion suez fréquente,

mais qui n
‘
est qu

‘
apparen t e E l le n

‘
a, je crois , jamais ét é relevée ni u püquée.

Le mot h er , her , é tan t féminin , provoque régul ièrement changemen t des sourdes

en squares ; or, on t rouve Kerbel l ec, L
‘

ere au l ieu de Ker—rel ier, Ker—m ar ,

et en prononce réel l emen t Kerbel lec,
'

er bouar. Ces vil lages ne son t pas non

p lus de créat ion nouvel le ui bap t isés par des amat eurs peuau courant des règles

de la phonét ique bret onne. L a raison en est que le second t erme de cœ compœü

était mascul in et p récédé de l
’

ar t ic l e Kerbel lee ét ait aut refois Kae r—æ bd æ ,

Kerbouar é tait Kaer en bouzar ( Voir (
'
hred oma t hie, pp. 1 89, de même

pour Kergouic, réel lemen t prononcé ainsi ; er, Kergouic ét ait au moyen âge,
Kaer on Goflic ( Voir l

’
1 ndeæ) .

( 2) Des phénomènes analogues se reproduisen t pour cert ains mots semi—cam

posü exemple, er bap ian ,
la pet it e coifie, en bas

—vannet ais, cr c
‘
hoof bib“ .

L es mot s unis par la prononciat ion s
‘
influenœ n t aussi ; la finale sourde ameurdit

l
‘
init iale sonore lavan t d

‘
in , dit es

—mai, prononcé sans arrêt , devrait s
‘
écrire

phoné t iquemen t lavaretü , et c.



— 487

L
‘
origine de z , ancienne spirant e dentale, explique que les mot s

commençant par ci fassent except ion d t e w
'

hel et non 6 dere
‘
he l

en t enant ; grit e t ebrinn ougrit ma tebr inn , et non debr inn ,

faites que je mange.

Pour faciliter , surtout aux lecteurs qui ne sont pas Bretons de

langue , le maniement de vocabulaire , je met s sans 0 les mot s

dont l
‘
init iale est réel lement gut turale , que cet te init iale seit

écrit e 0 , kon qu, t out en conservant à l
'

init iale son orthographe.

De même
,
on t rouvera sans les mot s dont l

'

init iale est écrit eg ,

mais se prononce comme j français ; on t rouvera sans s les mot s

écrit s c et prononcée s , même quand ce sont des met s d
’

origine

française, ce qui est le cas ordinaire. Le pluriel se t rouve, en

général , sous la forme du singulier. Pour les verbes , je place

d
’

abord les t emps a t erminaison primaire ( présent , impérat if ,

subjonct if , fut ur , prét érit indicat if) , puis les t emps secondaires

(imparfait au présent secondaire , condit ionnel ou futur secon

daire (présent ou imparfait du subjonct if ), condit ionnel passé en

prét érit secondaire en plus—que
-
parfait du subjonct if) ; l

'

infinit if

suit , avec les formes du passif. Je ne t iens pas compt e ,

pour l
‘
ordre alphabé t ique , des consonnes doubles , le même

mot s
‘
écrivent souvent

, tant ôt avec une , tantôt avec deux

consonnes.

Je n
’

ai pas cru devoir séparer les formes d
’

un même

verbe, différent es par la racine, mais associées par l
‘
usage.

Des renvois éviærent d
‘
ail leurs, de ce chef , au lect eur, t out

cmbarras.



1 . a , p ren. relat . et part . verb.

apparaissan t en t re le suj et ou le

comp l . d irect et le verbe, en propo

sit ions affirmat ions berne: a guels t!

suivan t ce que j e vois , 292 ; pc: a

graff ce que j e ferai °4 3 gret a gueret

faites ce que vous voulez , 35 5 ; me il

ia j e vais (mot à mot c
’

es t moi

qui va) , 243 , et c., etc. devien t

e en vannetais , dans une bonne

par t ie de la Cornouail les et du pays

de Treguier ur gros c houlennan

j e demande une grâce, 35 7 , 35 9,
360

,
370, 37 1 , 373 , 374 .

0c p ronom—

par t icule cause sono

r isat ion ousp irat ion de la consonne

qui suit ; il es t souven t sous
—en tendu

et ne t rahit sa presence que par son

act ion sur la consonne init iale sui

van te a c
‘

hui oulen est —cc que vous

demandez ? 322 , a c
‘
hni bromet es t -ce

que vous promet tez 322.

a supp léé par nep Done nep on

croeas Dieu qui nous a créés , 300 ;

v. nep .

a se combine avec les p ronoms

personnels a
’

m, a
‘
z , o

‘
u hennec

e
‘
m recompanso celui— là me récom

pensera , 293 ; sur tout avec le verbe

êt re a
‘

m eux qui es t à mec, c
‘

est

à-dire que f ut (v. 24 5 , 26 1 ,

297 , 332 , 363 , 365 , et c.; me a
‘
z gael

j e te vois , 270 ; me
‘
z badez= me a

‘
z

bodez j e t e bap t ise, 2 5 2 ; nep a
'

n

devsar celui qui a ,
260 ; v. bezafl

’

;

ni
'

n tamal lo ni o
‘
u tamal le, 2 1 6.

A u l ieu de a: on a a : me a pet j e

te prie, 270.

A u l ieu de az , e m
‘

é clevei j e

t
’
cn tend rai 337 me es clevei ,

me s
‘
e clcvci) ; p

’

é guelaat lorsqu
'

i l:

t e voien t , 336.

2. a pour si de ton , pour sa te.

p ren. pers. 2
°
pers. et l

‘

acc. r. nr.

3. a , de, prep . (géni t if et abla t if
lat ins) , p rovoque sonorisat ion et

sp irat ion de la consonne init ia le

suivant e a galon vod de bon m r ,

35 7 ; a gorf bac a eue de corps et

d
’

âme, 339 : leun ec
‘

h a c
‘
hrocc vous

étes p leine de grâce, 339 e pour

a sporadiquemen t meer e vla beau

coup d
’

onne‘es , 369, 37 1 .

En composit ion avec des adiect ifl
ou substan t ifs , forme bon nombre

d
’

idiot ismes v. pret , never , cons ,

peurs , het , gouez , etc. remp lacé

p ar re , à Groix ze er vevel li des

servi teurs , 378 , 379 ; v. eus.

Se combine avec les p ronoms

possessifs a
‘
m cerf de mon corps ,

2 5 9, 246 , 248 , 270, 298 ; s
‘
: grat

de ta faveur , etc. au lieu de u ,

a on freez coli on trace o
‘
r ce!

le fruit de ton ven t re, 25 6.

Se combine avec l
‘
ar t icle n

‘
a

pacayan ha
'

n casty des peines et des

chât imen t s , 30 1 , 242 , 2 5 4 , 25 6 , 25 7 ,

2 1 1 , 276 , 301 , 34 8 , et c.

A c, ag devan t les voyel les se cr

péhet du péché, 327 , ef. 328 ; chr

pehen ag er barrée—men les chapel les

de cet te paroisse
—ci , 329.

Se p lace ap rès l
‘

adj ec t if in terro

pc a nat ion ont , 35 3.

4 . a , ac , par t ie. in terrog , a ny ya

al lons—now ? 283 ; a c
‘

hui gret

croyez
-vous ? pidi a rit —ues t —cc que

vous prier ? 340 ; pep nuan éu enter

rogas ac efl
‘

a geuzie s
'

il savait
,
27 1

ag iat t zou son t
— i ls ? 34 4 .

5 . a pear ac el ; v. ac .

6. a pour ne quam, com
‘

0ne. de

camper. v. ac .
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Se combine avec lep ronon posses

sif u
'

mdoudora et mes dw e:mains ,
267 , etc.

ac ,
dons les formules compa

rat ives herhout am
‘
eo devot aussi tôt

qu
’

est venu,
366, 367 ; of. 369, 37 1 ,

37 5 .

acem l as l on glosebirsut îs rudes ,

den telés , adj .p lur . (cf.ga l lois agarw

rude , inéga l ), p. 88.

aque t ou récemmen t , adv., 286.

acoml oe irrémissible (gl . inso

lubule, 88.

accomp l is ae , verbe, prés . sg. 3
°

pers. er re. na accomplisse, ceux

qui n
'

accomp t issent pas , 330.

ac t ion act ion ,
297 .

ac t e act es, 349.

act or l en , act eur len acteurs,

349.

accouat remen t accout remen t ,
vêtemen t s, 294 .

acuy t t ot , aquit et , par t . pass.,

du français acquit ter dre be merit

omp acuyt tvt par son méri te nous

sommes acquit t és (sauvés) , 301

bac y 30 en cm aquite t s
‘
ils se son t

acquit t és de, 35 1 .

accul t al gn , verbe à l
‘
infin.

bem accuitaign s
‘
acquit ter de, 328.

acnp e t gl . occupat , il p révien t ,

prés . ind . sg. 3
°
pers., 88.

ac
’h d

'

ac
‘
h à vous, habituel le

ment d
‘

ocb , 35 4 , 35 5 , 367 , 368 , 369

(v. d a ).
ac

‘
b anon , v. ah a.n .

ach oua f achever , verbe l
‘
infln.,

291 Prés . ind . 3° pers. sg. achier

fini t , 277 .

achu échu, terminé, 348.

ad o.l depuis , 25 8 a tal), v.

A dam , N .p r., A dam,
269, 276,

31 8 .

M ar re , adam de nouveau,

adb évot ressuscité , 367 , 368 .

adkave t ret rouvé , 367 , 368.

ad ieu adieu, 249 , 360.

adme t mûr , desséché (gl .pann e) ,

admira t ion admirat ion , 294 .

admone t aa i l admones ta, p ré

tér . sg. 3
°
pers .

,
293.

admos oi aura souil lé , subj sg.

3°pers. (gl . inrogaverît maculam) , 88 .

ad ory tu adoreras , fut . sg. 2
°

pers., 328 , 33 1 .

ad refl’derrière, 1 86.

aduan t ag e avant age, 35 5 .

ad uen t A vent , 25 8.

aduers or aducraour adoor

saire
,
25 5 , 323.

aduen ouflon adversaires , 323.

M uer t is so m
‘
on aduofliæe je

vous aver t is , 328.

aduoca t avocat , 325 aduoca

det avocats
,
298.

aduocad cs avocate, 269, 298.

ae ,
v. a il va.

aedy il es t diuset ez aedi il est

choisi, 242 , v. edy, edo.

aol ange, 21 3 , 292, 298 , 3 1 5 ,

322 cal , 293 , am. léonanl cfl,

vannet . et com . él.

aviez anges, 270, 297 , 298 , 3 1 8

elez , 339, auj vannet . blé et éled,

t régorr . elct .

œmb reit t t
‘
æmb donnez—vom,

343, v. da .

aoueb a enep cont re, 363 , 364 ,

v. enep.

aer l
'

air , 3 1 8 car, 339.

a u air (de musique) , pronom.

ér, 3 1 5 , 3 1 6.

a r ,
forme du haut —vannet ., pour

eur heure (p ron . 344 .

aesot t ranquil l isé, 247 .

acus afl,mperlat .d
‘

auaise, aisé

ment brases aessaf grosse t rès

aisémen t , c
’

est —à—dire comme c’ét ait

as i le à voir ? ou da ns un é t



de grossesse avancée ? 247 for—a s

t rés aisément , 342 cas auchambre

eus les cabinets d
’

aisanœ, 3 1 1

easamaucbouaises , 34 1 .

œ t ernc l éternel , 297.

aeur beur , bonheur , 25 1 — aeurus

heureux (3 syl labes) , 247.
aflas il baisa ; prét ér . sg.

3°pers., 270.

afleot ion afl
‘

ect ion , 290.

aflcct ionnot a/ïect ionné , 297 .

a l er affaire, 32 1 , 322, 35 1 .
1 8 0 1: de fait , réel lement , 285 ,

afi n afin , 328.

a ffin it e affinit é, 25 7 .
aflligot afll ig6, 328.
a l t o vi te, 283.

aflh y envie, 279.

ag , v. a de.

ag M ab i agréable, 297 .

ag oq en p résence de, devant

a gouez), 25 7 .

ah an d
’
ici , 325 abane de là ,

27 1 , 280, 35 0 ahanenu d
'

ici , 242 ,

243 abano de to, 26 1 , 290

abau en combinaison avec les p ro

noms sufltæes ac
‘
banô

‘

n (moyen

armoricain ahanof acbanoun, 3 11611

de moi , 365 , 367 , 370, 372 abauot

de loi, 291 abanomp , 325 , 35 1 ,
almnamp de nous, 331 abanocb de

vous , 304 , 309 (ces pronoms suffl3 es

j ouen t aussi sporadiquemen t , le rô le
de pronoms comp lémen ts digemer

ac
‘
banô

‘

u reçois—moi , 365 ; ne gasset

quel a banamp ne nous envoyez pas ,
33 1 ; cet te const ruct ion , naturel le

ap rès un subs tant if, a dû passer

de l
’

infinit if au verbe fléchi).
ai en: , pron. pers. suj et , 378 ;

of. éno—ai en eua , v. en, prépos.;

get
—ai avec cute, v. gant .

aior ancre (gl .w hom), 88.

air carnage (gl . st ragem), 88

Plur. airou (gl. st rages), 88.

uma

a irma champ de batail le (en
arima gl . in agone) , 88 P lur.

aim aou (gl . macbides) , 88.

a irol ion p lur .d
’

airol qui a t rait

aux combats , bel liqw uæ , violen t s

(gl . vim), 88.
al l , al aut re (cf. 298 , 3 1 0,

3 1 2 , 323 , 325 , 348 ar re i l les

aut res , 323 , 325 .

A l l ama ign l
‘
A l lemagne , 3 1 0.

a l ias hélas ! 284 , 299, 301 , 3 1 8 ,

325 , 34 1 .

al ain beaucoup , v. l oin.

A l ex andr ie ( la vil le d
’

A leu n

drie), 28 1 , 289, 290.

A l ex is A les is , 35 6 , 35 1 , 35 8.

a l y consei l , 242.

a l t a conseil ler , verbe l anfin.,

324 .

a l iance al l iance dans le sens

de mariage, 35 9.

al iancot unis , mariés , 35 8.

a l ice souvent , v. l ies .

a l i , v. al , aml l .

a l t in rasoir (a alt iu gl . ferula

à l
’

ablat if) , 88.
a luson aumône, 28 1 , 234

alusennouaumônes , 34 1 .

am a m de mon , de ma, de

mes, v. a 3.

am pron. pers. reg. 1
"
pers.du

sg., suivi de l
’
impérat if, bamevezbet

bam evezba veil le sur moi, 273.

am am, relat if avec pronom

pers., v. a 1 .

am a m (ou ba—m) , a et , p lus

le possessif 1 " pers. du sg., v. ac

et .

aman ici, 24 1 , 242 , 24 3, 246,

249, 25 0, 25 4 , 25 9, 21 0, 21 3 , 276,

21 7 , 278 , 327 , 35 1 , 35 2 , 35 4

bas—vannet . emau, 374 formes
dialectales , m on, amenn, 369, 360,

370 ; amîî , 380.

amandemon t act ion de s’
amen

der
,
328.



auaacros , 1 5 .

amb ond ans abondance , 349.

aman t ar gras de n cum amant

la grâce de s
'

amender , 348.
amena,

v. bozell I l .

ami ami , 336 Plur.amiét , 329;
amision , 380.

ami t ié amit ié, 328.

amon e bep amouc, sans retard,
267.

ampeeb , amp oig obs tacle, 246,
248.

amp och vt empêché, 291 .

amp cchm an t empêchement ,
25 8.

amp crour empereur 349.

amp r es t i emprunter ouapp rêter

(ef. sport et ampert ), 24 5 .
amp revanct bestes venimeuses ,

321 .

amsaua t h qui t ien t la p lace de

(gl . vicarius), 88.

ams en temps , s. fém., 25 0, 25 8 ,

329, 332, 334 ; amzér, 329.

an . a r , en , er , ar t icle défini
vieil armor icain do— u roch à la

roche, 1 25 , 1 6 1 (au en, dans

pagus en Fou, 1 28.

A rmoricain moyen, au, en gant

en besou man avec cet te bague
-ci

25 9, er dans Ker—os— fagon, 203 (an

A rmoricain moderne ,

'

en , en,

devan t les voyel les et les den tales

t , d , u et h ; ar, er, devant les aut res

consonnes ; al
, el , devan t les l i

quides, dans bon nombre de loca

li tés
,
mais cet te évolut ion est loin

d
’

ét re généra le : 322 , 349, 35 0, 35 1 ,

364 , 374 , 376 , 377 .

L
'

ar t icle au dat i/
‘

se combine

avec la p réposi t ion do da,

de do—n roch , 1 6 1 ; d
‘
un pret à

t emp s, 25 2 ; ci. 292 , 300, 324 .

L
‘

art icle se combine avec la p ré

posit ion en dans é
‘
n offeren dans

P lur.

ane

la messe, 322 ; é
‘
r stat ce dans cet

état , 328 , 33 1 , etc etc.

L
‘
art icle s

’

agglut ine souven t à

cer t ains subs t an t ifs qui leprécéden t

roe
‘
n Drindet , 273 ; Doe

‘
n Tnt , 274 .

an

an a in terrogat if ne, néga

t ion na. n
‘

e efl
'

quet l iuet mat ? 308 .

an a relat e/
‘

n (en) , pren .

pers. 3
°
pers.sg., l

‘
accus., v.a 1

î
'

ñ may. armor . af, 3
°
pers .

sing.masc. l
’

accus. enn— î îi, 365 ;

pa
‘
meus a

_
o taflaet , 35 5 v.en, p répos.,

gant , da, ouz.

an dans au deveus, an devezv,

et c.
,
etc v. a 1 , h exa! I l .

anaau, v. anavon .

anaon t , v. az nav on t .

anavon âmes , 294 ; mation 301 ;

an30n , 3 1 0, v. enefl.

auqueu t ourment , angoisse, 25 1 ,
25 5 , 300.

an qnenic t tourment é,cM griné,
335 .

ancofua l
'

oubl i, 26 1 .

ancbu la M or t , 88 anquan ,

277 .

anq nouh e t oubli, 297 ; ci. an

colua.

anch aM eman t en enchan te

ment s , 330.

and re t endroit en pep andret

de toute facon ,
24 6 ; dre nep andret

en aucune façon ,
248 .

a ndur i endurer, 340.

aneuai anima l , 32 1

aneualet , 289.

m ena! de lui, 2 45 , 248 , 290 ;

annexe , aneza, 325 ; aucun , 348
°

anezbî ñ , 367 ; auchan , 337 , 365

anéäîx, 365 ; anebôîx, 374 ;
‘
naon, 372 ,

373 ; haut vannet . anebou, 327 .

A nezy d
‘
el le, 282 , 283 , 291 (mar bez

anezy yenien s
'

i l fait froid , 283
anezy j oue ici, et dans les locut ions
de ce genre, le rôle de bi en gal lois



https://www.forgottenbooks.com/join


ard

ar dan t , arden t , 282 , 295 , 298.

ar don ar ts ardou liberal ar t s

l ibéraux ,
289 , 29 1 (auj . ce mot

a , au p luriel , le sens d
'

ar t ifices et

de grimaces ober ardou faire des

manières).
are de nouveau, v. ada rre .

ar r e t afl arréter , s
‘
arréter , 267 ,

f
arg an t argen t , 89, 306 , 337

v. argent , à l
'

index des noms prop res

( A rgen t -ken, lunargant , lun-barchani).
a rg… menuafsare, probable

pour me
‘
n argarz j e le repousse, j

'

en

ai hor reur , 3 1 6 ( Bel le— I le men

argarb horreur , arriere l ) .

by enn arguas au t ra se el le l
'

argu

men ta ( le reprit ) sur cela , 280.

u gnmen t on argumen ts, 293.

ar h é l archange, 332 v. ac l .

ar h escob e t archevêques ,
328 .

arh n es t con temp ler , inf., 266.
a r imrot ou a r im ra t i l s

'

es t

acquit t é de, prétér. sg. 3
°

pers. (gl .
functus est ), 89.
m tv arriver , 338

e harriuas il arriva ,
275

arr ivé, 35 1 .

a t iere‘n après , 370 374 arlet h ,

37 5 , 376 ; v. w ar ierc h .

armenna t , 1 88.

A rmory A rmorique, 24 5 .

arocr ion at roces (g l . at rocia), 89.
aroedma

, 96.

am e: signe , 276 ; of. aroedma.
am t afl s

‘
arrét er , 249.

ar t ici ar t icle, 325 .

ar t iflç ar t , 290.

ar t iz and et ar t isans , 328.

argon argon , 306.

ar t on aboyer ( leg. arthon, gl.

latn re) , 89.

asrvass , 6 , 7 .

m an t a qui désire vivement ,

près. sg. 3
°

pers., 89.

et

ar nuoar t a fasciné (g l . fasci
navit ) , 89.

arnuis t l gage, 302 .

as sa ingn enseigne, 263.

ace l l efln afin (à cet te fin) , 329

a cel-fin
,
ibid .

a s s emb l é assemblée, 328.

as s emb l e t , as samb l e t assem

blé
,
289, 290, 293 , 328 , 329, 346 ,

3 5 1 .

as s emb l eia assembler , 328 .

as san t afl j
'

en conviens, p rés.

sg. 1
”
pers., 295 ; assaut , 3

°
pers.

Gildas en assant Gi ldas en tombe

d
‘
accord , 249.

as b évet ressuscité , 364 .

a skave t ret rouvé, 364 .

a sq neut humblemen t 280.

ancorinol osseux (gl . ossilem) ,

as c : s
‘

asseoit , p rés . sg. 3
°

pers.,

28 1 .

as sez , as ses assos , 305 , 35 9 ;

acecc. 266.

u s is t and e t assis tan t s 328 .

as s is t e er ré il assiste ceux qui

assist en t , 330 assistei assistés,

secourus , 329 assisteing assis ter ,

328 .

as s ot et sot , 287 .

as sn r assurémen t , 280.

as sur et assuré
,
294 , 297 , 35 4 .

as t enne t étendu, 325 .

a t t a t at taches , imper.p lur.

2° pers., 3 1 1 .

a t t a l l
'

équivalen t (mot à mot ,
repaiemen t ), 89 (gl . vicarian ).
a t t anoe ailé (at tonce —i clehu

rin , gl .musca volitans), 89.

a t anocion ailés (gl .alligeris) , 89.
a t ao , a t t aw touj ours , 366, 380

eh w ,
379.

a t t er bep at ter sans doute, sans

hésit at ion ,
24 5 .

a t is a guir at is de bonne in

tent ion ,
246.
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beza

364 , 366 ; 6 véza dastumet ayan t

ramassé, 363 ; 0 von ma
’

z eo disl r0et

parce qu
‘
i l es t revenu (étant qu

‘
il

est revenu) , 364 ; 0 veaume hé dnse el

parce qu
‘
i l est revenu, 364 . En tête

d
’

unep roposit ion , p lacéavec leverbe

ét re, il n
'

a pas de sens bien défini
hcsau uoamp t nd quer nous ét ions

paren ts , 35 0 (cet t e tournure es t trés
emp loyéeaujourd

'

hui : vannet . bond

0

Passif (présent d
’
hab itude) .

Pau vezer en boslalery quand on

es t à l
'

hôtel .

Part icipe passif.

Bezet , het , avec le verbe ét re j oue
le rôle du francais été so bezet

cruciflet a ét é crueiflé
, 260 ; quement

mal so bet gret , 297 ; pchany a 20 bet

couceuel qui a ét é conçu, 33 1 es on

bei j
'

ai ét é, 35 0 ; re hardeh é oun bel

t rop hardi j
‘

ai ét é, 35 8 ; bet on aires

en culs deus a donneur, 3 49.

A vec le verbe avoir
,
bezet , bet

j oue le rôle du français en au

privilege0u a heus bezet les p rivilèges

que tu as eus , 25 4 ; qerkent c poa

bel aujandrel aussitôt que vous aviez

engendré , 348 ; v. bezelf au sens

d
’

avoir .

bezet , boul peut aussi se cons

t ruire avec le p ronom possessif
e son , sa , comme un simp le

substan t if reyson aral l a lequel d e

bout cordial leshauvct j e donne une

aut re raison p our qu
'

i l soit (pour
son êt re) surnommé cord ial , 286 ,

goude e vout debret après qu
‘

el le

eû t ét é mangée (la pomme) ap rès

son êt re mangé, 35 4 .

h exa ! I I , avec pronom infime,
dans le sens d

’
avoir .

29

bezo.

Bezalï, boul , avec p ronom inflxe

(à cas obl ique dans le sens dudat if
ou du gén it if prend la valeur

d
‘

avonr me a
‘

m bezo j
'

aurai ; mot

à-mot c
‘
est moi à qui sera. Les

verbes eus es t (il y a), deus; oa et ait ,

doa, son t cons t ruit s de même façon ;
nous donnons ici toutes les formes

combinées de ces verbes ayant le

sens d
'

avoir ; d
'

ail leurs el les on t

influencé les formes de bezeli en

p rovoquan t des créat ions ana lo

giques , et son t même souven t

difficiles actuel lement à en séparer

(v. eus, oa). Les t roisièmes personnes

du sg. et du p luriel son t remar

quables par la présence de de

en devezo i l aura
,
ho devezo i ls

auron t . Le verbe es t en réal it é tou

j ours à la 3° pers. du sg., le

p ronom seul change.

Présen t ind .

Sg. pers . em bés, am eus , cm

eus, mens , mês péhel em bés j
’

ai

p éché , 378 , 380 ; me am eux

pechel j
’

ai péché , 26 1 ; cf. 2 5 5 , 265 ,
266 , 279 ,

294
,
297 ,

3 5 8
,
349 ; me

mens me a
”

m eus , 3 1 5 ; me mês ,

332 ; emmeus , 3 1 0, cmeuz , 366
,
me

ne
'

m eux quel moi j e n
'

ai pas , 284

2° pers. e tes az bes , az eus. ez

eus , a heus , é lies , hess ; a lens , lens :

n
’

e les greil tun
’

as pas donné , 380 ;

le fès label tuas tué , 380 ; tc. az

eux gal lont .25 1 ; morchel az eux, 284

per. a «lra ez eux le assemblel pourquoi

as— tu assemblé ? 290 ; au primleg00u

heus bezet , 25 i ; heus , 37 3 , mar è

hes si tuas
,
336 ; ma n

‘

é es quel , 28
"

me ouer pet ra hess groet j e sais ce que

tu as fait 31 0 (pcl ra hess pet ra

e hess pet ra az es) ; le bés tu as,

35 1 ; caer lens prezec tu as beau

d ire, 35 3 ; ha le leu: guelel as
- tuvu,

283 3° pers.maso. a
‘
n «leveus,



bezn

en deveus , en deus, en dès , en eus, en

es nep a
‘
n deueux hou ofl

'

anœ t celui

qui nous a ofl
‘

ense‘s , 260 ; Done en

devens Dieu a, 35 3 ; pion en deus qui

a ? 321 , 322 ; re en dès reil ceux qui

on t donné
,
320 ; pere

‘
n eus ceux qui

on t
,
368 ; en eus, 35 2 , enn dess , 34 5 ,

en es , 31 0, 31 4 d in. he devenx

he deves , he deus un dra a l reus he
deueus greuel el le a fait quelque chose

de t ravers (mal ) , 28 i ; l rebuchel he
deues, 288 ; mercii iouanc pehiny n

‘
e

deus , 292.

Plur. 1 " pers. bon eus, honneus ,

on deus, en hon eus, un ness pet

aduersour bon eus combien d
’

adver

saires avons—nous ,
323 ; nennens ,

305 ; on deus , 364
'

amen en bon eus

ici nous avons v. en par t icule

verb. una ouer un nes manquel nous

savons que nous avons manque,

35 9 2° p ers. oz eus, bouz eus , o

eus, oe
’

neus , ec
‘
h enz , oulunes , e c

‘

hwès,

e ouess , buess ; e pes oz bes , pes

[e] pes ha buy oz eux avez-vom ,

gnin val oz eux avez —vous dubon vin ;

huy o eus net lra, 305 ; ha huy bouz eux

guelel , 285 ; a cuens ec
‘

h eus avez vous

regret , 322 ; clouet oc
‘

hues , 333 , hoe
'

h

eus, 301 , 361 , ec
'

h enz
, 364 ; graçeu

ounues reeeuet , 321 , n
’

e c
'

hwès , 321 ,

hui buess hui e M ess), 31 1 , n
‘
e

ouess lavaret , 344 ; n
‘
e pes reil vous

n
'

avez pas donné , 31 5 , ef. 31 1 ;

pes laked vous avez tué
,
31 1

3° pers. o deueus , o deus , ho des n

'

o deueux quel del lezel quen il s n
'

on t

pas mérit é aut re chose, 266 ; ar re 0

deus, 323 ; brassan ami ho des , 336 .

Present d
’
hab i t ude.

Ne zacoranl quel conte ag er peh ou

deve
‘

louchet ne renden t pas comp te

de ce qu
’

i ls on t touche, 330 ; devê

devez, aneo den t ale spiran te.

bem.

Impérat if.

Plur. 1 " pers. bon bet pardon,

300 ; 2
°
pers . ho bezet coufl ayez

souvenir , rappelez
-vous , 301 ; ho pel

coùn,

Fut ur (et subjonct if).

Sg. 1
"
pers. iucont inent ha ma

em bezo coanyel aussit ôt que j
'

aurai

soupe, 301 2° pers. ez vezo (e

pezo, e poappar t iennen t p ropremen t

à la 2° pers. dup lur.) t ra en het ne
’

z vezoquel quen tun
‘
auras p lus rien

du tout , 21 5 ; cf. pa ez vezo, 290 ;

n
‘
é pezo tu n

‘
auras pas ; fœzieu é po

tuauras des frais , 331 3° pen .

eguit ms en devezepour qu i l ait , 26 1 ;
en devezou, 343.

P lur. pers. ny on bezo nous

aurons , 3 1 0
,
ny on bou, 329

2° pers. pa 0 bezo lorsque vous

aurez ; cf. 306 ; n
‘
e pezo n

'

o peso

n
‘
oz bezo , 35 5 3° pers. que

n
‘
ou devon greil j usqu

‘
à ce qu

‘

i ls

aien t fait , 330.

I mparfait (Presen t secondaire).

Sg. pers. am oa, am bo:

hoant am oa J avais envie 25 1 ;

ne
‘
m boa guelet , 35 0 ; ma m bon

cœur, 349 3° pers . masc. au, en

devos , an clos , en évoe, en dos , en

oa, en 3 er nen devos quel nemet

by parce qu
’

il n
‘
avait qu

‘

el le, 3 i l

un den au efoa, 366 ; bag au éros

c
‘

hoand, 361 ; en évoa, 368 ; en doa,

3 1 8 , 363 ; goude
‘

n wa, 31 2 ; p
‘

en

a dispignel kemed en a, 368.

Plur . 2° pers. oz oa, e poa oz

boa ; buy oz oa goulennet vous aviez

demandé 248 , qerkent e poa bet

anjandret , 3 i 8 3° pers. n
‘
o

defl
’

oa quel demeus a vagale, 34 1 .

Prél erit (est arrivé à se con fondre avec
l es formes en -ao en main t end roit ].

Sg. 2
°

pers. a: voue, allee ; ln
‘
n

levenez az voe et les j oies que t u eus ,
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bout

h out a il l a t le con tenud
’

une bou

teil le, 283.

b out ig étable bœuf , mot à mot ,
maison des bœufs (g l . stabulum) , 89.
b ouza l l ou boyaux , ven t re, 265 .

h r barh , v. p am .

b ras s e] (p ren hresel) guerre ,

s.masc., 3 1 0 Plur . brezelieu, 339.

h rao beau, 3 5 5 .

b ras grand , 2 5 4 , 21 8
2 80 , 29 1 ,

35 1 , et c etc. ; bras , 368 , 3 1 0

Comparat if brassoeh. 24 1 , 291 , 332
Superb t if hrassa, 261 , 32 1 , 34 1

°

brassan, 332 , 336.

h ras s a grosse, encein te, 2 4 1 .

nns runn, 9.

h racb bras
, fem 283.

h red é r . v. brent t .

b rai! bref, 285 .
B rab an t D inca t , 91 .

hm iny tu pourriras , fut . ind .

2° pers. sg., 21 5 .

B re iz la Bretagne armoricaine,
2 4 5 , 25 0, 271 , 21 8 , 3 1 8 , 325 , 324 ,

v.Brit t in l
’
I ndex des noms de lieux ;

Breiz l sel l la Bretagne basse ( la

Bretagne armoricaine, la Petite— Bre

tagne) , 31 8 .
b reman main tenan t (a pret man) ,

249
,
25 0, 21 6

2 1 8
,
291

,
294 , 291 ,

338
,
34 1 , 349, 35 3 , 35 5 ; breman,

33 1 ; berma, v. p re t .

b rep et v. p ap rat .

b re t on bret on , adj ., 241 .
B re t onat les Bretons , 248 .

B rat onery le pays breton , 245 .

248 .

b ranz r , b r eur frère brenzr,

25 8 ; breur, 336 , 364 , 366 , 369 , 31 3 ;

brau, 31 5 , 31 9 ; breuî , 31 8 ; hrér, 31 1

— Plur . breudeur, 21
° 34 1 bredér,

329, 35 9.

b raz el iou,
v. b ræ se l .

h r ez onac la langue bretonne.

260 , 291 , 298 , 299, 303 , 3 1 1 ; bra

honnec, berhonnec, 321 , 342.

bwet

B r ice (sant ) Sain t Brieuc, 326.

b r ian t l n ion nobles (gl . ingenuis),

b ro pays , 3 . fe
'

m., 242 2 4 3 2 4 5
,

25 9
,
325

,
363 , 31 0, 379 , etc.

Plur. broeziou
,
292 cf. Brosses.

b r onnbu al laita
, p reter. 3

°

pers. sg., 21 3.

h roo l ion qui son t dupays , p lur.

de brool , dér ivé de bro ( gl . patrias),
89.

B ro-nnoe le pays des Saxons ,
l
'

A nglet erre, 3 1 0 ; Brosaux , 325 .

b rot zèle , cha leur (gl. zelohpiæ ,

Spiritus) , 89.

b r oy s gens du pays , 282 ef.
bro.

b rut réputa t ion ,
bruit den a

brut homme de réputat ion ,
280 ;

heb oher quels a vrud sans faire beau
coup de bruit , 35 1 .

buan rap ide, vi te, adj . et adv.,
284 , 36 1 ; buhan, 3 1 8 , 361

Plur. huanien, 89 (g l . concitis).

huanac impat ien t , 21 1 , 21
°

h uanaguaz colère, s. fem 2 5 8 ,

3 1 6 .

h uc pourri (gl . putris) , 89

Plur. bocion pourris (gl . putres ),
89.

hud gain , profit (gl . bradium,
leg .

89.

huan ion v. huan .

b nas étable (in bues , gl . in bobael lo,
leg. in bovel lo) , 89.

bugual enfan t , 249 , 299, bugel ,
348 buguel berger , 3 1 8 Plur.

bogale, 341 , 348 , 35 3.

B uh ez vie, s . fem.
,
24 5

,
263 ,

282 , 288 , 291 , 326 ; huchez , ess ;

buez, 242 , 289 ; bue, 3 41 , 349, 35 0 ;

huhé, 334 , 338 , 35 6 , 360.

huor t b ( table et bœufs ( gl .

bonel lo) , 89.

hurz n t miracle, s. masc., 246 .

hw é t ew , v. b ot ow .



cah as t r l icou, s. masc., 305 .

cab it an cap itaine me voa 0 ha

biten j
’

étais leur chef, 35 0.

cad or chaire p rêcher ), s.fem

bede
‘

n cador jusqu
'

à la chaire ,

24 1 .

and r beau, 89 (gl . decoreo)
cazr

,
21 5 ; cezre, 29 1 , 293 caer

prest caer tout p rêt , 3 5 9 ; caer lens

prezec tu as beau d ire, 35 3 ; of.
308 , 3 1 0 caezr (p ron . caer) , 3 1 6

Super l . caezraf, 25 0 ; caeran, 336

Exclamat if cazret den le bel

homme ! 25 0 ; caezret stat quel le bel le

situa t ion ! 25 1 .

q uæ va , imp . 2° pers . sg., 244 ,

v. a. 9.

kaer , ker , aut refois : fort , vil le

for t e aujourd
‘
hui vil le, vil lage, et

avec l
'

ar t icle de
'

fini , la maison
,

s . f e
‘

m. kaer 292 , 305 , 306 , 301 ,

3 1 0 Ker, dans Gi l les de Keraupuil ,

260 v. les noms en kaer
,
ker dans

l
‘

index des noms p rop res ar guer,

324 , 3 5 0 ; d
‘

er guer la vil le, 342 ,

34 1 ; en queer à la vi l le, 289 el

me l è d
'

er gaer comme il venait à la

maison
,
380 d

‘
er gér l a maison,

31 1 .

ca faou douleur ( specialemen t
auj ourd

'

hui
, p lain tes l

'

occasion

de la mor t ), 295 ; cation, 243 ; calfau,
300 ; cafuoez , 269.

cat !auan el le eut deuil , p reter.

sg. 3
°

pers., 300.

ca fa f j e t rouve (cafiout , t rouver ,
obt enir , avoir ).

Prés. incl ., sg. pers.pe prederaf

a cafaf garv quand j
'

y médite, j e le

t rouve dur , 263 ; en em calïalï j e me

t rouve, 31 0 ; calfan, 35 5 3° pers.,

quefl
’

mar e quefi
‘

y s
'

il la t rouve,

285 , cf. 296 Plur. 2° pers.: mar

cal

en em cifll t 6133, 3 1 1 mar cafl
'

et dour,

25 0.

Futur ind ., sg. 3
°
pers. pan e

calle quand il la t rouvera, 286 ; cave,

331 Pl . 2° pers. em queffot vous

me t rouverez , 306.

Prete'rit p rim. sg.3
°
pers. cafl

'

as,

289 ; bag e ch aux et il t rouva, 366

P l . 3° pers. quelfsonl , 21 1 .

Condit ionnel p résen t (futur se

conde ire) sg. 2
°

pers. absolveu a

callenn j
'

aurais l
‘

absolut ion , 2 1 3 ;

pa he cation
,
286 Plur . 3° pers .

p l . mar en em gall
‘

ent s
’
i ls se trou

voien t , 349.

I nfinit if callout , 243, 24 8 , 25 8 ,

290, 300 canent , a out , 3 1 0, 334 ,

331
, 31 0 (e tenu de saoud cbom)

cadet , 306 , 35 1 , 35 4 , 35 2 (d
‘
or hal al ) ;

cavel , 35 1 , 31 6 (de gavet , d
‘
o havet ) ;

caed (de gaed) , 368 (cadet a p lus spi
cia lemen t le sens de t rouver , al ler

t rouver).

Par t icipe pass. cadet , 25 1 ; euel ,
338, 365 , 366

,
31 3 ; cawet , 31 1 ,

31 8 , 31 9 ; kauet , 31 5 ; cast , 369,

380.

ca l gal (pron. cauet ) mélangé,
336.

caro, 1 8.

ca iou enclos , for t ificat ions (g t .
munimenta) , 89.

ca l amit az calamitê, 349.

ca l a t , ca l e: dur calal (g l .
durin), 89 ; valet , 286, 299.
ca l on cœur , s. fe

‘

m 24 3 , 24 4 ,

24 1 , 21 4 , 288 , 296 , 291 , 299, 300 ;

a galon val de bon cœur , 33 1 ; eur

galon, 3 48 ; bar e
‘
halou not re cœur

,

325 ; e halon son cœur (en par lan t
d

’

une femme) , 34 1 ; me halon mon
cœur, 35 8 Plur. calonan, 300 ;

oeleuen, 296 ; calonnen, 321 .
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quel

quel enn enseigner , inst ruire ,

24 4 , 24 8 , 25 9 Cond . p rés. (futur
second) sg. 3° pers. m

’

e queleuuhe

j e l
‘

apprendrais ( ironiquement
286 Par t . pass., quelmnet , 31 6 ,

3 1 8 .

qneih yan -r ad an sauterel les ,

281 .

cnr.rcxos .

ce lmad habile (guerg i celmed
,

gl . eftlcex) , 89.

qnammen t , quemen t
, que

met autan t , t ant , 2 5 4 , 25 6 , 21 6,

280
,
288

,
290, 29 1 , 294 , 291 , 298 ,

305 , 3 1 0, 336 , 33 1 , 333 , 34 1 , 348 ;

t ement , 363 , 364 , 365 ; kémad, 368 ,
369

,
31 0

, 31 4 ; a guement græçcude

tant de grâces , 34 5 ; er nement se

sur ce
,
3 1 8 ; cf. 380 ; pet ra é oa

kémeut —sé ce que c
‘
était que cela ,

36 1 ; cf. 31 1 , 31 8 , 380, 31 1 , 31 3 ,
31 5 , etc.

quemer i l prend Pres . ind.

sg. 2
°
pars. : quemeréa, 328 ; 3° pers.

334 ; er réaguemerceux quip rrnmnt ,

330 ; e
’

hui guemer, 34 1 Plur. 1 "

pers.: quement -u, 335 ; 3° pers.,

quémémul , 331 .

Imperai. sg. 2
°
pers. quemer,

35 1 konmer, 31 2 Plur.2° pers.

quemeœ t ; œummeril , 305 .

Prt t o‘r. p rim. sg. 3
°
pers. que

meres, 3 1 8 , 31 4 ; cameras , 289.

I nnuit . compret , 24 8 ; quêmer,

Quemp er Quimper (v. I ndex
des noms de lieux à Kemper), 3 1 6 ,

quan aut re, rien de p lus hep

quen relies sans p lus de refus , 28 1
beh quen si 21 2 ; hep muy quen sans

p lus ,
291 ; dysquenuit ep muy quen

descendez seulement , 305 ; cf. 243,
28 1 , 3 1 2 .

quen tel lemen t , sa 21 1 , 21 2 ,

280
,
284 , 286 , 298, 299, 3 1

° 3 1 8
,

quan t

343 , 341 , 35 4 ; aquen pell de si loin ,

292 ; quen lyes , 292 , quen t iz (v.quentiz)
aussitôt , 21 3 ; cf. pequen bras , 334

v. peguen ; t en t ent v. Kerhaul , 34 8 ;

quen ehil ve s i habi le qu
’
il soi t , 21 6 ;

quen ec que quen gueu

ha
'

n erenaussi blanc que la neige,

269 ; t er quer caer) si beau,
34 5 ;

et . 324 , 3 40. 3 42 , 348 avec p ro

nom comp lémen t précédan t un den

e quer méchant un homme aussi

méchant que lui , 34 8.

quen ne jusqu
’
à ce que, aupoint

que que n
’

on devou quen n
‘
on

devou) greil j usqu
’
à ce qu

'

ils aien t

fai t , 330 quement a res qué ne (quen

né) mevés t ufais tout que t
'

enieres ,

336 ; gent eur hoan quen que

ne une avec une fou/france si ter

qu
'

el le fut 348.

quan et t an t

que quen dre songcun quen dre

lavarezou tan t par pensées que par

paroles , 26 1 ; quen dre au lut quen

dre en ælez, 291 ; quen en eun quen

eu douar tan t au ciel que sur la

330.

quandaru cousin-germain , 25 8

kanacb col l ine keuech Buren

(col lis Eudonis) , 1 91 ; l
‘
. à l

’
I nde:

des noms de l ieux cf. knech .

q aenat beaut é, 21 5 , 291 , 291 .

keni iîgu, kanoun , v. gan t .

quan t avan t , 248 , 21 3 , 295 , 348 ;

quent se p lutô t , bien au cont raire,

292 , 294 ; l inkeul , kerkent me aussi

t ôt que, 369 , 361 .

quan t afl premier , super l . de

quem,
24 4 , 249 ; quentefv ,

25 8
,

2 5 9 ; quentafl
’

, 21 3 , 280,

288 303 , 3 1 5 ; queula, 32 1 ; quenlm ,

3 5 0 , quel sn. 321 , 328 , 335 , 35 9 ;

er gueule class la première classe
,

32 1 hé zeé gente. 36 4 , cf.
de gueule par 325 ; de

gueule en premier l ieu, 325 ; sr



quent

c
‘
henta, ar hentan le premier , 324 ,
349.

quent el leçon,
ins t ruct ion

,

fdm.
,
24 5 , 249, 270, 285 , 32 1

,

322 , 333 , 335 ; ar gueule] man, 325 ;

nep quentel en aucune façon , 285

Plur. quent el iou, 321 .

cout et avec toi (gl . penes temet ;
auj . genit ), 89 v. g an t .

quen t in quen t ir.) aussi tô t ,
21 1 , 273 ; kent ic

‘
h
, 37 5 , 37 7 , 379,

380.

quenver , v. queven.

cep l e d
’

une manière repréhen

sible ? (gl . œprehensibilit er) , 89.

cep r l ou chevrons
,
lambris (a

ninounel a cepr iou, gl . laquearîhus).
89.

quer cher , adj . he quer map ,
300

,
3 1 8.

ker ken, v. quen .

kerken t aussit ôt , 364
, 366 ;

querquent , 348 ; cf. quan t .
kerch avoine , s . masc.

,
1 97 ,

305 .

quorch et al ler chercher , inf.,
284 ; par t . pass., querchet

‘

! 285 .

querch en : é querenca ton

cou ou aut our de la poit rine ,
25 2.

quercoul s aussi bien ken

t ouls, bas—vannet . ken kous), 35 3 ;
couts, 35 5 .

queren t paren t s , p lur . de car,

2 5 1
,
3 4 1 ; bon héraut nos paren t s ,

329 cf. l es noms en carant l
'

I ndex

des noms de l ieux .

queren t isz paren té , s. fém.
,

25 7 .

quonk vannet . pour quere, v.

queu et .

Quem é la Cornouail les ar

moricaine (vannet . Kernèw) , 324 ,
325 .

kom en kom ann cher t é , [
‘

a

mine, s. fem.,
368, 372 , 370.

ki

K en zo“ : les Cornouailh is ,

325 .

corp “: chars (gl . vehiculis) , 89.

ker t er l famine, s. fem.
, 378 ;

quert iry, 3 1 5 .

querz cer tes , 27 1 .

quer
—ne t marcher , inf. , 242 ;

querhet , 337 Prés. ind . sg.

2° pers., querhès , 338 : 3° pers .,

te quern le a guerh , 330.
ques ,

malheureux tenuede pit ié

ou 0 peur ques dal 6

pauvre malheureux aveugle, 331 ,

( léon. kéu , vannet . kèh : v.

ques , v. cacc .

q nat , j oue un rôle analogue à

pas et point , avec une néga t ion ez

primée ou sous—ent endue, 2 42 , 244 ,

246 , 248 , 25 2 , 25 5 , 21 1 , 28 1 , 285 ,

309, 3 1 5 , 338 , 349 , etc.

quet an , ke t an , v. quan t um
que t q nefl

‘

re t tous ensemb le,
27 1 .

cuens regret , s. fém., 322

z spiran te den tale sonore bas

vannet . ken).
ceuz e t chagrino

‘e
, par t . pass.,

289, 299.

q nez ed l c pron. queuzedic) con
t rit , 21 1 .

queudot ci té , 1 98.

queuendoru cousin issu de

germain ,
2 5 8.

kevr é t t , v. que l l
‘

rot .

q ueulunq nns il exci t e ( p ro

p remen t , met t re en mouvemen t ,,

prétér. p rim.sg. 3
°

pers ., 28 1

quev er , quenver vis — à— vis
,

l
'

opposit e, envers aelex drefl In c

a quever des anges derrière et à

côt é, 270 ; quenver, 322 , 334 ; en hor

c
’

hénver envers nous , 34 1 .

quanren ,
v. quem—en .

quez ed lo, v. ap rès cueune t .

quy ch ien , 284 .

kl ï ñ , v. d e., d e ,
à dit!.
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comp

gnunez, 324 ; compagnoues, 346 , 349 ;
er gompagnonuéh , 328 , 329 ,

330 ;

compagnouueah , 321 ; compagnouach ,

35 9, 360.

comp a ra non comparaison ,340.

comp as con tour , dimensions ,
21 9.

comp or t an t perene bem gom

portant quet qui nese comporten tpas ,
330

, prés. ind . p lur. 3
°
pers.

comp os at composé, part .pass.,
298 , 3 1 5 , 322 , 323 , 324 , 332.

comp ren comp rendre , infln.,

31 4 , 34 1 ; c0mpreuy, inf., 34 8

Par t . pass., comprenet comp ris , ren

fer mé dans, 327 , 328 , 329, 345 .

comp re t , v. quemer , l
’
infl

nil if.
comp o parole, par ler , s. fém.

et infini t if, 246 , 28 1 , 286, 336 ,

337 p lur. compson, 28 1 , 291 ,
292 , 323 ; cowson, 288 , 291 , 303 ;

comao, 349 ; cowson, 334 , 331 ; dre

gomzen, 332.

comp o par ler , inf. v.p lushaut
Prés. ind . sg. 2

°

pers., compsez ,
com e, 285 , 3 5 3 ; 3

°
pers. ez c0mps,

294 ; a conmps, 303 ; p lur. 2
°

pers.

coumsil , 3 1 2 Impérat . sg. 2
°
pers.

camps , 244 ; p lur. 2
°
pers. compact ,

285 ; conzet , 35 8 Futur p rim. et

subj . sg. 1 " pers., ma
‘
z compsifl

'

,

247 ; 3
°

pers., com o
, compso, 24 5 ,

285 ; pc gourou, 33
' Prét ér.prim.

coumsas ,
3 1 8 Imperf. ( présen t

second .) sg. 1 " pers., compson, 246 .
conc lus ionouconclusions, 290.

concub ina lr l on ceu:c quiviven t

en concubinage, 230.

con dnmp ne t condamné , part .

pass., 269.

condi t ion condis ion 334 ,

372.

conclu i l conduit , i l mène, prés.

ind. sg. 3
°

pers. au heat gondu,

322 Gond it . sg. 3
°

pers. hæc en

CO D !

ho conduise et qu
‘
el le les conduirait ,

293 I nf. conduy, 24 5 ; conduin ,

349 ; conduign, 338.

conduct or conducteur , guide,

326 ; conducteur, 326.

con fer iu conférer , infln 35 1 .

con fess , prés. ind . sg. 3
°

pers .:

me coalesaj e confesse, 36 1 ; p lur.

2° pers ez confesseomp , 294

Futur sg. 2
°
pers coutem y, 25 6 ;

a gonvessy, 331 cf. colles.
con fu s ion confession , s.femia

261 , 297 , 34 1 .

confld enciere t p lur. (secte he
‘

re
'

l ique) , 330.

confi rm il confirme, p rés. ind .

sg. 3
°
pers., 25 7 l nflnil . confir

malu, 25 1 Par t . pass ., confimnel ,
25 1 , 292.

conflrmnflon conflrmat ion, 25 7

34 4 .

con for t réconfort , 335 .
con for t e encourageail , imparf

sg. 3
°

pers., 294 .

con fonde t confondu par t .

pass., 293.

con) ugainonou conjugaisons ,
304 .

conj ure lgn faire des conjura
t ions (en sorcel lerie), 330.
conan t emp que nous censen

t ions , cond.et subj . (futur

ua e consentemp , 339 ; ne

gonsanlemp , 323 Pass. p rés. et

subj . ma ne gonsunter si on ne

consen t pas, 323.

conec l ancz ,
consciance con

science, 25 7 , 297 , 3 1 5 , 329.

concednfl concéder, 282.

conseil conseil , 330 ; ar c
‘

honsail ,

324 p lur. conseil leu, 35 1 .

connequan ç œnsequauç,

gousequm de conséquence. impor

tan t , 3 5 1 .

c on ne rvn t l on conservat ion ,



00 11 8

com n eing conserver , infin

328 par t . pass., conseruet , 298.

con cep ne t conçu, par t . pass.,

25 5 , 260 ; concevet , 334 , 3 41 .

cons id er considère, imper. sg.

2° pers .
,
290 ; p lur. 2

°

pers ., consi

deret , 21 6 Infin . en em cousideral ,

295 .

con | ol a t l on consolat ion , 297 .

conm r t e t camarades , 338 ; can

sort ed, 31 1 , 31 9.

cons t an t cons tan t , 294.

cout comp te, 336 ; ne zacorant

quet coute qui ne renden t pas

c omp te, 330.

con t a l rendre comp te, inf., 301

par t . pass., contet comp t é, 336 .

cout e t , par t . pass. gra prout

contet con te, dis vile (grs fais , verbe
aux iliaire) , 2 4°

cout an t con ten t , 32 4, 334 , 337 ,

35 5 . 35 9.

con t an t emen t con t en lemen l ,
334 ; c«mt enlament , 3 49.

con t e n t in con tent er
,
infin 346 ,

par t . p ass., coutant et
, 24 1 , 3 1 7 .

con t emp l y con temp ler , infin.
,

290.

con t inu s heb oher cont ienne

sans faire de retard ,
35 1 .

con t inan t incon t inen t , 247 ,

2 49 ; en cont inant , 289, 293 ; incon

l inaut , 29 4.

con t ract e .p res .ind . rg. 3°pers

er ré a gont racte ceux qui con t racten t ,

330 passif p rés ez contract er on

cont racte, 25 7

con t ra igne ,
con t rainy con

t raind re, innu., 35 9, 293 Prés .

ind . sg. 2
°

pers ., cout raœnez. 293.

con t ran nncc message
? 244 .

con t redy con t rad ict ion 28 1 .

con t r is t e t con t rist et , par t .pass.,

34 1

con t r it ion con t rit ion,
300.

con t rol l ar ré péré a goulroli 011

zemp cena: qui nous cont revien t .

lut ten t con t re nous , p rés. ind . sg.

3° pers 339.

con t rol l ah t con t rad ict ion
, con

t roverse (gl . contwversîam‘
, 90.

œ n t ul c t réunion , col lège ( gl .

œ l ligas , leg. col legue) , 90 ; t un

1nllet , gl . collegio , ibid . Plur .,

cunt elletou, gl . col leeia.

conver t is » ! conver t ir , inf.
hou em convoflissat

‘

nous conver t ir ,

29 4 ; couvert isseign, 328 Cond .

sg. 3
°

pers en ho conuert îue (qu
‘
)

el le les conver t irail , 293 part .

pass. , conuert isæ t convert i , méta

morphose, 287 .

cannot “ convoit iæ , 288.

conv inquat convaincu, p rouvé,

293.

cor eid kerc
‘

heiz ) héron ( gl.
ardea) , 90.

cor d ial cordia l subst . , 296 ;

adj ., 35 1 .
cor lf

, cor t corps , s. maso 25 5 ,

25 9 , 269 , 21 0 , 21 1 , 21 2 , 292 , 322 ,

33 1 , 343 ; ar c
'

hort
‘

, 323 , gorf, 33 1

p lur coru
'

ca, carton, 25 4 ; corl ueu,

321 ; bon hen on, 329.

cor r ig e t corr igé , 297 , 324 .

cor n corneà boire (gl ., scipho) ,90.

corn ig l corneil le (gl . cornix) , 90.
ooro l danse

,
s. masc., ar c

‘

hom1,
364 , 366 , 31 4 , 31 6 , 31 8 , 380 ; ar

hrol , 378.

cor p orel corporel , 3 1 5 . 3 1 6.

corva t ren t rée (dér ivé de cort ) ,
338.

t o| , v. caus e .

cosm id pet it lait ou lait cail lé

(meid nel cosmid , gl . serum). 90.

co | on harmonieux (g l m on ) ,90

cos p i t l ot aura chancelé onchan

ce l lere , fut . sg. 3
°

pers. (g l . t it nba

verit ) , 90.

cos quor gen t , peup le cosqnor

A rmorv
,
245 .
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dn.

d
‘
ezhan, 363 ; dehan, 367 dabôfi , 370 ;

daô
'

fi
,
37 2 ; d

’

ñ , 369 ; dello
—

n
, 37 4

,

37 5 , 37 8 ; debéoî , 37 9
° dehon, 327 ,

338 ; dehon, 37 5 , 37 6 ; d un, 369, d
‘

er,

37 i , 380 (p ron .ayan t lavaleur d
'

un

accusat if) ; 2° fdm.: dezi, 247 , 282,

291 ; dizy, 293 ; dehi, 35 9.

P lur . pers . deomp , 24 6 , 292 ,

3 1 0, 3 1 8 , 323 , 339 ; acomb, 323 ;

doomp
-ui

,
326 ; dimp , 235 , 25 6 , 260 ;

d
‘
emp , 329, 330 ; d

‘
aemp , 343 ; d

‘
eimb

ni, 3 i 5 2° pers. deoch , 246 , 294 ,

297 , 303 , 31 1 ; dech, 306 , 3 1 2 , 3 1 6 ;

d
‘

nch , 282 ; d
‘

1hny, 266 ; d
'

ac
‘
h
,
334 ,

3 5 3 , 367 368
, 369 ; d

'

oc
‘

h ,

370, 37 1 , 37 5 3° p ers. : dezc, 21 2,

293 ; dehe, 328 , 336 ; dezo, 307 , 308.

S
’

agglut ine avec le p ronom et

l
'

ad; ec t i/ possessif avec le p ronom

p ersonnel infi.re. Sg. 1
“

pers.

da
‘
m , 24 3 , en

,
285 , 335 , 367 ;

de
‘

m, 35 8 2° pers . da
‘
z, 232

3° pers. 1 0 masc. , d
‘

e
,
25 1 ,

267
,
35 2 , 363 , 364 , 365 , 31 2 , 37 5 ,

37 1 , 379; d
‘

i, ses, 369, 370, 37 4,

380 ; 2° féminin : d
‘
e ; d

'

e t at , 289 ;

d
‘
e miret , 279.

Plur. 1 " pers. d
‘

ou, 24 5 , 25 4 ,

283 , 298 ; d
‘
or, 30 1 ; d

‘

nr, 35 6

pers. d
’

oz
,
249, 270, 297 ; d

‘

o,

35 1 , 35 4 , 35 5 ; d
‘

ho, 322 3° pers

d
‘

o 24 4 , 293 , 335 , 34 1 , 3 5 1 .

da , d e , t on , la , le , p ronom

possessif et aussi p ronom person

nel da t on ,
243 , 24 7 , 27 5 ; ta, 336 ,

373 ; t e, 337 , 338 ; de, 37 8 da
,

p ronom p ersonnel accusat if da

bennigaf te bénir , 25 1 cf., 21 5 , 290,
295 ; ta, 336.

par t icule verbale, s
’
emp loie

quelquefois avec le f utur à la p lace

de ra, dans le sens de l
’

op tat if
da vezo graet ho volonter que vot re

volon t é soit faite, 25 4 ; Done d
‘
omiro,

304 ; Done davezo gnencch , 307 Done

d
‘

ou preservo, 3 1 0.

ancuz

da. va, prés. ind . sg. 3
°

pers.

mar «la
,
3 3 8 .

d
‘
ac

‘
h , v. d a .

d acoran t ils renden t , prés. ind .

p lur. 3
°

pers., 330.

d acr l on humide de larmes , 90.

dad , v. d avcd .

d ad l harangue, 90.

… et , v. dw nc t .

d al l , d al aveugle, 25 1 , 337 .

d a l ch , 25 2 (dal ), 25 2, t iens , impér.

sg., 2
°

pers. Prés. ind . sg . 3°

pers., 3 zalh , 330 ; id delch , 303 ,

304 Fut .p r im. sg.2
°

pers ., dalhy,

33 1 I nfin . delchel , 25 9 ; delhel ,

335 , 338 ; derchel l , 286 ; derhel ,

349 ; delcher , 24 4 .

d a t e d élai , ret ard , 280 ,
28 1

,

286 ; dallez, 35
°

d amany domaine, 27 1 .

d ammez ol et t demoisel les, 35 8.

d an sous , p répos.; of. didan, tan,

d anfe , v. daone .

d anger danger , 324 , 328 , 338 ;

dengenr, 349 ; Plur. denjenric, 349.

d an s «larme, 367 , 369 , 370

Plur.danczo, 283 daneen (houtangen) ,
35 6.

d aou, v. de., prép .

d aone mat ière, biens , s. max .,

373 , 379 ; t heone, 379, 380 ; un e,

37 23 d3nvez
,
danves, 363 , 364 ,

366, 372 , 373 ; danve, 334 ; danwe,

379 ; danfé, 368 , 369 ; denfe, 368 .

daoue t damna
'

, part .pass ., 3 1 6 ;

datÏnet , 295 .

d aou, d ou deux , 27 5 , 28 1 , 284 ,

292 , 298 , 3 1 3 , 341 , 363, 366 , 3 1 0,

372
,
373 ; dcw, 377 , 379 ; deuu,

37 5 ; of. dion.

d aoud ec douze, 25 7 donsec, 3 1 3 ,

3 5 0.

d aouguen t quaran te (mot -à
mot deus: vingt ), 31 3.
d aouz ourn les mains ( les deux
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«l is t

d is t re 1d , v. di s t roas .

d is t ribue t dis t ribué ,par t .pass.

329.

d 1 s t roaz i l revin t , prétér .p rim.

sg. 3° pers., 364 , 366 , 369, 37 3 ;

pc znët rwas , 374 Futur p rim. sg.

1 " pers., dizroy, 307 Imparf. sg.
3° pers. pe zxst raye, 37 1 I nfin .,

dizreilï , 25 1 ; t is troi, 367 distr0ein,

37 8 , 380 Part . pass., dist rbet ,

364 , 365 , 367 , 368 ; dist reid 370.

d 1s t r ounc1 t dét roussez , imper.

p lur. 2
°
pers., 305 .

d y aul l dimanche, 3 1 3.

d t t aulas rej eta, p rélér. p rim.

2° pers., 27 0.

di t ecb e t enfui , part . pass., 28 4 ,

d in s dins dezafl
'

l ibre à lui (dins

choice) , 286 .

d ius e t choisi, 2 42 , 24 7 .

dyv e l cony insensible , insou

cian t , 299.

d 1v era divers , adj., 290, 292.
d 1v ez fin , 25 1 , 25 2 , 25 4 , 263 ,

274 ; dyves , 301 .

d 1vez afl dernier , fina l , super l .

301 ; divesaf, 25 1 ; diveza, 3 1 4 , 324 ,

325 , 326 ; dehnehan, 34 5 ; denchen,

35 9.

div lj e ,
v. b ezafl

d 1v in divin ,
248

, 236 , 328 , 329,

343.

d 1v 1ncr l on devins , s .p lur 330.

d 1v 1e devise , p rés . ind. sg.

3° pers ., 303 .

d1v 1flou devis, en t ret iens, 303 ,

304 .

d iv is et divisé, par t . pass., 279,

303
,
3 1 6.

d 1uoe sérieusemen t ? 284 .

d 1w a l l garder , p rendre garde,

infin.
, 365 , 37 2 ; dihoel l , 334 .

d 1uuoh ar t sans empêchmnen t ,
1 25 .

dl nr t h ,
1 25 (of. d1 0nz).

dee

( 1 12 1 , v. d eal d da .

d 1z ib raet , dessel lé, part . pass.,
305 .

d iz iou j eudi, 3 1 3 .
d t z onaes t e deshonnéte, 342.

d 1z r e 1fl,
d iz r oy , v. d 1et roaz .

d izur z désordre, 365 , 368.

al coz tu dois, p rés. ind. sg.

2° pers. ; 3
°

pers., dle, 295 , 296 ,

291 ; délé , 33 1 ; déli , 34 5 ; p lur .

pers., dél iamp ; 2
°
pers.dliet , 327

Imparf. sg. 1
"
pers., ns zel ienn,

337 Cond. p rés. sg. 1 " pers.,

dlefl
‘

en, 292 ; p lur . 2
°
pers defiaih

( prononcez delièh) , 34 5 Passif
prés. incl ., dleer, 260

gléet , 370, 37 1 ; délai, 37 4 ; del ict ,

330.

d 1eou det tes, s. p lur ., 303.

d 1 eour débiteur, 337 Plur

dleonryen, 25 5 .

do , v. da .

d ’
O , v. d a .

d oa , d one ,
v. oui! , cf. bezatf.

d oanyet at tn
‘

st é, par t . pass.,
" 99, doagniet , 347.

d ear , v. d ouar .

d oceud om 1 1 1 ou d ocerd om

1 1 1 , nous écar t ons ? 91 .

d oct emen t doctemen t
, 290.

d oc t or docteur , 249, 25 9.

d oc t riu doct rine
,
28 1 , 286

9 98

Plur ., dœ trinaon.

d oct r 1ne t inst ruit , part . pass.,
289.

d ech , v. d 1ouz .

d ech , d ob , v. on t !

d ech , v. da .

d od lmenu effacer , faire dispa
rait re, 91 .

dod oceü c apporté , 91 .

D oe Dieu, 242 , 243 , 244 , 24 8 ,
2 5 9, 21 2 , 273 , 274 , 295

Done, 25 6 , 25 7 , 25 8 , 260, 26 1 , 27 4 ,

304 , 322 , 349.

A gglut iné avec l
‘

ar t icle Doe
‘
n
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es t e

aut rou ét ranger , 21 5 .

es t renen ét range, 324 .

es t oua.fl j e m
'

ét onne , j e suis

dans la stupeur , prés. ind. sg.

pers., 2 1 3 Cond . p rés . sg.

3° pers., estanhe, 399 Part .pass.

estonet , 299.

cat cuus étonnant , 34 8.

e t
, v. a 9.

et a , v. cut a .

ot aw ,
31 9

, v.ut aw .

c t b luam je déch ire, j e met s en

p ièces, p rés . ind . sg. p ers .,

92 .

e t eruc l l éternel , 261 , 33 1 .

c t crul t e ét ernit é, 342.

e t h in ajoncs , 92.

e t ucoil h aum j e consul te les

oiseaux , j
’

augure, 92.

e t oucz au mil ieu de , prép .,

3 40.

c t r cz è , v. en t re.

ct rcz eg , v. t r es ch .

cul
,
v. ncfl.

cufr œuvre, 291 , 331 Pluriel

eulfrou, 25 2 ; œuvr0u, 288 ; œuvreu,

332.

cul y l t suivez , impérat . p lur.

3 1 1 .

cum , v. cm réciproque.

eau, v. un .

can t droit , j ust e, 92 ; cf. eeun.
E up h cm l cu, N . pr., 35 1 .

eur beur , 32 1 ; beur, 2 5 1 .

cur , v. uu.

eur ( heure) heure , henr , 21 9 ,

325 , 326 , 3 1 0 Plur. henryou les

heures , 295 , 339.

curc t noces , 25 8 — Plur.ereddeu,

332 .

eurux heureux , 25 6 enrns ,

291 , 332 ; enrnss, 343 ; eureux, 293 ,

298.

euro, v. un .

eus est , i l y a , p rés. ind . sg.

3° pers., ez eus
, 304 ; avec mar si,

O VO Z

les négat ions ne, na, les p ronoms

pers. de la 3
°

pers., on a deus mar

deux, 246, 25 8 ; ne deux , 21 6 ; nen deux ,

280 , 31 0 ; na deux, 35 0, etc. (Pour

eus précédé des p ron. personnels et

servant à former une sor te de verbe
avoir , v. bezelf dès , 335 , 331 ;

ne gneus, 21 6 ( imile
'

de na; eus).Bus

a fini par infecter les formes du
verbe subs tan t if commençan t par

tv. bee, bezelf I I). I l y a eu aussi

sporadiquemen t confusion avec les

formes duverbe subs t . vieux breton
is est .

eus , ne: de, prep ., 242 , 325 ,

334 , 335 , 336 , etc. ; nes, 25 4 , 3 4 8 ,

cf. zo en dialecte de Groix et Bel le

I le ; zo e
‘
r vro dupays , 31 8 , 31 9.

œuvr e , œuvran ,
v. euh .

cuz ic repoussan t ,rffrayan t , adj .,
21 5 .

E va , N . pr., 3 1 8 , 35 3.

aval ! boire, 306 , 308 , 309

Prés. incl . sg. 3
°

pers., elf , 308

Futur p rim. sg. 3
°

pers. efio,

308 .

cuè , v. lvcz .

evcl comme, prep ., 242 , 243 ,

245 , 241 , 235 , 25 9, 260, 21 8 , 2 1 9,

282 , 290, 292 , 293 , 291 , 309, 330,

33 1 , 338 , 339, 340, 342 , 3 1 1 , 3 4 8 ,

35 3 , 363, 361 , 368 ; aval , 289, 32 1 ,

330 ; avael , 343 ; èl , 360, 31 4 , 380.

A gglut iné avec les p ronoms pers .

suffixes, sg. 1
"
pers., eveldou, 35 4

A vec lespronoms neut res démons

t rat ifs evel len , 34 0 avelse , 26 1 ,

339 ; ef. hevel .
cve l cp ,

v. b evel ep .

cvcz , cv é auss i, adv 243 , 24 5 ,

25 1 , 282 ; ivez , yvez , 25 6, 25 1 , 26 1 ,

21 4 , 21 5 , 290, 291 , 293 , 294 , son,

30 1 ; yves , 825 , 336 , 35 1 , yvc, ivé,

4 1 0, 4 1 6, m , 4 22 , 364 ,

36 5 , euê, 321 , 33 1 , 35 1 , 3 1 1 ,

31 4 , 31 8.
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fal l

faut , tu veux , 292, 294 , 298 , 3 1 2 ,

35 3 Futur p rim. sg. (personnel )
1 " pers., fil lifl

'

ne fil lifl
’

quet j e n
’

y
manquerai pas , 286 Prét . prim.

sg. 3
°

pers., fallas ne fallas quel ,

282 Impe rf. sg. 3° pers tele,

364 .366 Gand . prés.sg.3
°

pers

falhe, 284 I nf. tel le" , 283.
fal l en t e vice,mauvaises mœurs

,

334 .

fa is faux , adj ., 281 .
famflicr famil ier, adj 303, 304 .

famil iaramaut familiérement ,
24 4

fan t as y fantaisie, 349.
faout v. faul t .

faä fâcherie, colère ; e saw faë

enéüñ la colère s
'

empare de lui

(colère s
‘

élève en lui), 380 cf. fachet .
fas il facile, 348 Superla t .

facilhatu, 2 5 4 .

fa ci l cmaut facilemen t , 292.
fa t , v. ma t .

faul t faute, 246 ; faut , 21 2 , 285 ,
306 , 35 9 ; faute , 332 ; [aout , 26 1 ;

fût , 31 9 (manque, diset te) Plur.,
fauten, 329, 334 .

faus s faux , adj ., 330.
faut il faut , prés. ind . sg. 3°

pers ., 35 8.

favor faveur , 65 ; faveur, 330 ;
faver, 339.

faz y se t rompe, s
‘
égare, prés.

ind. sg. 3
°

pers., 291 Par t .

pass., faziet , 322 .

fe l l fé lon , 286.

fe l l , v. fa il .

feuis s au, v. t inissan .

feo e leo en t rain de vivre, vi

van t oz vewo), 31 0 ; cf. bcfuafl
'

.

form fer me, fermemen t , adj . et
adv. 294

,
322 camper .fermocb , 21 1

fcrmaman t fermement , 294.
fes le les

,
v. bezafl

’

I l .

fcçou, v. facçon .

flour gent iment , adv. et aussi

adj ., 2 1 0, 21 2 , 28 1 , 285 .

flourd c l is fleur de l is , 21 0.
ful l fou, 295 .

[ 0 11

foot fête, räouissanoe, 364 , 361 ,

31 1 , 31 9 ; feeët , 31 1 (a aussi le sens

de danse).
fe t fait , act ion , 25 2

, 33 1

Plur. fetou, 243 , 293.

feun t sun , v.ma t ou.
fes foi , s.masc., 25 0, 25 2 , 21 8 ,

28 1 , 282 , 283 , 293 , 294 feiz , at :

25 9, 21 1 , 291 , 31 5 , 32a, 326 ; fe,

328 , 35 7 .

fld el fidèle, 330, 333 , 335 , 35 6.
35 1 Plur . fidelet , 321 .

flde l i t e flddl ile
‘

, 3 5 8.

fier fier , 295 .

flgur figure, 281 , 35 4 .

fin lafin , but , 249, 290 , 29 1 , 292 ,

(pe da fin à quel le fin , pour quel

mot if), 298, 3 1 4 , 326 , 338.
flnab l omen t finalemen t , 298 ;

finalement , 329.

fln c t ion fict ion,
28 1 .

fi nes : finesse, ruse, 331 ; lia
act ion de ruser , ancien infin it if ,
229 (auj ourd

’

hui finessa).

nulu an finir, 348 , infin., fenis

san, 35 9 Fréter.p rim.sg. 3
°
pers.,

flnissas, 325 .

Buvez fin ,
s. 2 5 2.

floa t se fier , infln., 331 .
fi rmamen t /

‘Innamen t , 3 5 3 , 35 5 .

naigmouvement , 265 ; naflaig quet

nebougepas , impdr.sg.2
°
pers., 2 6 1

nam flamme, éclatant , subs t . et

adj en t re dans diverses locut ions

delcher Ham, tenir net , 24 4 ; lesel flam

abandonner net , 25 0 nevezflan: tout

neuf, flamban t neuf, of. 269

Plur. flammeuflammes , 3 5 0.

flas t re t écrasé, par t . pass., 3
‘2 l .

fler iot sen t ,p re
‘

s.ind .sg.3
°

pers .





gal !

25 8 : nyahalle, 304
— Plur . i '° pers.,

ma hel lemp , 329 2° pers., hellacb ,

35 5 .

Préte‘r . second . {p lus—

que
—

parf. et

vomi. passé) , sg. 2
°

pers., galses

3° pers., galsa, 279, 292 , 293 ; gualse,

292 P lur . 3° p ers., galsent , 292 .

Pass. prés. incl ., guillir, 25 8

Prés. et fut ., gal ler, 282 I nf. (et

gal lont , 24 8 , 25 1 , 291 .

ga l l oud ec puissan t , 260, 26 i .

ga lw ap pel le, 280 , p rés. ind .

sg. 3
°

p ers. Prete
'

r . pr im. sg.

3° pers. é c
‘
halvar , 364 ; e halvaz,

31 4 ; c
‘
halvas, 361 ; halhuas, 31 8 ;

helvaz , 31 3 Imparf. sg. 3° pers.,

c
’

halvé, 31 1 Par t ie. pass., galvet ,

292 , 363 , 365 , 31 0, 31 1 , 31 4 , 31 6 ,

380 galhuet , 31 8 ; gelvet , 368 , 31 2

I nfln., guelver, 291 ; guervel , 25 1 .

ganas mit au monde, p rét ér.

prim. sg. 3
°

pers., 3 1 1 inf.,

gene! e Irene! 34 8 ; guenell , 269

Passif, p reter. prim.
, ganal , 269,

3 1 8 Par t . pass ., ganet , 62 , 24 5 ,

241
,
249, 25 4 , 260 ; guanet , 34 8 ;

of. guiniveles.

gan t (of.eculei), avec, par , prep .
249, 25 9, 322 ; guant , 290 ; guand,

292 ; ged , 370 ; ga
'

ga
‘

giè
'

t i, 37 1 ;

get , guet , 33 1 , 338 , 35 1 . 35 9, 31 8 ,

379, 380 ; ge
‘

ge
‘

gist i, 31 5 .

A vec pronoms su/fives sg. 1

pers., guenefl
‘

,
273 , 293 , 291 , 307 ,

3 1 2
,
320 ; gueneia ; gueneu0

‘

,
291 ;

guenèn, 320 ; ganen, 364 , 368 , 3 1 3 ;

genen, 369 ; geneign, gneneign, 31 1 ,

35 9 ; ganina ,
366 ; gcningn ,

37 5 ;

genou, 31 9 ; kenoun ,
31 1 — 2° pers .,

guenet , 21 4 ; guenez , 2 5 5 , 275

3° pers. s . maso gantafl
‘

, 286 , 295 ;

gantan, 34 8 , 35 2 ; getou, 3 1 1 ; guentou

dans de guentou, v. digant 3° pers.

fem., gnaty, 24 1 , 293 , 294 , 372 .

Plur. 1 " pers., ganeomp, 25 8 , 296

gnenomp , 291 2° pers., gnenech ,

gnin

260, 306, 301 , 31 0 ; quenech , 3 5 2 ;

gneneoch , 24 1 , 305 , 309, 339, 34 0 ,

342 , 35 1 guet
-neoh

, 33 1 ; guenohuy,

328 3° pers., gante, 294 gan t
—nô ,

363 ; gelé, 31 9 ; get
—ai

, 31 1 ; get
—ent ,

31 5 .

gaou mensonge, tor t , s. masc.,
296 , 301 gou, 24 3, 21 3 , 28 1 , 284 ,

285 ; gueu, 33 1 , 332.

gar dien gardien , 3 i 5 .

garu rude, dur, 25 2 gîro, 30 1 ;
garhue (une syl labe), 344 Super l .

garfafl, 295 .

gavrik chevreau, s . fem
c

‘
havrik, 366 , 361 ; c

'

havrek, 369 ,

c
‘
haorek, 3 1 1 ; hacrek, 31 5 ; guik,

380.

ge
‘

, g e t , gue t , v. gan t .

g el t er i , v. ker t er i.

g ene l , v. ganas .

guenot , v. gan t .

guenou bouche, 285 ; gueno, 35 5 .

guenot , 35 5 , v. qaenat .

guer , v. kaer .

guer , g er mot , subs .masc., 24 5 ,
24 6

,
21 2, 281 , 288 , 291 , 337 ; a yer

de yer mot à mot , 321 Plur.
,

gueriou, 304 .

g enre fit , pre
‘

tér. p rim 30 1 ;

guere, 288 (disprisa a guere).

gue t combien , adv. d
’
exclama

t ion
, guet amevier ( le tex te por te par

erreur, ar mevier), 339 ; guet a remi,
combien d

'

aut res ! ibid .

gneu, v. g aou.

g enr e fit , p reter. prim. sg.

3° pers ., 301 ; guere 288 (disprisa a

guere el lemép risa ouméprisait ).

gneus ne gueus il n
‘
est pas , il

n
’

y a pas, 21 6 (d
'

ap rès neg eus ? v.

eus).

g iî ñ , v. da .

G il das , N . p r., 241 , 248.

gui l e , v.ki l o.

gnin ive l es naissance, s. film.,

25 5 .
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gouz

gouliet , 301 ne goullet petra a rabat

il n
‘

y a remède.

g ous ouk cou, s. maso 364 ,

365 ; gong d
‘

e c
‘
hong, 361 , 368 , 31 1 ;

ar cong, 338.

graff j e fais , p rés . ind . sg.

pers., 24 3 , 249, 25 1 , 292 , 3 1 0, 3 1 1 ;

gran, 322, 323 2° pers ., grez, 290 ;

res (ma res), 335 , 336 ; rez , 33 1

3° pers ., gra, 291 , 292 , 308 , 309 ;
me a ra, 26 1 ; groa, 286 Plur. 1 "

pers. , greomp , 25 8 , 308 ; gonlen a

re0mp , 323 2° pers., gril (gonlen

a rit —u), 322 , 323 , 340 3° pers.,

greoni (a recul ), 340 ; grant (a rant ),
334 , 336 , 337 , 34 5 .

Impéra t . p rés. sg. 2
°

pers., grs ,

242 ; gros , 2 1 0, 21 4 , 338 Plur .

pers ., greomp, 3 1 1 , 365
, 361 ,

31 3 groamb, 364 ; greom, 369 gramp ,

31 i , 31 4 ; gramb, 31 8 ; groamb, 31 6 ;

grwamp , 380 2° pers., gril , 300,
301 , 305 , 306 , 301 , 308 ; gruet , 21 9.

Put . p rim. sg. 1
"
pers. , ringa

na rin, 35 4 , 365 ; grigo, 31 8 ; gringa ,

31 4 (moy. arm. grifl
‘

) 2° pers.,

gry, 3 1 6 ; grouy, 332 3° pers .,

gray, 25 i , 285 , 308 , 341 ( rai) ; grey,
328 , 34 1 Plur. pers., grrnt

( t int ), 331 , 34 2 ; graini
—

y, 32 1 .

Préle
‘

r. p rim. sg., greaz (rear),
363 , 365 ; grès , 365 ,

31 2 ; genre (v.

genre) Plur. 3° pers., graseni

(resonl ), 324 ; ré10nd , 365 .

Imparf. ind . sg. 1 " pers., gren,
243 , 21 0 (a renn) P lur . 3° pers.,

grenl (e rent ), 31 1 .

Cond . prés. sg. 1
"
pers., graen

(na men), 35 3 P lur . 2° pers.;

grehel , 305 ; mm, 32 1 ; reel , 35 4 ,

rahel , 301 .

Caml . pass . ou p reter. second .
,

grage (e rage), 348.

Passif p rés . ind , groer ( pe hano

a groet ahanol quel es t ton nom

quel nom fait - on de 309 ;

80 98

gret (a rer) , 334 Par t ., graet , 25 4 ,

25 6 , 260 ; great , 25 3; gret , 291 , 31 3 ;

groael , 28i ; groeal , 290 ; groet , 343 ,

348 , 35 0, 35 4.361 ; groil , 330 ; groeit ,

34 5 , 35 7 ; greil , 31 9.

Rem. Ge verbe, out re sa valeur

propre ,
ser t fréqæ mmen l d

'

aux i

liaire gonlen a reomp nous deman

dons (demander nous faisons) ; l
’
in

fini t if suivi de la par t icule relat ive
a précède le verbe. Cependan t dans

quelques cas faire précède gros bon

miret garde
—nous , 21 4 (C

'

es t la cons

t ruct ion ord inaire dans le nord du

pays de Gal les).

Ge verbe
,
a le sens de donner

à l
'

ile de Groix , 31 1 , 31 9.

Ce verbe n
'

a p lus d
’

inflnit if
propre oher , gober (v. ober) en

remp l it le rôle.

g racz , g race , grace , gras

grâce, 2 5 5
,
249. 260, 26 1 , 21 3 ,

282 , 3 1 0, 323 , 329, 33 1 , 339,

34 8 ; gres , gress , 34 3 , 35 1 ; graece,

34 5 Plur., graçou, 24 4 , 291 ,

326
,
339 ; gracen, 32 1 ; gn ecen,

34 4 , 34 5 .

g rac ia s gracieux , adj . et adv.,
28 1 , 331 ; gracieux, 29 1 .

g ramer ianet grammairiens

s.p lur ., 292.

g ra t volonté, consentemen t , 21 3,
280.

gra t h a agrée, prés. ind . sg. 3
°

pers., 21 4 .

g r l e t cousu, par t .pass., 21 5 .

g ros c femme, 25 6 , 348 (aruroec)

grace, 241 ; gronec, 26 i ; grec, 291 ,

292 Plur. gmagnez , 260 grouagne,
33 1 ; groagué, 343 .

gnanorion h ist rions , 92.

gnas cot ou (gus gwn) le frais ,
ombrage, s. p lur ., 92.

gud cog nod rép rimand e
, 92.

gned om serpe, 92.

Guegueu, A
'

. pr., 282, 283.
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b ecs

h eca f t rès repoussant , mper lat .

de bec, 265 .

h edr o mobile, changean t ? 24 4 .

h cga r aimable, 249.

h ega ra t afl
,
super lat .de hegarat

aimable, 25 4 .

h eg as odieux ,
264 , àmoins qu

'

on

ne le rapp roche de hegacç agacer ,

negaras querel leur , du dwt ionn. de

M aunoir.

h eguil e , v.kil e .

h e l , v. h ae l .

h e l ab ar é loquent , 92.

b em , v. cm .

h eman celui-ci
,
283 ,

35 5 , 363 ,

864 , 361 , 31 1 , 31 2 , 31 3 ; hemen ,

31 0, hinann, 31 5 ; heuan, 31 1 ;

énen,
31 8 ; hannern, 880.

h e
‘

rî
, v. efl.

h eu, démons t rat if neut re dans

evel len, v. eve l .

h ena l
’

ainé , super l .de ben, 364 ;

eos , 366 ; henañ, 361 .

h enep , v. enep .

h ennes celui— là , 322 , 34 8 , 35 0,

35 3 ; bennes , 28 1 ; benec ,
290 ;

henec
‘

h , 31 1 .

h eny ,
h iny ,

h auy , p ronom et

adj . démons t r. : an heny celui, 249,
2 5 1 ; han: celui, 33 1 ; hmi aucun , 364 ,

361 : ini, id .
, 369 ; mg , id ., 37 1 ;

bany , id ., 31 3 , 31 9 ; nep neny per

sonne, 286 ; pep heny chacun ,
328 ,

346 ; peheny lequel , ce lui, cel le qui,

288 , 293 peen henydans lequel , 25 9,

21 5 ; pmy, 3 48 (au t y piny ma voani

ennan la maison où ils étaien t mot à

mot la maison laquel le ils ét aien t

dedans) pegant biny aveclequel , 35 0.

h enor iif , v. enor i .

h enoz ce soir , 304 .

h eut chemin , s.masc., 25 2 , 21 2 ,
21 3

, 3 1 1 , 322 , 324 , 331 , 338 , 363 ,

365 , 368 , 31 0, 3 1 4 ; heant , 31 8

Plur henten, 330.

h en t ez p rochain , les aut res (par
opposit ion aux parents).

h eol soleil , s. masc., 280, 290 ;
heanl , 280.

h ep sans , prépos ., 246, 241 , 24 8,

25 2 , 2 5 8 , 270, 27 1 , 272 , 273, 27 4 ,

28 1 , 292 , 293 , 294 , 295 , 296 , 324 ,

326 , 33 1 , 332 , 335 , 347 , 35 1 ; hab,

25 4 , 28 1 , 283 , 285 , 286 ; ep , 305 ;

hemb, 35 1 , 35 9, 360 hsempdai

(ai è français) sans eux , 34 4 .

h ep cor im p rivat ion, met t re de

côt é, 92.

h er her ma tan t que, 25 4 .

h ere t iqae t hérét iqm , 330.

b eni t ier hérit ier , 341 .

h eruez selon , d
'

après , prépas

25 1 , 25 6 , 290 , 292 , 296 ; berne, 328 ,

h es , v. b ezair l l .

h es , v. a 9.

h es t r huit res, 92.

h e t longueur a het des le long
duj our , 2 1 6 ; a bel un deiz , 301 .

h et a s j oyenx , j oyeusemen t , 28 1 ;
credit helas croyez bien , 281 .

h ear ,
v. ear .

h eureus emen t heureusement ,
340.

h ea s , v. h exa! l l .

h eus ou bot t es , 306.

h evel semblable , 21 6 , 290.

h eve l ep de même façon , sem

blable, de tel le façon an hevelep t ra

la même chose
,
298 ; beve

l ep ez deux

de tel le façon qu
'

il vin t , 291 : cf.
293 , 294 , 291 ; evelep evelep na

gouzienl de t el le facon qu
‘

ils ne

savaient , 293.

h i
,
h y el le, la , pron. pers. 3

°

pers. généralemen t sujet ,mais assez
souven t comp lémen t , 248 , 21 4 , 21 8 ,
279, 230, 286 , 289, 299, 322 , 333 ;

less y laisse
—là

,
284 ; mar he quell y

s
'

il la t rouve, 285 ; guishil hi, 364 ,

365 , 369, 37 1 , 374 , 31 8 , 380.

H yh ernia , N . p r., 24 5 .

H ierasal em , N .pr., 28 1 .



b ile

h iieis , v. l ois .

b in t chemin , 93 ; cf. heat .
b i r lo,

v. b iz iu.

h yrvond e t affligt , dans les yé
missemen t s , 299.

h is t oar histoire, 341 .

h irg l as ,
99.

h iz ia auj ourd
‘
hui, 25 4 , 260, 21 2

hirio, 325 , 339 ; hiriou, 323 ; hirie,

341 ; biriue, 321 , 329, 330.

h oan t envie, désir ,
s.masc. 241 ,

choanl , 348 , 35 1 ;

c
‘
hwanl , 361 , 31 2 ; honant , 35 8.

h oan t ec qui a envie de, 21 2.

c
’h oan t 6ed désiré, par t . pass

363 ,
365 ; hwanleid , 31 4 Put .

p rim. sg. 2
°
pers., houanley, 33 1

I nfln., hoanleign, 31 6.

c lroar sœur , 25 8 Plur., chevre

rel , 34 1 hoerezet , 360 ; honerezet , 329.

h oary jouer, j eu, inf2 et subst .,
2 1 8 , 283 , 284 .

c
‘hw a rv ezas survin t , arriva,

p reter. p rim. sg. 3° pers. 363

c
‘
hwarvéaz , 366 , 31 2 ; hoarnéae, 348

Imparf. sg. 3° pers., c
’

hwarvè,
31 0 Futur second .oucond.pris .,

hoarfe, 246 Par t .pass., hoarvezet ,

242 , 246, 2 5 0 , 284 .

h oas , h oan encore, 243 , 25 8 ,

28 1 , 292, 306 , 301 , 31 2 , 323 , 334 ,

336 ; c
‘
hoas, 365 , 361 , 368 ; bourb ,

329, 31 4 ; ouah laret ouah, 3 44 ;

goul t oah , 34 5 .

h oc
’

h , v. 0 8 .

h oo’h , v. oui!.

h oc , v. onff.

b oea t joie, bonheur ? (of. gal lois
hœn) , 21 0.
h oerez et , v. ch oar .

h oguen h ogen cependant

mais , 244 , 280, 291 , 293 ,

294 , 306, 308 , 309, 3 1 0, 363 , 364 ,

365 , 366 , 361 , 368.

h ol eu harmonieux , 93 .

h omau cel le—ci cf. heman, 269.

h ol l , v.oil .

h ou, h er , v.on .

h ones t emen t honnétement , 329

h onnen cel le—td of. hénnez.
h onneus , v. h exa ! l l .

H onor ine , N .pr., 35 1 .

h ore l l , 283 ; cri poussé en jouant

à la crosseaumoment où on frappe

la boule ou la pierre ; on donne

aussi ce nom à la boule ou bal le

servan t auj eu de la crosse ; horel la

ouhorel lal sedit en cer tains endroits

d
’

un chariot enmarche et bran lant .

b out là , ado. marquant l
‘
étoi

gnemen l , 242 ; bond, 34 5 (e
‘

r het bond

dans cet t e vie— là).

h orin horrible, 34 8.

h or reur horreur , 241 .

h ofi uaien er horl naleu les

quat re
— temps , 332.

h osp i t a l hôp ital , 335 .

h osæ l ery hô tel ler ie, 303 , 304 .

h as t ys . h os t ia hôtelier , 304 ,

301 , 308 M ur.hosüsyen, 301 , 308.

h os t y s es hô telière, 308 , 336.

h ouan t ey , v. h oan t .

h oaç , v. on.

h ouerm t , v. ch oar .

h oz , v. on.

h aec tendre, 21 2.

huoch six , 304 , 3 1 3 ; hueh , 33 1 .

h aech vet sixième, 303.

h uen oar de huen sur ton dos ,

tout de ton long, 21 5 .

huea, v. b e t a! l l .

huez odeur , s. féminin ,
2 1 1 .

h aus se seize, 3 1 3.

h aguenaadageprotestant isme,
330.

h uguenaad et huguenots , 328 .

h ay vous , 248 , 249, 25 0, 25 5 ,

25 9 , 21 8 , 280 , 285 , 300 , 301

ses , 309, 3 1 0, 327 , 33 1 , 35 5 , 364 ,

31 5 , 3 1 1 ; c
‘
honi, 368 ; c

‘
hui, 322 ,

323 ,
325 , 326 , 340, 34 1 , 35 3 ,

35 4 , 35 5 ; comme note sngene ou
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leal

l ea l loyal , loyalement , 242, 25 9,
299, 300.

l eal emen t loyalemen t , 330.

l oanes rel igieuse, 24 6 , 24 1 .

l ecb l ieu, 242 , 21 2 , 21 9, 292 ,

295 , 301 , 324 , 325 , 35 0 leach , 3 1 0 ;

leb. 329, 336 ; cleac
‘

h au l ieu de
,

3480 Plur., lchien, 329.

l é en , v. l eun .

l e! gémissemen t , 21 3.

mm j e criai , preter.prim. sg.

pers., 21 2 .

l ef t , v. l evr .

l ogen t légende, 289.

l eg it im légit ime, 25 6.

l cg lfi memen t légit imemen t ,
330.

l eih am , l “ .

l oin , v. l eun .

l ol o p lein ,
365 , 31 2 ; leiz, 363 ;

a lois beaucoup , 365 ; e leiz, id.,
368 ; hileis, id ., 31 0.

l em aigu, mais ici ayant le sens

de vit e, net , 24 4 , 280.

I am , v. l ame t .

l emen lc saut il lant , 93.

l omh aam j
'
aiguise, prés. ind .

sg. pers 93.

l eun lire, infln .,
21 1 ; leu, 303

Prés. ind . sg. 3
°
pers., léen, 330

Prélér. prim. sg. 3
°
pers., leanes ,

28 1 .

L eon le pays de Léon ,
291 , 298,

326 , 339.

L eonis Ldonards , gens du pays

de Léon , 348 .

l erch oar lerch la poursuite

de, ap rès , 284 ; lerh ar me let h ,

après moi (mot à mal sur ma

t race), 321 .

l es hanche, 32 1 .

l es laisse, p rés. ind . sg. 3
°
pers.,

249, 326 Imper. sg. 2
°
pers., 242 ,

284 , 291 292 ; p lur. 2
°
pers.,

leset , 260 , 21 5 Fut . pr im. sg.

3° pers., laeso, 244 Infln.,
lesel ,

Par t .

l imn

25 0, 21 0, 326 , 338 , 34 1

pass., lezat , 329.

l es en toi, s. fém.
, 334 .

l es h anve t surnommé , 296 .

l es qul d l c brû lan t , arden t , 21 1 .

l es t vaisseau, navire, s. masc.,
24 5 .

l ent nauod nausée, 93.

L EU O A , 1 6.

l eun p lein , 2l 2 , 24 5 , 25 5 , 260 ,

21 3 , 21 8 , 21 9, 339 ; lein, 343 ; lan.

l euz ras députa, p re
‘

tär . pr im.

sg. 3
°
pers., 28 1 .

l eunia. remp lir, infln 363
,

365 ; lanmngn, 374 .

l oué veau, 364 , 365 , 31 1 , 31 3 ;

leui, 31 8 , 31 9 ; leu, 380 ; love, 369 ;

le
,
31 4

,
31 6 , 31 1 .

l even es j oie, s. fem., 21 1 , 21 3 ,

21 4 .

l evr l ivre, 303 , 332 ; lefr, 2 1 1 ,

296 Plur., levreu, 330 lefl
’

rou, 28 1 .

l evr l c pet it livre, 3 1 4 .

l ez rou chausses
,
31 1 .

l lnmmon l iens , s. p lur., 25 5 .

l l b ol pet it l ivre, 295 .

l ib era l l ibéral , 289, 291 .

l l b l r l ou t raîneaux , 93 .

l ib rer l ibraire, 326 ; l ibrour, 342 .

l l e , l y c laïque, 295 ; ne voe quel

lyc el le n
‘
était pas inintel ligm te,

pas ignoran te, 280.

l l d räouissam , 368.

I l an ,
l yon toile ,

s. masc., 21 5 .

l l enet enveloppéd
’

un lincm l , 261

l le : souvent , 28 1 , 292, 291 , 338

( l iez), 342 ( l ycss), 349, 3 5 1 , 35 9 ;

quen lyes t an t , tel lement , 292

Super la t liessafu, 25 6.

l l g t ige, goes l ig, homme t ige,
serviteur , 243.

l iguez l ignée, 309 ; l ingua ,
29 1

lynez, 21 5 .

l lm aigu, cf. lem, 93.

l lmb eu les l imbes , 33 1 .

l imn flexible, 93.
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293 ,
306 , 335 , 35 9. O n trouve

aussi quelquefois ma: ma ce

dans ce sens . Ces conj onct ions son t

à rapp rocher des précédentes ; sui

van t la gramma ire vannetaise de

l
‘

abbé Guil lôme (p . mar s
‘
em

p loierait spécialemen t pour le passé

(dans un aut re p assage, i l es t vrai,

i l aj oute et pour le p résent ) ; mar
ma ( l

‘
:

ma e ma, e man es t , p rés . ind.

sg. 3
°

pers . d
'

un verbe substant if,
339, 37 1 , 37 5 Plur. 3 pers.

e maint , 330, 340 ; e mahint , 290 ;

e mant , 330, 34 5 . Ce verbe ét ait

d
‘
abord emp loyé uniquemen t aux

deux t roisièmes personnes , et tel

est encore l
’
usage en gal lois et en

vannetais il a fini par avoir toutes

les personnes sg. pers., emounn,
364 , 31 1 ; ahewé moon, 31 3 Plur .

pers., emmeonmp , 308 ; e maomp,

325 2° pers. maouch ha nemaouch

quel n
’

äes—vous pas . 3 1 2 ; cf ma
inærrogat if.

mah , map fils , 242 , 24 4 ,
269, 25 0 , 25 1 , 25 8 , 263 , 21 0, 28 5 ,

290
,
295 , 291 , 299, 3 1 6 , 322 , 366 ,

361 , 368 , 370, etc.

mah cauuel on berceaux , 93.

mab dan l
'

homme en général ,

l
‘
espèce humaine , 21 5 .

ma b l c , diminut if de mah ,

3 1 8.

maal a t ( leg. moelat mochiul ) ,

porcher , 93 .

macoer , 1 48.

macso t h
,
v. mag .

mac'h , v. ma , possessif
mad , mad on , v. mat .

mad e l az bon t é, s . fim., 291 ;

madaieab.34 3 , 34 4 P lur ., made

lexou, 25 3 ; madeleso, 35 0.

mae. champ , campagne, 249,
338 , 339, 31 8 ; mecs , 330; me: , 361 ,

31 2 , 31 3 , 31 1 ; meu , ses, 366

manq

Plur., maezew , 31 8 ; means, 31 9 ;

mezeu, 376.

Rem. (Je mot a formé un id io

t isme t rès en usage er maes , er més

hors de, dehors ; oeil out er mês eus

tasquiant mat tues al le
‘

hors de ton bon.

sens , 338 ; cf. a ves , amens , dimeus .

mag nourri t , p rés. ind. sg. 3
°

pers., 25 4 Prét ér. pr im. sg. 2
°

pers., macsoth , 21 3 Par t . pass.,

muguet , maget , 291 , 35 0.

magnam nourrice, 32 1 .

ma l n t , v.ma .

ma l a mais ,
33 1 .

mal t , v. namal t .

maj aat a majest é, 61 , 291 ,
340 ,

35 4 , 35 1 .

mag l c l annat magiciens , 330.

ma l l emp ressemen t , hâte, 282 ;

mal! sa i l est temps , 21 3
.

mal ad l ct l on malédict ion , 281 .

ma l en reux malheureux , 291 ;

malheurus , 336.

mal ice ma l ice, 330 ; malis, 331 ,

348 .

mal l c l n s mal icieux , 21 8 .

ma l loas maléd ict ion , s.fem., 286

H al o , N . pr ., 325 .

mam mam brent , v. ma , pos

sessif.
mam mère, 24 5 , 25 6 , 25 1 ,

25 8 ,

260, 21 0, 21 3 , 298 , 299, ooo,
3 1 8 ,

33 1 , 333 ,
336 ,

34 4 Plur . ,

mammen, 329.

maman source, s. fem., 623 .

man , mî
‘

n , mon ci , par t icule

démons t rat ive marquan t rappro

chemen t , 242 , 24 3 , 24 4 , 248 , 24 9,

25 0, 25 2 , 25 9 , 269, 21 1 , 21 2 , 285 ,

288 , 289, 290, 295 , 308, 32 1 , 333 ,

338 , 348 , 3 5 1 , 3 5 5 , 364 , 365 , 361 ,

31 5 , etc. ; cf. aman, breman, heman,
homan.

mana: res ta, 268 , preter .p rim.

sg. 3
°
pers.

manque manque, 329.





maud

me l d pet it lait , 93 .

me l d ,
v. nameit .

mal dy , v. ed y , ma .

mal n ln , 1 00.

mair p réposés à ,
93 .

me l ! se mêle , prés . ind . sg.

pers ., er re hem vel l , 330.

me l l a t j ouer à la sout e,

me l con l e t affligé , 299.
mal gab r t roène, 93.

mal lg et t , v. m l l l iguat .

mamb méme, adv., 35 1 .

memb ry cer tes me en bry Je

l
’

at tesle 286 .

memes même, 3 1 5 , 339 ; memeus ,
21 1 ; meumeus , 349 ; mesmes , 322.

maman s s aman t 1ne
‘

memen t
,

35 4 .

mamoar mémoire , 280 , 300 ;

memoire, 329 ; memot , 340.

mamp rou membres , 34 1 .

man me j e en p ronom

neut re, v. ma ,
en .

man , v. man .

mann ,
v. manua l

manua l j e veux , p rés. ind. sg.

l °° pers .; 3
°
pers., menu, 246

Prét ér. p rim. sg. 3
°

p ers.mennas

Imp . sg. 3
°

pers., mené (ne véné),
37 1 , 37 5 , 31 8 , 380 I nfin .

, mennet ,

282 .

menez mon tagne, s.masc., 21 4 ,

" 83 , 28 5 , 288 , 3 1 1 .

men d l e mendi disen t — ils , 336

e une— int i bas— vannet ais e mindi) ;
cf. ga l lois meddu d ire (Léonard e

map l aom avoir hon te
,
infin . 93.

march fil le, 248 , 2 5 8 , 269, 2 1 4 ,
21 8 , 21 9, 28 5 , 239 , 291 , 29

° 294
,

3 1 7 P lur. merchet , M G, 364 ;

merhied
, 380 ; merhed , 3 1 9 ; nmrhxed,

31 1 .

march l c pet it efil le 2 69 merhic,
293.

meveres ivresse

meve

mer h ec bel le— fil le, 3 5 8 .

march er le mercred i , 25 8.

maer ch e marque, 34 5 .

merd ay d l ma t elot s , 24 5 .

marg l d h aam j e suis fou,
93 .

mer l t mér it e, 30 1 Plur . me

ritou, 298 ; men leu, 34 5 .

mer l t al ng mérit er ,
infin .

,
328

Pris . ind . p lur. 2
°
pers., marital

(ma wen t el ) , 35 8 .

M er l l n , N . p r ., 24 5 .

marue l , v.mam a .

marneras mar tyre, 288 .

marzaryen ma r tyrs , 293 , 3 40.

merz er ln t l le mar tyre, 294 .

mes mais , 332 , 836 , 338 , 3 5 3 ,

35 5
,
3 5 8 , 3 5 9, 3 1 1 , 3 1 1 , 31 9, 330.

mes sag er messager , 289.

mean t mener pal t re, infin 3 1 0,

31 4 .

masa respect ? pudeur ? 241 .

mes t r mait re, 24 6, 293 , 3 42 ,

35 8 ; mes t , 35 1 — Plan mast ri
,
293 .

mes t r es mait resse , 298 , M l

mesur mesure, 35 5 .

mai:, v. namei t .

me t aoumi l ieu,
30! ; melou, 246 ,

28 l , 285 , 296 .

meul audy louange, 291 , 3 1 1 .

mauly louer , 291 meulifi
’

, 291 .

maumaus
,
v. memes .

meur grand ,
3 5 0, 364 , 366 , 369,

31 1 , 31 3 , 31 5 (mem a vlé pas mal

d
'

années).

man rb e t grandemen t , 245 , 24 8 ,
25 8 , 261 , 270 , 289, 290, 29 1 , 30 1 ,

3 1 1 , 88 5 , 31 0.

maux , man s , v. eus ,
bezet I l .

maval l i garçons , domes t iques ,

37 8 ; mevel ieu, 365 , 369, 31 2 , 3 73 ;

menveyen, 369 ; meoyen, 31 0 , 31 1 ;
meuelian,

3 1 4 , 31 5 ; mevel lo, 361 ;

mevel lou, 364 .

mavaran
,

338.
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na , nac (devan t voyel les) , par

t iculenégat ive
-conjonct ive, néga t ive

relat ive ayant divers sens l ° n i,

et ne hop mar na gou sans dout e

ni mensonge, 21 3 ; cf. hep drong na

breig, 263 ; car nac es t reri, 21 5 ; mar

cazr na quen, 21 6 ; an fal l na
’

nn cre

dionz an seven, 21 6 ; ne ne deux et il

n
'

y a pas , 21 6 na t non na knech ,

25 0 (na parfois n
'

a aucun sens né

gat if appréciable an caezraf na
’

n

nat al ,

2° Qui ne, que ne nuan na duy

quelqu
‘

un qui ne viendra pas , 24 3 ;

ua galees que t une pouvais pas , 246 ;

ne compseun na lavarenn guer, 24 6 , etc.

3° Sens puremen t négat if dans

les défenses na chan quel ne le

repose pas , 2 42 ; ne tardet mny. 241 .

4 ° Le sens de ne, ut non, de façon

que ne. pour que ne
, que ne miro

dut t ra hedro na noaso quel , 24 4 ; me

a na vizifl
‘

,
24 4 ; mir n

'

o t on y,

5 ° Que de, combien neg a veveluen

combien de servit eurs , 363 , 361 ,

368
,
31 0 , 31 2 , 3 1 4 , 376 , 3 1 8.

Na, une en t re aussi en composit ion

de d ivers id iot ismes une en mar

fier si fier qu
'

i l soit , 263 ; neg eguit

se et pour cela , et quand méme.

Na suit ( l t l 88 l de p réf
é
rence à ne les

conj onct ions ma, quen, etc.

Pour un, nav, nog, v. 2 4° 243 ,

en
, 2 46 , 230, 233 , 25 1 , 238 , 21 3 ,

21 4 , 21 3 , 2 1 6 , 280
2 8 1

,
28 4 , 290,

291 , 292 , 293 , 294 , 293 , 291 , 299,

303 , 308 , 3 1 1 , 32 1 , 322 , 323 , 32 5 ,

321
,
330 , 33 1 , 332 , 336 , 331 , 338 ,

339
,
34 3 , 3 4 4 , 34 1 , 348 , 35 0, 3 5 4,

35 5 , 3 5 7 , 3 5 8 , 363 , 364 , 36 5 , 366 ,

368. 31 0 , 3 1 2.

naoneua j e nierais , vend. prés.

Prés . ind . sg.

na t ur nature, 25 6 , 281 .

na t ur e l naturel , 25 8 ,
3 1 6.

n e , par t icule négat ive simp le

(v. na ), 2 43 , 25 0 2 5 6 , 21 9, 284.

286 , 292 , 297 , 303 , 301 , 303 , 322 ,

341 , 34 8 , 35 3 , 35 8 , 31 3 , 31 5 , 3 1 1 ,

31 8 , 31 9, 380 La voyel le finale
e: l souven t él idée n

‘
on, 25 5 , 260, 368 ;

ne

sg. i
’°
pers., 28 5

2° pers nachez, 285 .

nam vive, tache hep quel a nam

(écr it à tort en un seul mot anam,

comme l
'

a fai t remarquer M . Er

naul t ).

nameit si ce n
‘
est , sinon, 321 ,

330 , 34 4 ; nemet , 2 5 8 , 2 1 1 , 21 5 , 21 9 ,

292 , 3 1 0, 34 1 ; nement , 292 ; nemert ,
3 5 5 ; maxi , 336 , 35 1 ; mail , 33 l

A vec le sens de ma is mcid , 3 1 1 ,

31 4 ; med , 373 ; met , 31 2 nemet ,

conj onct . nemet ez gal lsent pourvu

qu
‘
ils pussen t , 292 nemet una

‘

moins

que ne nemet ua displ ige guenæ h à

moins que cela ne vous dép laise (ne

vous dép laise) 3 1 0 nemedot aprouphe

moins que tu ne p rouvasses ,

294 .

A vec pron. pers . suffixes sg. 2
°

pers., nemedot , 294 ; 3
°

pers neme

taf , 282 P lur .2°p ers.meutoh ,
3 5 9.

nan , v. naon .

nao neuf, nom de nombre, 3 1 3 ;
nan, 34 8.

nan t o , v. t r l nan t o .

na 0n faim, 367 , 368 , 3 1 0, 3 1 2 ,

37 4 ; naoun , 3623 nàn
,
31 8 neun, 330.

naonag az d iset t e , famine ,
s .

f em 363. 365 .

n aon t ec d ix — neuf, 3 1 3.
na t if nat zf, 291 , 298 .
na t ion na t ion , 248 , 35 3 .

na t rol l on deserpen t s, adj p lur
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O l l l
'

332, 339, 34 1 ; hamp , 329 ; bomb,

360 ; 0m,
332 ; oump , 304 , 303 , 301 ,

2° pers., oc
‘
b
,
339 ; e hab , 328,

3 5 8 ; ouc
’

b , 260, 27 4 , 294 , 297 , 339

364 , 365 , 366 ; ouc
’

b— n, 34 1 3

pers int , ynt , 301 , 32 1 , 323 , 34 4 .

Imparf. sg. 1
"
pers., onu, 31 6

2° pers., ous , 3°pers

oa, 246 , 21 1 , 21 3 , 21 5 , 21 9, 280 ,

282 , 289, 291 , 293 , 324 , 364 ; oc

el ma hoc comme i l était , 3 5 7 ; ioa,

yoa, 246 , 21 3 , 2 1 4 , 21 6 , 28 1 , 282 ,

289, 293 , 294 , 364 , 365 (oc, voa

prét ér. on t souven t ét é confondus
avec oa ; oè es t la formevannetaise).

Ge verbe es t souven t p récédé de

la part icule ed edouc
'

b—nu, 3 1 2 ;

edoann, 272 ; edoae , 27 0, 289 ; edoa,

289. I l es t aussi t rés souvent p récédé

de ez
,
e
,
ma

'

z, mu.

Précédé de la négat ion ne, na, et

de mar si , i l apparait avec un d

init ial (nd souven t ap rès ne) ne

deu, 25 7 ; ne de, 308 ; ne dea. 29 1 ;

nen de quel , 35 7 ; nana don , 33 8 ; ua

dont , 292 ; nm dob , 35 6 ; avec pa,

pe, pau peau dob 339 ; pan doc
'

b ,

pan dea, 35 1 , cf. bezali I l .
our , v. un .

ans ,
v. oui! .

ous ont ans pour
l'ai, 3 5 7 ; v.

aguit .

ausar berger , 94 .

out au, an t i , v. onz .

an t raig out rageusemcnt , 30i

ouz , az , a , a nrtb) envers ,
vers , pour , con t re (avec les divers

sens de con t re en français), prépas
dizreifloz Doe revenir vers Dieu, 25 1

miroz sourci prot ègecont re les soucis ,

p a , p an lorsque, puisque, quand

méme : pan, 24 3 24 5 , 246 , 247 ,

249, 2 5 1 , 231
2 63 , 266, 21 0, 21 5 ,

2 7 6 , 286 , 289, 292 , 293
2 95 , 293 ,

2 96 , 299, 30 1 , 3 1 8 , 346 , 35 1 , 35 5 ;

pa, 305 , 806, 3 i 2 , 32 1 , 322 , 326 ,

pa

249 me confess ouz Donc j e confesse
à Dieu, 26 1 camps oz 0riganes par ler

à 0rigene, 272 ; sint ion: obéir à , 324 ;

sellit ous bo pugale regardez vos en

fan ts (vers vos enfan t s) , 325 ; cf.263 ,
269, 277 , 290, 29 1 , 292 , 294 , 296 ,

299, 300, 304 , 3 1 1 , 324 , 325 , 3 41 .

3 5 0 , 361 (cf. dionz ; vannet ais dac
‘
b ).

O uz, oz, op récédan t l
’

infini l if lui
donne la valeur d

‘
un part icipe p ré

sen t oz songall en songean t , son

gean t , 243 ; o vom 0 ten
‘

ét an t

en t rain de brû ler , 3 40 ; ouz , 266 ,

2 1 0, 21 2 , 235 , 286 , 231 , 288 ; cc

pendan t p lus souven t oz , et . depuis

la seconde moi t ié du “ 7 1° siècle,
0 ; oz , 25 1 , 266

° 1 0 , 2 1 2 , 291 , 293 ,

308 , 3 1 8 ; a, 333 , 33 5 , 340. 34 1 ,

363
,
364 , 368 , 31 2 , et c.; 2 haut

cornouail lais et vannetais e leo

= oz veva, 31 0 ; e feueign, 31 4 , 37 8 .

oz , h oz , b an s , 0 , h a , au, b an

vot re, vos , vous , p ron. possessif et

personn . régime de la 2
°

pers . du

p lur. oz , hoz, 24 1 , 249, 25 4 , 25 9 ,

21 0, 291 , 300 , 305 , 34 1 ,

3 5 1 , 35 3 , 33 4 , 363 ; 0 , ha, 25 5 , 25 6 ,

260, 272 , 27 4 , 297 , 300 , 305 , 306 ,

301 , 309, 3 1 0, 3 1 2 , 322 , 323 , 32 5 ,

326 ; bons , 285 , 35 7 ; ou, bon ,

327 , 328 , 329, 330, 33 1 , 3 43 , 3 5 6 ,

35 8 , 339, 368 ; oc
’

b
, boc

‘

h , devan t

voyel les oc
‘

b ana, 322 ; boo
‘

b ana,

339 ( la sp iran te est née ap rès la

chute de z , en h iatus o beno, oc
‘

b

ana) ; cf. oc
‘

b eus , oc
’

bnes , 322 , 33 5 ,

v. bezelf I l ; cons t ruit avec le verbe

substan t if dans le sens d
‘

avoir , oz,

a se réduit souven t à e n
‘

a oness ,

364 .



paed

321 , 337. 3 42 , 34 7 , 35 1 , 35 3 , 35 5 ,

363 , 364 , 865 , 366 ; pe , 334 , 8 1 1 ,

37 5 , 376. 378 , 380 ; pa avec voyel le

fina le é l ide
'

e p
’
e prederai, 272 ; p

‘
0

medntant , 334 ; p
’

e guelaat , 336 ; ag

glut ine avec le p ronom pa
'

n pet es

lorsque tu le pries , 273 ; v. abacao

pa voue , dons ban depuis

que, 37 1 ; of. peban.

p aed l gn , v. p eda f .

p a i l l ar t pail lard , 286 , 33 1 .

p a l l l ar d eg ah pazt lard ise, 3 5 6.

p ay an payen , 35 0.

p ay ! tu payeras , fut . prim. sg.

2° pers ., 332 .

p ay emand paiemen t , 337 , 34 5 .

p a l amour cause de, SMS,

24 3. 29 1 , 297
,
v. abalamour, bale

ruout .

p a l es palais , 289, 291 , 338

Plur., palon en , 3 5 7 .

p amd e , v. p en d ez .

p amdy a eg , v. p emd oz l ec .

P a c ! Paul
,
298 .

p aout pauvre, 297 ; peur, 836 ,

837
,
360 P lur ., peuryen, 289.

p aouren t ez pauvreté , s. fem
4 00 ; peunn fle ,

33 5
, 338 ,

31 5 ;

pcmrante, 31 9.

p acnes a s cessa
, preter. prim.

sg. 3
°

pers ., 32 5 .

P ap e le pape, 328. 339.

p ar éga l , compagnon ,
3 1 6 .

p arad os paradis , s . film.,

3 1 8
,
32 1 , 322 , 342 , 3 5 3.

p ar aman t ou ornement s , pare

men t s , 27 5 .

p a rap h ras paraphrase 3 1 6 ,

3 1 7 .

p ark champ , p ièce de terre en

close et laboure
'

e , 366 , 367 ,

369. 31 1 , 37 3 , 31 4 , 378 , 380.

p ard on pardon , 27
° 297

,
300,

323 , 329, 3 5 3 , 360.

p ar don l fu pardonner , infln .
,

parz

2 5 6 Pre
'

s . ind . p lur . pers .,

pardoun0mp , 25 5 , 260, 328 339 ; par

donna… p , 330 ,
34 3 ; 2

°
pers ., par

donnit , 323 , 339 pardonnai , 260, 380;

3° pers., pardonuant , 34 5 Imp e
'

r.

p lur .
‘
2° pers., pardouet , 25 23 Put .

p rim. sg. 3° pers ., pardon0 , 26 1

Pre
‘

t e
‘

r .pr im. sg.3° pers., pardonnas ,

264 .

p arefar t h , 223.

p a re i l pareil , 308 .

p ar e i l l emen t pareil lemen t , 328.

33 5 , 33 1 .

p arr ea paroisse. s. fem., 25 6 ,

322
,
332 ; parmis , 328 , 329 ; parros ,

822.

p ar fet parfait , parfai t emen t ,
adj . et adv., 242 , 20 7 ,

280 , 343 .

p ar fa l c t omen t parfait emen t ,
33 1 .

P aris , N . pr ., 263 , 3 5 0.

p a rj ur ai parjure
‘

,
287 .

p ar r on pa t ron ,
322.

p ar ros , v. p ar ce,

p ar t ah l tail lablo, vilain (auj .

dans cer tains endroit s honorable ,

d igne de considérat ion) , 21 6.

p ar t a it par t age, 372.

par t icip an t par t icipan t , 300.

p ar t ici p e ign par t iciper , inf.,
330.

p ar t icul ier par t icul ier ,
328 ,

329.

p arz (vannet . park) , p rop remen t

par t , par t ie , n
'

es t p lus emp loyé

seul ser t à former cer taines locu

t ions a bar: 3 parc avan t , dans

un délai de ebarz dans , dedans

e es t souven t supp rimé et son

ex is t ence n
‘
est t ra/aie que par l

'

in

fect ion de la consonne in it ia le

chars
,
306 , 324 , 33

° 334 , 3 5 1 , 35 0 ,

35 3
,
35 5 , 366 , 37 1 ebarh , 31 8 ;

bar: ar, 37 2 , 373
'

bar, 374 , 379 ;

mm, 370, 87 4 ; haou ii, 370 ; br t i,

380 ; of. peurs.



pas

p an pas , subst . et négat ., 379,

28 5 Plur . pasoudes pas , 286.

P a s q Pâques , 25 1 ; Pasch , 2 5 8 ;

Pasque, 33 1 .

p as s ian t pat ien t , 3 t 9 pat iant ,

335 .

pu s ian t e t pat ience, 341 ; pa

t iantet , 3 1 0, 85 1 .

p a s s ion passion ,
25 9, 26 1 , 28 1 ,

297 ,
299, 300, 301 , 3 5 2 , 34 5 .

p as t our ot pât res , 285 .

p a t en t pa t en t , 289.

P a t er ar l‘at er le Pater ,
322.

P a t ern , N . pr ., 325 .

P a t riciua , N . pr., 24 3 ;

Palma , 24 4 .

p a t r on pat ron , 322 , 325 , 325 ,

326 .

P aul , N . pr . cf. Paol , 332.

paut r garçon ,
286.

p az an marche, degré , 288 .

p az r on pat ron , 25 7 .

p c ou, ou bien , conj ., 2 5 8 , 292 ,
295 , 301 , 32 8

,
330 , 336 ,

338 ,

au .

p o quel , quel le chose a dj . et

p ron . in t err. et relat . pe banc

quel nom, 28 l ; pe souri, 307 ; pe

a lec
‘

h , 3 1 0 ; pelec
'

h où, 32 1 ; en

moyen armor icain , la préposit ion

ét ait , en généra l , en t re pe et le

nom pc a nahon de quel le nat ion ,

3 5 3 ; pc a lungnez onde de quel le

lignée es— tu, 29 1 Pe s
’
est soudé

à divers subs tan t ifs et par t icules ,

v. pequen, pebez , pegement , pegueit ,

peban , perac, et c. Pour pe rotat if,
v. heny, pere.

p éa l , v. p e l .

p oaut raman t aut remen t , sinon

pe aut ramant ou aut remen t ) ,
340.

p ob an d
'

où
,
28 1 ; beban, 34 5 ,

v. p o. p an .

p eb ez quel , adj in t errog . ( et

exclamat .) pe pez , 283 .

peau

p ognon que , combien, accampa

gnan t les adj ect ifs , 299 ; m en ,

284 , 291 (auj . pegen, peger).

p ec
’h , v. p es .

p oc
‘
h e t péché, s. masc., 2 5 1 ,

2 5 5
, 25 7 , 26 1 , 27 4 , 295 , 32 1 , 322 ,

324
,
328 ; pehet , 328 Plur. pc

chedou, 25 6 , 26 1 , 3 1 5 , 3 1 6 , 32 4 ;

pechedau, 293 , 291 ; pehedeu, 33 l ,

332, 335 , 34 5 .

pocke t péché, par t . pass ., v.

p ech ifu.

p och ez r pécheur , 25 7
,
26 1 ,

297 ; pechœr.26 1 Plur . pechezrien ,

260, 298 ; pec
‘
henen, 3 40 ; peherion ,

330, 33 1 , 343 .

pœ h ez roo pécheresse, 26 1 .

p och i t a pécher , 25 8
— Put .p rim.

sg. 2
°

pers ., pechi, 295 . 323 ; peny,

33 1 —
par t . pass., pechel , 363 , 36 4 ,

36 5 , 361 , 368 ; pehet , 31 1 , 378 , 380 ;

p \het , 3
‘

l l
,
31 6.

p od ,
v. p e t .

p od a f je demande, ordinaire

men t j e prie, quelquefois j
‘
invi te,

p res. ind . sg. 3
°

pers 249 ; pedatï ,

301 — 2° pers., potes, 21 3 3° pers .,

pet , ped , 249 , 26 1 , 21 0, 21 3 , 291 ,

35 1 .

Impérat . sg.
‘2° pers., pet , 273

Plur. 1 " pers., pedomp , 3 1 8
‘
2° pers., ped1 t , 260 ; podei , 25 6 , 33 1 ,

3 3 .

Futur prim. sg. 3
°

pers., pede ,
“

l i ; pedou, 328 ,
329.

l nfin .
, pedifu, 26 1 ; podi, 366 , 373 ;

pidi, 292 , 322 , 3 i 0 ; pedeign, pedein,

pedin, 328 , 329, 332 , 367 , 369 , 37 5 ,

37 1 , 380.

p od en p rière, s . fém 328

P lur. pedennou,
2i 3 , 339

, 34 1 ;

pedenneu, 328 , 329.

p od or quat re (au feminin) , 288
p odorvot la quat rième (au fé

minin) , 288 , pa leirvet , 322.

p é oign payer cf. payi, 330.
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ça ça,
306 ; eza

" 83 .

sacr sacré , 32 1 ; sacre, 298 .

s acraman t sacremen t , 25 7 , 25 9,
3 1 6 , 323 ; sacremand, 34 4 Plur.

sacramancbon, 32 1 , 322 , 323 ; sacra

ment en, 34 5 ; sacremanteu, 35 9.

sacre t sacré, 328 , 330, 333 , 34 5 .

sacr ifice sacrifice ,
269

,
291

,

330.

sacr ifla sacrifier ,
289 infin.,

sacrifie, 289, 293 .

sacr i l eg sacrilege. subs t ., 32 i .

sad orn le samedi , 332 .

une robe, s . fém.,
zac, 364 , 365 ;

zaL 378 .

sa far bruit , 267 Imper. sg.

2° pers ., muy na safar nepar lep lus .

sa i , v. sa lv .

sa l er sa laire, 293 .

sa ioro récompensera , fut .p rim.

sg. 3
°
pers ., 293 .

s a iiocras sauf vot regrâce, 323

s ai t r ocioufréles , adj .p lur .; 94 .

s a lud salut , 247 .

sa lut , sa lud salue, p rés . in d.

sg.3
°
pers ., 25 5 , 260 , 326 , 3 43 , 3 5 1 .

Imp e
'

r . p lur . i '° pers., salndomp ,

I nf., salnd1 lï , 27 4 ; saladin,

Par t
, pass., saludet , 290.

s a l v sauf, à condit ion de, 3 1 0 ;

sal , 24 4 .

8 a iver , 25 3 , 236 , 298 , 322
,

323 , 326 , 33 1 , 3 45 ; salveur, 25 9.

sa l vot sauvé
,
3 1 5

,
329

, 34 4 ,

35 6.

s a iv id igueh , v. s iiv id iguoz .

Sams on , N . p r .
, 300 , 325 .

saut sain t , adj . et subst ., 24 2 ,

270, 325 , 326 , 332 , 35 6 Plur. sent ,

242 , 26 1 , 298 , 3 1 8 , 326 , 33 1 , 332 .

s an t e l sain t , 249
,
25 0

,
328 ,

332 , 333 , 34 2 ; super lat ., santelbafl
‘

,

N
D

N
D

s aut os , sanc t es sain t e ,
2 42 ,

25 6 , 27 8 , 21 9, 286 , 288 , 289 , 29 1 ,

293
,
294

,
322

,
33 1 , 340 ; sanet ez, 260

Plur .
, santeson ,

26 1 .

saug afl
’

. v. ch an ch ot .

s aut out sen t ir , inf. , 3 1 2 , 33 5 .
s aoury rassasier , inf., 24 5 .

sarmou p rêcher , sermon
,
inf.

et subst .
,
24 6 , 24 8 .

sarmonor pr édicat eur , 2 45 .

s a r t (car t ) ramassé , par t .p ass .,
379 sarret , du français serrer ).

sas cuu, d
’

ap rès Lepel let ier , t em

péré, modéré, bien d isposé (cf. «h

saseun) ; ici adv convenablemen t

gen t imen t , saccnn, 30i saeznn conr

p létemont , 301 ; 243 , id .

Sa t an ,
N . p r., 34 7 .

sa t is fac t ion sat isfact ion , 329.

s a t ron bourdons, frelons (auj .

sanionen frelon), 94 .

s avan j e me lève, élève, p rés .

ind . sg. i
"°

pers ., 37 6 ; 3
°

pers .

(dans le sens dup rét éri t ) , saw , 380

Put . pr im. sg. 3
°

pers., sawon ,

37 1 Prœ‘t érit p rim. sg . 3° pers

savez , sawaz , 36 4 , 366 , 368 , 37 3
,

37 23 lmpe rf. sg. 3° pers . (sens

p rét érit ) , sawé, 37 1 Par t . pass .,

savet , 25 1
2 6 1

,
263

,
3 3 0 I nfini t i/,

sevel
,
303 , 303

, 365 , 301
,
3 1 2 ;

sewéa i, 378 ; zawel , 37 0 ; zevel , 368 ,

374 .

savan t savan t , 290, 292 , 2 3 3 .

savot a i sauver , inf., 32 1 .

s ca i
'

légèremen t , rap idemen t ,

adv. et adj ., 24 5 .

s ea l chardons , 04 .

s cand a l scandale 296.

s cara t t rancher , inf., 94 .

s ch on i échel le, s. f
em. 288 .

sq uien t in t el l igence, esp rit , 2 4
°

230, 292 , 3 1 6 , 35 5 ; sqniani, 333 .
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s t oe

s t oeiz j e me p rosternai , p reter .

p rim. sg. i
'°
pers., 21 8 .

s t orm combat t re, combat , pre
‘

s.

ind . sg. 3
°

pers 298 .

s t raul man teau, 94 ,

s t r iz ét roit , s t rict ; ici

tammen t , 278 .

s t roca t t raine, 94 .

s t ron ia j
’
e
'

ten dis, pre
‘

t . prim. sg.

pers ., 94 .

S t udy étude, 2 i 7 , 280.

s t ud iafl j
‘
étud ie, pre

‘

s. ind . sg.

1 ”
pers ., 2 5 2 Prêt e

'

r. p rim. sg.

3° pers., s tudies, 2 80, 282 Gandi l .

p re
'

s . sg. 3
°

pers., s ludyhc, 299

I nfiniL ,
s tudiign, 88 4 ; s tadial , 860.

succin t sw einct , 291 .

t o., v. d a p ron. possess d en t ,

venez .

t a donc, 868 (pour éta cata) .

t ac
’h , v. da , prépas.

t ach aou clous
, s. p lur., 298 ;

tachon, 820 ; taieh30u, 801 .

t nd ,
v. t a t .

t afla , v. t avafl.

t ague l gul l ia t observat ion si

lencieuse, 94 .

t aich aou, v. t ach aou.

t ai l t ail en risque de, 320 .

t a l fron t e t al aup rès ; a dal

depuis , 2 5 8 ; rectal immédiatemen t ,
85 1 .

t a l il vaut , p re
‘

s . ind.sg.3
°

pers

94 (page) ; 267 , 288 , 808 ; pers .,

lalan ne dalan, 372 .

t a lvoud ek, 368 , 867 LeGonidec

et Le Brigan t t
‘

on t emp loyé dans le

sens de digne, qui mérite de ; ce mot

a p ropremen t le sens de profitable,

qui a de la valeur.

t am morceau, s. masc. hep tam

pechet sans le moindre p éché, 21 4 ;

t at

sug et suj et , 35 1 .
sul le d imanche , 25 6 , 25 8 ,

38 1 .

sup er s t it ion supers t i t ion , 880.

sup ly , sup p l i supp l ie, prés .

ind . sg. 3
°

pers., 25 4 , 291 , 801 ,

325 , 34 5 , 847 , 849, 8 5 7 ; 1
"

pers .,

supplian ,
849 I nfini t ., supplian,

85 2.

sup p or t ign supporter , ira/in .
,

884 .

sur sûr
,
sû remen t , 24 8 , 249 , 23 1 ,

280, 804 , 805 , 8 1 1 , 822 , 824 , 38 5 ,

85 8 , 860.

suruoes t sud-oues t , 848.

susp ect suspect , 246.

sus t en t e t sust en te
‘

, 329.

hep fcl lcl l tam sans manquer en rien
,

288 .

t ama l l reprocher , blâmer , in

flnit ., 298 Fa t .p rim.sg. 3
°
pers

t emel l… 99 Cond. p rés. ou fut ur
second ., t amalhe, 270 Par t .pass.

tamallet , 24 4 .

t an feu, 3. masc 94 , 294 , 3 1 1 ,

825 , 830, 8 40, 84 1 .

t â
'

ñ , v. d a , p re
‘

pos.

T anguy , N . p r., 291 ,
298 , 802 .

t ano l qui a t rait au feu, en

flamme
'

,
9i .

“ n t ac ion t en tat ion, 84 8 .

t ‘a ô
‘

ñ ,
v. d a , p répas.

t ar ven t re, 94 .

t a rda s tarda , pret . prim. sg.

3°pers ., 28 i Impe
'

r.p lur.2
°

pers ..

tardet , 247 Par t .pass., t ardet , 860.

TA RVO S , 1 2 .

t as ,
v. d en t .

t a t , t a d p ère, 25 1 , 25 7 , 260 ,

269, 283 , 289 , 295 , 297 , 3 1 8 , 822 ,

325 , 838 , 34 1 , 342 , 880 ; ma

rad mon père, 820 ; me sad, 870 ;
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t rie

t r is t id ic con t ris lé , t r is te, 27 5 .

t r is t id iguez t ris t esse , s. fém
34 1

, 847 .

t r ive t t roisième, 828 , 88 1 .

t ry z ec t reize, 8 1 8 ( t ri dec) .

t ro tour , s . f
em., pep t ro en toute

occas ion , 2 45 ; ha pe zas en dro quand

i l revin t
,
376 , 378 .

t roy t ournera , f ut . p rim. sg.

3° pers ., pan t roy enhafl
'

lorsqu
’

il lui

p ren dra fan taisie , 27 5 lorsqu
'

il

t ournera en lui) Part . pass.,

t ract , 8 1 7 .

t romd en , gl . permlavit (s
'

é lance:

rap idemen t 95 .

t romp er t rompeur , 8 47

t romp ery t romper ie, 88 1 .

t romp l eres t romperie, 886.

t r en t rône
, 88 5 , 8 5 7 .

t roub l e t t roublé
,
8 49.

t r onch e couperait , eond . p rés .

ou f utur second ., 3° pers . sg., 284 .

t ruck (u= oufrancais ) , obtus 95
t ruez p it ié, s. fem., 26 1 , 278 ,

300 , 3 1 5 , 34 1 , 86 5 , 31 2 ; t rue, 867 ,
868 ; t ruhe, 870 , 87 4 .

t rug a rec misér icordieuæ, 826 .

t rugar eca t remercier , infln . et

subs t ., 297
, 307 , 808 , 8 1 2 , 827 ;

o t rugarecat agre0mp nous vous remer

u, v. b uy .

uch , v. auch .

nes
, v. eus .

ufluel , v. uve l .

ufi 1 e l t e t humil it é, 28 1 .

uguen t vingt , 8 1 8 .

uh e l élevé
, haut , 272 , 27 4 , 85 5

Comparut . , uhel loe
'

h , 85 5

Sup er l ., nellan, 8 5 5 .

um , v. em .

un
, ur , ennu, eur , O n , or un ,

une
, adj . num. et ar t . indéfini (un,

cou devan t les voyel les et les con

vnan

cions , vous remercier nous faisons ,
808 ; o trugarecat merci, 807 , 8 1 2

(Dans bon nombre de local it és pour

d iremerci on se ser t simp lemen t du

mot t rugarecat ) Prés. ind . sg.

3° pers ., tmgareqna, t rugairica, 860.

t rug ar ez miséricorde, pardon ,

s. fem., 249, 26 1 269, 270, 27 8 , 297 ,

800, 809 , 3 1 5 , 826 ; trugare, 849.

t rug a r e s us miséricord ieuæ ,

por t é au pardon ,
842.

t u cô t é, s . masc., 247 ,
26 1 , 27 1 ,

282 , 88 1 , 848 , 872.

Tug dua l , N .p r. 826 (v.Tutuual ,
Tutgual à t

’

l ndex des noms de l ieu).
t ug en t i l , v. t ut g en t il .

t ut
,
t ud gen t , gens , ancien subs t .

fémin ., j ouan t ordinairemen t le

rôle d
’

un col lect if (à peu p rès le
sens du français , le monde, gens ),
24 6 , 25 8 , 279, 280 , 282 , 290 , 29 1 ,

297
,
330 ,

334 , 888 , 340 , 85 6 .

Plur .
,
luduon, 8 1 8 (p lus spéciale

men t , aup lur le sens de na t ions).

t ut gen t il gen t ilshommes , 828 ;
ma diacntul mon gen t i lhomme, 8 5 1

(A ujourd
’
hui le singul ier de ce com

p osé es t généralemen t dichent il ou

ducheut il
,
et le p luriel tuchent il ou

t uchent ilet ).

sonnes d , t , n ,
en armoricain mo

derne) ; un , 2 47 , 25 0, 25 6 , 25 7 , 269,

27 4
, 276 , 284 , 287 , 288 , 298 (une) ,

840, 8 47 , 8 5 0 ; eau, 8 1 1 , 880 , 88 1 ,

863 , 865 , 366 , 867 , 868 , 8 72 , 87 5 ,

879 ; un, 8 1 2 , 829, 880, 887 , 388 ,

5 4 1 , 8 45 . 85 7 . 85 9 , 869 ,
87 5 ,

376 , 877 ; eur, 34 8 , 804 ,
'
866

, 867 ,

868 , 869, 872 , 878 ; On
,
O r, 870 ,

87 4
,
375 ; onu, 877 ; our , 378 ur

gout savet sor t i d
'

un méme sang ,

unan un , une, 248 , 25 2 ,



na

298 , 298 , 806 , 864 , 865 , 867 , 868 ;

moon ,
376 ; inoo , 870 , 87 1

, 87 4 ,

nuan p récédé des pronoms pos

sessifs p rend le sens du français

même ; ma bunan moi-même, 297 ,
35 4 e hunan el le-même, 286 e hunan

lui—méme, 865 ; e honon, 882 ; o nu

nan cow -méme, 8 5 1 (nuan a aussi

dans ces formules le sens de seul

ma hunan moi t out seul ).

unb l ot d
'

une même farine, 95 .
ann ee onze (un dec), 8 1 8.

un ie un ique, 260, 28 5 , 29 1 , 88 1 .

un ion union , 828.

un iver s e l universel , 288.

va , v. ma .

vaca t ion charge, emp loi 8 5 1 .

va il l aman t , 8 5 0.

va il l an t vail lan t 2 5 0 ;

vaillant , 8 5 0.

va i l l an t is vai l lance, 247 , 85 0.

v a t icin e t vat iciné , 2 45 .

vaneg l oer vaine gloire, 291 .

van i t e vanit é, 27 8 .

v an t afl van t er , infln., 291 .

var ,
v. oar .

ve l , v. me l l .

v en ie l véniel , 8 1 5 .

v er t uz ver tu, 288 , 289 ; vertu,

835 ; vairtu, 84 5 P lur ., vertuzion,
2 98 , 82 1 , 8 22 ; vertuien , 834 .

v es , v. eus .

urz ordre, 289, 304 ; èurs, 349 ;

urh , 3 45 .

ne use, impér. sg. 2° pers., 292

Prés. pass., user , 308 .

usurer usurier , 8 1 6 Plur .,

usurerion, 880.

ut g ur t h c on e t i c qui lut t e

con t re, 95 .

uve l humble, 24 7 , 25 0 , 3 1 8 ; ufl
‘

nel ,

280, 28 1 , 28 5 (É cri t vucl dans les

d ict ionnaires actuels , par sui te

sans doute, d
’

une erreur de lectur e

des t ex tes en moyen armoricain ,

le mot étan t auj ourd
’

hui tombé en

désuétude p resque par tout ).

W , U , V = W

w a .w a t , v. oui! .

w ar ,
v. oar .

w eit , v. a 9.

vs nmvros , 86.

vs noonas ros , l 7 .

vs nrns con 1 7 .

uervencou verveine, 95 .

n il eou violet tes , 95 .

uoe , v. b eza f! 1 , oui! .

Y , v. I

Z , v. S

( Quand n
'

es t p as s sonore, c
‘
es t une muta t ion de d ou de t ).

z a , v. d en t . Pour zac, zai, cart , zawel , zevel ,

zeyen ,
zo

,
ze, v. à s .

vos , v. b ezafl I .

ves aves de , v. aves .

vot ez , v. h ot e .

vot ez auj ourd
’

hui , 288 .

v ic t oar victoire, 298 .

v ig il l vigi le, 882 Plur., vigilan,

25 7 ; vigilieu, 380, 882.

v ig or vigueur , 27 4 .

v il vil , 280 , 885 .

v isage visage, 8 5 8 .

v i t up ery blâmer , infin 291 .

voca t ion vocat ion ,
327 .

voeu vœu, 824 , 82 5 .

vol on t ez volon t é. 25 4 , 270, 297 ,

308 , 839 ; volon te, 830 , 88 1 , 8 48 ;

volante, 327 , 333 , 886 , 35 7 .



https://www.forgottenbooks.com/join


— 5 24

P . 5 1 . L igne 24 bucetum ne peut êt re comparé ni à hait h i
,
ni

à coat -c
‘

ë tum a é t é t iré de composés comme nuc— êtu-m, ilic-êtu
—m .

P . 5 4 . L
’

al inéa consacré à la série o, 6 doit être supprimé.

A u lieu de *
cnt o

-m
, lisez

“
cœlo—m.

Nu indo-européen devien t , en vieux cel t ique, an rr , j t donnen t

ar
,
a l ; °

l liquide sonan t e longue devien t la ( V.Brugman , Grundr iss

der vergleich . Gramm. der ind0germ . Sp r . 1 , pp. 203 , 238
— 240 ,

2 13

P. 5 5 . N ot e supprimez R iou ab R iou.

Pp. 5 6
— 5 8. I l a exis t é vraisemblab lemen t une sort e d

’

accen t

sur la première syl labe du nom et duverbe simple. Ce t accen t a é t é

con t rarié et é touffé par l
’

accent véritable qui, dès les premiers siècles

de notre ère , s
’

é tait fixé sur la pénul t ième. Cet te pénul t ième é tait ou

l
’

ancienne pénul t ième duvieux cel t ique ouune ancienne an t épénul

t ieme devenue pénul t ième par la chute d
'

une voyel le s tone ( l säca ,

I sca , la rivièreWysg dans le pays de Gal les) ; l
'
accent , à cet te époque ,

avait abandonné les syl labes finales qui ne tardèren t pas à disparaît re

(Voir M émoires de la Socié t é de l inguis t ique de Paris , VI , 4 ,

pp. 337

P. 64 . Uuora t houi et Uuorasou ne sont pas le même nom
,

v. A soeu
, p. 1 07.

P . 68 , ligne 1 0 il est possible que le d sort i de jo ait é té d
‘
abord

une simple explosive.

P . 77. Pour p erm
*

qvendo c
’

est probablement la seconde

den tale qui a provoqué le redoublemen t de l
’

explosive sourde sui

van t e et par conséquent sa t ransformat ion en Spiran t e.

P . 78 . I l y a une except ion apparente à la règle qui veut que

après un nom masculin ,
l

’

init iale de l
’

adject if suivant soit in tacte. O n

dit parfaitemen t , par exemple , I ann Vras le grand Jean , pour I ann

bras. M ais il faut remarquer que ce fait ne se produit qu
’

autan t que

bras devient l
’
épithè te habituel le de Jean ,

et forme ainsi avec le nom

un véritab le comp osé , dans le genre des composés anciens B rit t a

maros
,
Ten t e—ma t os , e t c. Le même phénomène se produit en gal lois .

Pp . 79-80. I l n
’

y a pas de véritab les passifs en breton , comme

l
’

avaien t déjà remarqué tous les écrivains de langue cel t ique voir

part iculièremen t sur cet te ques t ion Z immer, U eber das italo— kel

t isches Passivum und Dep onens, Kuhn Z eit schrift , XXX , pp. 224 et
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suiv. Cf.W indisch , U eber die Verbal—Former: mit dem Charact er r

im arischen , it a l ischen , und cel t ischen ,
L eipzig, flirte] 1 887 .

P 99. N ot e au l ieude asp iran t e, lisez sp iran t e.

P . 1 23 . Pour delehedoc , cf. le gal lois dylyedog , noble , pos

sesseur de domaines .

P. 1 29. Buam Eau-genes fi ls d
’

Esus , ou E su—

gen ios

(Rhys , Cel t ic H eathendom).

P. 1 80. Fin it est probab lement un dérivé de la même racine

que form, bâton , et peut signifier celui qui lance?

P . 1 42. I s tomid . Ce mot semble devoir êt re lu isoamid et rap

proché dugal lois esgemydd ( pour ysgymidd9) , banc.

P . 1 45 . N ote 9 : le scribe aura peut
— êt re eu sous les yeux

Ca t s loian t .

P . 1 5 2 . U ua lc-moei est la seule forme qui explique les variant es

Uual tmoe e t Uua lcmoel c
'

est la leçon à adopt er.

P. 1 62. N ote 2 au lieude L lywaret h lisez L lywarch .

P . 1 65 . Sal t représent e le fiscus t erritorial de l
’

époque carolin

gienne.

P . 1 91 . N ote 2 : B eli pouvoir, n
’

a rien à faire avec B il i beli

vieux-français bail ie.

P . 1 98. Cletguen es t ident ique aunom vieux—

gal lois Cloitguin ,

moyen
—

gal lois Clydwyn .

P. 21 3 . H ezic es t une forme défectueuse, comme le prouve la

prononciat ion actuel le dans l
’

île même H édic.

P . 2 15 . La note 9 se rapporte à I un
—urgun t et la note 1 0 à

Ker— iezcan t .

P . 221 . A M ol fl
‘

, au lieu de Clayuerec, l isez Cleguerec.

P . 229. N ote 1 au l ieude rhuydd , lisez rhwydd .

Such désigne quelque chose de stagnant dour sac
’

h signifie eau

s t agnan te.

P . 232. N ote 6 ajoutez : ta guysiaet h de Ier et de gwysiaet h ,

t rois bannies ? cf gal lois gwys , sommat ion.

P . 247 . Vers 9 il faut un point et virgule aprés calon .

P . 25 2. Vers 24 au lieude anam l isez a nam.

P . 237. La note 2 est à supprimer. V. dalc
’

h auvocabulaire.

P . 273. Vers 1 au l ieude Doe roanez l isez Rae roanez.

P. 285 . Vers 1 au l ieude que/fg l isez que/f y.
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P . 287. Vers 2 aul ieude del lezset l isez del lezsot .

P . 296 . Supprimez en 1 621 après a é t é imp rimé.

P . 300. N ot e 2 a
’

n ent re parent hèses.

P. 305 . É dit ion 1 67 1 , l igne 8 au lieude march lisez mar ch .

P . 326. L e formulaire de prône en breton de Vannes 3. é t é im

primé à Vannes , en 1 726 , en supplémen t , à la suit e d
’

un R i tuel

fran çais à l
’

usage de ce diocèse. Le formulaire est suivi d
’

un ré sumé

du cat échisme en breton . Je t iens ces renseignements de M . l
’

abbé

Bnléon .

P.332. A u l ieude (Voir A nnales de Bret agne, novembre 1 887

p. lisez Voir Chres t oma th ie, pp. 238-239.

P . 332. N ot e aulieude B iograp hie des t radit ions , lisez B ibl io

grap h ie des t radi t ions.

P . 37 1 . N ot e 4 au l ieu de ne tutoie nul le p ar t , lisez h abi

tuel lemen t .

P. 385 . Bores ta doit peut
— êt re êt re luFores ta (cf. p.

P . 395 . Supprimez kunhael.

P. 434 . Pour une except ion à la règle de l
’
adject if suivan t le

subs tan t if
, voir plus haut dans les addenda à la page 78.

M ot s passés dans le vocabulaire

A zg
'

as od ieuæ.

Gun t er chaudron , s. fém.
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